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INTRODUCTION. 

Les gouvernements qui s'occupent de l'instruction populaire, en 
instituant partout des maîtres instruits et dévoués, formés, pour 
LA plupart, par de savants professeurs, remplissent un devoir per­
sonnel et travaillent à l'avenir dù pays qu'ils représentent Un grand 
pas a été fait dans cette voie, et, s'il reste encore beaucoup à faire, 
constatons, cependant, que gouvernements et instituteurs compren­
nent admirablement leur mission; que, dans un avenir très-rappro-
ché, toute personne regardera comme le premier des devoirs, celui 
de savoir lire, écrire et faire toutes les opérations usuelles de la vie. 

Ainsi, en partant de ce principe que, dans l'instruction publique, 
il convient de compter avec les aptitudes, les élèves peuvent être 
classés en deux catégories : 

1° Ceux qui se destinent à l'enseignement, à l'état militaire, ou 
à des positions exigeant des connaissances théoriques étendues, 
telles que Jes ponts et chaussées, les mines, l'architecture, etc. ; 

2" Ceux qui se préparent pour d'autres carrières, plus modestes : 
L'agriculture, LE commerce, les arts, et les professions diverses aux­
quelles se livre la plus grande partie de la population. 

En partant de cet autre principe, qu'il est indispensable de donner 
à tout le monde les notions théoriques nécessaires pour dévelop­
per l'intelligence, nous regrettons d'avoir à signaler combien, dans 
les écoles du premier degré, les connaissances pratiques sont négli-
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gees t en ce qui concerne la classe si nombreuse des ouvriers, culti­
vateurs et artisans. 

En signalant pourtant, d'un côté, l'oubli presque complet des 
études pratiques les plus élémentaires et les plus importantes, nous 
trouvons, d'un autre côté, des maîtres trop instruits, parlant un lan­
gage scientifique au-dessus de la portée des élèves confiés à leurs 
soins, se lancer dans des théories saturées de termes techniques, 
qui ne produisent trop souvent que confusion et oubli. 

Pourquoi parler, en effet, aux jeunes gens qui deviendront culti­
vateurs, entrepreneurs, menuisiers, charpentiers, etc., en arithméti­
que, de divisibilité des nombres, fractions, proportions, progressions, 
logarithmes, règles de trois, règles de supposition ou de fausse sup­
position ; — en géométrie, de lignes proportionnelles, similitudes 
de triangles, etc., etc.? 

Est-ce que toutes les opérations qui viennent d'être énumérées 
se résolvent autrement que par l 'application des quatre premières 
règles ou leurs combinaisons? 

Au lieu de troubler et fatiguer l'esprit de la jeunesse par de 
grandes phrases auxquelles elle se laisse facilement entraîner, pour­
quoi né pas se contenter de la démonstration pure et simple, ap­
puyée de nombreux problèmes usuels, des quatre premières règles 
qui constituent la base de tous les calculs possibles ? 

Avec une. bonne et solide instruction pratique ainsi donnée, nous 
ne verrons plus de cultivateurs, d'entrepreneurs, de mécaniciens, 
de charpentiers, de menuisiers, etc., à peine au sortir de l'école, 
après avoir fait souvent de lourds sacrifices pour leurs études, se 
trouver dans l'impossibilité d'arpenter un simple champ, de cuber 
une pièce de bois, de faire le métré des travaux d'un bâtiment, en 
résumé, d'opérer la moindre application, à leurs besoins personnels, 
des connaissances pratiques les plus élémentaires. 

Pourtant, doit-on exclure toute théorie de l'enseignement pri­
maire ? Évidemment non. Une théorie, pour être bien comprise et 
porter ses fruits, doit être da i re et sobre de grands mots à effet. Il 
suffit que l'élève sache simplement pourquoi, dans un cas donné, 
il devra appliquer telle règle plutôt que telle autre, 

A notre avis, voici comment, pour être vraiment fructueuse dan? 
les écoles, l'instruction pratique élémentaire doit être exposée: 

io Explication de la formation des nombres ; 
2° Exposition de la numération parlée et de la numération écrite, 

en ayant bien soin de faire remarquer aux élèves le mécanisme de 
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cet ingénieux et admirable système, par lequel il est possible de re­
présenter tous les nombres imaginables, à l'aide de dix caractères 
seulement; 

5° Démonstration des quatre premières règles du calcul (addition, 
soustraction, multiplication et division), appliquées aux nombres en­
tiers et aux nombres décimaux ; 

4° Explication du système métrique des poids et mesures. 
Ces éléments étant suffisants pour résoudre les questions ordi­

naires, nous regarderons donc comme superflues toutes les autres 
théories dont on surcharge l'esprit de la jeunesse. 

On pourra pourtant parler du carré et de l'extraction de la ra­
cine carrée des nombres, opérations utiles ne présentant guère plus 
de difficultés que la division. 

Ces notions élémentaires bien comprises et bien familières aux 
élèves, ils pourront en faire l'application la plus étendue, à l'aide 
de problèmes nombreux et variés. 

Ce qui nous a surtout engagé à publier ce travail, c'est l'absence 
complète, dans les nombreuses publications traitant de l'enseigne­
ment des masses, d'une méthode claire et simple, qui pénètre dans 
la mémoire, sans le secours d'un maître. Nous avons adopté celle 
du raisonnement et de l'exemple, en donnant les règles à suivre et la 
solution des diverses questions que le cultivateur et l'artisan peu­
vent avoir à résoudre ; d'accord, en cela, avec les instituteurs les plus 
intelligents, qui, sous forme de mémento ou de manuel, pouvant 
être consulté en tout temps, ont la précaution de faire rédiger 
par leurs élèves des notes spéciales auxquelles ces derniers pourront 
se reporter plus tard. 

Nous plaçant à un point de vue exclusivement pratique, nous 
croyons avoir fait une œuvre consciencieuse, digne de figurer en­
tre les mains de l'ingénieur comme entre celles du travailleur des 
champs et des villes, et nous avons la certitude que les gouverne­
ments, les professeurs, les instituteurs et les protecteurs de l'ensei­
gnement populaire nous prêteront leur concours pour la propager. 

Comme nous le disions plus haut, les gouvernants se doivent tout 
entiers à l'instruction populaire, en recherchant les applications les 
plus pratiques pour la répandre en tous lieux. Sans vanité aucune, 
nous croyons avoir résolu une des questions les plus ardues : en effet, 
en voyant l'architecte, l'entrepreneur, le constructeur, le conducteur 
de grands travaux de bâtiments, de routes, de canaux, de chemins 
de fer, faire des projets, cuber des maçonneries, évaluer les déblais 
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et remblais nécessaires, on croit généralement que les questions ré­
solues sont au-dessus de la portée du vulgaire. Il n'en est rien, ef, s'il 
Faut à ces messieurs des connaissances et de l'instruction pour faire 
ces opérations, elles se résument presque toujours, pour ne pas dire 
toujours, dans l'application des quatre premières règles. 

Qu'il nous soit permis d'apporter des preuves à l'appui de notre 
dire : 

Dans ces temps d'édifications prodigieuses, de grands travaux de 
tous genres, qui ont été exécutés récemment ou sont encore en voie 
de construction, tout le monde a pu voir, et voit encore aujourd'hui, 
de simples ouvriers, devenus surveillants, piqueurs, conducteurs de 
travaux, s'élever aux plus hautes positions sociales. Pour notre part, 
nous en connaissons bon nombre qui sont en ce moment ingénieurs 
de compagnies de chemins de fer, etc. Cependant, i ls ne connais­
saient que leurs quatre règles ! mais ils ont appris à les appliquer. 
Cet ouvrage permettra d'en faire autant, en l'étudiant avec soin, 
sous le manteau de la cheminée. 

Voici, en quelques lignes, le plan de notre travail : 
Nous avons tout d'abord traité du système métrique, puis nous 

nous sommes dit : Dans la nature, on rencontre les trois dimensions : 
longueur, largeur et épaisseur; ce qui donne : 

1" les lignes (longueurs) -, 
2° les surfaces (longueurs et largeurs) ; 
5° les solides (longueurs, largeurs et épaisseurs). 

i° LIGNES. 

Nous avons considéré les lignes accessibles et les lignes inacces­
sibles et nous avons montré comment on mesure les unes et les au­
tres : rien n'est plus simple. 

2» S U R F A C E S . 

Nous avons divisé les surfaces en deux catégories : surfaces sim-
vles et surfaces composées. 

S U R F A C E S S I M P L E S . 

Les surfaces simples sont : le triangle, le carré, le rectangle, le 
parallélogramme, le losange, le trapèze, le cercle. 

Nous avons indiqué comment, toujours à l'aide des quatre règles 
seulement, on en calcule la surface : donc pas de difficulté. 
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INTRODUCTION, I X 

S U R F A C E S COMPOSÉES. 

Ces surfaces, par leur Irrégularité, ne rentrent pas dans la catégo­
rie des surfaces simples. 

Pour les mesurer ou les arpenter, il suffit simplement de les dé­
composer, par des lignes droites d'opération et des perpendiculaires, 
en figures simples. On obtiendra, par exemple, quatre triangles et 

'six trapèzes. En calculant la superficie de ces dix surfaces simples 
et en faisant l'addition des produits partiels, on aura le résultat 
cherché : donc encore pas de difficulté. 

Ces opérations constituent ce qu'on appelle l'arpentage. 
L'usage de l'équerre d'arpenteur a été nécessaire ; aussi en avons-

nous donné une explication claire et simple. 

3» SOLIDES. 

Nous avons également divisé les solides en deux catégories : soli­
des simples et solides composés. 

S O L I D E S S I M P L E S . 

Les solides simples sont: le raie, le parallélipipède, le prisme, 
la pyramide, le tronc de pyramide, le cylindre, le cône, le tronc de 
cône, la sphère. 

Nous avons exposé clairement, avec des exemples raisonnes, corn 
ment on opère sur chacun de ces neuf solides simples pour en dé­
terminer le volume. 

Nous avons même jugé utile d'exposer comment on opère afin 
d'obtenir la surface de chacun d'eux. 

Pour le tronc de pyramide et le tronc de cône, il a été donné 
trois méthodes permettant d'en calculer la solidité. Nous appelons 
la plus sérieuse attention sur le mécanisme de ces trois méthodes. 

S O L I D E S COMPOSÉS. 

Ces solides, par leur irrégularité et leurs formes diverses, ne ren­
trent pas dans la catégorie des solides simples. 

De même que pour les surfaces composées, on en trouvera le vo­
lume en les décomposant en solides simples que l'on calculera sé­
parément, et la somme des volumes partiels donnera le résultat 
cherché. 

La décomposition des solides composés en solides simples pré­
sente beaucoup plus de difficultés que celle des surfaces. Pourtant, 
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avec un peu d'attention, on saisira facilement les détails du système 
employé. 

Voilà le résumé exact du plan de l 'ouvrage. 
Chaque règle posée, accompagnée de figures, a été appuyée pat 

un ou plusieurs exemples, sous Forme de problème dont la solution 
est expliquée. Les calculs ont même été eiTectués afin qu'il ne res­
tât dans l'esprit du lecteur aucun doute sur la nature des opérations 
à faire. 

Comme application du cubage, nous avons résolu, avec toutes les 
explications nécessaires, les problèmes suivants : 

I o Jaugeage des tonneaux et des cuves; 
2o Calcul des déblais et remblais pour l'établissement d'un che­

min ; 
5° Projet de construction d'un bâtiment ; 
4° Projet d'un petit aqueduc ; 
5° Projet d'un pont avec murs en aile. 

Les métrés des travaux à exécuter ont été calculés et présentés 
saus forme de tableaux, toujours à l 'aide des quatre premières rè­
gles seulement. 

Nous avons consacré un chapitre au levé des plans, opération très-
simple et très-facile. 

La question du nivellement a été traitée avec quelques détails : 
c'est une opération qui ne présente aucune difficulté. Elle est néces­
saire, même indispensable, à prupos du cubage, dans bien des cas, 
et principalement pour la décomposition des solides, pour les ter­
rassements. 

Nous avons par lé : 

Du niveau de maçon ; 
Du niveau d'eau ; 
Du niveau Chairgrasse. 

Ce dernier instrument, de l'invention de l'auteur et dont la des­
cription est donnée, est d'une simplicité extrême et susceptible des 
plus utiles et des plus nombreuses applications. Il est spécialement 
destiné aux cultivateurs et aux artisans (i). 

Après avoir mis le lecteur en état de résoudre les principales ques-» 

(1] On peut se procurer le niveau Chairgrasse chez MM. J. et A. Molteru, 
nie du Chàteau-d'Eau, 62, à Paris, et chez M. J aspar, rue Jonfosae, 12, À 
Liège, constructeurs d'instruments de précision. 
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tions d'arpentage, de levé des plans, de nivellement, de cubage ; de 
faire les plans d'un projet, exécuter les métrés, diriger les travaux, 
nous avons consacré plusieurs chapitres très-étendus à l'exposition 
de la qualité et des défauts des matériaux à employer dans les con­
structions, la façon dont les travaux doivent être conditionnés pour 
offrir des garanties durables de solidité. 

Nous avons fait l'insertion des clauses et conditions générales 
qu'il convient d'imposer aux entrepreneurs pour la bonne exécu­
tion des travaux. 

On trouvera dans ces documents tous les éléments nécessaires 
pour la rédaction d'un devis, et les propriétaires, en les étudiant 
avec soin, pourront surveiller, en connaissance de cause, la bonne 
exécution des travaux qu'ils auront à faire exécuter. 

Nous avons donné le programme complet des règles imposées 
pour la préparation des projets provisoires, ainsi que des projets 
définitifs. Ce programme, étudié avec le plus grand soin, énumère 
non-seulement les pièces à fournir, mais aussi leur forme ; et, dans 
l'intérêt d'un bon examen préalable des travaux projetés, il convient 
de l'employer dans toutes les administrations publiques ou particu­
lières, même dans les entreprises individuelles. 

Afin d'arriver, sans pesées, à évaluer le poids des ferrures, des 
tableaux très-clairs font connaître les poids calculés des fers plats et 
des fers ronds pour les largeurs et les épaisseurs les plus usitées. 

Enfin, dans l'avant-dernier chapitre, nous avons jugé utile d'ex­
poser quelques notions hydrauliques sur le jaugeage des cours d'eau. 

Nos formules sont extraites de celles données par les auteurs les 
mieux accrédités, qui ont traité de la matière. Elles sont d'une ap­
plication des plus simples et toutes sont expliquées par un exemple 
raisonné. 

Ces notions permettront au cultivateur, au propriétaire, à l'indus­
triel, de déterminer eux-mêmes la quantité de mètres cubes d'eau 
passant dans le ruisseau ou dans la rivière baignant leur propriété, 
ou dans la vanne de leur usine. 

L'application des formules de jaugeage exigeant forcément la con­
naissance de la racine carrée, nous avons exposé, dans une partie 
supplémentaire, ce qu'est cette opération et comment on la résout. 
Nous espérons qu'on nous saura gré de cette dérogation à notre pro­
gramme. 

En résumé, cet ouvrage, contenant 159 ñgures, est un véritable 
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manuel de la science, élémentaire que tout: le mande doit posséder ; il 
est mis à la portée de toutes les intelligences, du pauvre comme du 
riche. 

A celui qui n'a pas pu faire ses études, il permettra d'apprendre 
seul, chez lui, les éléments instructifs dont il a ou pourra avoir be­
soin. 

A celui, favorisé par la fortune, qui a pu suivre les cours des éco­
les, il donnera un résumé, un programme clair et précis de ce qu'il 
a appris, et qu'à chaque instant il éprouvera le besoin de consulter. 

Les jeunes gens qui se destinent aux administrations de travaux 
publics, y trouveront des notions pratiques qui leur sont indispensa­
bles, d'abord pour la préparation de leur examen; plus tard, pour 
la rédaction des projets qui leur seront confiés et pour la bonne di­
rection des travaux. 

Pour les instituteurs, ce travail est un résumé de ce qu'ils doivent 
apprendre à leurs élèves ; aussi veilleront-ils à ce que chacun de ces 
derniers possède un exemplaire de ce volume. Ils y puiseront eux-
mêmes des connaissances très-importantes qui leur viendront puis­
samment en aide dans leur tâche laborieuse. 

L'honnête ouvrier, qui n'a pas de fortune à laisser à son fils, sera 
heureux de lui offrir le Manuel pratique de l'instruction populaire, 
au moyen duquel ce dernier pourra peut être se créer une position 
très brillante, soit dans les travaux de l'État, soit dans les com­
pagnies de chemins de fer, etc. 

On peut, au surplus, avancer hardiment que l'ouvrage, mis entre 
les mains d'un jeune homme studieux, lui épargnera de longues 
années d'étude. 
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M A N U E L P R A T I Q U E 

L'INSTRUCTION POPULAIRE. 

L a coi inaissancf i d u s y s t è m e m é t r i q u e étant i n d i s p e n ­

sab le p o u r r é s o u d r e les q u e s t i o n s d 'arpen îage et d e 

c u b a g e , c'est p a r l à q u e n o u s c o m m e n c e r o n s . 

D a n s la nature on a à m e s u r e r : 

P o u r l e s l o n g u e u r s , le mètre linéaire sert d e t e r m e d e 

c o m p a r a i s o n ; 

P o u r l e s s u r f a c e s , c'est le mètre carré; 
P o u r l e s s o l i d e s , c'est le mètre cube. 
L e p o i d s d e s d i v e r s objets us i tés est d é t e r m i n é à l 'a ide 

du gramme. 

P R E M I È R E P A R T I E . 

S Y S T È M E M É T R I Q U E . 

1° d e s l o n g u e u r s ; 

2° d e s s u r f a c e s ; 

3» d e s so l ides . 
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L e s l i q u i d e s s o n t m e s u r a s a u m o y e n d u litre, et le 

t erme d e c o m p a r a i s o n p o u r l e s m o n n a i e s est l e franc. 

CHAPITRE I". 

D U M E T R E L I N É A I R E . 

C'est l e mètre linéaire qu i est la b a s e d e tout le s y s ­

t è m e m é t r i q u e , parce qu'i l a servi à former toutes les 

autres m e s u r e s . P o u r cette r a i s o n , il importa i t qu'i l tût 

i n v a r i a b l e et qu 'on pût le r e t r o u v e r ^ n tout t e m p s . 

Vo ic i c o m m e n t on l'a d é t e r m i n é : 

Par d e s m o y e n s e x t r ê m e m e n t i n g é n i e u x , o n a m e s u r é 

le quart d u m é r i d i e n d e P a r i s . c ' e s t -à -d ire d u tour d e 

la t e r r e ; on e n a pr i s la d i x m i l l i o n i è m e p a r t i e , et c'est 

ce résultat qu i a d o n n é la l o n g u e u r d u mètre linéaire. 

L e tour d e la terre a d o n c quarante millions d e 

m è t r e s . 

L e m è t r e est par c o n s é q u e n t la dix millionième par ­

tie du quart d u m é r i d i e n terres tre . Vo i là la définit ion 

qu i e n est g é n é r a l e m e n t d o n n é e . 

On c o m p r e n d q u e , d a n s l e s u s a g e s d e la v i e , on a b e ­

s o i n d e m e s u r e s p lus g r a n d e s et p l u s pe t i t e s q u e le 

m è t r e . 

L e s • m e s u r e s p lus g r a n d e s s 'appel lent multiples du 

mètre. L e s m e s u r e s p l u s pet i tes s 'appel lent sous-multi­

ples d u m è t r e . 
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Les m u l l i p l e s d u mètre sont : 

L e d é c a m è t r e , qui v a u t 

L ' h e c t o m è t r e , — 

L e k i l o m è t r e , — 1,000 

100 

10 m è t r e s . 

Le m y r i a m ê t r e , — 1,0000 — 

Les s o u s - m u l t i p l e s d u mètre sont : 

L e d é c i m è t r e , qui e s t la 10 m " p a r t i e du m è t r e . 

Les m u l t i p l e s et les s o u s - m u l t i p l e s d u m è t r e p e u v e n t 

être c o m b i n é s entre , e u x d e la m a n i è r e s u i v a n t e : 

C o m b i e n l e k i l o m è t r e v a u t - i l d e d é c a m è t r e s ? 

r a i s o n n e m e n t . — Le k i l o m è t r e vaut 1 , 0 0 0 mètre s ; le 

d é c a m è t r e vaut 1 0 m è t r e s . D o n c le k i lomètre vaut 1 , 0 0 0 

div isé par 1 0 , c ' e s t -à -d ire 1 0 0 d é c a m è t r e s . 

On démontrera i t d e la m ê m e m a n i è r e q u e le m y r i a ­

mêtre vaut 1 0 k i l o m è t r e s , 1 0 0 h e c t o m è t r e s et 1 , 0 0 0 d é ­

camètres . 

C o m b i e n l ' h e c t o m è t r e v a u t - i l d e c e n t i m è t r e s ? 

r a i s o n n e m e n t . — L 'hec tomètre vaut 1 0 0 m è t r e s ; le 

mètre vaut 1 0 0 c e n t i m è t r e s . D o n c l 'hectomètre vaut 1 0 0 

fois 1 0 0 , ou 1 0 , 0 0 0 c e n t i m è t r e s . 

On démontrera i t de la m ê m e m a n i è r e q u e le, d é c a ­

mètre , par e x e m p l e , v a u t 1 , 0 0 0 c e n t i m è t r e s , et il en 

serait d e m ô m e p o u r toute autre c o m b i n a i s o n . 

L e c e n t i m è t r e , 

L e m i l l i m è t r e , 1,000"» — 

1001"* 
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CHAPITRE II. 

D U H Ê T R E C A R R É . 

L e mètre carré sert d e t e r m e d e c o m p a r a i s o n a u x d i ­

v e r s e s surfaces à m e s u r e r . C'est u n carré dont c h a q u e 

cô té a u n m è t r e l inéa ire d e l o n g u e u r . 

L e décimètre carré est un carré dont c h a q u e côté a 

u n d é c i m è t r e d e l o n g u e u r . 

O n a v u , au chapi tre p r é c é d e n t , q u e le mètre l inéa i re 

vaut d i x d é c i m è t r e s l inéa ires ; il v a être d é m o n t r é m a i n ­

tenant , en q u e l q u e s m o t s , q u e l e mètre carré vaut 1 0 0 

d é c i m è t r e s carrés . 

riSUKK 1. 

S u p p o s o n s q u e la f igure l r e p r é s e n t e le mètre carré , 

c 'est -à-dire q u e c h a c u n d e s côtés A B , B D , CD et A C ail 

un m è t r e . D i v i s o n s l e s d e u x cô tés A C et B D e a d i x par-
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DU MÈTRE CARRÉ. S 

l ies é g a l e s ; c h a q u e d i v i s i o n s e r a u n d é c i m è t r e l i n é a i r e . 

U n i s s o n s , par d e s l i g n e s d r o i t e s , l e s d i x po int s d u côté 

AG a v e c l e s d i x p o i n t s c o r r e s p o n d a n t s d u côté B D , et l e 

m è t r e carré s e r a d i v i s é e n d i x b a n d e s ayant c h a c u n e 

u n m è t r e d e l o n g u e u r et u n d é c i m è t r e d e hauteur . F a i ­

s o n s e x a c t e m e n t la m ô m e o p é r a t i o n a v e c les côtés A B et 

C D , et c h a c u n e d e s d i x b a n d e s p r é c é d e n t e s s e trouvera 

d i v i s é e e n d i x pet i t s carrés qui s eront d e s décimètres 

camés, parce qu' i l s auront c h a c u n u n d é c i m è t r e l inéa ire 

par cô té . Or , c o m m e i l y a d a n s le m è t r e carré d i x b a n ­

d e s c o n t e n a n t c h a c u n e d i x d é c i m è t r e s carrés , d o n c l e 

mètre carré v a u d r a d i x fois d i x o u cent d é c i m è t r e s 

c a r r é s . 

Le m è t r e carré a auss i s e s mul t ip l e s e t s e s s o u s - m u l -

p l e s . 

L e s m u l t i p l e s son t : 

Le décamètre carré, qui vaut 100 mètres carrés. 

L'hectomètre carré, — 10,000 — — 

Le kilomètre carré, — 1,000,000 — — 

Le myriamôtre carré, — 100,000,000 — — 

L e s s o u s - m u l t i p l e s s o n t : 

Le décimètre carré, qui est la 1 0 0 m e \ partie 
Le centimètre carré, — 1 0 , 0 0 0 m o > du 

Le millimètre carré, — 1,000,000"" ) mètre carré. 

On vo i t dé jà q u e q u a n d l 'hectomètre l inéa ire , par 

e x e m p l e , vaut cent m è t r e s l i n é a i r e s , l 'hectomètre carré 

vaut dix mille m è t r e s carrés . 
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L e s m u l t i p l e s et l es s o u s - m u l t i p l e s d u mètre carré 

p e u v e n t auss i s e c o m b i n e r d e la m a n i è r e su ivante : 

C o m b i e n l e k i l o m è t r e c a r r é v a u t - I l d e d é c a m è ­
t r e s c a r r é s ? 

RAISONNEMENT . — L e k i l o m è t r e carré vaut 1 , 0 0 0 . 0 0 0 

d e m è t r e s carrés ; le d é c a m è t r e carré vaut 1 0 0 m è t r e s 

carrés . D o n c le k i l o mètre carré vaut 1 , 0 0 0 , 0 0 0 d iv i sé 

par 1 0 0 , c ' e s t -à -d ire 1 0 , 0 0 0 m è t r e s c a r r é s . 

On d é m o n t r e r a i t d e la m ê m e m a n i è r e q u e le mvria-

mètre carré v a u d r a i t 1 0 0 k i l o m è t r e s carrés . 

C o m b i e n l ' h e c t o m è t r e c a r r é v a u t - i l d e c e n t i m è t r e s 

c a r r é s ? 

R A I S O N N E M E N T . — L'hectomètre carré v a u t 1 0 , 0 0 0 

mètre s c a r r é s ; l e mètre carré v a u t 1 0 , 0 0 0 c e n t i m è t r e s 

c a r r é s . D o n c l 'hectomètre carré v a u t 1 0 , 0 0 0 fois 1 0 , 0 0 0 , 

c 'es t -à-d ire 1 0 0 , 0 0 0 , 0 0 0 d e cent imètres c a r r é s . 

Il en serai t e x a c t e m e n t d e m ê m e p o u r toute autre 

c o m b i n a i s o n . 

L e m è t r e carré est e m p l o y é p o u r la m e s u r e d e s p e ­

tites s u r f a c e s , te l les q u e p l a n c h e r s , p l a f o n d s , m u r s , etc . 

Les g r a n d e s s u r f a c e s , c o m m e les d é p a r t e m e n t s , la 

F r a n c e ent i ère , par e x e m p l e , sont é v a l u é e s e n k i lomètres 

carrés et m y r i a i n è t r e s c a r r é s . 

P o u r l e s p r o p r i é t é s r u r a l e s , o n e m p l o i e l'are.. 
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D U MÈTRE C U B g . 1 

C H A P I T R E III. 

D E L ' A R E . 

L'are est simplement l e décamètre carré. C'est donc un 

carré dont chaque côté a 10 mètres linéaires de longueur. 

L'are n'a, en usage, qu'un seul multiple qui est l'hec­

tare, et l'hectare vaut 1 0 0 ares. 

Il n'a aussi qu'un seul sous-multiple qui est l e centiare, 

valant la centième partie de l'are. 

L'hectare vaut 1 0 0 ares, c'est-à-dire 1 0 0 décamètres 

carrés; or, l'hectomètre carré vaut aussi 1 0 0 décamètres 

carrés. Donc l'hectomètre carré et l'hectare, c'est la môme 

chose. 

L'are est le décamètre carré; or, le décamètre carré 
vaut 1 0 0 mètres carrés et l'are vaut 1 0 0 centiares. Donc 

le mètre carré et le centiare, c'est la môme chose. 

CHAPITRE IV. 

D U M È T R E C U B E . 

Le mètre cube sert de terme de comparaison aux divers 
objets à cuber. 

C'est un solide à six faces dont chaque face est un mètre 
carré. 

Le décimètre cube est un solide à six faces dont chaque 
face est un décimètre carré. 

On a vu, aux deux chapitres précédents, que le mètre 
linéaire vaut 10 décimètres linéaires, que le mètre carré 
vaut 1 0 0 décimètres carrés; il va êlre démontré mainte-
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T r a ç o n s u n m è t r e carré sur u n e surface p l a n e et h o r i ­

z o n t a l e , E G F H , par e x e m p l e , et d i v i s o n s - l e e n 1 0 0 

d é c i m è t r e s c a r r é s . S u p p o s o n s q u e n o u s a y o n s u n n o m b r e 

suffisant d e d é c i m è t r e s c u b e s à n o t r e d i s p o s i t i o n . 

S i , s u r c h a q u e d é c i m è t r e c a r r é , n o u s p l a ç o n s u n d é c i ­

mètre c u b e , n o u s a u r o n s u n e t r a n c h e c o m p r e n a n t 1 0 0 

d é c i m è t r e s c u b e s et formant u n e h a u t e u r d e u n d é c i ­

m è t r e . 

A p p l i q u o n s u n e s e c o n d e t r a n c h e sur cette p r e m i è r e j 

n o u s a u r o n s 2 0 0 d é c i m è t r e s c u b e s et d e u x d é c i m è t r e s d e 

h a u t e u r . Enf in d i x t r a n c h e s s e m b l a b l e s formeront le 

mètre c u b e , et c o m m e c h a c u n e d'el les cont i endra 1 0 0 d é -

n a n t , e n q u e l q u e s m o t s , q u e le m è t r e c u b e v a u t 1 , 0 0 0 

d é c i m è t r e s c u b e s . 
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cimôtres c u b e s , il e n résul tera q u e le mètre cube v a u d r a 

b i en 10 fois 1 0 0 , c 'es t -à-dire 1 , 0 0 0 d é c i m è t r e s c u b e s . 

L e s m u l t i p l e s d u m è t r e c u b e n e sont p a s e n u s a g e ; 

c e p e n d a n t n o u s a l lons les d o n n e r , afin d e b i en établ ir les 

rapports qui ex i s tent entre e u x : 

Le d é c a m è t r e c u b e , qui v a u t 1,000 m è t r e s cubes . 

L 'hec tomètre cube , — 1,000,000 — — 

Le k i l o m è t r e c u b e , — 1,000,000,000 — — 

Le m y r i a m ê t r e c u b e , — 1,000,000,000,000 — — 

On c o m p r e n d q u e c e s m e s u r e s n'offrent a u c u n e e s p è c e 

d'uti l i té , et e l l es n e s o n t m e n t i o n n é e s d a n s a u c u n o u v r a g e . 

S i e l les sont c i t é e s i c i , ce n'est q u e c o m m e s i m p l e r e n ­

s e i g n e m e n t et p o u r d o n n e r u n e i d é e d e ce qu'el les s e ­

raient . 

L e s s o u s - m u l t i p l e s d u mètre c u b e sont , au c o n t r a i r e , 

très us i t é s . L e s v o i c i : 

Le d é c i m è t r e c u b e , qui est la, l.OOO™1 s p a r t i e 

Le c e n t i m è t r e c u b e , — l , 0 0 0 , 0 0 0 m e ( du 

Le m i l l i m è t r e c u b e , — 1,000 000,000"" Jmôtre c u b e . 

C o m m e e x e r c i c e , et afin d e b i e n s'initier d a n s le m é c a ­

n isme d u s y s t è m e m é t r i q u e , il est très b o n de c o m b i n e r 

entre e u x l e s m u l t i p l e s et les sous -mul t ip l e s d u mètre 

cube . E x e m p l e : 

C o m b i e n l e d é c a m è t r e c u b e v a u t - I l d e d é c i m è t r e s 
c u b e s ? 

R A I S O N N E M E N T . — L e d é c a m è t r e c u b e vaut 1 , 0 0 0 

mètres c u b e s . L e m è t r e c u b e vaut 1 , 0 0 0 , 0 0 0 d e c e n t i -
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m è t r e s c u b e s . D o n c le d é c a m è t r e c u b e vaut 1 , 0 0 0 fois 

1 , 0 0 0 , 0 0 0 , c'est-à-dire 1 , 0 0 0 , 0 0 0 , 0 0 0 d e cen t imètre s 

c u b e s . 

R É S U M É 

à jiropos 

DU MÈTRE LINÉAIRE, DU MÈTRE CARRÉ ET DU MÈTRE CUBE. 

m è t r e l i n é a i r e . — U n mul t ip l e o u u n s o u s - m u l t i p l e vaut 

1 0 fois la m e s u r e qui l e sui t i m m é d i a ­

t e m e n t . 

M E T i Œ C A R R É . •— U n m u l t i p l e ou u n sou:--mult iple vaut 

1 0 0 fois la m e s u r e qu i le suit i m m é d i a t e ­

m e n t . 

m è t r e c u r e . — U n m u l t i p l e ou u n s o u s - m u l t i p l e vaut 

1 , 0 0 0 fois la m e s u r e qui le suit i m m é d i a ­

tement . 

On vo i t d o n c q u e l e s m o i s deca, ìiecto, Ì ì ì ì q , myria, 

s ignif ient , pour le : 

DECA IIECTO K I L O MYIUA 

Mèl rc l inéa i re . 10 1 00 1,000 10,0(10 

Mèt re c a r r é . . 100 10,000 1,000,000 100,000,000 

M è n e cube , , 1,000 1,000,000 1,000,000,000 1,000,000,000,000 

On voi t e n c o r e q u e les mots deci, centi, milli, s i g n i ­

fient, pour le : 

DÈCI CENTI MIELI 

Mèlrc l inéa i re D i x i è m e Cent ième M i l l i è m e . 

Mèt re carré Cen i i ème Dfx m i l l i è m e M i l l i o n i è m e . 

Mèt re cube Mi l l i ème M i l l i o n i è m e Rillionièmi?. 
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La va leur d e s m o t s : 

déca, hecto, kilo, myria p o u r les m u l t i p l e s ; 
déci, çenti, milli p o u r les s o u s - m u l t i p l e s , 

doit b ien être c o m p r i s e se lon q u e ce s m o t s s 'appl iquent au 

mètre linéaire, au mètre carré, au mètre cube, c'est-à-

dire a u x l i g n e s , a u x sur faces , a u x s o l i d e s , et cela pour 

l ' inte l l igence c o m p l è t e du s y s t è m e m é t r i q u e . 

CHAPITRE V. 

D U S T È R E . 

L e stère est l 'unité pr i se p o u r terme d e c o m p a r a i s o n 

dans la m e s u r e d u b o i s d e chauffage . 

Le stère est le m è t r e c u b e . 

P o u r m e s u r e r l e b o i s d e chauf fage , on e m p l o i e un 

apparei l c o m p o s é d'une s e m e l l e , s u r laque l l e sont fixés 

deux m o n t a n t s d is tants d'un mètre entre e u x et ayant 

chacun u n m è t r e d e h a u t e u r . —• On c o m p r e n d alors 

qu'en p laçant , entre les m o n t a n t s , et jusqu'à la l igne droite 

qui uni t l eur part ie s u p é r i e u r e , d e s b û c h e s de u n m è t r e 

de l o n g u e u r , o n aura u n stère ou u n mètre c u b e , c 'est-à-

dire un v o l u m e à s ix faces , ayant un m è t r e carré pour 

chaque f a c e . 

A P a r i s , et d a n s q u e l q u e s l oca l i t é s , il est d 'usage d e 

couper l e s b û c h e s sur u n e l o n g u e u r d e l m 1 3 7 . D a n s c e 

cas , l e s m o n t a n t s n'ont q u e 0 m 8 8 d e h a u t e u r ; m a i s i ls 

sont toujours d i s tants entre e u x d'un m è t r e . S u p p o s o n s 

qu'ils so ient g a r n i s d e b û c h e s de l m 1 3 7 , le so l ide aura 

toujours le m è t r e c u b e Dour v o l u m e . 
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Comme multiple du stère, il n'y a en usage que le d é -
castôre, qui vaut dix stères, et encore l'emploie-t-on très 
rarement. 

Comme sous-multiple, on n'emploie non plus que le 
décistère, qui est la dixième partie du stère. 

C H A P I T R E VI. 

D U L I T R E . 

La mesure type pour les liquides est le litre. 

Pour former le litre, on a pris exactement la capacité 
du décimètre cube, de sorte que le litre et le décimètre 
cube, c'est la même chose. 

Le litre a aussi ses multiples et ses sous-multiples. 

Les multiples du litre sont : 

Le décalitre, qui vaut 10 litres. 
'L'hectolitre, — 100 — 

Le kilolitre, — 1,000 — 

Le myrialitre, — 10,000 — 

Les sous-multiples du litre sont : 

Le décilitre, qui est la dixième partie du litre. 
Le centilitre, — centième — 
Le millilitre, — millième — 

Il faut dès maintenant constater qu'en ce qui concerne 
le litre, les mots : déca, hecto, kilo, myria pour les multi­
ples, déci, cenli, milli pour les sous-multiples, ont la 
même signification que pour le mètre linéaire. 
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Le l i tre , qu i est l'unité de capacité., d é c o u l e d o n c d irec ­

tement d u m è t r e c u b e . 

U n e x e r c i c e , v é r i t a b l e m e n t i n d i s p e n s a b l e , est l 'étude 

des d i v e r s e s c o m b i n a i s o n s entre l e s m u l t i p l e s et s o u s -

mul t ip l e s d u m è t r e c u b e a v e c l e s m u l t i p l e s et s o u s - m u l t i ­

ples du l i tre . 

Vo ic i d e s e x e m p l e s r a i s o n n e s : 

C o m b i e n l e m è t r e c u b e v a u t - i l d e k i l o l i t r e s ? 

R A I S O N N E M E N T . — Le mètre c u b e vaut 1 , 0 0 0 déc i ­

mètres c u b e s , et l e d é c i m è t r e c u b e n'est autre c h o s e que le 

l itre. Or, le ki lol i tre vaut 1 , 0 0 0 l itres et par c o n s é q u e n t 

1 , 0 0 0 d é c i m è t r e s c u b e s , l l o n c le mètre cube et le kilol itre 

ont la m ô m e v a l e u r , puisqu' i l s va lent l'un et l'autre 1 , 0 0 0 

d é c i m è t r e s c u b e s ou 1 , 0 0 0 l i t res . 

Q u e l l e e s t l a d i f f é r e n c e e n t r e l a v a l e u r d u c e n t i ­
l i t r e e t c e l l e d u c e n t i m è t r e c u b e ? 

R A I S O N N E M E N T . — L e litre vaut 1 0 0 cent i l i t re s ; l e l i tre , 

qui est u n d é c i m è t r e c u b e , vaut 1 , 0 0 0 cen t imètre s c u b e s . 

D o n c le centi l i tre est l a p lus g r a n d e m e s u r e et vaut 

1 , 0 0 0 d i v i s é par 1 0 0 , c'est-à-dire 10 cent imètres c u b e s . 

On prouvera i t de la m ê m e m a n i è r e que le mil l i l i tre et l e 

cent imètre c u b e ont la m ê m e v a l e u r . Cela se c o m p r e n d , 

p u i s q u e l 'un et l'autre sont la m i l l i è m e part ie d u l itre ou 

de s o n éga l l e d é c i m è t r e c u b e . 

Ces e x e r c i c e s sont s u s c e p t i b l e s d e n o m b r e u s e s varia­

t ions , et r i e n n'est p l u s s i m p l e ni p lus utile q u e de les ra i ­

sonner t o u t e s . C'est le me i l l eur m o y e n d e b i en saisir tous 

les dé ta i l s d u s y s t è m e m é t r i q u e . 
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C H A P I T R E V I I . 

D U G R A M M E . 

La m e s u r e type pour l e s p o i d s est le gramme, dont 

vo ic i la déf init ion g é n é r a l e m e n t d o n n é e : 

Le gramme est le poids d'un centimètre, cube d'eau dis­

tillée, pesée dans le vide et ramenée à son maximum de 

densité. 

Pesée dans le vide s igni f ie q u e l'eau est p e s é e d a n s u n 

l ieu o ù il n'y a p a s d'air-

Distillée s ignif ie q u e l'eau est d é g a g é e , par la d i s t i l la ­

t ion , d e toutes l e s ma t i ère s qu i lui sont é t r a n g è r e s . 

Ramenée à son maximum de densité s ignif ie q u e l'eau 

est pr i s e au m o m e n t où el le p è s e le p l u s . 

L e g r a m m e a auss i s e s mul t ip les et s e s s o u s - m u l ­

t ip les . 

S e s mul t ip l e s sont : 

Le decagramme, qui v a u t 10 g r a m m e s . 

Vlrclogramme, — 100 — 

Le kilogramme, — 1.000 — 

Le myriagramriie. — 10,000 — 

S e s sous -mul t ip l e s sont : 

Le decigramme, qui e s t la d i x i è m e p a r t i e d u g r a m m e . 

L e centigramme. — c e n t i è m e — 

L e milligramme, — m i l l i è m e — 

L e s m o t s dèca, hecto, kilo, myria p o u r les m u l t i p l e s , 

dèci, centi .mil li pour l e s s o u s - m u l t i p l e s , ont d o n c la m ê m e 
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signification et la m ê m e v a l e u r q u e lorsqu' i l s son t e m ­

ployés à p r o p o s d u m è t r e l inéaire et d u l i tre. 

On peut é g a l e m e n t c o m h i n e r les m u l t i p l e s et s o u s - m u l ­

tiples d u litre a v e c l e s m u l t i p l e s et s o u s - m u l t i p l e s du 

g r a m m e . 

Voic i d e s e x e m p l e s r a i s o n n e s : 

C o m b i e n , u n d é c i m è t r e c u b e d ' e a u p è s e - t - i l d e k i ­
l o g r a m m e s ? 

R A I S O N N E M E N T . — L e d é c i m è t r e c u b e vaut 1 , 0 0 0 cent i ­

mètres c u b e s , et le c e n t i m è t r e c u b e d'eau p è s e u n g r a m m e . 

Le k i l o g r a m m e vaut 1 , 0 0 0 g r a m m e s , D o n c le d é c i m è t r e 

cube et l e k i l o g r a m m e p è s e n t c h a c u n 1 , 0 0 0 g r a m m e s et 

ont par c o n s é q u e n t le m ê m e p o i d s . 

C o m b i e n u n m i l l i m è t r e c u b e d ' e a u p è s e - t - i l d e m i l ­
l i g r a m m e s ? 

R A I S O N N E M E N T . — Le cent imètre c u b e , qui est le gramme, 

vaut 1 , 0 0 0 mi l l i mètre s c u b e s ; or , le g r a m m e p è s e 

1 , 0 0 0 m i l l i g r a m m e s . D o n c le cent imètre c u b e d'eau p è s e 

un milligrarhme. 

Varier autant q u e p o s s i b l e l e s e x e r c i c e s de m ê m e 

nature . 

C H A P I T R E VIII. 

D U F R A N C , U N I T É D E M O N N A I E . 

L'uni té d e m o n n a i e est l e franc. 

Le franc e s t u n e p i è c e d'argent p e s a n t 6 g r a m m e s , c o m ­

p o s é e autrefo is d e 9 d i x i è m e s d'argent et d'un d i x i è m e 

d e c u i v r e . _ 
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A c t u e l l e m e n t le franc es t c o m p o s é d e 8 3 a m i l l i è m e s 

d'argent et d e 1 6 o m i l l i è m e s d e c u i v r e . 

L e s m o n n a i e s en u s a g e , e n ce m o m e n t , sont les s u i ­

vante s : 

OR 

La p i è c e de 100 f rancs . 

— 50 — 

— 20 — 

— 10 — 

A R G E N T . 

La p i è c e d e 5 f rancs . 

2 — 

— 1 — 
— de 50 c e n t i m e s . 

— 20 — 

' L a p i e c e do 10 c e n t i m e s . 

B R O N Z E 

1 — 

L e s m o n n a i e s françaises sont as suje t t i e s , s o u s le r a p ­

port d e l eurs d i v i s i o n s , au s y s t è m e m é t r i q u e . 

D 'après la lo i d u 1 8 g e r m i n a l an tu (7 avril 1 7 9 5 ) , 

cons t i tu t ive d u s y s t è m e m é t r i q u e d e s p o i d s et m e s u r e s , 

l 'unité m o n é t a i r e a pris l e n o m de franc. 

L a lo i d u 2 8 t h e r m i d o r an m s u r les m o n n a i e s porte : 

q u e l 'unité m o n é t a i r e c o n s e r v e le n o m d e franc; q u e le 

l i tre d e la m o n n a i e d'argent sera d e 9 part ies d e ce méta l 

p u r et d 'une part ie d 'a l l iage; q u e la p i è c e d e 1 franc 

p è s e r a a g r a m m e s , ce l le de 2 francs 1 0 g r a m m e s , ce l l e 

d e 5 francs 2 3 g r a m m e s . 
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Huit ans p lus tard, la loi du 7 g e r m i n a l an xi (28 mai 

1 8 0 3 ) , r é p è t e q u e 5 g r a m m e s d'argent , au titre de 

9 d i x i è m e s d e fin, constituent l'unité monétaire s o u s le 

n o m de franc, et o r d o n n e d e frapper des p i è c e s d'or d e 

2 0 francs a u p o i d s d e 1 5 5 au k i l o g r a m m e , ce qu i dorme 

pour c h a q u e p ièce 6 g r a m m e s 4 5 , 1 6 1 , résultat o b t e n u en 

divisant 1 , 0 0 0 par 1 5 5 . 

On admettai t a lors q u e la va leur de l'or et d e l 'argent 

était d a n s l e rapport de 1 5 , 5 à 1 . 

Eii effet, 2 0 francs d'argent p è s e n t 1 0 0 g r a m m e s . Or, 

en d iv i sant 1 0 0 g r a m m e s par 1 5 , 5 , on a 6 g r a m m e s 

4 5 , 1 6 1 . D e m ê m e en d iv i sant 1 , 0 0 0 g r a m m e s par 1 5 , 5 

on a le m ê m e chiffre 6 g r a m m e s 4 5 , 1 6 1 . 

Par u n e loi d u 2 5 m a i 1 8 6 4 , la fabr icat ion d e s p i è c e s 

de 5 0 c e n t i m e s et d e 2 0 c e n t i m e s a été o r d o n n é e au titre 

de 8 3 5 m i l l i è m e s d e fin. 

Une autre loi d u 2 7 j u i n 1 8 6 6 o r d o n n a la fabr icat ion , 

au m ô m e titre 8 3 5 , d e s p i èces de 2 0 et 5 0 c e n t i m e s et do 

plus d e s p i è c e s d e 1 franc et d e 2 francs . L e s p i è c e s de 

2 0 et 5 0 c e n t i m e s , de 1 franc et d e 2 francs qui c irculent 

ac tue l l ement et qu i sont au titre d e 9 0 0 m i l l i è m e s d e fin, 

seront r e f o n d u e s p o u r être e m p l o y é e s a la fabr icat ion d e s 

nouve l l e s e s p è c e s . 

Cette d i s p o s i t i o n , pr ise e n dérogat ion d e la lo i r é g u l a ­

trice d u 7 g e r m i n a l an x i , e n ce qui c o n c e r n e s e u l e m e n t 

le titre de q u e l q u e s p i è c e s d'argent , n'altère p a s l ' essence 

d u s y s t è m e m o n é t a i r e français d a n s se s rapports a v e c le 

sy s t ème g é n é r a l d e s p o i d s et m e s u r e s . 

U n e c o n v e n t i o n m o n é t a i r e c o n c l u e le 2 3 d é c e m b r e 1 8 6 5 , 

entre la F r a n c e , la B e l g i q u e , l'Italie et la S u i s s e , p r o ­

m u l g u é e p a r u n décret impér ia l du 2 0 jui l le t 1 8 6 6 , a 
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r e ç u son e x é c u t i o n à partir d u 1 e r août 1 8 6 6 , et c e s quatre 

p a y s pourront fabr iquer d e s p i è c e s d 'argent d e d e u x 

francs , d'un f ranc , d e c i n q u a n t e c e n t i m e s et d e v ing t 

c e n t i m e s , savo ir : 

P o u r la F r a n c e . 

— la B e l g i q u e . 

— l ' I t a l i e . ' . . 

— la S u i s s e . , 

fr. 239,000,000 

32,000,000 

141,000,000 

17,000,000 

T A B L E A U 

donnant lu 

P O I D S , T I T R E E T D I A M È T R E D E S P I È C E S D ' O R E T D ' A R G E N T 

A C T U E L L E M E N T U S I T É E S E N F R A N C E . 

NATURE 

DES PIÈCES. 

011 . . 

A R G E N T / 

I r . C. 

100 » 

SO « 

20 >, 

10 » 

5 » 

5 

2 .. 

1 » 

.. S0 

20 

Gr Mill igr. | Millièmes.j Millièmes. 

32.2380G 

16.12903 

Ë.iMGl 

3.22380 

1.61290 

25.00000 

10.00000 

5.00000 

2.3OOO0 

1.00000 
7 

10 

900 

900 

835 

28 

21 

19 

17 

37 

27 

25 

18 

16 

A i n s i u n e p i è c e d'or d e SO francs p è s e 1 6 g r . 1 2 9 0 3 , 
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on tolère u n m i l l i è m e d a n s sa fabricat ion ; e l le est au 

titre d e 9 0 0 , a v e c u n e to lérance de 2 m i l l i è m e s et a v e c 

21 m i l l i m è t r e s d e d i a m è t r e . L e t a b l e a u qui p r é c è d e 

fournit l e s d o c u m e n t s p o u r l e s autres p i è c e s . 

On voit q u e la p i è c e d e o francs est e n c o r e au titre d e 

9 0 0 , t a nd i s q u e l e s p i è c e s infér ieures en argent n e sont 

qu'au titre d e 8 3 S . 

TABLEAUX COMPARATIFS 

DES 
MONNAIES DES PRINCIPAUX ÉTATS DU MONDE. 

VALEUR. POIDS. 
• en —-, 

m ANCE, FRANCS. Lrjum. lilligr 
100 32.258 

50 16.129 

Pièces de 40 francs, à l 'ef l ipic Je Louis-Philippe. 40 12.902 

20 G. ilil 
10 3.22b 

5 1.612 

S 23.000 

2 10.DOO 

1 H. 000 

o.;;o 2.300 

0.20 1.000 

0.10 10.000 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



FÄAJICÄ [Suiti). 

Le d e m i - d è c i m e . . . . 

Lu pièce, de deux nentiities 

La pièce de u n cen t ime . 

A N G L E T E R R E . 

S o m e r a i n , o r . . . 

C o u r o n n e , a r g e n t 

D e n i i - c o u r o n n e , argent . 

Sch i l l ing , a rgent . . . 

Six pences 

Deux pences . 

A U T R I C H E . 

S o u v e r a i n , o r 

Ducat de l ' E m p i r e , o r 

Rïxddle de Const i tu t ion , a r g e n t 

F l o r i n d 'Au t r i che , a r g e n t 

Pièce de 20 k r e u t z e r s , a r g e n t 

B E L G I Q U E . 

Le r o y a u m e de Be lg ique ayant adopté le s y s ­

t è m e m o n é t a i r e f rança is , les monnaies actuel les 

c i rcu lent i n d i f f é r e m m e n t dans les deux pays 

avec cours l é g a l , à l 'except ion de la pièce 

supp lémenta i re en Be lg ique qu i est de 2 fr. 50, 

et des pièces de 5, 10 et 20 centimes en n icke l . 

V A l E U f poids. 

IRATNCS. 

O.Oj 

0.02 

0.01 

23.00 

3.70 

2.8a 

1.23 

0.C21; 

0.20 

35.82 

11.80 

5. CO 

2.CO 

0.86 

3.000 

2.000 

1.000 

7.920 

11.120 

7.060 

S.GjO 

2.870 

5.370 

3.490 

28.740 

l i .000 

6.640 
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VALEUR POIDS. 

en • • ' — 
Gnmm. lillif. 

аллят-тгспй D E B A S E . FlUJtf.S. 
Gnmm. lillif. 

1 0 . 6 0 3 . 4 3 0 

H . 8 0 3 . 6 4 0 

4 . 2 8 2 1 . 8 6 0 

B A V I È R E . 

D u c a l , or 1 1 . 8 3 3 . 4 9 0 

E c u , a r g e n t 5 . 7 2 2 9 . 2 3 0 

2 . 1 2 1 0 . 6 0 0 

1.0G 5 . 5 0 0 

0 . 1 9 » 

2 0 . 5 0 6 . 6 0 0 

5. KO 2 9 . 1 5 0 

2 . 7 5 1 4 . 4 4 0 

' E S P A G N E 

2 0 . 3 2 fi. 760 

S . 0 8 1.Б80 

8 1 . 5 1 2 7 . 0 Í 0 

5 .45 2 7 . 0 0 0 

2 . 7 ) 1 3 . 5 0 

1 . 0 8 
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I T A L I E . 

Le r o y a u m e d' I ta l ie ayant adopté le système m o ­

néta i re f rança is , les monna ies actuel les c i r ­

culent i n d i f f é r e m m e n t dans les deux pays avec 

cours l é g a l . 

V A L E U R 

en 

P O I D S . | 

l in mm. M il 11g. 
I T A L I E . 

Le r o y a u m e d' I ta l ie ayant adopté le système m o ­

néta i re f rança is , les monna ies actuel les c i r ­

culent i n d i f f é r e m m e n t dans les deux pays avec 

cours l é g a l . 

H O L L A N D E . 

2 1 . 1 6 6 . 7 2 0 

1 1 . 7 8 .3 .480 

5 . 3 0 2 3 . 0 0 0 

2 . 1 2 1 0 . 0 0 0 

0 . 5 3 -
0 . 2 1 

0 . 1 0 

S U I S S E 

(Ce pays a aussi adopté le système déc ima l . ; 

5 . 0 0 2 3 . 0 0 0 

I l e lve t i a , i i rpci i l 2 . 0 0 1 0 . 0 0 0 

1 .00 5 . 0 0 0 

0 . 3 0 2 . 5 0 0 

I l y a des pièces qu i sont <Tun a l l i age de ï i n c , 

cuivre et argent valant 20 . 10 , ,1 cent imes el 

u n cen t ime . 
i 
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V A L E U R , P O I D S , j 

pn . • 

u x x . 
l.nmm.lillij. 

2 0 . 7 5 6 . 7 2 0 

1 . 2 7 7 . 0 0 0 

H A N O V R E . 

D o u b l e - p i s t o l e , égale à 5 I h a l e r s , or . . . . 2 0 . 2 0 

P is to le , égale à 2 1/2 lha l i - rs , o r 1 0 . 1 0 » 

W U R T E M B E R G . 

Ducat de W u r t e m b e r g , o r 1 1 . 8 5 5 . 4 9 0 

j . 7 0 2 9 . 5 0 0 

S U E D E . 

3 . 4 8 0 

5 . 5 5 2 9 . 0 0 0 

P R U S S E . 

4 1 , G2 1 3 . 4 1 3 

2 0 . 8 1 6 . 7 0 0 

5 . 7 1 2 2 . 2 C 0 

R U S S I E . 

2 0 . G."» 6 . 3 4 0 

4 . 00 2 4 . 0 0 0 

0 . 8 0 5 .3G0 
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H A M B O U R G . 

Ducat de H a m b o u r g , o r . . 1 I . S U 

P O R T U G A L . — B R E S I L 

Por tuga ise de 7 ,300 re is , or . . . 

P o r t u g a i s e de 6 ,¿00 reis (Meia debra ) 

D e m i - p o r t u g a i s e de 3 ,200 r e i s , or 

C o u r o n n e de 5 .000 reis . . . . 

D c m i - c o u r o n n c de 2 ,500 reis . . 

D e m i - c o u r o n n e de 500 re is , a r g e n t 

C r u z a d e neuve de ¿00 re is , a r g e n t 

Pièce de 120 reis . . . . . 

4 4 . 0 3 

4 3 . 2 5 

5 2 . C0 

3 0 . 0 0 

1 3 . 0 0 

3 . 0 0 

2 . 9 4 

0 .G1 

GRE CX. 

Icossc ou 20 d r a c h m e s , o r 

T U R Q U I E . 

Sequin de 50 p iastres, o r [ 1 1 . 2 0 

Sequ in p o n d o u t i l i , o r | 0 . 7 2 

Piastre de ¿0 paras o u 120 aspres , a r g e n t . . . | 1 . 8 4 

Piastre du Л а г о с . 
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H A Ï T I . 

V A L E U R 

e n 

F I U J C S . 

P O I D S . 

GRANIRA ï i l l i j . 

La p ias t re vaut 100 cents, ou 2 . 2 5 -

É T A T S - U N I S D ' A M É R I Q U E . 

¿ 6 . 5 0 8 . 7 4 0 

5 . 1 6 1 .720 

3 . 3 0 2 7 . 0 0 0 

M E X I Q U E . 

8 1 . 0 0 2 7 . 0 0 0 

•Il) E S - O R I E N T A L E S . 

¿0 .05 13.G60 

Roupie de M o h a m i n e t - S c l i a h , o r 3 7 . 5 0 10.890 

4 . 7 3 » 

P E R S E . • 

i 8 . 0 0 

L'abassi vau t 2 mahmousdis ou 4 cl iayës . . . O.'JG » 

Le ehnyë q u i est la p lus pet i te monnaie d ' u r g e n t . 
0 . 2 4 -
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DEUXIÈME PARTIE. 

DE L'ARPENTAGE. 

A v e c la s i m p l e c o n n a i s s a n c e d e s quatre p r e m i è r e s r è ­

g l e s du ca l cu l , s a v o i r : l'addition, la soustraction, hmul-

tiplication et la division, la p e r s o n n e la m o i n s inte l l igente 

pourra , à l 'aide d e cet o u v r a g e et au m o y e n d e la c h a î n e 

et d e I 'équerre d 'arpenteur s e u l e m e n t , r é s o u d r e très faci ­

l ement les q u e s t i o n s d 'arpen lage et d e c u b a g e , l e sque l l e s 

q u e s t i o n s s e r é s u m e n t ainsi : 

1" M e s u r e d e s l o n g u e u r s , 1 
" a r p e n t a g e . 

2° — des s u r f a c e s , ) 

C* — des s o l i d e s , c u b a g e . 

CHAPITRE I". 

M E S U R E D E S L O N G U E U R S . 

La ligne droite est le p lus court c h e m i n d'un p o i n t à u n 

autre . 

Un fil très fin, fortement t e n d u , e n d o n n e u n e idée par­

faite . 

L o r s q u e d e u x l i g n e s dro i t e s , p l a c é e s d a n s la m ê m e d i -
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rec.tion, n e se rencontrera ient j a m a i s , à q u e l q u e d i s t a n c e 

qu'on l e s p r o l o n g e , o n di t qu'e l l e s sont para l l è l e s . E x e m ­

p l e , l e s l i g n e s À B et C D , fig. 1 : 

FIGURE 1. 

On a p p e l l e perpendiculaire, u n e l i g n e dro i t e q u i , e n 

t o m b a n t s u r u n e autre , n e p e n c h e p a s p l u s d'un côté q u e 

d e l 'autre par rapport à cette d e r n i è r e , e t f orme d e u x o u ­

v e r t u r e s r i g o u r e u s e m e n t é g a l e s . E x e m p l e : la l i g n e A B est 

p e r p e n d i c u l a i r e sur la l i g n e C D , fig. 2: 

FIGURE t. 

On appe l l e ligne horizontale, u n e l i g n e qu i est para l l è l e 

à la sur face d e l 'eau b i e n t ranqui l l e . 

O n a p p e l l e ligne verticale, ce l l e qui sui t la d i rec t ion 

d'un fil à p l o m b . 

C o n s é q u e m m e n t , la l i g n e ver t i ca l e est t o u j o u r s p e r p e n ­

d icu la i re s u r la l i g n e h o r i z o n t a l e . 

I l n e faut p a s c o n f o n d r e la p e r p e n d i c u l a i r e a v e c la v e r -
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t icale , car la p e r p e n d i c u l a i r e n'est ver t i ca l e q u e lorsqu'e l l e 
tombe sur u n e l i g n e h o r i z o n t a l e . 

On a p p e l l e l i g n e o b l i q u e , u n e l i g n e q u i , e n t o m b a n t sur 
une autre , p e n c h e p l u s d'un côté q u e de l 'autre . E x e m ­
ple : la l i g n e A B e s t o b l i q u e sur la l i g n e C D , f i g . 3 : 

n«URK 3. 

On a p p e l l e angle, l ' espace formé par d e u x l i g n e s qu i se 
c o u p e n t . 

L o r s q u ' u n e l i g n e est p e r p e n d i c u l a i r e s u r u n e autre , 
c o m m e A B s u r C D , fig. 2, e l le f o r m e d e u x angles droits 
qui sont é g a u x . 

L o r s q u ' u n e l i g n e est o b l i q u e s u r u n e a u t r e , c o m m e 
A B sur C D , fig. 3, e l le f o r m e d e u x a n g l e s i n é g a u x . L e 
p lus pet i t s 'appel le angle aigu et le p l u s g r a n d , angle 
obtus. 

Il y a d o n c tro is sor tes d 'angles : 

1" L'angle d r o i t ; 
2° L 'ang le a i g u ; 
3° L 'ang le cbtua. 

P o u r é l e v e r .une p e r p e n d i c u l a i r e à u n e dro i t e , s u r le 

3. 
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pap ier , o n se sert «Tune é q u e r r e g é n é r a l e m e n t e n b o i s en 
opérant a ins i q u e l ' jndique la fig. 4. 

nauKE t . 

P o u r é l ever , , s u r l e terra in , u n e p e r p e n d i c u l a i r e s u r 
u n e l i g n e d é t e r m i n é e , o n s e ser t d e Véquerre d'arpenteur, 
d o n t l e d e s s i n es l d o n n é par l e s fig. 5 e t 6 : 

f i g u e s 5, f ioukk 6. 

V u e perspective de r e q u e r r a . P l a n de l 'équerre . 

L'équerre d'arpenteur est u n p r i s m e en c u i v r e à nui l 
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côtés é g a u x , ayant d e 8 à 1 0 c e n t i m è t r e s d e hauteur sur 

o à 6 c e n t i m è t r e s d e l a r g e u r . 

C h a c u n e d e s hu i t faces de Féquerre est p e r c é e , l ong i tu -

d i n a l e m e n t et à s o n m i l i e u , d 'une p e t i t e f e n t e , su iv i e d'une 

ouver ture p l u s l a r g e a p p e l é e fenêtre, l a q u e l l e fenêtre est 

traversée d'un cr in très-f in é tabl i ssant la l i g n e d e v i s é e . 

La cons truc t ion d e l ' instrument est faite d e telle façon 

q u e la petite fente c o r r e s p o n d e à la fenêtre d e la face 

o p p o s é e . 

L a f igure a r e p r é s e n t e la v u e p e r s p e c t i v e d e r e q u e r r a . 

L a figure 6 e n d o n n e le p lan hor i zonta l . 

A i n s i la l i g n e : 

CG est perpendiculaire sur AE ; 
DH — sur BF. 

L e s a n g l e s dro i t s f o r m é s par c e s l i g n e s ont 9 0 d e g r é s , 

et l e s a n g l e s a i g u s formés par l e s l i g n e s H O et GO, GO et 

F O , FO et E O , e t c . , on t AS d e g r é s . — L'exp l i ca t ion d e s 

d e g r é s sera faite l ors d e la descr ip t ion d e la c irconfé­

r e n c e . 

P r o b l è m e № 1. 

Soi! proposé d'élever, ou moyen de ïéquerre d'arpenteur, une 
perpendiculaire sur la droite AU au point O. 

On p lante l e p i e d d e l ' équerre b i e n ver t i ca l ement , 
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au p o i n t 0 , e l o n tourne l ' ins trument jusqu 'à c e qu 'on 

a p e r ç o i v e l e s j a l o n s p l a n t é s p r é a l a b l e m e n t a u x p o i n t s 

A et B , par d e u x fentes o p p o s é e s , e n v i sant e n s e n s 

contra i re . 

E n s u i t e , on r e g a r d e à t ravers les d e u x f entes ayant 

une d irec t ion p e r p e n d i c u l a i r e sur la l i gne A B et o n fait 

p lanter u n ja lon au point C. L a l i gne CO est la l igne 

d e m a n d é e . 

P r o b l è m e № 2 . 

Par un point pria hors d'une droite, mener une perpendiculaire 
sur celte droite. 

La figure 7 s e r v i r a à r é s o u d r e ce p r o b l è m e . 

A l 'œi l , o n d é t e r m i n e a p p r o x i m a t i v e m e n t le p o i n t • 

de la l i g n e A B s u r l e q u e l la p e r p e n d i c u l a i r e do i t t o m ­

ber . On p l a c e l ' équerre sur ce p o i n t , p u i s o n d é p l a c e 

l ' ins trument jusqu'à ce q u e , par d e u x fentes o p p o s é e s , o n 

a p e r ç o i v e l e s j a l o n s p l a c é s a u x p o i n t s A et B , et q u e 

par l e s d e u x fentes dont la v i s é e est p e r p e n d i c u l a i r e s u r 

la p r e m i è r e o n v o i e l e ja lon p lanté a u po int C. L e 

p o i n t 0 o ù l ' équerre est p l a c é e es t le p i e d d e la p e r ­

p e n d i c u l a i r e qu i est la l i g n e C O . 

P r o b l è m e № 3 . 

Par un point donné C, mener une parallèle à la droite AB, fig. 8. 

D u p o i n t C, o n m è n e u n e p e r p e n d i c u l a i r e C D s u r A B 

et o n m e s u r e la l i g u e CD qu i a 15 m è t r e s , par e x e m p l e . 

P a r u n autre p o i n t F pr i s s u r A B , on é l ève la p e r p e n ­

d i c u l a i r e F E sur laque l l e o n m e s u r e u n e l o n g u e u r d e 
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13 m è t r e s à part ir d u po int F et o n p lante u n j a l o n au 

joint E o ù l'on arr ive . 

FIGURE S. 

L a l igne C E , j a l o n n é e , est paral lè le à A B . 

On peut e n c o r e r é s o u d r e l e p r o b l è m e d e la m a n i è r e 

s u i v a n t e : . 

C o m m e p r é c é d e m m e n t , d u p o i n t C o n a b a i s s e la p e r ­

p e n d i c u l a i r e CD sur A B ; o n p r o l o n g é la l i g n e CD et a u 

point C, o n é l è v e , à l 'a ide d e l 'équerre , la p e r p e n d i c u l a i r e 

C E sur C D et la l i gne C E sera para l lè le à la l i g n e A B . 

M E S U R E D E S L I G N E S ACCESSIBLES. 

P r o b l è m e № 4 . 

Mesurer une ligne droite accessible, c'est-à-dire qu'il est possible 

. de parcourir. 

On p l a c e à c h a q u e e x t r é m i t é , v e r t i c a l e m e n t , u n ja lon 

b i en droit et si la d i s t a n c e entre l e s d e u x j a l o n s e x t r ê m e s 

est as sez g r a n d e , o n met u n n o m b r e suffisant de j a l o n s in ­

t erméd ia i re s . P o u r ce la , i l faut être d e u x o p é r a t e u r s . L'un 

d'eux p lace l 'œi l derr i ère un j a l o n e x t r ê m e et fait p o s e r 

les au lres d e te l le m a n i è r e qu' i ls so i en t t o u s c a c h é s par 

le p r e m i e r . 
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On e m p l o i e ensu i t e la chaîne d'arpenteur, qui n'est autre 

c h o s e q u ' u n d é c a m è t r e l inéa ire . 

T o u t le m o n d e c o n n a î t la c h a î n e d'arpenteur et s e s d i x 

f i c h e s ; il est d o n c inut i l e d'en d o n n e r ni la d e s c r i p t i o n , ni 

la m a n i è r e d e s'en s e r v i r . 

M E S U R E D E S L I G N E S I N A C C E S S I B L E S . 

On dit qu 'une l i g n e est i n a c c e s s i b l e l o r s q u e d e s o b s t a ­

c l e s s 'opposent à ce q u ' o n p u i s s e la parcour ir . 

P r o b l è m e Tî» 5 . 

Mesurer la ligne ALi dont les extrémités sont séparées par une 
pièce d'eau, en supposant que lesdites extrémités soient abor­
dable» et que de l'une d'elles il ne soit pas possible de voir 
l'autre. 

P r e n e z u n po int q u e l c o n q u e 0 , figure 9 , d e m a n i è r e 

q u e d e ce p o i n t o n p u i s s e a p e r c e v o i r l e s ex trémi té s 

A et B . J a l o n n e z l e s l i g n e s OB et O A et p r o l o n g e z - l e s d e 

m a n i è r e q u e la l i g n e OC soi t é g a l e à la l i g n e OA et q u e 
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la l i gne O D soi t é g a l e à la l i g n e O B . J o i g n e z par u n e 

l igne dro i te les po i n t s C"et D , et la l i g n e CD sera éga le â 

la l i g n e A B . Il suffira d o n c d e m e s u r e r C D , qui est une. 

l i gne a c c e s s i b l e , p o u r avo ir la l o n g u e u r d e A B . 

P r o b l è m e № 6 . 

Mesurer la largeur AB d'une rivière. 

FIGURE 10. 

P r o l o n g e z la l i g n e A B jusqu 'au p o i n t C , par e x e m p l e 

(fig. 1 0 ) . A u po int C, é l e v e z , à l 'a ide d e l ' é q u e r r e , u n e 

p e r p e n d i c u l a i r e CO sur A C . P l a c e z l ' équerre s u r u n po int 

de la l i g n e CO qui s e m b l e é l o i g n é d u point C d'une q u a n ­

tité à p e u près é g a l e à CA ; v i s e z par d e u x fentes o p p o ­

s é e s d e manière, à a p e r c e v o i r l e s p o i n t s C et 0 , et d é p l a c e z 

l ' instrument j u s q u ' à c e qu 'en v i s a n t par la fente la p l u s 

v o i s i n e formant a v e c la p r e m i è r e u n ang l e d e 4 5 d e g r é s , 

v o u s arr iv iez au point A . S u p p o s e z q u e le p o i n t c h e r c h é 

soit l e p o i n t D ; a lors la l i g n e CD est é g a l e à la l i g n e A C . 

— Il suffit d o n c d e m e s u r e r la l i gne C D , qui est a c c e s s i b l e , 

et d e re trancher d e cette m e s u r e la l o n g u e u r d e CB p o u r 

avo ir la l a r g e u r A B d e la r i v i è r e . 
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5fl D E L'ARPENTAGE. 

S u p p o s e z q u e la l i g n e CD ait 6 5 m è t r e s a e l o n g u e u r et 

l a l i g n e B C , 2 8 m è t r e s . E n re tranchant 2 8 m è t r e s d e 

6 5 m è t r e s , i l restera 3 7 m è t r e s p o u r la l a r g e u r A B d e la 

r i v i è r e . 

Autre manière de résoudre le problème. 

FIGURE 11. 

Il s'agit t ou jours d e m e s u r e r la l argeur A B d e la r i ­

v i è r e . P r o l o n g e z cette l i g n e s u r laque l l e v o u s prendrez 

u n p o i n t q u e l c o n q u e C. A ce p o i n t , a v e c l ' équerre , é l e v e z 

la p e r p e n d i c u l a i r e CD sur A C ; j o i g n e z , par u n e l i g n e droi te 

j a l o n n é e , l e p o i n t D a u po int A . E n u n po int q u e l c o n q u e ' 

pr i s s u r C D , é l e v e z s u r CD la p e r p e n d i c u l a i r e F E qu i 

r e n c o n t r e la l i g n e A D a u p o i n t E . M e s u r e z l e s l i g n e s 

C D , F E , F D et BC et v o u s aurez l e s é l é m e n t s n é c e s s a i r e s 

p o u r t r o u v e r la l o n g u e u r d e A B . 

L a l i g n e CD é g a l e 65 m è t r e s . 
— F E — 28 — 
— F D — 30 
— BC — 25 — 

Il faut mul t ip l i er 6 5 mètre s par 2 8 m è t r e s , ce qtii fail 
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1 , 8 2 0 et d i v i s e r 1 , 8 2 0 par 3 0 , c e qu i d o n n e 6 0 m 6 6 j 

G 0 r a 6 6 est la l o n g u e u r d e la l i g n e A C , et e n e n r e t r a n ­

chant 2 o m è t r e s qui est la l o n g u e u r d e B C , il res tera 

3 5 m 6 6 p o u r la l argeur A B d e m a n d é e d e la r i v i è r e . 

Troisième manière de résoudre le même problème. 

FIGLT.E 12. 

Il s'agit toujours d e m e s u r e r la l a r g e u r A B d'une r i ­

v ière . P r e n e z u n po int q u e l c o n q u e C s u r le p r o l o n g e m e n t 

de cette l i g n e et à c e p o i n t é l evez la p e r p e n d i c u l a i r e CD 

sur A C . E n u n po int D pris à v o l o n t é sur cette perpen­

dicula ire , é l e v e z sur CD u n e autre p e r p e n d i c u l a i r e D E . 

Prenez le po in t 0 , m i l i e u d e C D , et j o i g n e z - l e au point 

A ; p r o l o n g e z la l i g n e A O jusqu 'à c e qu 'e l l e r e n ­

contre la p e r p e n d i c u l a i r e D E au po int E . — L a l i g n e 

D E sera é g a l e à la l i g n e A C . — I l suffira d o n c d e m e s u r e r 

la l o n g u e u r d e D E , l i g n e a c c e s s i b l e , d ' e n r e t r a n c h e r l a l o n -
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58 D E L'ARPENTAGE. 

g u e u r d e B C , et la d i f férence d o n n e r a la l o n g u e u r d e m a n ­

d é e d e A B , p u i s l e p r o b l è m e s e r a r é s o l u . 

P r o b l è m e № 7 . 

Etant placé d'un côté d'une rivière, soit proposé de mesu-
surer ¿8 longueur de la ligna AB située de f autre côté de la 
dite rivière [pg. 15) . 

FIGURE 13. 

P r e n e z u n p o i n t q u e l c o n q u e C d u côté d e la r iv i ère 

o ù v o u s ê te s ; p lacez l ' équerre au p o i n t C et é l e v e z la 

p e r p e n d i c u l a i r e CG sur A C . — S u r la l i g n e CG, é l e v e z 

u n e p e r p e n d i c u l a i r e arr ivant a u p o i n t B et v o u s aurez 

la l i g n e B D . J o i g n e z l e p o i n t 0 , m i l i e u d e C D , a u x 

po int s A fet B ; p r o l o n g e z la l i g n e B O jusqu'à la ren­

contre d e la l i g n e A C a u po int E ; p r o l o n g e z é g a l e m e n t 

la l i g n e A O jusqu 'à la r e n c o n t r e d e la l i g n e B D au p o i n t 

F : la l i g n e qu i j o i n t l e p o i n t E au po int F a e x a c t e m e n t 
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la m ê m e l o n g u e u r q u e A B . I l suffit d o n c d e m e s u r e r la 

l i gne accessible E F p o u r a v o i r la l o n g u e u r inaccessible 

d e la l i g n e A B . 

P r o b l è m e N« 8 . 

Mesurer une hauteur, celle d'un arbre, pur exemple. 

FIGURE 14-

Il s 'agit d e m e s u r e r la h a u t e u r d e l 'arbre A B . 

P r e n e z u n p o i n t q u e l c o n q u e G à u n e cer ta ine d i s tance 

de l'arbre ; p lantez à ce p o i n t et b i e n v e r t i c a l e m e n t u n 

jalon d e 2 à 3 m è t r e s d e h a u t e u r et m ê m e m o i n s ; p lacez 

la tête à terre et d é t e r m i n e z l e po int D , q u i s 'a l igne a v e c 

les po i n t s E et A , s o m m e t s d u ja lon et de l 'arbre ; m e ­

surez l e s l o n g u e u r s B D , C E et C l ) , et v o u s aurez - tous les 

é l é m e n t s n é c e s s a i r e s . 

L a l i g n e BD é g a l e 25 n 00 
— CE — 2 50 
— CD — 2 75 
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Mult ipl iez 2 o m 0 0 par 2 r a 5 0 et v o u s a u r e z 6 2 m o 0 ; d i ­

v i sez 6 2 m 5 0 par 2 m 7 5 et v o u s aurez 2 2 D , 7 0 p o u r la h a u ­

teur A B d e l 'arbre . 

Autre manière de mesurer la hauteur de l'arbre au mnycn 

de, son ombre. 

P l a n t e z b i e n ver t i ca l ement u n j a l o n à u n e c e r t a i n e d i s ­

t a n c e d e l 'arbre , m e s u r e z l ' o m b r e d e l ' arbre , la h a u t e u r 

d u jalon a u - d e s s u s d u sol et s o n o m b r e , p u i s v o u s aurez 

les é l é m e n t s n é c e s s a i r e s p o u r obten ir la h a u t e u r d e 

l 'arbre. 
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L'ombre d e l 'arbre e s t de 12 m 50 
L'ombre du j a l o n es t d e 1 80 
L a h a u t e u r d u j a l o n e s t de . . . . 2 50 

Mult ipl iez 1 2 m o 0 par 2 m î i 0 et v o u s aurez 3 1 m 2 o ; d i ­
v i sez 31 m 2 5 par l m 8 0 . 

Mult ipl iez 1 2 m o 0 (ombre de, l'arbre) par 2 m 5 0 (hauteur 
du jalon) et v o u s aurez 3 1 m 2 o . Div isez 3 l m 2 5 par l m b 0 
(ombre du jalon) et v o u s aurez 1 7 m 3 6 p o u r la hauteur de­
m a n d é e do l 'arbre. 

D E LA C I R C O N F É R E N C E . 

La c i rconférence est u n e c o u r b e dont t o u s l e s points 
sont à é g a l e d i s t a n c e d'un po int intér ieur qu 'on appe l l e 
centre. La f igure 1 6 est l ' e x e m p l e d 'une c i r c o n f é r e n c e . 

F I G U ; Î E 1C. 

L a c i rconférence n'est q u e la s i m p i e l i gne c o u r b e , tan-
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d i s q u e le cerc le est l'espace, o u b i e n la surface r e n f e r m é e 

par la c i r c o n f é r e n c e . 

C irconférence s ignif ie ligne, t and i s q u o cerc l e s ignif ie 

surface, L a c i r c o n f é r e n c e s e m e s u r e à l 'a ide d u mètre 

linéaire, t a nd i s q u e le cercle se m e s u r e à l 'a ide d u mètre 

carré. 

O n appe l l e diamètre u n e l i g n e qui v a d'un p o i n t d e la 

c i rconférence à u n autre en passant p a r l e c e n t r e . L e s li­

g n e s A B et CD (fig. 16) sont d e u x d i a m è t r e s . 

On rappelle rayon u n e l i g n e qui part d u centre p o u r 

about ir à u n d e s po int s q u e l c o n q u e s de la c i r c o n f é r e n c e . 

L e s l i g n e s O A , O D , OU et OC sont les r a y o n s . 

11 résu l te d e s d e u x déf in i t ions p r é c é d e n t e s : 

1° Que d a n s u n e c i r c o n f é r e n c e , o n p e u t tracer u n 

n o m b r e infini d e diamètres et derayons; 
u2" Que tous l e s d i a m è t r e s sont é g a u x entre e u x ; 

3° Que t o u s les r a y o n s sont é g a l e m e n t é g a u x entre 

e u x ; 

4" Que le rayon est la m o i t i é ou d i a m è t r e . 

La l o n g u e u r d e la c i r c o n f é r e n c e a é té d i v i s é e en 

3G0 part ies et c h a q u e part ie a été a p p e l é e degré. 

La d e m i - c i r c o n f é r e n c e , d é t e r m i n é e par u n d i a m è t r e , 

vaut d o n c 1 8 0 d e g r é s . 

L o r s q u e d e u x d i a m è t r e s sont r e s p e c t i v e m e n t p e r p e n d i -

c u l a i r e s , i ls t o n n e n t quatre a n g l e s droi ts va lant c h a c u n 

9 0 d e g r é s . 

V o i c i c o m m e n t o n é v a l u e la m e s u r e d 'an a n g l e : 

P a r s o n s o m m e t , qui est l e po in t de r e n c o n t r e d e s d e u x 

l i gnes formant l 'angle , o n décr i t u n arc d e cerc l e et l e 

n o m b r e d e d e g r é s q u e c o m p r e n d cet arc de cerc l e est la 

m e s u r e d e l 'angle . 
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Il e n résu l te q u e : 

L'angle d r o i t v a u t 90 degrés- , 
L 'ang le a i g u v a u t m o i n s d e . . . 90 — 
L'ang le ob tus v a u t p l u s da . . . 90 — 

Quel le q u e so i t la l o n g u e u r d 'une c i r c o n f é r e n c e , e n 

div i sant ce l te l o n g u e u r par la l o n g u e u r d e son d i a m è t r e , 

on a toujours p o u r résultat l e chiffre 3 , 1 i l 6 . 

A u s s i d i t - o n q u e le rapport de la c i r c o n f é r e n c e au d ia ­

m è t r e e s t 3 , 1 4 1 6 . 

On a p p e l l e tangente u n e l i g n e tracée e x t é r i e u r e m e n t à 

la c i r c o n f é r e n c e et qui n e la t o u c h e qu'en un seul po in t , 

appe l é point de contact. E x e m p l e , l i gne E F , fig. 1 6 . 

L e r a y o n about i s sant au po int d e contact est p e r p e n ­

d icu la i re sur la t a n g e n t e . 

On a p p e l l e sécante, u n e l i gne qui c o u p e la c i r c o n f é ­

r e n c e e n d e u x p o i n t s s a n s p a s s e r p a r le cen tre . E x e m p l e 

l i g n e G H . 

P r o b l è m e № 9 . 

Une circonférence a 8 m 5 0 de diamètre, quelle esl la longueur 
de la circonférence ? 

L e rappor t d e la c i r c o n f é r e n c e au d i a m è t r e étant 

3 , 1 4 1 6 , il suffit d e mult ip l ier 8 m 5 0 par 3 , 1 4 1 6 , p o u r 

a v o i r la l o n g u e u r d e la c i r c o n f é r e n c e . 

CALCUL. 

3 ,U16 
8,50 

1 57080 
25 1328 

26,703600 

L a l o n g u e u r d e la c i rconférence est 2 6 n i 7 0 . 
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P r o b l è m e I ï ° 1 0 . 

l'nc circonférence s 2 m 7 a de rayon, quelle est la longueur de 
la-circonférence? 

L e r a y o n é tan i la m o i t i é d u d i a m è t r e , mul t ip l i ez 2 r a * 5 

par 2 pour avo ir le d i a m è t r e . 

2,75 

5,50 

L e d i a m è t r e est d o n c r i ,50 ; m u l l i p l i e z 5 ,oO par 

3 , 1 4 1 6 . 
3 . 1 4 1 6 

5,50 

1 57080 • 
15 7080 

17,278800 

La c i r c o n f é r e n c e a d o n c u n e l o n g u e u r d e 1 7 m 2 8 . 

P r o b l è m e N " 1 1 . 

Lue circonférence a 1 2 m i 5 de longueur, quelle est la lontjuevr 
du diamètre? 

L e r a p p o r t d e la c i r c o n f é r e n c e au d i a m è t r e étant 

3 , 1 1 1 6 , pour r é s o u d r e c e p r o b l è m e , il suffit d e d iv i s er 

12'"4o par 3 , 1 4 1 6 . 

12,450000 
3,02520 

1977G0 
9264 

3 1416 

3,96 

L e - d i a m è t r e a d o n c 3 m 9 6 d e l o n g u e u r . 
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P r o b l è m e № 1 2 . 

Une circonférence a 1 0 m 5 0 de.longueur, quelle est la longueur 
du rayon ? 

Pour avoir le diamèlrc'divisez 1 0 , 5 0 par 3 , 1 4 1 0 . 

10,500000 | 3.141G 

1,07520 

132720 

7056 

3,34 

Le diamètre est donc 3"'34. 
Le rayon est la moitié de 3"'3i, c'est-à-dire lmG7. 

C H A P I T R E II. 

M E S U R E D E S S U R F A C E S . 

D É F I N I T I O N S . 

Une surface est une étendue comprise entre longueur 
et, largeur. 

Mesurer une surface, c'est la comparer à une autre 
surface prise pour unité de mesure. 

Pour les petites surfaces, l'unité de mesure est le mètre 
carré. 

Pour les grandes surfaces, l'unité de mesure est l'are. 
Nous diviserons toutes les surfaces possibles en deux 

catégories: les surfaces simples et les surfaces composées. 

Les surfaces simples sont celles dont la superficie 
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peut être c a l c u l é e au m o y e n d e règles o u formules fixes 

et invariables. 

L e s sur faces c o m p o s é e s s o n t ce l l e s d o n t la superf ic ie 

n e p e u t être o b t e n u e qu'à l 'a ide d e m o y e n s var iant a v e c 

leur i rrégu lar i t é et l e u r s f o r m e s d i v e r s e s . 

1 " SECTION. - DES SURFACES SIMPLES. 

T o u t e s les sur faces s i m p l e s se r é s u m e n t ainsi : 

1° Le triangle. 

2° Le carré 

3° Le rectangle 

4« Le parallélogramme 

5° Le losange 

6° Le t r a p è z e 

7° Le cercle. 

8» L'ellipse. 

§ i " . — D U T R I A N G L E . 

Le tr iang le est la sur face c o m p r i s e entre trois l i g n e s 

qui se c o u p e n t . 

C o n s é q u e m m e n t , u n tr iang le a trois a n g l e s et trois 

côtés." 

Quant a u x a n g l e s , il y a trois e s p è c e s d e t r i a n g l e s , qui 

sont : 

1° L e t r iang le rectangle q u i a u n a n g l e dro i t ( f igure 

1 6 bis). 

L e s l i g n e s A B el B C se n o m m e n t l e s d e u x c ô t é s d e 

l 'angle dro i t . 

Ces surfaces sont 
appelées 

quadrilatères. 
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La l i g n e A C , o p p o s é e à l 'angle dro i t , s e n o m m e l 'hypo­
ténuse d u tr iangle r e c t a n g l e . 

FIGURE 16 bit. 

2» Le tr iangle t'qu iangle, dont les trois a n g l e s sont é g a u x . 

FIGURE 17. 

• 3° Le tr iang le ohtusangle qui a un ang l e o b t u s . 

PIGURE 1S. 
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Quant a u x c o t é s , il y a auss i trois e s p è c e s d e t r i a n g l e s 

qui son t : 

i" Le tr iangle e q u i l a t e r a l d o n t l e s trois c ô t é s sont 

é g a u x (voir la fig. 1 7 ) . 

L o r s q u ' u n tr iangle est èquianqle, il es t f o r c é m e n t 

éqitihit.ral, car il est i m p o s s i b l e q u e l e s trois a n g l e s 

so i en t é g a u x , s a n s q u e l e s trois cô tés le s o i e n t é g a l e ­

m e n t . 

2° Le tr iangle isocèle d o n t d e u x c ô t é s s e u l e m e n t sont 

é g a u x . 

E x e m p l e : l e tr iangle A B C (fig. 19) dont le côté A B 

est é g a l au côté A C . 

Fid LTE 19. 

3" L e tr iangle scalène d o n t l e s trois c ô t é s sont i n é ­

gaux. 
E x e m p l e : le tr iangle C E F , fig. 2 0 . 

FIGURE 2 0 . 

O n a p p e l l e hauteur d'un triangle, l a p e r p e n d i c u l a i r e 
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abaissée d u s o m m e t d'un d e s e s a n g l e s so i t sur le côté 

opposé l u i - m ê m e , so i t s u r l e p r o l o n g e m e n t d e ce cô té . 

E x e m p l e : 

FIGURE 21. FIGURE 22. 

L a l i g n e B D (fig. 2 1 ) est la h a u l e u r d u triangle A B C 

et la l i gne F H est la h a u t e u r d u tr iangle E G F . 

On a p p e l l e base d 'un tr iangle l e côté sur l eque l t o m b e 

la hauteur. A i n s i le côté AG (fig. 21 ) est la base d u 

triangle A B C et l e côté E G (fig. 22 ) est la b a s e du 

triangle E G F . 

E u tr iangle ayant tro is s o m m e t s peut d o n c avo ir trois 

hauteurs dif férentes . E x e m p l e : 

FiGUKi; 23. 

L e s trois hauteurs sont les perpent 'ralaires CD, A E 

et B F : 
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P r e n e z la m o i t i é d e la h a u t e u r B D , qui est 1 G m " 0 , et 

v o u s aurez 8™3a; m u l t i p l i e z e n s u i t e 8 r a 3 5 par la b ase 

A C , qui est 3 a ° ' 4 0 , et l e p r o d u i t d o n n e r a la surface d e ­

m a n d é e . 

35,40 
8,35 

1 770 
10 62 

283 2 

295,5900 

i" h a u t e u r , CD p e r p e n d i c u l a i r e s u r la l i g n e A B e l l e -

m ê m e , qu i est la b a s e ; 

2e h a u t e u r , A E p e r p e n d i c u l a i r e s u r le p r o l o n g e m e n t 

d e la l i g n e C B , q u i est la b a s e d a n s c e c a s ; 

3 e h a u t e u r , B F p e r p e n d i c u l a i r e s u r le p r o l o n g e m e n t 

d e la l i g n e A C , qu i est la b a s e d a n s ce c a s . 

La surface, d'un triangle est égale à la longueur de la 

base multipliée par la moitié de la longueur de la hau­

teur. 

P r o b l è m e № 1 3 . 

Soit proposé de calculer la surface du triangle ABC, fig. 24 , 
dont la base AC a 35m40 de longueur, et la hauteur BD 
10"»70 de longueur. 

FIGUKE 24 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



L a surface d u t r i a n g l e A B C es t d o n c d e 2 9 5 m è t r e s 

carrés 5 9 d é c i m è t r e s carrés . C o m m e l'are vaut cent 

mètres carrés , e n d iv i sant 2 9 5 m n 9 par 1 0 0 , on aura 

2 ares 9 6 cent iares p o u r la surface d u tr iang le . On force 

toujours le d e r n i e r chiffre d 'une uni té d e s o n ordre , 

l or sque c e u x qu i l e s u i v e n t représentent u n e va leur s u p é ­

r ieure à la m o i t i é d e cet te u n i t é . 

C'est p o u r cet te r a i s o n qu'on a écrit 2 ares 9 5 c e n ­

t iares , au l i eu d e 2 ares 9 o cent iares . 

F r o b l è m e № 1 4 . 

Soit proposé de mesurer la surface du triangle ABC, fig. 2 3 , 
en supposant qu'un obstacle, un marais par exemple, existant 
dans le triangle, s'oppose à ce que la hauteur soit déterminée 
à l'intérieur. 

FIGURE 25. 

D a n s ce c a s , p r e n e z pour b a s e le côté A C q u i a p o u r 

l o n g u e u r , d e A à C, 2 8 n i 8 2 ; p r o l o n g e z cette l igne sur l a ­

que l l e v o u s é l è v e r e z , à l 'a ide de l ' équerre , u n e p e r p e n ­

d icu la ire D B about i s sant a n s o m m e t B , p e r p e n d i c u l a i r e 

aya nt 1 4 m 3 6 : a l o r s la l i g n o A C sera la b a s e et la l i gne B D 

sera la h a u t e u r . 

P o u r ca lcu ler la surface d u t r l i n g l e , p r e n e z la m o i t i é 

de la h a u t e u r 1 4 m 3 6 et v o u s aurez 7 m 1 8 ; mul t ip l i ez 7 m 1 8 
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par la b a s e 2 8 m 8 2 et l e produ i t d o n n e r a la sur face c n e r -

c h é e . 
28,82 

7,18 

2 3050 
2 882 

201 74 

20G,9276 

L a surface est d o n c 2 0 6 mètre s carrés 9 3 d é c i m è t r e s 

c a r r é s , o u b i en 2 ares 7 cent iares . 

P r o b l è m e № 1 5 . 

Un terrain ayant la forme d'un IriajigU a l are 9 3 de surface, 
sa base est de 5 0 m 4 0 , quelle est sa hauteur? 

P u i s q u e la sur face d'un tr iang le est é g a l e à la l o n g u e u r 

d e sa b a s e mul t ip l i ée par la l o n g u e u r d e la m o i t i é d e sa 

h a u t e u r , e n d i v i s a n t sa sur face par la b a s e , o n aura la 

m o i t i é d e la h a u t e u r : or , e n d iv i sant 1 are 9 3 o u 1 9 3 

m è t r e s carrés par 3 0 m 4 0 , qui est l a b a s e , o n a 6 m 3 5 p o u r 

la m o i t i é d e la h a u t e u r , et cet te h a u t e u r sera 6 m 3 5 m u l t i ­

p l i é s par 2 ou 1 2 r a 7 0 . 

P r o b l è m e № 1 S . 

Un terrain ayant la forma d'un triangle a une superficie de 
Uaresl centiares, sa hauteur est de 5 8 m D 0 , quelle est la lon­
gueur de sa base? 

P u i s q u e la surface d'un tr iang le est é g a l e à la b a s e 
m u l t i p l i é e par la m o i t i é de la h a u t e u r , e n d i v i s a n t 1 4 ares 
4 cen t iares par la moi t i é de 38"'90 o u 1 9 B 1 4 3 , o n aura 
72'"20 p o u r la l o n g u e u r d e la b a s e . 
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P r o b l è m e № 1 7 

Construire un triangle équilatéral, fi g. 26, dont les côtés soient 
égaux à la ligne donnée MN. 

Tracez u n e l i g n e AC é g a l e à la l i gne 31N ; du point A 

c o m m e centre , a v e c u n r a y o n éga l à A C , t r a c e z un arc de 

c e r c l e ; d u point C c o m m e centre , a v e c le m ê m e r a y o n , 

tracez u n s e c o n d arc d e cerc le qui c o u p e le premier au 

point B ; j o i g n e z ce po int B a u x points A et C, et le trian­

gle A B C sera le t r iang le équi la téra l d e m a n d é . Il sera 

aussi equiangle. 

Construire un triangle isocèle ayant une buse égale à la 
ligneMTietchacundes deux autres cotés égaux à la ligne OS , 

T r a c e z la b a s e A C éga le à la l i g n e M N ; du point A 

c o m m e centre , a v e c un rayon éga l à O S , m e n e z u n arc de, 

FIGURE 26. 

P r o b l è m e № 1 8 . 

/îfl. 2 7 . 
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54 DE l ' a r p e n t a g e . 

c e r c l e ; d u p o i n t C c o m m e centre et a v e c le m ê m e r a y o n , 

promus 27. 

décr ivez é g a l e m e n t u n arc d e cerc le qui c o u p e le premier 

au point B ; j o i g n e z le po int B a u x points A e t € , c l le 

t r h n g l e A B C sera l e tr iang le c h e r c h é . 

P r o b l è m e N " 1 9 . 

Couttruire un triangle rectangle, connaissant la longueur de 
chacun des côtés de Vangle droit, fig. 2 8 . 

l'IGL-HB 28. 

L'un d e s cô tés sera éga l à la l i g n e M N . — L'autre cô té 

6era é g a l à la l i gne S O . 
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T r a c e z u n e l i g n e BC é g a l e à la l i g n e MN ; au point B , 

é l e v e z u n e p e r p e n d i c u l a i r e B A é g a l e à la l i g n e S O ; joi ­

g n e z l e po in t A au p o i n t C et l e tr iangle A B C sera le 

tr iangle d e m a n d é . 

P r o b l è m e № 2 0 . 

Construire un triangle rectangle de telle façon que l'hyvotènuse 

soit égale à la ligne MN et que l'un des cMés de l'angle droit 

soit égal à la ligne SO, fig. 29 . 

FIGURE 2 9 . 

Tracez u n o l i gne A C éga le à la l i gne MN ; sur A C 

c o m m e d i a m è t r e d é c r i v e z u n e d e m i - c i r c o n f é r e n c e a b o u ­

t issant a u x points A et C. Du point C c o m m e centre , a v e c 

u n r a y o n éga l à S O , tracez un arc de cerc le c o u p a n t la 

d e m i - c i r c o n f é r e n c e au point B . J o i g n e z le point B aux 

points A et C, et la figure A B C sera le tr iangle de­

m a n d é . 

L 'ang le droi t a son s o m m e t au point B et se s d e u x 

côtés sont l e s l i g n e s B A et B C . 
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D U Q U A D R I L A T È R E . 

On appe l l e quadrilatère u n e sur face e n v e l o p p é e par 

quatre l i g n e s droi tes se c o u p a n t d e u x à d e u x . 

On d i s t i n g u e p l u s i e u r s sortes d e q u a d r i l a t è r e s , qui 

sont : 

Le carré ; 
Le rectangle; 
Le parallélogramme ; 
Le l o s a n g e ; 

Le trapèze. 

5 2. — DU CAHnÉ. 

On appe l l e carré u n quadr i la tère dont l e s quatre cô tés 

• son t é g a u x et dont les quatre a n g l e s sont d r o i t s . 

FIGUEE 3 0 . 

On appe l l e diagonale d u carré u n e l i gne dro i te qui v a 

d'un d e s a n g l e s du carré à l 'angle o p p o s é . L a d i a g o n a l e 

partage le carré en d e u x tr iang les rec tang le s qu i sont 

é g a u x . E x e m p l e , fig. 3 0 . 
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L a figure 3 0 es t u n c a r r é , parce q u e les quatre côtés 

A B , B D , DG et A G sont é g a u x et q u e l e s quatre a n g l e s 

sont d r o i t s . 

L a l i g n e A D , qu i va d u s o m m e t d e l 'angle A au s o m ­

met de l 'angle D , est u n e d i a g o n a l e . E l l e f orme d a n s le 

carré l e s d e u x t r iang le s r e c t a n g l e s À B D et A C D qu i sont 

é g a u x . 

La surface d'un carré est égale à la longueur d'un de 

ses côtés multipliée par elle-même. 

P r o b l è m e № 2 1 . 

. Soit proposé de trouver la surface du carré, fig. 30 , en suppo­
sant que chacun de ces côtés ait l S m 4 5 de longueur 

Mult ip l iez s i m p l e m e n t l e n o m b r e 1 5 m 4 S p a r lu i -

m ê m e . 

15,45 
15,45 

7725 
6 180 

77 25 
154 5 

238,7025 

L a surface est d o n c 2 3 8 m è t r e s carrés 7 0 d é c i m è t r e s 

carrés , o u b i e n 2 a r e s 3 9 cent iares . 

P r o b l è m e № 2 3 . 

Construire un carré dont chaque côté sera égal à la ligne Mi\ . 

T r a c e z u n e l i g n e CD éga le à la l i gne M N . A c h a c u n 
d e s p o i n t s G e t D é l e v e z , s u r C D , d e u x p e r p e n d i c u l a i r e s 
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59 D E L ' A R P E N T A G E , 

F i s v a a 31 . 

CA et D B éga le s à la l igne M N . J o i g n e z le po int A a n 

po int B et la figure A B G D sera le carré d e m a n d é . 

P r o b l è m e № 2 3 . 

Soit proposé de construire un carré ayant une diagonale égale 
à la ligne MN, fig. 52. 

rlGURB 32. 
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T r a c e z u n e l i g n e A C é g a l e à la l i g n e M N . A u p o i n t 0, 

m i l i e u d e A C , é l e v e z a u - d e s s u s et a u - d e s s o u s u n e p e r ­

p e n d i c u l a i r e . P r e n e z la l i g n e OB é g a l e à la l i gne O A , et 

OD é g a l e à la m ô m e l igne O A . J o i g n e z entre e u x l e s 

points A , B , C et D , et v o u s aurez le carré d e m a n d é . 

§ 3. — DU RECTANGLE. 

On a p p e l l e rectangle un quadri la tère d o n t l e s quatre 

a n g l e s sont d r o i t s , m a i s dont d e u x cô tés o p p o s é s sont p l u s 

l o n g s q u e l e s d e u x autres . 

On p e u t d i r e qu 'un r e c t a n g l e n'est autre c h o s e qu'un 

carré long. 

On a p p e l l e diagonale d u rec tang le u n e l i g n e droi te qui 

va d'un d e s a n g l e s d u rec tang le à l 'angle o p p o s é . La d ia ­

gona le par tage le rec tang le en d e u x tr iang les r e c t a n g l e s 

qui sont é g a u x . E x e m p l e , l i g n e A C , fig. 3 3 . 

figuki: 33 . 

La figure 3 3 est u n rectangle parce q u e les quatre a n ­

gles s o n t dro i t s et q u e l e s d e u x cô tés A B et D C , o p p o s é s 

et é g a u x en tre e u x , sont p lus g r a n d s que l e s côtés A D et 

EC, é g a l e m e n t o p p o s é s et auss i é g a u x entre e u x . 

La base d 'un rec tang le est l 'un des d e u x g r a n d s coté» 

et la h a u t e u r e s t l 'un d e s d e u x pet i t s c ô t é s . 
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1 4088 

4 G9G 

93 92 

234 8 

334,8248 

L a surface est d o n c 3 3 4 mètre s carrés 8 2 d é c i m è t r e s 

carrés , o u b i e n 3 ares 3 o cent iares . 

P r o b l è m e № 2 5 . 

Construire un rectangle ayant une base égale à la ligne MN et 

une hauteur égale à la ligne SO [fig. 54) . 

T r a c e z u n e l i gne CD é g a l e à la l i g n e M N . A u x po int s 

C et D , é l e v e z les p e r p e n d i c u l a i r e s CA et D B é g a l e s à la 

D a n s la figure 3 3 , o n p e u t p r e n d r e DG pour base et D A 

p o u r hauteur. 

La surface d'un rectangle est égale à la longueur de sa 

base multipliée par la longueur de sa hauteur. 

P r o b l è m e N 2 4 . 

Soit proposé de trouver la surface du rectangle Iftg. 55), en sup­

posant que sa base DC ait 25'"48 et que sa hauteur DA 
ait 1 4 m 2 6 . 

Mult ipl iez s i m p l e m e n t 2 3 m 4 8 par 1 4 m 2 6 . 

23,48 

14.26 
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M E S U R E DK5 S U R F A C E S . 

FIGURE 34. 

Cl 

l i g n e SO. Joignez le point A au point B , et la figure ABCD 
sera le rectangle demandé. 

P r o b l è m e № 2G. 

Un terrain ayant la forme d'un rectangle a une superjtciedeiares 
6 3 centiares, sa base est de 5 2 m 6 0 , quelle est sa hauteur? 

Puisque la surface d'un rectangle est égale à la lon­
gueur de sa base multipliée parlalongneur de sa hauteur, 
on comprend qu'en divisant 4 ares 63 centiares par 32 r a 60 
on aura le résultat demandé. La division effectuée, on 
aura 1 4 m 2 0 pour la hauteur cherchée. 

P r o b l è m e № 2 7 . 

Un terrain aynnt la forme d'un rectangle a une superficie de 
4 ares 49 centiares, sa hauteur est de y m 7 0 , quelle est la lon­
gueur de sa base? 

Puisque la surface d'un rectangle est égale à la lon­
gueur de sa base multipliée par la longueur de sa hau­
teur, on Comprend qu'en divisant 4 ares 4 9 centiares par 
9 m ~ 0 on aura le résultat demandé. 
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L a d i v i s i o n ef fectuée , on aura 4 6 m 2 9 pour la b a s e 

c h e r c h é e . 

S * . — D U P A R A L L É L O G R A M M E . 

On appe l l e parallélogramme u n quadr i la tère d o n t l e s 

c ô t é s o p p o s é s sont é g a u x et para l l è l e s d e u x à d e u x et dont 

l e s a n g l e s n e sont p a s d r o i t s . 

L e p a r a l l é l o g r a m m e diffère d u rec tang le e n c e q u e 

d a n s le r ec tang le les quatre a n g l e s sont dro i t s , tandi s q u e 

d a n s le p a r a l l é l o g r a m m e il y a d e u x a n g l e s o b t u s é g a u x 

et d e u x a n g l e s a i g u s é g a l e m e n t é g a u x . 

O n a p p e l l e d i a g o n a l e d u p a r a l l é l o g r a m m e u n e l i g n e 

dro i te qui v a d'un d e s a n g l e s d u p a r a l l é l o g r a m m e à l 'an­

g le o p p o s é . E x e m p l e A D , fig. 3 5 . 

L a d i a g o n a l e p a r t a g e le p a r a l l é l o g r a m m e e n d e u x 

tr iang les qu i sont é g a u x . E x e m p l e , t r iang les A D B et 

A D C , fig. 3 3 . 
FIGURE 35 . 

La f igure 3 5 es t u n p a r a l l é l o g r a m m e , p a r c e que les 

d e u x cô tés A B et C D sont é g a u x et p a r a l l è l e s et que les 

d e u x autres c ô t é s A C e t B D sont é g a l e m e n t é g a u x et para l ­

l è l e s . Les d e u x a n g l e s a i g u s o p p o s é s , B et C , s o n t é g a u x ; 

l e s a n g l e s o b t u s , A et D , sont auss i é g a u x . 

La b a s e d'un p a r a l l é l o g r a m m e est l 'un d e s d e u x g r a n d s 
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côtés et la h a u t e u r est la p e r p e n d i c u l a i r e a b a i s s é e d'un 

ang l e o p p o s é sur la b a s e . 

D a n s la figure 3 o , la b a s e d u p a r a l l é l o g r a m m e est la 

l igne CD et la h a u t e u r est la p e r p e n d i c u l a i r e A E a b a i s s é e 

du s o m m e t d e l 'angle A sur le côté C D . 

La surface d'un parallélogramme est égale à la lon­

gueur de la base multipliée par la longueur de la hau­

teur. 

P r o b l è m e № 2 8 . 

Soit proposé de trouver la surface du parallélogramme (pg. 5S), 

en supposant que la base CD ait 2l"™72 et que la hauteur A.E 
ait 12mo4. 

Multipl iez s i m p l e m e n t 2 1 m 7 2 par 1 2 m b 4 . 

21,72 
12,54 

8688 
10 860 
43 44 

217 2 

272,3688 

L a surface est d o n c 2 7 2 mètre s carrés 3 7 d é c i m è t r e s 

carrés , ou b i e n 2 arcs 7 2 cent iares . 

P r o b l è m e № 2 9 . 

Un parallélogramme a une superficie de 2G ares 8 centiares, sa 
base a SÔ SO de longueur, quelle est sa hauteur? 

P u i s q u e la sur face d'un p a r a l l é l o g r a m m e est éga le à la 
l o n g u e u r d e sa b a s e m u l t i p l i é e par la l o n g u e u r d e sa 
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h a u t e u r , o n c o m p r e n d q u ' e n d i v i s a n t 2 6 ares 8 c e n ­

t iares par 8 0 r a o 0 o n aura la h a u t e u r . L a d i v i s i o n ef fec­

t u é e , o n a 3 2 m 4 0 p o u r la h a u t e u r c h e r c h é e . 

P r o b l è m e № 3 0 . 

Un parallélogramme a mie superficie de 10 ares &j centiares, 
sa hauteur est de 1 8 m j 0 , quelle est la longueur de la base? 

P u i s q u e la sur face d'un p a r a l l é l o g r a m m e est éga le à la 

l o n g u e u r d e sa b a s e m u l t i p l i é e par la l o n g u e u r d e sa 

h a u t e u r , o n c o m p r e n d qu 'en d iv i sant 10 ares 4 3 c e n ­

t iares par 1 8 m 5 0 o n aura la c a s e . L a d i v i s i o n ef fectuée , 

o n a rJGm40 p o u r la b a s e c h e r c h é e . 

P r o b l è m e № 3 1 . 

Soit proposé de construire un parallélogramme dans le» 
conditions suivantes': 

1° L'un des grands côtés sera égal à la ligne MN; 
2" i ' u n des petits côtés sera égal à la ligne OP ; 
5° La diagonale sera égale à la ligne SU-

FIGURE 3Q. 

. ' J U U M I 

T r a c e z u n e l i g n e A B é g a l e à la l i g n e M N . D u p o i n t A , 
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c o m m e c e n t r e , a v e c u n r a y o n éga l à la l i g n e O P , d é c r i v e z 

un arc d e c e r c l e . E n s u i t e d u po int B , c o m m e c e n t r e , et 

avec u n r a y o n éga l à la l i g n e S R , d é c r i v e z u n s e c o n d arc 

de cerc le qui c o u p e l e p r e m i e r au po int C ; j o i g n e z l e 

point C a u po int A ; p u i s , d u po int C, m e n e z u n e p a r a l ­

lèle à la l i g n e A B ; d u p o i n t B , m e n e z é g a l e m e n t u n e 

parallèle à la l i g n e A C , rencontrant la p r e m i è r e paral lè le 

au point D et la figure A C D B sera le p a r a l l é l o g r a m m e 

d e m a n d é . 

$ 5. — D U L O S A N G E . 

Le losange est u n quadr i la tère d o n t l e s côtés sont 

égaux et para l lè les d e u x à d e u x et dont les a n g l e s n e sont 

pas droi ts . 

Le l o s a n g e diffère d u carré en ce q u e d a n s l e carré l e s 

quatre a n g l e s sont dro i t s , tandis q u e d a n s l e l o s a n g e il 

y a d e u x a n g l e s a i g u s é g a u x et d e u x a n g l e s ob tus é g a l e ­

ment é g a u x . 

On appe l l e diagonale d u l o s a n g e u n e l i g n e droi te qui va 

d'un d e s a n g l e s d u l o s a n g e à l 'angle o p p o s é . E x e m p l e : 

AG et B D , fig. 3 7 . 

FIGURE 37. 

L e s d e u x d i a g o n a l e s A C et B D s e coupent à a n g l e s 

6. 
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Si o n p r e n d , fig. 3 8 , la l i g n e A D p o u r b a s e d u l o s a n g e , 

la l i g n e E F , p e r p e n d i c u l a i r e s u r A D , e n sera la h a u t e u r . 

La surface d'un losange est égale à la longueur de la 

base multipliée par la longueur de la hauteur. 

P r o b l è m e N" 3 2 . 

Soit proposé de trouver la surface du losange [flg. 38), en sup­

posant que la base AD aitl 8 m 2 i et que la hauteur EF ait 14™38. 

Mult ip l iez s i m p l e m e n t i 8 m 2 4 par 1 4 m 3 8 . 

d r o i t s , e n leur m i l i e u 0 , et e l l e s p a r t a g e n t l e l o s a n g e e n 

quatre t r i a n g l e s r e c t a n g l e s é g a u x . 

L a fig. 3 7 est u n l o s a n g e , parce q u e les q u a t r e c ô t é s 

À B , R C , CD et D A sont é g a u x et q u e l e s quatre a n g l e s n e 

sont p a s dro i t s . L e s a n g l e s a i g u s A et C sont é g a u x entre 

e u x et l e s a n g l e s o b t u s B et D sont é g a l e m e n t é g a u x e n t r e 

e u x . 

On appe l l e base d'un l o s a n g e l'un q u e l c o n q u e d e s e s 

t ô t é s . 

On appe l l e hauteur d 'un l o s a n g e u n e p e r p e n d i c u l a i r e 

a b a i s s é e d'un po int q u e l c o n q u e d u côté o p p o s é s u r la 

b a s e . 
f i g u r e 3S. 
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18,24 
14,38 

1 4592 
5 472 

72 96 
182 4 

262,2912 

La surface est d o n c 2 6 2 mètre s carrés 2 9 d é c i m è t r e s 

carrés , o u b ien 2 ares 6 2 c e n t i a r e s . 

P r o b l è m e № 3 3 . 

Soit proposé de construire un losange de telle façon qu'une dia­
gonale soit égale à la ligne MIN et que Vautre diagonale soit 
égnlc à la ligne S 11. 

FIGURE 39. 

Tracez u n e l i g n e AG é g a l e à la l i g n e MN; au point 0, 
milieu d e AG, é l e v e z u n e p e r p e n d i c u l a i r e au-dessus et 
a u - d e s s o u s d e A G ; p r e n e z la l i g n e OB éga le à la moi t ié 
de la l i g n e SR; p r e n e z é g a l e m e n t la l i g n e OD égale à la 
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m o i t i é d e l a l i g n e S R : la l i g n e B D sera d o n c é g a l e à la 

l i g n e S R . 

J o i g n e z par d e s dro i te s l e p o i n t A a u p o i n t B , l e p o i n t 

B au point C, l e p o i n t G au p o i n t D et 1* p o i n t D au 

point A . 

L a f igure A B C D sera le l o s a n g e d e m a n d é . 

§ 6. — DU T R A P È Z E . 

On a p p e l l e trapèze u n quadr i la tère d a n s l eque l d e u x 

cô tés i n é g a u x s o n t para l l è l e s . 

FIGURE 40. 

La figure 4 0 est u n trapèze , parce q u e l e s d e u x cô tés 

A B et CD sont i n é g a u x et para l l è l e s . On c o m p r e n d q u e 

si l e s l i g n e s A B et CD étaient é g a l e s , la f igure serai t so i t 

un r e c t a n g l e , soit un p a r a l l é l o g r a m m e . 

L e s d e u x l i g n e s A B et CD sont a p p e l é e s l e s bases du 

trapèze . 

L a hauteur d'un trapèze est la p e r p e n d i c u l a i r e a b a i s ­

s é e d'un po int q u e l c o n q u e d e la base s u p é r i e u r e sur la 

base i n f é r i e u r e . 

A i n s i , d a n s la figure 4 0 , la l i g n e E F es t la h a u t e u r d u 

trapèze . 
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Le trapèze est rectangle q u a n d il a d e u x a n g l e s droi ts . 

E x e m p l e , fig. 4 t . 

Le côté À C étant p e r p e n d i c u l a i r e sur l e s d e u x b a s e s 

A B et CD, l e s d e u x a n g l e s A et C sont dro i t s et le côté 

AC est la h a u t e u r d u t r a p è z e . 

Pour calculer la surface d'un trapèze, il faut : 

1° Ajouter la longueur de la base supérieure à la lon­

gueur de l a base inférieure; 

2° Prendre la moitié de la somme ainsi obtenue ; 

3° Multiplier cette moitié par la longueur de la hau­

teur, et le produit sera le résultat cherché. 

Soit proposé de calculer la surface du trapèze (tig. 40], 

FIGURE 4 1 . 

P r o b l è m e № 3 4 . 

en supposant : 

i" Que la base supérieure AB ait 21m6v2; 
2° Que la base inférieure CD ait aS^SO; 
5° Que la hauteur EF ait 15"'28. 

Ajoutez 24,62 (base inférieure) 
A 35,50 (base inférieure) 

T o t a l . . . . 60,12 dont v o u s prenez l a 
moitié, qui est de . . . . 30,06 
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Mult ip l iez ensu i te 3 0 , 0 6 p a r la h a u t e u r , q u i e s t d e 

1 3 , 2 8 . 

3 0 , 0 6 

1 3 , 2 8 

2 4 0 4 8 

• 6 0 1 2 

9 0 1 8 

3 0 0 6 

3 9 9 , 1 9 6 8 

L a surface D U trapèze est d o n c d e 3 9 9 mètre s c a r r é s 

2 0 d é c i m è t r e s CARRÉS, ou b i e n d e 3 ARES 9 9 cent iares . 

On peut encore obtenir la surface du trapèze en mul­

tipliant la somme des bases par la moitié de la hauteur. 

A i n s i d a n s l ' e x e m p l e c i - d e s s u s : 

AJOUTEZ 2 4 , 6 2 {base supérieure) 

À 3 5 , 5 0 (base inférieure) 

V O U S AUREZ 6 0 , 1 2 POUR TOTAL. 

P r e n e z la m o i t i é d e la h a u t e u r 1 3 , 2 8 et v o u s a u ­

rez 6 , 6 4 . 

MULTIPLIEZ . . . 6 0 , 1 2 

F a r tS,61 

2 4 0 4 S 

3 6 0 7 2 

3 6 0 7 2 

3 9 9 , 1 9 0 8 

On voi t q u e le résultat est a b s o l u m e n t l e m ô m e q u e le 

p r é c é d e n t . 
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P r o b l è m e № 3 5 . 

Vit terrain, ayant la forme d'un trapèze, a une superficie de 
97 mètres carrés 60 décimètres carrés (98 centiares), sa base 
supérieure est de 12™20, sa base inférieure de 1 8 m 3 0 , quelle 
est sa hauteur? 

On s a i t q u e la sur face d'un trapèze est é g a l e à la somme 

des bases multipliée par la moitié de la hauteur, o u b i e n 

à la demi-somme des bases multipliée par la hauteur. 

D o n c , e n a d d i t i o n n a n t les d e u x b a s e s 1 2 , 2 0 et 1 8 , 3 0 et 

en en p r e n a n t la m o i t i é , o n o b t i e n d r a la h a u t e u r e n d i v i ­

sant la sur face p a r cet te m o i t i é . 

1 2 , 2 0 + 1 8 , 3 0 = 3 0 , 5 0 d o n t la m o i t i é est l o , 2 o , 

et 9 7 m è t r e s c a r r é s 6 0 d é c i m è t r e s carrés d i v i s é s par 

1 3 m 2 5 d o n n e r o n t 6"°40 p o u r la hauteur c h e r c h é e . 

P r o b l è m e № 3G. 

Un trapèze a une surface de 859 mètres carrés 95 décimètres 

carrés (8 ares 60 centiares), sa hauteur est de 1 4 m 7 0 , sa 

base supérieure de 4G'"G0, quelle est la longueur de la base 

inférieure? 

En d iv i sant 8 5 9 m è t r e s carrés 9 5 d é c i m è t r e s carrés par 

la hauteur 1 4 m 7 0 , on aura 58" 'o0 , n o m b r e qui sera la 

d e m i - s o m m e d e s b a s e s , et e n mult ip l iant 5 8 m o 0 par 2 o n 

aura 1 1 7 m 0 0 , qui sera la s o m m e des d e u x b a s e s . E n r e ­

tranchant d e 1 1 7 m 0 0 l e n o m b r e 4 6 , 6 0 , l o n g u e u r d e l a 

base s u p é r i e u r e , i l restera 7 0 n i 4 0 ( n o m b r e c h e r c h é ) , qu i 

sera la l o n g u e u r d e la b a s e in fér i eure . E n effet : 
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§ 7. — I) V C E 11 C I . E . 

Le cerc le est la surface c o m p r i s e d a n s la c irconfé ­

r e n c e . 

Pour trouver la surf ace d'un cercle, il faut multiplier 

par elle-même la longueur du rayon et multiplier le pro­

duit par 3 , 1 4 1 6 (rapport d e la c i r c o n f é r e n c e au d i a ­

mètre) 
P r o b l è m e № 3 7 . 

Un cercle a G M 8 0 de rayon, quelle en est la surface ? 

M u l t i p l i e z 6,80 
P a r 6,80 

5 44 
40 8 

P r o d u i t . .' 46.2400 

M u l t i p l i e z m a i n t e n a n t 46,24 
P a r 3,1416 

27744 
4624 

1 8496 
4 624 

138 72 

P r o d u i t 145,267584 

L a surface d u cerc le est d o n c 1 4 o m è t r e s c a r r é s 2 " d é ­

c i m è t r e s c a r r é s , o u b i e n 1 are 4 o c e n t i a r e s . 

P r o b l è m e № 3 8 . 

Un cercle a 4 M 2 0 de diamètre, quelle est sa surface? 

C h e r c h e z d 'abord l e r a y o n qu i est l a m o i t i é d u d ia ­

m è t r e et v o u s aurez 2 , 1 0 . 
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1 25664 

12 5664 

. P r o d u i t 13,854456 

L a surface d u cerc le est d o n c 1 3 m è t r e s carrés 8 5 d é ­

c imètres carrés . 

P r o b l è m e n° 39. 

Un cercle a 8 M 5 4 pour la longueur de la circonférence, quelle 

est la surface ? 

C h e r c h e z d 'abord l e d iamètre e n div i sant 8 , 5 4 p a r 

3 , 1 4 1 6 . 

8,5400000 I 3,1416 

2 25680 h^nT 

57680 1 

262640 

11312 

L e d i a m è t r e est d o n c 2 m 7 2 , d o n t la m o i t i é , so i t №36, 
représente l e r a y o n . 

Multipliez 2,10 
Par 2,10 

2 1 
4 2 

P r o d u i t 4,4100 

Multipliez maintenant . . 3,1416 
Par 4.41 

31416 
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Multipliez . . . . 1,36 

P a r 1,36 

816 

•408 

136 

Mul t ip l i ez m a i n t e n a n t . . 1,8496 

P a r 3,1416 

110976 

18496 

.73984 

18496 

5 5488 

P r o d u i t 5,81070336 

L a surface d u cerc le est d o n c 5 m è t r e s carrés 81 d é c i ­

m è t r e s carrés . 

On peut encore trouver la surface d'un cercle en mul­

tipliant la longueur de la circonférence par la moitié du 

rayon. E x e m p l e : 

P r o b l è m e № 4 0 . 

Quelle est la surface d'un cercle ayant 12 r a 60 de circonférence* 

Cherchez d'abord le r a y o n , pour cela d i v i s e z 1 2 , 0 0 p a r 
3 , 1 4 1 0 . 

12,600000 
33600 

2184 

3 , 1 4 1 6 
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4 , 0 1 r e p r é s e n t e l e d i a m è t r e , et en en prenant le q u a r t , 

v o u s aurez la moi t i é d u r a y o n , soit 1 , 0 0 2 3 . 

Multipliez 12,6 

Par 1,0023 

630. 

0252 

12 6 

12,63150 

La surface d u cerc le est d o n c 1 2 mètres carrés 6 3 d é ­

c imètres carrés . 

C o n n a i s s a n t s i m p l e m e n t l e r a y o n , v o u s t rouver iez la 

surface d u cerc l e d e la m a n i è r e su ivante : 

Mult ip l iez l e r a y o n par 2 et v o u s aurez le d i a m è t r e ; 

p u i s , mul t ip l i ez ce d i a m è t r e par 3 , 1 4 1 6 et v o u s aurez la 

c i r c o n f é r e n c e . Enf in , mul t ip l i ez cette c i rconférence par la 

moi t i é d u r a y o n , et v o u s aurez la surface d u c e r c l e . 

§ 8. — D E L ' E L L I P S E . 

On a p p e l l e e l l ipse u n e l i g n e c o u r b e f ermée décri te d e 

p l u s i e u r s centres et formée par quatre arcs d e cerc les 

r a c c o r d é s entre e u x et é g a u x d e u x à d e u x . 

Dans, u n e e l l ip se , o n d i s t i n g u e les é l é m e n t s su ivants : 

1° Le grand axe ; 

2° Le petit axe ; 

3» Les foyers. 
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P r o b l è m e № 4 1 . 

Soit proposé de construire une ellipse de forme ordinaire, le 
grand axe AB étant donné (fig. 4 2 ) . 

ÏIGCRE 42. 

Div i sez l e g r a n d a x e A B e n trois part ies é g a l e s par l e s 

p o in t s G et D . D e s po ints C et D c o m m e c e n t r e s , a v e c u n 

r a y o n é g a l à A C , d é c r i v e z d e u x c i r c o n f é r e n c e s qui se c o u ­

p e n t a u x p o i n t s F et G. D e s p o i n t s A et B , é g a l e m e n t 

comme c en tre s , tracez quatre arcs de c erc le c o u p a n t les 
d e u x c i r c o n f é r e n c e s a u x p o i n t s E H I J . D u p o i n t G, comme 
c e n t r e , a v e c un r a y o n éga l à la d i s tance d u po int G au 

p o i n t E , d é c r i v e z l'arc E H . Faites-en autant du po in t F , 

avec le même r a y o n , et v o u s aurez f o r m é l 'e l l ipse. 

A B est le g r a n d axe. 

KL le petit axe. 
Les p o i n t s G et D sont les f o y e r s . 

Les axes sont t o u j o u r s p e r p e n d i c u l a i r e s l'un à l 'autre. 
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FIGCRJC 43, 

Div i sez l e g r a n d a x e A B e n quatre part i e s é g a l e s p a r 

l e s po i n t s C , D , E . D e s p o i n t s C et E , c o m m e c e n t r e s , 

a v e c u n r a y o n é g a l à A C , d é c r i v e z d e u x c i r c o n f é r e n c e s 

qui s e t o u c h e n t au point D . D e s po in t s A et B , é g a l e m e n t 

c o m m e c e n t r e s , a v e c le m ê m e r a y o n , tracez d e u x arcs 

de cerc le c o u p a n t les d e u x c i r c o n f é r e n c e s a u x p o i n t s 

F G H I . P a r l e s po int s F et H , c o m m e cen tre s , a v e c u n 

r a y o n é g a l à la d i s tance d u point F au po int H , tracez 

d e u x arcs d e cerc le s e c o u p a n t au po int 0 . P a r l e s p o i n t s 

G et I, a v e c le m ê m e r a y o n , t racez d e u x arcs d e cerc le 

qui s e c o u p e n t a u p o i n t P . 

P r o b l è m e N» 4 3 . 

Soit proposé de construire une ellipse allongée, le grand axe 

AB étant donné. 
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P a r l e po int 0, c o m m e centre , m e n e z l'arc de cerc le F H , 

et par le po in t P , auss i c o m m e centre , m e n e z l'arc d e 

cerc le C I , p u i s l 'e l l ipse sera formée . 

I l faut r e m a r q u e r que l e s d i s tances e n l i g n e droi te F H 

et GI sont éga l e s a u x r a y o n s O F , OH, P G , P I . 

Grand a x e : la l i g n e A B ; 

Pet i t a x e : la l i g n e QR ; 

F o y e r s : l e s p o i n t s C et E . 

P r o b l è m e № 4 3 . 

Soit proposé de construire une ellipse, le grand ajce ÀB et le 
petit axe CD étant donnés ((>g. Ai). 

FIGUHE 4 4 . 

Tracez le g r a n d axe A B et le petit a x e CD é g a u x aux 
l i gnes d o n n é e s et se c o u p a n t en leurs m i l i e u x au p o i n t E . 
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P r e n e z , sur l e g r a n d a x e , a part ir d u po int A , u n e q u a n ­

tité A F é g a l e à E D . A E sera d o n c la m o i t i é d u g r a n d a x e 

et À F la m o i t i é d u petit a x e ; la di f férence d e ce s d e u x 

moi t i é s s e r a la l i g n e F E . P a r t a g e z la l i g n e F E en trois 

parties é g a l e s et portez u n e d e ce s part ies de F e n H ; d é ­

terminez le p o i n t K e n prenant B K = AH.. D e s po int s H 

et K, c o m m e c e n t r e s , a v e c u n rayon égal à A H au K B , 

décr ivez les arcs d e cerc le GAI et J B L . P u i s , d e s po int s 

A et B , é g a l e m e n t c o m m e c e n t r é s , et a v e c le m ô m e r a y o n , 

m e n e z l e s arcs d e cerc le G U I et JKL coupant les d e u x 

p r é c é d e n t s a u x p o i n t s G, I , J , L . E n s u i t e , d e s po int s I et 

L , c o m m e centres , a v e c u n r a y o n éga l à la d i s tance de ces 

po ints , tracez l e s d e u x arcs qui se c o u p e n t au" point 0 . 

Fa i tes , é g a l e m e n t par les po in t s G et J , d e u x arcs s e m b l a ­

b l e s se c o u p a n t a u po in t . P . Enf in , d e s po int s P et 0 , 

c o m m e centres , m e n e z d e u x arcs d e cercle about i s sant d u 

point G au po int J et d u po int I au po int L , et l 'el l ipse 

sera f o r m é e . 

L'ellipse est une courbe telle que si ton mène deux 

droites parlant de l'un quelconque de ses points et abou­

tissant à ses deux foyers, la somme de'ces àeux lignes est 

égale a la longueur du grand axe. 

L e m o y e n e m p l o y é par l e s j a r d i n i e r s pour tracer u n e 

e l l ipse est basé sur ce pr inc ipe . 

I ls tracent d 'abord les d e u x a x e s et i ls d é t e r m i n e n t l e s 

foyers par u n arc de cerc le ayant pour centre l 'une de^ 

e x t r é m i t é s du petit a x e et pour r a y o n la m o i t i é d u g r a n d 

a x e . L e s d e u x p o i n t s o ù cet arc de cerc le c o u p e le g r a n d 

a x e sont l e s f o y e r s . E n s u i t e , i ls p r e n n e n t u n cordeau ayant 

la m ê m e l o n g u e u r q u e le g r a n d a x e , dont i ls fixent l e s 

e x t r é m i t é s à c h a q u e foyer . P u i s i l s t endent le c o r d e a u d e 

m a n i è r e à former d e u x l i g n e s dro i t e s about issant à u n e 
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80 C E L ' A R P E N T A G E . 

po in te à tracer . Cette p o i n t e est m i s e e n m o u v e m e n t par 

la m a i n , e n a y a n t s o i n d e m a i n t e n i r l e c o r d e a u b i e n 

t e n d u , et el le d é t e r m i n e , s u r l e t erra in , l 'e l l ipse d e m a n d é e . 

Pour trouver la longueur de la ligne courbe formant 

l'ellipse lorsqu'on connait le grand axe et le petit axe, on 

fait la somme des deux axes dont on prend la moitié. On 

multiplie cette moitié par 3 , 1 4 1 6 et le produit donne le 

résultat cherché. E x e m p l e : 

P r o b l è m e № 4 4 . 

Le grand axe d'une ellipse a 12mG0, le petit axe a 8 m 30, 
trouver la longueur de la courbe. 

Ajoutez 1 2 , 6 0 
A 8,30 

T o t a l . 2 0 , 9 0 

Dont vous prenez la moitié, so i t . . 10,45 

Multipliez 3 , 1 4 1 6 

Par. . . 10,45 

15708a 
1 2 5 6 6 4 

3 1 4 1 6 

R É S U L T A T , 3 2 , 8 2 9 7 2 0 

L a c o u r b e formant l 'e l l ipse a d o n c u n e l o n g u e u r d e 
3 2 m 8 3 . 

Pour obtenir la surface d'une ellipse, on multiplie la 
longueur du grand axe par la longueur du petit axe, puis 
wimultiplie le résultat par 3 , 1 4 1 6 , et ce dernier produit, 
divisé par i , donne la surface cherchée. 
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P r o b l è m e № 4 5 . 

Soit proposé de trouver la surface d'une ellipse dont le grand axe 
est 1 2 m 6 0 et le petit axe, 8 m 3 0 . 

Multipliez 

Par . . . . 

Multipliez 

Par . . . . 

12,60 

8,30 

3 78 

100 8 

104,5800 

3,1416 

62748 

10458 

4 1832 

10 458 

313 74 

Divisez. 328,548528 

08 

0 5 

14 

2 

82,13 
Inutile d* achever 

L a surface d e l 'e l l ipse est d o n c 8 2 m è t r e s carrés 

1 3 d é c i m è t r e s c a r r é s . 

Lorsqu'on connaît la surface d'une ellipse et l'un de ses 

axes, pour trouver f autre axe, il faut multiplier la sur­

face par 4 et diviser le produit par le nouveau produit 

qu'on obtient en multipliant la longueur de Faxe connu, 

par 3 , 1 4 1 6 . E x e m p l e : 
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P r o b l è m e № 4 6 . 

Une ellipse a une surface de 82 mètres carrés 13 décimètres 
carrés, son petit axe aune longueur de 8 m 3 0 , quelle est la 
longueur du grand axe ? 

Multipliez la surface donnée. 

Par 

Premier p r o d u i t . . . . 

Multipliez m a i n t e n a n t . . . . 

Par la longueur du petit axe. 

S2,13 

4 

328,52 

3,1416 

8,30 

94248 

25 1328 

D e u x i è m e p r o d u i t . . . . 26,075280 

Enf in , d iv i sez le p r e m i e r produi t 3 2 8 , 5 2 par le s e ­

c o n d produi t 2 6 , 0 7 . 

328,5200 

67 82 

15 680 

380 

26,07 

12,60 

L e g r a n d a x e a 1 2 m 6 0 . Cette so lut ion est la vér i f icat ion 

d u p r o b l è m e n° 4 4 . 
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2" SECTION. — DES SURFACES COMPOSÉES. 

A R P E N T A G E P R O P R E M E N T D I T . 

Ce qui v ient d'être dit se rapporte a u x sur faces simples 

ayant la forme d'un tr iangle , d'un carré , d'un r e c t a n g l e , 

d'un p a r a l l é l o g r a m m e , d'un l o s a n g e , d'un trapèze , d'un 

cercle o u d'une e l l ip se , et toutes l e s fois qu'un c h a m p ou 

une surface q u e l c o n q u e aura l 'une d e ce s formes , r i en 

ne sera p lus s i m p l e , d'après les e x e m p l e s p r é c é d e m m e n t 

d o n n é s , q u e d'en obten ir la m e s u r e . 

Mais presque toujours les superf ic ies à arpenter ont des 

formes très-irrégulières n e rentrant d a n s a u c u n d e s c a s 

p r é c é d e n t s : ce sont l e s surfaces composées. 

P o u r les arpenter, il suffit s i m p l e m e n t de b i e n savoir 

les d é c o m p o s e r e n f igures régu l i ère s , d e ca lcu ler la s u r ­

face de c h a c u n e d'el les et d 'addi t ionner toutes les surfaces 

partiel les p o u r avo ir la surface tota le . Voi là tout le secret 

de l 'arpenteur . L 'arpentage est u n e s c i e n c e si é l émenta i re 

et si fac i le , qu 'on n e s ' exp l ique pas c o m m e n t il s e fait q u e 

tous l e s propr ié ta ires et l e s c u l t i v a t e u r s , sans e x c e p t i o n , 

n e sachent pas l 'appl iquer , q u a n d cette s c i e n c e n 'ex ige 

que la c o n n a i s s a n c e d e s quatre règ le s d u ca lcu l et l 'usage 

si s i m p l e d e la c h a î n e et d e l 'équerre d 'arpenteur . 

L'auteur e spère q u e cet o u v r a g e prat ique , présenté s u r 

un p lan tout n o u v e a u , mettra les q u e s t i o n s d 'arpentage à 

la portée d e l ' inte l l igence la p lus v u l g a i r e . S i s e s e s p é ­

rances se réa l i sent , i l aura l ' i m m e n s e sat isfact ion d'avoir 

r e n d u un très g r a n d serv ice à l 'agriculture e n généra l . 
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D a n s l e s d é v e l o p p e m e n t s qu i vont s u i v r e , cer ta ins c a l ­
cu l s n e s e r o n t q u ' i n d i q u é s . Il i m p o r t e d o n c d e d o n n e r 
l ' expl icat ion e t la s ignif icat ion d e cer ta ins s i g n e s q u i 
s e r o n t e m p l o y é s tant p o u r l 'arpentage q u e p o u r le c u b a g e . 

Le signe + qu'on énonce plus, est le signe de l'addition. 
Placé entre deux nombres, il indique 
qu'on doit en faire la somme. Ainsi A + B 
exprime la somme des quantités A et B. 

Le signe — qu'on énonce mains, est le signe de la sous­
traction. Placé entre deux nombres, il 
indique qu'on doit en faire la différence. 
Ainsi A — B indique la différence des 
quantités A et B. 

Le signe X qu'on énonce multiplié par, est le signe de 
la multiplication. Placé entre deux quan­
tités, il indique qu'on doit faire le pro­
duit de ces deux quantités. Ainsi 8 X 6 
exprime le produit des deux nombres 
8 et 6 . 

Le signe : qu'on énonce divisé par, est le signe de la 
division. Placé entre deux quantités, il 
indique qu'on doit diviser l'une par l'au­
tre, comme 15 : 5 . On indique encore la 
division ainsi ^ , ce qui signifie qu'il 
faut diviser 15 par 5 . C'est ce procédé 
de séparer les deux nombres par un trait 
horizontal qui sera employé dans la suite 
de cet ouvrage. 

Le signe = qu'on énonce é g a l t placé entre deux quan­
tités, indique que ces deux quantités sont 
égales. 
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Exemples pour bien faire comprendre les signes ; 

15 + 9 = 24 

17 — 12 = 5 

8 X 7 = 56 

9 5 

(7 + 5) X 9 
2 54. 

Cette d e r n i è r e f o r m u l e s ignif ie qu'i l faut ajouter S à 1, 

ce qui fait 1 2 ; q u e ce n o m b r e 1 2 doi t être mul t ip l i é par 

9 , c e q u i fait 1 0 8 et q u e 1 0 8 doi t être d i v i s é p a r 2 , ce qui 

d o n n e 5 4 , résultat i n d i q u é . 

F o r m u l e s r e p r é s e n t a n t l a s u p e r f i c i e d e s s u r f a c e s 
s i m p l e s . 

. . , ( base B 1 , _ . , H BXH 
d ° T n a n S I e J hauteur H ( s u r f a c e = B X 2 o u T ~ 

2° Carré cSté B surface = B xB . 

3« Rectangle ! B " ' \ surface - B X H. 
" | hauteur H ) 

4« Parallélogramme . J J ^ j j ^ ' ^ J surface = B X H. 

6 0 L o S a n B e | hauteur H \ s u r f a c e = B X H -

Î
hase supérieure B. J B 4- C 

base inférieure C. [ surface = —• X H. 
hauteur H ) 

7« Cercle rayon R surface =3.1416XRXR. 

L ' a r p e n t a g e p r o p r e m e n t di t cons i s t e d o n c s i m p l e m e n t 

d a n s la d é c o m p o s i t i o n d e s surfaces à arpenter . La d é -
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c o m p o s i t i o n n e d o n n e g é n é r a l e m e n t q u e d e s t r iang les 

r e c t a n g l e s et d e s t rapèzes r e c t a n g l e s . 

L e s e x e m p l e s su ivant s d é m o n t r e r o n t c la i rement la 

m é t h o d e à su ivre p o u r l 'arpentage à l 'a ide d e la c h a î n e 

et d e l 'équerre s e u l e m e n t . 

P r o b l è m e № 4 7 . 

Soit proposé d'arpenter un champ^ii/ant la forme de la 
figure ABDC (pg. i S j . 

piauilB 45 . 

Ce quadri latère n'a la forme d 'aucune d e s f igures r é g u ­

l ières déf inies p l u s haut . Il faut d o n c le d é c o m p o s e r en 

f igures r é g u l i è r e s . P o u r ce la , m e n e z la d i a g o n a l e A D , et 

j a l o n n e z cette l i g n e . A r r i v é au p o i n t E , é l e v e z la p e r p e n ­

d icu la i re EC sur A D ; arrivé au p o i n t F , é l evez la p e r p e n ­

d icu la ire F B sur A D : le quadr i la tère sera d iv i sé e n d e u x 

t r iang les A B D et A C D . L e tr iang le A B D aura p o u r base 

l a l i g n e A D a y a n t 3 6 , S 0 d e l o n g u e u r et p o u r hauteur la 
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p e r p e n d i c u l a i r e B F a y a n t 6 m 2 0 d e l o n g u e u r . L e tr iangle 

A C D aura p o u r b a s e la l i g n e A D ayant 3 6 , 5 0 de l o n g u e u r 

et p o u r h a u t e u r la p e r p e n d i c u l a i r e CE ayant H r a 0 O d e 

h a u t e u r . 

Il s'agit dojjç de ca lcu ler la surface d e c h a c u n de c e s 

d e u x t r iang les et d e faire l 'addi t ion d e s d e u x résul tats 

pour connaî tre la m a s u r e d u quadr i la tère . 

Voic i les ca lcu l s indiqués*; 

<«*-

\° Surface du triangle ABD = — ^ — = H ^ I S 

2 ° Surface du triangle ACD = - 3 6 ' 0 0 * = 200,73 

T o t a l . 3 1 3 - 9 0 

L a surface d u quadri latère est d o n c 3 1 3 mètre s carrés 

9 0 d é c i m è t r e s carrés ou b i e n 3 ares 1 4 cent iares . 

La d i a g o n a l e A D , sur laque l l e les d e u x p e r p e n d i c u l a i r e s 

EC et F B (fig. 4 5 ) sont é l e v é e s , se n o m m e e n c o r e ligne 

d'opération. 

On a p p e l l e ligne d'opération en général, u n e l i g n e 

droi te t racée p r é a l a b l e m e n t et s u r laque l l e about i s sent 

toutes l e s p e r p e n d i c u l a i r e s qui v o n t a u x d i v e r s a n g l e s da 

la surface à arpenter . 

L e c h o i x d 'une b o n n e l i gne d'opérat ion est très impor­

tant au point d e vue d'une d é c o m p o s i t i o n c o n v e n a b l e en 

l i gures r é g u l i è r e s d'une g r a n d e surface à arpenter . 

S o u v e n t u n e s eu l e l i g n e d'opérat ion suffit; m a i s q u e l ­

q u e f o i s , p o u r 1q m ê m e a r p e n t a g e , o n e n emplo i e trois 

(jamais deux) et m ô m e d a v a n t a g e , afin d e d i m i n u e r la 

l o n g u e u r d e s p e r p e n d i c u l a i r e s . 
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T o u t e s l e s fo is qu 'une f igure a p l u s d e quatre c ô t é s , e t 

q u e l qu 'en soi t le n o m b r e , e l le se n o m m e polygone. 

P r o b l è m e № 4 8 . 

Soit proposé d'arpenter un terrain ayant la forme du polygone 
AllC'DLGFH (AS- 4G). 

FIKLEE 4 0 . 

P r e n e z p o u r l i g n e d'opérat ion la l i g n e qu i jo int l e p o i n t 
A au point E e t j a l o n n e z cette l i g n e . Partez a v e c la c h a î n e 
d u po int A , sur la l i gne d 'opérat ion , d a n s la d i rec t ion d u 
p o i n t E . A u point I, é l e v e z la p e r p e n d i c u l a i r e IB ; in scr ivez 
s u r u n croqui s 6 , 1 0 , l o n g u e u r d e A I , et m e s u r e z la p e r ­
p e n d i c u l a i r e IB qui a 1 0 , 2 0 , cote q u e v o u s inscr ivez é g a ­
l e m e n t . Partez ensu i t e d u p o i n t l et , arr ivé au point J, é l e ­
v e z la p e r p e n d i c u l a i r e J H ; inscr ivez 3 , 5 0 et 5 , 3 0 , l o n ­
g u e u r s d e I J e t d e J H . P u i s , partez d u p o i n t J , sur la l i g n e 
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d'opérat ion , et m e s u r e z s u c c e s s i v e m e n t les port ions de la 

l i g n e d'opérat ion et l e s p e r p e n d i c u l a i r e s s u i v a n t e s : JK, 

KG, K L , L F , L M , M D , M N , N G et N E . Inscr ivez b i e n 

toutes l e s c o t e s o u toutes l e s l o n g u e u r s sur l e c r o q u i s , et 

v o u s aurez t o u s l e s é l é m e n t s n é c e s s a i r e s p o u r ca lculer la 

surface d e m a n d é e . L a figure sera d é c o m p o s é e e n tr ian­

g le s re s tang le s et e n trapèzes rec tang le s . 

Vo ic i la n o m e n c l a t u r e et la surface d e c h a q u e figure 

s imple c o m p o s a n t tout le p o l y g o n e : 

i T • i i tt> , 6,40 X 10,20 

1» T r i a n g l e A I B , surface = —' - £ — ' — 31,11 

2» T rapèze IBCK, surface = J 0 l 2 Q ^ T ' 5 0 x T ,S0 = 66,37 

3» T rapeze CK51D, surface = J L Ë ° J T I P _ ' ™ x ^ f i o = 123,08 

4° T r i a n g l e DME, surface = I M L X J ? ? ™ = 6 7 I 3 1 

S» T r i a n g l e A J U , surface = J ^ X j v M = 2 ^ 4 4 

6° T rapèze JHFL, surface = ' ^ ' X 8,-10 = 38,07 

7» T rapèze LFGN, surface = 4 ' i 0 + 4 2 , 3 0 X 13,70 = 112,34 

8» T r i a n g l e G N E , surface = • 1 2 ' 3 0 * • 8 ' K 0 - = 52,27 

TOTAL MS,99 

La surface d e la f igure 4 6 est d o n c 5 1 5 m è t r e s carrés 

9 9 d é c i m è t r e s carrés o u b i e n 5 ares 1 6 c e n t i a r e s . 

Il est à r e m a r q u e r q u e d a n s l e trapèze B I K C , l e s d e u x 

b a s e s sont l e s l i g n e s B I et CK. On c o m p r e n d qu'el les sont 

para l l è les , pu i squ 'e l l e s sont toutes l e s d e u x p e r p e n d i c u ­

la ires sur la l i g n e d 'opérat ion A E . La hauteur est IK, por­

t ion d e la l i g n e d 'opérat ion , et p o u r e n avoir la l o n g u e u r 
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il a fallu ajouter 3 , 5 0 , l o n g u e u r d e IJ , à 4 , 0 0 , l o n g u e u r d e 

JK, ce qui a d o n n é 7 m 5 0 . 

P o u r m e s u r e r l e s d i s t a n c e s d e s p i e d s des p e r p e n d i c u ­

la ires sur la l i g n e d 'opérat ion A E , on est parti d u po int A 

et , arr ivé au point 1, o n a inscr i t 6 , 1 0 . On est reparti e n ­

sui te d u p o i n t l et , a r r i v ê a u p o i n t J , o n a i n s c r i l 3 , o 0 , p o u r 

cont inuer ainsi j u s q u ' a u point E . O n a d o n c , pour a ins i 

d i r e , m e s u r é i s o l é m e n t c h a q u e part ie A I , U, JK, K L , 

LM, MN et N E . Ce s y s t è m e , qui est très vrai en théor ie , 

peut p r o d u i r e d e s erreurs d a n s la pra­

t ique . Les g é o m è t r e s ont l 'habi tude d e 

c u m u l e r leurs co tes : ce p r o c é d é est 

le m e i l l e u r , et vo i c i c o m m e n t il est e m ­

p l o y é d a n s la m e s u r e d e s l o n g u e u r s : 

S u p p o s e z c i - contre , f i gure 47 ,1a l i gne 

d 'opérat ion s e u l e m e n t de la figure 4 6 . 

Partez d u point A a v e c la c h a î n e ; 

arr ivé au p o i n t I, in scr ivez C I O , d i s ­

tance d u point A ; arr ivé au point J , 

l i sez sur la cha îne 9™60 q u e v o u s i n ­

scr ivez 9 n , 6 0 est la d i s tance d u point J 

au point A . Cont inuez à c h a î n e r et 

v o u s i n s c r i v e z la cote 1 3 , 6 0 au po int K; 

1 7 , 7 0 au point L ; 2 7 , 2 0 au point M ; 

3 1 , 4 0 au p o i n t N et 3 9 , 9 0 au point E . 

T o u t e s ces cotes représentent la d i s ­

t a n c e des po int s sur l e s q u e l s e l les sont 

inscr i t e s , au point A . 

C'est ce qu 'on a p p e l l e m e s u r e r , par 

d e s cotes cumulées l e s d i v e r s e s port ions 

d é t e r m i n é e s d'une m ô m e l igne dro i te . 
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L a l o n g u e u r d e s p o r t i o n s d e l i gne s 'obt ient , par ce 

p r o c é d é , au m o y e n d'une s i m p l e sous trac t ion . A i n s i , p o u r 

a v o i r la l o n g u e u r d e la port ion LM : 

D e 27,20 

Retranchez 17,70 

Et v o u s aurez 9,50 

Il n'est pas n é c e s s a i r e , p o u r l 'arpentage d'une s u r f a c e , 

q u e la l i g n e d'opérat ion ail le d u s o m m e t d'un ang l e au 

s o m m e t d'un autre a n g l e ; il faut la tracer sur le terrain 

d e m a n i è r e qu'à, l 'œil e l le s e m b l e partager ladite surface 

à peu près en d e u x part ies é g a l e s . 

V o i c i un e x e m p l e : 

P r o b l è m e № 4 9 . 

Soif proposi d'arpenter vn terrain ayant la forme du polygone 
A13CDEFG (/îi/. 48). 

l'IGUIÏU 43 . 

T r a c e z , parlant du po int A , la l i gne d'opérat ion A i l , 
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d e m a n i è r e qu'e l le par tage l e p o l y g o n e à p e u p r è s e n 

d e u x par t i e s é g a l e s . 

É l e v e z , s u r la l i g n e d 'opéra t ion , d e s p e r p e n d i c u l a i r e s 

a b o u t i s s a n t à c h a c u n d e s s o m m e t s d e s a n g l e s B , G, D , 

E , F et G. 

Voic i l es ca l cu l s d e la sur face : " 

, -r • , .Tt, r 5,50 X 7 ,40 

1» Triangle A I B , surface —'- ^ -— «= 2 0 , 3 3 

2» Trapèze BIJC, surface " ! , 4 ° + 3 '"° X 7 ,40 = 4 0 , 3 3 

3» Trapèze C J L D , surface + x 9 ,60 = 53 ,28 

4» Traptze DLHE, surface 7 , 6 0 + S ' 1 0 X 13 ,30 = 8 4 , 4 3 

S° Triangle AKG, surface d 9 ' ° ° * 7 , 3 0 = 69 ,3o 

q <m -i- 7 an 

6» Trapèze KGFM, surface ' J ' X 7 ,10 = 58 ,S7 

7» Triangle FMN, surface J * ^ ° _ * L M > = 2 7 , 6 0 

TOTAL 3 5 3 , 9 3 

A déduire 

la surface du triangle KHE. 3 , 7 0 * 5 ' * ° 9 , 4 3 

RESTE. 3 4 4 , 5 0 

La sur face d e la f igure 4 8 est d o n c 3 4 4 mètre s carrés 

5 0 d é c i m è t r e s c a r r é s , o u b i e n 3 ares 4 4 c e n t i a r e s . 

O n r e m a r q u e q u e le t rapèze D L H E , d o n c la surface est 

8 4 , 4 5 , cont i ent e n trop l e tr iangle J\'HE qui est e n d e ­

h o r s d u terrain à arpenter . C'est p o u r cette ra i son q u e la 

surface d e c e tr iang le , qui est d e 9 , 4 3 , a été re t ranchée 

d u total 3 5 3 , 9 3 . 
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Il est auss i p o s s i b l e d 'arpenter u n terrain e n plaçant la 

l i gne d'opérat ion e n d e h o r s d e ce terrain. E n vo ic i u n 

e x e m p l e : 

P r o b l è m e № 5 0 . 

Soil proposé d'arpenter un terrain ayant la forme dù polygone 

ABCDE, en traçant la ligne d'opération en dehors de ce ter­

rain (fig. 49) . 

FIGURE 4 9 . 

J a l o n n e z u n e l i g n e q u e l c o n q u e 0 1 en d e h o r s d e la 

figure, m a i s r a p p r o c h é e le p lus p o s s i b l e d e cette f igure. 

L u s o m m e t d e c h a c u n d e s ang le s d e la figure a b a i s s e z l e s 

p e r p e n d i c u l a i r e s E O , A F , D G , B H et CI s u r la l i g n e 

d'opérat ion et v o u s formerez le g r a n d p o l y g o n e O E A B C I 

dont v o u s ca lculerez la sur face . V o u s ca lcu lerez e n s u i t e 

la surface d u petit p o l y g o n e O E Û C I , et la différence 
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94 DE L'ARPENTAGE. 

entre ce s d e u x sur faces d o n n e r a la surface d u p o l y g o n e 

p r o p o s é A B G D E . 

1° Surface du grand polygone O E A B C I . 

•1° TRAPÈZE OEAF, SURFACE = IML+JI?»?? X 5 , 10 = 7 5 , 7 3 

2 ° TRAPÈZE F A B H , SURFACE = - 9 ' 2 0 X 2 2 , 7 0 = 446 ,53 

3« TRAPÈZE HDCI, SURFACE = iV>0_+jy>9 X 1 0 I 7 0 = 1 3 3 , 7 5 

TOTAL 6 2 6 , 0 3 

2° Surface du petit polygone OEDCI. 

4" TRAPÈZE OEDG, SURFACE = W J S M - J J S O X = M ^ 

2» TRAPÈZE GDCI, SURFACE = ^ 5 J L _ L 5 L X 1 9 , 9 0 = 109 ,43 

TOTAL 239 ,65 

R É S U M É . 

Le g r a n d p o l y g o n e a u n e sur face de. . 6 2 6 , 0 3 

Le pet i t i d . i d . . . . 2 3 9 , 6 5 

DIFFÉRENCE. . . . . 3 8 6 , 3 8 

L a surface d u p o l y g o n e A B C D E est d o n c 3 8 6 m è t r e s 

carrés 3 8 d é c i m è t r e s carrés , o u b i e n 3 ares 8 6 c e n ­

t iares . 
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P r o b l è m e № 5 1 . 

Soit proposé d'arpenter un champ ayant la forme de la figure 5 0 , 

dont les limites, dans sa longueur, ne sont que des lignes 

courbes. 

FIGUKE 5 0 . 

T r a c e z n u e l i g n e d'opérat ion al lant d u point J au po int 

F . Chois i s sez sur la l igne courbe A E d e s po in t s B , C, I ) , 

d e telle façon q u e les l i g n e s A B , EC, CD et D E se r a p ­

prochent s e n s i b l e m e n t de la l i gne dro i te . D e s po in t s 

B , C, D , aba i s sez les p e r p e n d i c u l a i r e s B I , CH et DG sur 

la l i gne J F . D e s po int s J et F , é l e v e z é g a l e m e n t l e s p e r ­

p e n d i c u l a i r e s J P et F Q s u r J F . 

Calculez la surface d e s t rapèzes A K J P , P J L B , B L M C , 

C M N D , D N F Q et Q F O E et , en ratranchant du total d e 

ce s t rapèzes la surface d e s deux, t r iang le s KAJ et E F O , o n 

aura le résultat d e m a n d é . Vo ic i les ca lcu l s : 
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9 6 DE l ' a r p e n t a g e . 

1» T rapèze A K J P , surface = 7j!!!L+M? X 3 ,00 = 2 5 , 6 5 

2» T r a p è z e P J L B , surface = 9 ' S 0 +~ S , 9 Q - x 1 3 , 0 0 = 138 ,00 

3 ° T r a p è z e B L M C , surface = - ' ^ ' X • 9 ,00 = 7 8 , 3 0 

4" T r a p è z e C M N D , surface = 8 ' i i 0 + 8 ' ° ° x i 6 , 7 0 = 437 ,77 

fi» T r a p è z e D N F Q , surface = ^ 7 , 5°- x -15,00 = 4 1 6 , 2 3 

6« Trapèze Q F O E , surface = 7 ' 5 0 + 6 ' 8 0 X 3 , 0 0 = 2 1 , 4 3 

T o t a l 817,42 

Triangles à retrancher.. 

4° T r i a n g l e A K J , surface = ^ * = 1 1 > 4 0 

2° T r i a n g l e E F O , surface = = 1 0 , 2 0 

T o t a l 2 1 , 0 0 

RÉSUMÉ. 

Surface t o t a l e 5 1 7 , 4 2 

Aretrancher les deux triangles 2 1 , 6 0 

D i f f é r e n c e 4 9 5 , 8 2 

L a surface c h e r c h é e est d o n c 4 9 3 m è t r e s carrés 8 2 d é c i ­

m è t r e s carrés , o u b i e n 4 ares 9 6 c e n t i a r e s . 

I l c o n v i e n t de r e m a r q u e r q u e p o u r les t r a p è z e s , pour le 

trapèze BLMC, par exemple, o n a pr i s l e s l i g n e s B L et 

CM p o u r b a s e s et p o u r h a u t e u r la por t ion IH d e la l i g n e 

d 'opérat ion . 

On aurai t p u , c o m m e * d a n s l e p r o b l è m e p r é c é d e n t , fa ire 

la surface d u g r a n d p o l y g o n e K A P B C D Q E t j et e n re tran­

c h e r la surface d u pet i t p o l y g o n e J L M N F , a ins i q u e l e s 
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d e u x tr iang les AKJ et E F O , r a a i s c'eût été b e a u c o u p p lus 
] o n g . . 

L o r s q u ' u n c h a m p a la forme de la figureSO etqvi'on veut 

l 'arpenter , i l y a u n m o y e n b e a u c o u p p lus s i m p l e d'y par­

v e n i r . V o i c i c o m m e n t o n s'y p r e n d : 

O n m e s u r e la l o n g u e u r a u m i l i e u , e n su ivant à p e u p r è s 

la c o u r b u r e d e s r i v e s et o n p r e n d d e s l argeurs d e d i s ­

tance e n d i s t a n c e . On fait l 'addi t ion de ces l argeurs et o n 

e n d i v i s e la s o m m e par le n o m b r e pour avoir u n e l argeur 

m o y e n n e . O n m u l t i p l i e cette l argeur m o y e n n e p a r l a l on ­

g u e u r t r o u v é e et le produ i t d o n n e la surface . 

E x e m p l e : s u p p o s o n s q u ' o n p r e n n e c inq l a r g e u r s e t 

qu'on ait : 

l r e l a r g e u r 9,r>0 
2 e id 8,90 
3= id 8.50 
4e id 8,00 
5" id 7 50 

T o t a l . . . . 4 2 , 4 0 

E n d iv i sant 4 2 , 4 0 par 5 , n o u s a u r o n s 8 m 4 8 pour l a lar­

geur m o y e n n e , et si la l o n g u e u r m o y e n n e t r o u v é e est d e 

5 8 m 7 0 , la surface sera 

58,70 
8,48 

4 696 
23 48 

469 6 
497,776 

Soit 4 9 7 mètre s carrés 7 8 déc imètres carrés , ou b i e n 

4 ares 9 8 cent iares . 
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R E M A R Q U E . — L o r s q u e la l i g n e d 'opérat ion est t racée 

d a n s l ' intérieur d u terrain à arpenter , l e s f igures r é g u ­

l i è re s d o n n é e s par la d é c o m p o s i t i o n sont p r e s q u e t o u ­

j o u r s d e s tr iangles r e c t a n g l e s et d e s t r a p è z e s r e c t a n g l e s , 

f igures 4 o , 4 6 , 4 8 , t and i s q u e l o r s q u e la l i g n e d 'opérat ion 

est à l ' extér ieur , l es f igures sont p r e s q u e t o u j o u r s d e s 

trapèzes r e c t a n g l e s . 

P r o b l è m e № 5 2 . 

Arpenter une propriété, limitée par une rivière, ayant la forme 
de la figure ci-après. 

' FIGURE 5 1 . 

P o u r arpenter ce l te p r o p r i é t é , tracez les trois l i g n e s 
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d'opérat ion A C , CF et F A formant e n s e m b l e u n tr iang le . 

S u r la l i g n e A C , é l e v e z u n n o m b r e suffisant d e p e r p e n ­

dicu la ires about i s sant à la r iv ière et d é t e r m i n a n t , sur cette 

r iv i ère , d e s l i g n e s se r a p p r o c h a n t s e n s i b l e m e n t d e la l i g n e 

droi te . 

S u r l e s d e u x autres l i g n e s d 'opérat ion CF et A F , é l e v e z 

d e s p e r p e n d i c u l a i r e s a u x d i v e r s s o m m e t s d e s a n g l e s et 

la propr ié té sera c o n v e n a b l e m e n t d é c o m p o s é e e n figures 

r é g u l i è r e s , c ' e s t -à -d ire en tr iang les et t r a p è z e s . 

V o i c i l e s c a l c u l s : 

1° Figures déterminées par les perpendiculaires abais­

sées sur la ligne d'opération A C : 

. _ . . 6,10 x 4,80 _ .„ _a 
1» Triangle — — „ — - — 13,72 

3. Trapèzo J^L+Jv** x 8,70 - 30,78 

B Tfl 4 - i W f 1 0 7 , 6 3 

3« Trapcza J h ^ x 7,40 - 39,96 

, „ . , 10,30 X 4,50 .„ 
4" Triangle — — ^ — •=• 

2° Figures déterminées par les perpendicu­

laires abaissées sur la ligne d'opération C F : 

. _ . . , 7,50 x 5,10 , 0 .„ 
4« Triangle — ^ — — = * " > 1 2 

2» Trapèze • + 7.'°°. x 6,50 = 3 9 , 3 2 ) 416,19 

„ „ . , 16,50 X 7,00 , « 
3" Triangle — -J—'•— = 57,75 

A REPORTER 
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2 2 3 , 8 2 

3° Figures déterminées par les perpendicu­
laires abaissées sur la ligne d'opération AF : 

4» T r i a n g l e - r g — = ^ , 0 0 

2 o T rapeze S ' ° ° + ^ X 6 ,S0 -= 3 6 , 4 0 

3» T rapèze J ^ i + J I ™ x 6 , 0 0 = 45 ,60 

. _ . 7 ,30 y 9 .00 . j 
i" T r a p e z e —- £ — — = dô,lo / 

Calculez m a i n t e n a n t la surface d u tr iangle 

A C F d é t e r m i n é par l e s trois l i g n e s d 'opéra­

t i o n , e n p r e n a n t A C p o u r b a s e , dont la l o n ­

g u e u r totale es t , par l 'addi t ion d e s c ô t é s , 

2 9 , S O . La h a u t e u r est 2 4 m 6 0 , c e qui d o n n e 

3 9 , 5 0 X 2 i , G 0 

2 

123 ,73 

= 3 6 2 , 8 3 

T o t a l . 715 ,42 

L a surface tota le est d o n c 7 1 3 m è t r e s carrés 4 2 d é c i ­

m è t r e s c a r r é s , o u b i e n 7 ares l o c e n t i a r e s . 

Quel le q u e so i t l ' é t endue d e la p r o p r i é t é , la m a n i è r e 

d 'opérer , p o u r l 'arpentage , es t tou jours la m ê m e : o n trace 

a v e c i n t e l l i g e n c e ' t e s i l i g n e s d 'opérat ion n é c e s s a i r e s , et o n 

o p è r e e n abaissat i t i sup c e s l i g n e s u n n o m b r e suffisant d e 

p e r p e n d i c u l a i r e s , P U I S l e ca lcu l s e fa i t d'aurès l ' e x p o s é 

p r é c é d e n t . 
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Il faut toujours que les lignes d'opération soient bien 
reliées entre elles. S'il y enatrois, elles doivent former un 
triangle qui se rapproche autant que possible du triangle 
équilaléral, car on doit toujours, dans la décomposition, 
éviter les angles trop aigus ou trop obtus. S'il y en a 
quatre, elles doivent former toujours, autant que possible, 
soit un carré, soit un rectangle, soit un trapèze. 

Quelquefois, lorsqu'un terrain est limité par une ligne 
sinueuse continue, on est forcé d'employer cinq ou six 
lignes d'opération formant entre ellesun polygone qu'il faut 
à son tour décomposer en figures régulières. Pour cela, 
on trace, dans l'intérieur du polygone, une ligne d'opéra­
tion, ou trois si elles sont nécessaires. Les côtés du po­
lygone sont des lignes d'opération secondaires, tandis 
qu'on appelle lignes d'opération principales, celles me­
nées pour la mesure du polygone. 

P r o b l è m e № 5 3 . 

S o i t p r o p o s é d ' a r p e n t e r m t e r r a i n r e p r é s e n t é p a r l a figure 52 , 

l i m i t é p a r u n e l i g n e s i n u e u s e c o n t i n u e . 

Tracez (figure 52) le polygone intérieur À B C D E F , de 
façon que chacun de ses côtés permette facilement de cal­
culer la surface de la figure comprise entre ce côté et la 
portion de la courbe aboutissant à ses extrémités. Élevez 
sur chacune des lignes d'opération A ^ ' f ë O ^ C D ^ D E , E F et 
F A un nombre suffisant de p e r p e r r f i ^ f ^ i ^ ' ç / ^ u s dé­
terminez des triangles et des trapèzçs^ont-A'^U.s^hefthez 
les surfaces partielles. Établissez ei*^i?éla*~surfao?^(}u 
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p o l y g o n e A B C D E F à l 'aide de la l i g n e d'opération A D e* 

d e s p e r p e n d i c u l a i r e s H B , J C , 1E et G F. 

Ajoutez la s o m m e d e s sur faces part ie l les à ce l le du po ­

l y g o n e et v o u s aurez la superf ic ie du terrain ent ier l imité 

par la l i g n e s i n u e u s e . 

L e s cô tés A B , B C , C D , D E , E F et F A d u p o l y g o n e sont 

a p p e l é s lignes d'opération secondaires, et la d i a g o n a l e A D 

d u m ô m e p o l y g o n e se n o m m e ligne d'opération princi­

pale. 

On peut auss i , d a n s la pra t ique , a v o i r à arpenter d ivers 

terra ins , te ls q u e bois, marais, etc., au m i l i e u d e s q u e l s 

il est i m p o s s i b l e de j a l o n n e r d e s l i g n e s . Vo ic i c o m m e n t on 

o p è r e , toujours à l 'a ide d e l ' équerre et d e la cha îne d'ar­

p e n t e u r s e u l e m e n t : 
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FIGURE 53 . 

N o u s s u p p o s o n s qu'il n'est pas p o s s i b l e d e tracer, d a n s 

l ' intér ieur, la l i gne d 'opérat ion n é c e s s a i r e , ni d e j a l o n n e r 

a u c u n e l i g n e . 

Tracez d o n c la l igne K L , p r o l o n g e m e n t à droite et à 

g a u c h e de la l i g n e H G . A u po int K, é l e v e z u n e p e r p e n ­

d icu la i re KM sur KL passant par le po int A . A u point L , 

é l e v e z la p e r p e n d i c u l a i r e L N sur L K , passant par le 

p o i n t F , et au po int M, é l evez la p e r p e n d i c u l a i r e MN sur 

MK. De cette façon , v o u s aurez formé le rec tang le M K L N , 

e n v e l o p p a n t l e b o i s à arpenter . 

P r o b l è m e № 5 4 . 

Soit proposé d'arpenter un bois ayant la forme du polygone 
ABCDEFGHL 
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104 D E L'ARPENTAGE. 

Ce rec tang le a pour b a s e la l i gne K L , qui a pour l o n ­

g u e u r 1 5 , 5 0 + 1 1 , 5 0 + 2 8 , 3 0 + 2 2 , 0 0 = 7 7 , 3 0 . 

Il a p o u r h a u t e u r 1 4 , 0 0 + 1 8 , 3 0 + 1 4 , 3 0 + 4 , 4 0 = 

o l m 0 0 . 

S a sur face est d o n c d e 7 7 , 3 0 X 3 1 , 0 0 = 3 9 ares 

5 2 c e n t i a r e s . 

Il faut m a i n t e n a n t re t rancher d e 3 9 ares 5 2 cent iares la 

sur face des f igures part ie l les c o m p r i s e s entre l e s cô tés d u 

r e c t a n g l e et les l imi tes d u b o i s . 

V o i c i l e calcul : 

1Û Rectangle « 8 , 2 0 X 4 , 4 0 = 3 6 , 0 8 

2» Trapeze = ^LJLJ-^ X 3 3 , 0 0 = 1 9 1 , 4 0 

3. Triangle - ™ > W X , ' F L > = 9 0 , 3 6 

4. T r i a n g l e = " * » * 2 1 ' 0 0 = 167 ,60 

u m • , 3 0 , 0 0 X 2 2 , 0 0 „„„ N „ 
8" TRIANGLE = $~ —— = 3 3 0 , 0 0 

„ „ . . 1 1 , 5 0 X 1 1 , 0 0 „ , , „ „ 
S° TRIANGLE = — ^ — £ • — ' - — = 6 3 , 2 3 

_ _ . 1 4 , 0 0 + 1 1 , 0 0 . „ _ _ . _ „ _ „ 
7" T rapèze = —! J— '— X 1 3 , 3 0 — 193 ,75 

_ _ . , 1 8 , 3 0 X 7 , 7 0 _„ .„ 
8= T r i a n g l e = —- ~—— = 7 0 , 4 3 

8» T rapèze = 3 2 0 + 7 , 7 0 X ^ = 

T o t a l 1 2 3 6 , 3 7 

L e s • figures part ie l l e s ont d o n c u n e superf ic ie d e 

1 2 3 6 m è t r e s c a r i é s 5 7 d é c i m è t r e s carrés , o u b i e n 1 2 ares 

5 7 c e n t i a r e s . 
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R É S U M É . 

Le rectangle a une superficie de 37 ares 52 cent. 

Les figures partielles ont en­
semble une superficie de . . . 12 57 

R E S T E 24 ares 95 cent. 

soit 24 arcs 93 centiares pour la surface du bois, 

figure 5 3 . 

R È G L E G É N É R A L E . P o u r arpenter une surface au milieu 

de laquelle il est impossible de tracer les lignes néces­

saires, on enveloppe ladite surface d'un carré, d'un rec­

tangle ou d'un trapèze rectangle. On calcule la surface 

du carré, du rectangle ou du trapèze rectangle et on 

retranche du résultat le total des surfaces partielles com­

prises entre les côtés de la figure extérieure et les côtés 

du terrain à mesurer, et la différence donne le résultat 

cherché. 

Cette règle ne souffre pas .d'exception, s'il s'agit de 

l'emploi de la chaîne et de l'équerre d'arpenteur, seuls 

instruments dont l'usage est admis dans cet ouvrage. 

A r p e n t a g e d e t e r r a i n s i n c l i n é s p a r r a p p o r t à l a l i g n e 
h o r i z o n t a l e , c ' e s t - à - d i r e à u n e l i g n e q u i s u i t l e n i ­
v e a u d e l ' e a u . 

TJn terrain incliné ne produit pas plus qu'un plan par­
faitement horizontal placé en dessous du terrain incliné. 

Le plan horizontal se nomme base productive ou pro-
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jection horizontale d u terra in i n c l i n é . L a figure 5 4 e n 

d o n n e u n e x e m p l e en p e r s p e c t i v e . 

FIGUKE 54 . 

Le p lan A B C D a u n e cer ta ine i n c l i n a i s o n et il ne p r o ­

d u i r a pas p l u s q u e le p l a n hor izonta l E F C D qu'on 

n o m m e base productive ou projection horizontale d u p l a n 

A B C D . -

Voic i u n autre e x e m p l e q u i sera peut-être p lus f rap­

pant (fig. 5 5 ) . 

KiGUKK 55 . 

L a l i g n e ON est i n c l i n é e et e l le n e p r o d u i r a pas p lus 

q u e s a projection horiwntale M N . Cela s e c o m p r e n d , 
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p u i s q u e les a r b r e s et l e s v é g é t a u x cro i s sent tou jours ver ­
t i c a l e m e n t . 

L e s terra ins h o r i z o n t a u x sont h e u r e u s e m e n t a s s e z 
rares ; car , à m o i n s qu'i ls n e so i en t d r a i n é s n a t u r e l l e m e n t 
p a r u n s o u s - s o l g r a v e l e u x p e r m é a b l e , o u art i f ic ie l lement 
par d e s t u y a u x d e d r a i n a g e , i l s n e permet tent p a s l ' é c o u ­
l e m e n t d e s e a u x et sont à p e u prés i m p r o d u c t i f s . P r e s q u e 
toujours , d a n s les c a m p a g n e s , l e s terres on t u n e cer ta ine 
i n c l i n a i s o n . 

L o r s q u e cette i n c l i n a i s o n est p e u i m p o r t a n t e , p o u r a r ­
penter u n terra in , on peut , sans erreur s e n s i b l e , e n s u i ­
vre la p e n t e d a n s les d i v e r s e s m e s u r e s n é c e s s a i r e s ; 
mais," q u a n d le terrain es t s i tué s u r le f lanc d 'une m o n ­
t a g n e , par e x e m p l e , il i m p o r t e d e d é t e r m i n e r la projec­
tion horizontale o u la base productive d e la surface à 

m e s u r e r . Cette o p é r a t i o n se fait en cha înant , a ins i q u e 
l ' indique la f igure 5 6 , et cela s u r toutes l e s l i g n e s d o n t 
o n a b e s o i n p o u r d é t e r m i n e r la surface . 

FIGL'KE 59 . 

L a l i g n e A D a l ' inc l inaison d o n n é e par la figure 5 6 , et 
so projection horizontale est la l i g n e D C , d é t e r m i n é e p a r 
le po in t D et par le p i e d d e la ver t i ca le t o m b a n t d u p o i n t 
A et a b o u t i s s a n t au p o i n t C. L 'opérateur tient horizon-
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talement la c h a î n e A B , et à l ' extrémité B d e lad i te c h a î n e , 

i l la i s se t o m b e r u n objet l o u r d , u n e p i erre , par e x e m p l e , 

qu i arrive au p o i n t D . A ce po in t , i l p l a c e u n e fiche et i l 

c o n t i n u e a i n s i , en partant d u point D , e n tenant tou jours 

la c h a î n e b i e n h o r i z o n t a l e m e n t . 

P r o b l è m e № 5 5 . 

Soit proposé de trouver la surface product ive ou la projection hori­

zontale d'un terrain ayant l'inclinaison de la ligne AC, fig. 57 . 

FIGURE 5X 

O n i n d i q u e r a s e u l e m e n t le m o y e n d e trouver la p r o j e c ­

t i o n hor i zonta l e d e la l i gne i n c l i n é e A B , le m ê m e m o y e n 

d e v a n t ê t re e m p l o y é p o u r toutes les autres l i g n e s . 

A part ir d u p o i n t A , la c h a î n e est t e n u e h o r i z o n t a l e ­

m e n t su ivant A C ; p u i s , d é t e r m i n e z le p o i n t D e n la i s sant 

t o m b e r u n e p ierre o u la fiche e l l e - m ê m e . Par tez d e n o u ­

v e a u d u p o i n t D et p l a c e z la c h a î n e t o u j o u r s h o r i z o n t a ­

l e m e n t s u i v a n t D E ; met tez u n e fiche au po int F . Cont i ­

n u e z à partir d u p o i n t F et a ins i d e su i te jusqu 'au p o i n t 

B . L a r é u n i o n d e toutes les l i g n e s A C , D E , F G , H I , JK 

et L M , q u i n e sera autre q u e la l i g n e h o r i z o n t a l e J \ B , 
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const i tuera la projec t ion hor i zonta l e d e la l i g n e i n c l i n é e 

A B . 

Ce qui v i en t d'être e x p o s é suffit p o u r faire c o m p r e n d r e ' 

la m a n i è r e d 'opérer , lorsqu' i l s'agit d'arpenter u n e p r o ­

pr ié té ayant une i n c l i n a i s o n d'une certa ine i m p o r t a n c e . 

C H A P I T R E III. 

D U L E V E D E S P L A N S . 

Lever un plan, c'est rapporter sur le pap ier u n e f igure 

e x a c t e m e n t s e m b l a b l e a ce l le qu 'on a a r p e n t é e , c 'est -à-

dire a v e c d e s l i g n e s propor t ionne l l e s et d e s a n g l e s p a r ­

fa i tement é g a u x . 

L e p l a n rapporté sur le pap ier d'un terrain q u e l c o n q u e 

doi t d o n c être l ' image fidèle d u d i t terra in . 

On c o m p r e n d qu'i l est imprat i cab le d e faire l ' image 

d'un terra in , sur le p a p i e r , d a n s s e s d i m e n s i o n s n a t u ­

re l les . Il faut d o n c u n e r é d u c t i o n e n rapport a v e c le 

papier q u ' o n v e u t e m p l o y e r . 

E n représentant 1 mètre l inéa i re par 1 d é c i m è t r e , si 

l 'une d e s l i g n e s avai t 1 0 mètres s e u l e m e n t , cet te l i g n e 

serai t i n d i q u é e par 1 0 d é c i m è t r e s o u 1 m è t r e , d i m e n ­

s i o n trop l o n g u e . E n prenant 1 c e n t i m è t r e , la l i g n e d e 

1 0 m è t r e s serai t d é s i g n é e par 1 0 c e n t i m è t r e s ; e l le l e 

serai t p a r 1 0 m i l l i m è t r e s e n p r e n a n t l e mi l l imètre p o u r 

po int d e dépar t . 

P o u r rapporter u n p l a n , o n construi t d e s échelles de 

proportion d o n n a n t l 'unité a v e c s e s d i v i s i o n s j u s q u ' a u 

d i x i è m e et p a r u n , d e u x , t ro i s , e t c . , jusqu'à d i x d i x i è m e s , 

1 0 
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1110 D E L ' A R F E X T A G E . 

l e s q u e l l e s é c h e U e s c o m p r e n n e n t u n , d e u x , tro is d i x , 

v i n g t et c inquante u n i t é s . On n e fait q u ' i n d i q u e r c e s 

é c h e l l e s , s a n s par ler d e l e u r c o n s t r u c t i o n . 

• A u point d e v u e p r a t i q u e , u n d o u b l e d é c i m è t r e e n b u i s , 

d i v i s é e n d é c i m è t r e s , c e n t i m è t r e s , mi l l imètre s et d e m i -

m i l l i m è t r e s , sera l a r g e m e n t suffisant. Il c o n v i e n t m ê m e 

d'ajouter q u e , d a n s le serv ice d e s p o n t s et c h a u s s é e s et 

d a n s l 'admini s tra t ion d e s c h e m i n s d e fer , on n e se sert 

g é n é r a l e m e n t comme, échelles q u e du d o u b l e déc imètre 

d i v i s é c o m m e on v ient de l ' indiquer . 

C'est d o n c à l 'opérateur à vo i r s i , p o u r représenter l e 

m è t r e , i l d o i t e m p l o y e r : 

so i t l e d é c i m è t r e , 

soit l e c e n t i m è t r e , 

soit l e m i l l i m è t r e , 

soit l e d e m i - m i l l i m è t r e , 

o u m ê m e d e s m e s u r e s i n t e r m é d i a i r e s . 

L a m a n i è r e d e rappor ter toutes les sur faces dont on 

v i en t , p r é c é d e m m e n t , d e faire l 'arpentage suffira l a r g e ­

m e n t p o u r in i t ier le l e c t e u r â tous les détai ls d u l evé d e s 

p l a n s à l 'a ide d e la c h a î n e et d e l ' équerre d 'arpenteur . 

P r o b l è m e № 5G. 

Soit proposé de rapporter le plan de la figure AS (page 8 G ) . 

T o u t d 'abord , i l c o n v i e n t d e r e m a r q u e r q u e l e s co tes 

d o n n é e s sont suff isantes p o u r l 'arpentage d u quadr i la tère , 

p u i s q u e ce quadr i la tère a é té d é c o m p o s é e n d e u x tr ian­

g l e s et q u e p o u r c h a q u e tr iangle on a la l o n g u e u r d e la 

b a s e et l a l o n g u e u r d e la h a u t e u r . M a i s , p o u r e n r a p -
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porter l e p l a n , i l faut n é c e s s a i r e m e n t d ' a u t r e s ' d o n n é e s , 

car r i e n a b s o l u m e n t n ' ind ique l e s po in t s o ù d o i v e n t t o m ­

b e r les p e r p e n d i c u l a i r e s EC et F B . Il faut do toute n é c e s ­

sité les l o n g u e u r s part ie l les d e s l i g n e s À E , E F et F D . 

Supposez la ligne AE = 11,40 
Id EF = 12,60 
Id FD = 12,50 

'Prenez l ' éche l le d e 2 m i l l i m é t r é s par m è t r e , par e x e m ­

p l e . L e m è t r e sera d o n c représenté par 2 m i l l i m è t r e s , l e 

d e m i - m è t r e [cinquante centimètres), p a r i m i l l i m è t r e , ' l e 

quart d u mèlre(vingt-cinq centimètres), par l e d o m i - m i l l i -

n i è t r e , e t le d é c i m è t r e , par d e u x d i x i è m e s d e m i l l i m è t r e . 

L e s d i v i s i o n s d u mètre d e v r o n t d o n c être a p p r é c i é e s p a r 

le des s ina teur sur le d é c i m è t r e s ervant d 'éche l le et il sera 

faci le d'y arr iver très a p p r o x i m a t i v e m e n t . 

FIGURE 58. 

L a figure 5 8 n'est autre q u e la figure 4 o rappor tée . 
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T r a c e z ' d ' a b o r d la l i g n e d ' o p é r a t i o n A D . A part ir d u 

p o i n t A , p r e n e z 2 2 m i l l i m è t r e s 8 d i x i è m e s d e m i l l i m è ­

tre p o u r représenter l l m 4 0 ( 1 1 , 4 0 X 2) et v o u s aurez le 

p o i n t E . A c e p o i n t , é l e v e z la p e r p e n d i c u l a i r e E C , é g a l e à 

2 2 mi l l i mètre s ( 1 1 , 0 0 X 2 ) ; p u i s , à partir d u point E , pre ­

n e z E F é g a l e à 2 a m i l l i m è t r e s 2 d i x i è m e s d e m i l l i m è t r e 

( 1 2 , 6 0 X 2 ) . A u p o i n t F , é l e v e z la p e r p e n d i c u l a i r e F B 

é g a l e à l 2 m i l l i m ô t r e s 4 d i x i è m e s d e m i l l i m è t r e ( 6 , 2 0 X 2 ) , 

p u i s p r e n e z F D éga le à 2 3 m i l l i m è t r e s ( 1 2 , 5 0 X 2 ) . Jo i ­

g n e z par d e s l i g n e s dro i tes les po in t s A , B , D et C et 

v o u s aurez le quadr i la tère A B D C qui sera l ' image très 

fidèle d e la figure 4 3 . 

P r o b l è m e № 5 7 . 

Soit proposé de rapporter le plan de la figure 46 . 

L e c r o q u i s d e l 'arpentage d e cet te figure d o n n e tous 

l e s é l é m e n t s n é c e s s a i r e s p o u r e n r a p p o r t e r le p l a n . La 

l i g n e d'opérat ion A E a 3 9 m 9 0 d e l o n g u e u r . F a u t - i l e m ­

p l o y e r l 'échel le d e 1 , 2 ou 3 m i l l i m è t r e s par m è t r e ? 

P a r l ' éche l le d e 1 mi l l imètre , la p l u s g r a n d e l o n g u e u r 

d e la f igure serait 4 c e n t i m è t r e s . 

P a r l 'échel le d e 2 m i l l i m è t r e s , cette l o n g u e u r serai t d e 

8 c e n t i m è t r e s , et par l ' éche l l e d e 5 m i l l i m è t r e s , e l le serai t 

d e 2 0 c e n t i m è t r e s e n v i r o n . 

P r e n e z l ' éche l l e d e 2 m i l l i m è t r e s par m è t r e . T r a c e z 

d 'abord la l i g n e d 'opérat ion A E , p u i s d é t e r m i n e z à l ' é ­

c h e l l e a d m i s e l e s po int s I, J , K, L , M, N . A c h a q u e p o i n t , 

é l e v e z l e s p e r p e n d i c u l a i r e s tou jours à l ' éche l le ; j o i g n e z -

e n l e s e x t r é m i t é s et v o u s aurez u n e f igure s e m b l a b l e à 

c e l l e q u e v o u s avez a r p e n t é e . 
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P r o b l è m e № 5 8 . 

Soit proposé de rapporter Je plan de la figure 4&. 

C o m m e p r é c é d e m m e n t , v o u s p o u v e z a d o p t e r l ' é c h e l l e 

d e d e u x m i l l i m è t r e s par m è t r e . 

Tracez d'abord la l i g n e d 'opérat ion A U s u r laque l l e 

v o u s d é t e r m i n e r e z , toujours à l ' éche l l e , l e s po in t s I , J , K, 

L , M, N , I I . A c h a c u n d e ce s p o i n t s , é l e v e z l e s p e r p e n d i ­

cu la i re s i n d i q u é e s d'après l e s c o t e s d u c r o q u i s ; j o i g n e z 

l e s ex trémi tés d e s p e r p e n d i c u l a i r e s par d e s l i gnes d r o i t e s , 

et v o u s aurez le p l a n d u terra in . 

P r o b l è m e № 5 9 . 

Soit proposé de rapporter le plan de la figure 4 9 . 

L a l i g n e d 'opérat ion est , d a n s ce c a s , e n d e h o r s d e la 

figure. A d m e t t e z e n c o r e l ' éche l le d e 2 mi l l imètre s par 

m è t r e , qu i est c o n v e n a b l e . T r a c e z la l i g n e d'opérat ion 

0 1 et d é t e r m i n e z les po in t s 0 , F , G, H , I , a u x q u e l s v o u s 

é l èverez l e s p e r p e n d i c u l a i r e s O E , F A , G D , H B et IG s u r 

la l i g n e 0 1 . J o i g n e z , par d e s l i g n e s d r o i t e s , l e s po int s 

A , B , G, D , E , et v o u s aurez u n e f igure e x a c t e m e n t s e m ­

b lab le à ce l l e q u e v o u s aurez a r p e n t é e . 

P r o b l è m e № 6 0 . 

Soit proposé de rapporter le plan de la figure 50 . 

P o u r l 'arpentage , l e s l o n g u e u r s part ie l les d e la l i g n e 
d 'opérat ion KO et les co tes A K , P J , B L , CM, D N , Q F et 
E O étaient suffisantes ; m a i s c e s d o n n é e s n e n o u s p e r -

1 0 . 
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metta ient pas d e d é t e r m i n e r la p o s i t i o n d e s po in t s A , P , 

B , C, D , Q et E par rappor t à la l i g n e d 'opérat ion K O . Il 

fallait, ' en outre , l es co tes L l , M H et NG pour y p a r v e n i r . 

.A l 'aide de tous c e s é l é m e n t s , p o u r rapporter le p l a n d e 

la f igure 5 0 , admet tez l ' éche l l e d e 2 mi l l imètre s par m è ­

tre . Tracez d'abord la l i g n e d'opérat ion KO a v e c tous ses 

p o i n t s i n t e r m é d i a i r e s J, 1, H , G, F . A c h a q u e p o i n t , é l e ­

v e z u n e p e r p e n d i c u l a i r e su i K O . J o i g n e z l e s d i v e r s p o i n t s 

entre e u x par d e s l i g n e s dro i te s et v o u s aurez l e p l a n d e 

la figure. 

P r o b l è m e № 6 1 . 

Soit proposé de rapporter le plan de la figure 51. 

Cette figure a été a r p e n t é e à l 'a ide d e s t ro i s l i g n e s 

d 'opérat ion A C , A F et C F . P o u r e n avo ir le p l a n , i l faut 

dé jà rapporter le tr iangle formé par l e s trois l i g n e s d 'opé­

ra t ion . E m p l o y e z e n c o r e l ' éche l l e d e 2 mi l l imètres par 

m è t r e . Tout d 'abord, tracez la l i g n e A C , et , par le p o i n t 

J , d is tant d e 9° '60 d u po int A , é l evez J F p e r p e n d i c u l a i r e 

sur A C à l ' éche l le c o n v e n u e . J o i g n e z le po in t F a u x 

po in t s A et C. P u i s , s u r c h a c u n des c ô t é s A C , A F , C F 

d u triangle a ins i l or iné , é l e v e z , à l eur p l a c e , l e s d i v e r s e s 

p e r p e n d i c u l a i r e s co tées a u c r o q u i s , e t , e n jo ignant les 

e x t r é m i t é s d e ce s p e r p e n d i c u l a i r e s , v o u s aurez le p l a n 

fidèle d e la figure d o n n é e . 

P r o b l è m e № 6 2 . 

Soit proposé de rapporter le plan de la figure 52. 

Opérez c o m m e p r é c é d e m m e n t à l ' éche l le que v o u s ad­

mettrez et rapportez l e p o l y g o n e intér ieur A B C D E F à 
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l 'aide d e la l i g n e d 'opérat ion pr inc ipa le A D . P u i s , sur 

c h a q u e côté du p o l y g o n e , é l e v e z l e s p e r p e n d i c u l a i r e s 

s e c o n d a i r e s c o t é e s , et, e n j o i g n a n t l e s e x t r é m i t é s d e c e s 

p e r p e n d i c u l a i r e s , v o u s aurez le p lan d e la f igure 5 2 . 

P r o b l è m e N o 6 3 . 

Soit proposé de rapporter le pktn de la figure 5 3 . 

D a n s ce c a s , i l c o n v i e n t d'admettre l 'échel le d e 1 m i l ­

l imètre par m è t r e . Tracez d 'abord , à l ' éche l le , le rec tan­

g le M N L K qu i e n v e l o p p e la f igure. S u r c h a q u e côté du" 

rec tang le , d é t e r m i n e z b i e n à l ' éche l le l e s p o i n t s S , 0 , E , 

F , G, H, Q, A , P et J et é l e v e z l e s p e r p e n d i c u l a i r e s n é ­

cessa ires d'après les co tes d u c r o q u i s . J o i g n e z entre e u x 

les d i v e r s po i n t s o b t e n u s , et v o u s aurez le p l a n exact d e 

la sur face a r p e n t é e . 

P r o b l è m e № 6 4 . 

Soit proposé de lever leplan d'une rivière très sinueuse, fig. 5 9 . -

I l s'agit d e d é t e r m i n e r sur u n p l a n la forme e x a c t e 

d e la r iv i ère (fig. 5 9 ) . P o u r ce la , tracez u n e l i g n e d ' o p é ­

rat ion A B et é l e v e z à toutes l e s s i n u o s i t é s d e la r iv ière 

les p e r p e n d i c u l a i r e s n é c e s s a i r e s . Mesurez la d i s tance des 

p i e d s d e s p e r p e n d i c u l a i r e s et la l o n g u e u r d e s p e r p e n d i ­

cu la ires e l l e s - m ê m e s , a insi q u e l e s largeurs c o r r e s p o n - , 

ctantes d e la r i v i è r e . R e m a r q u e z q u e l e s p e r p e n d i c u l a i r e s 

é l e v é e s a u x po i n t s D et E sont e l l e s - m ê m e s d e s l i g n e s 
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d'opérat ion s e c o n d a i r e s , p u i s q u e d e n o u v e l l e s p e r p e n d i ­

c u l a i r e s sont a b a i s s é e s sur c e s l i g n e s . 

kiguke 5a. 

R a p p o r t e z à l 'échel le d e 1 mi l l imètre par mètre la 

l i g n e d 'opérat ion A B et l e s p e r p e n d i c u l a i r e s d o n t v o u s 

j o i n d r e z l e s e x t r é m i t é s par d e s l i gnes d r o i t e s , et v o u s 

a u r e z l e p lan e x a c t d u cours d 'eau. 

A l 'a ide d 'une l i g n e d 'opérat ion , e t par l e m ê m e p r o ­

c é d é , v o u s o b t i e n d r e z le p l a n d e toutes les c o u r b e s p o s ­

s i b l e s . 

L e v é d e s p l a n s à l ' a i d e d e l a c h a î n e d ' a r p e n t e u r 

s e u l e m e n t . 

D a n s ce qu i v i e n t d'être di t à p r o p o s d e l 'arpentage et 

d u l e v é d e s p l a n s , o n a s u p p o s é q u e l 'opérateur s e s e r ­

va i t s i m u l t a n é m e n t d e l 'équerre et d e la c h a î n e d ' a r p e n ­

teur; m a i s il est p o s s i b l e de l e v e r u n p l a n à l 'aide d e la 

c h a î n e s e u l e m e n t . V o i c i d e s e x e m p l e s : 
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P r o b l è m e N o 6 5 . 

Soit proposé de lever le plan du triangle ABC au moyen de 

la chaîne d'arpenteur seulement (fig. 60). 

FIGURE 60. 

Mesurez c h a c u n des cotés d u tr iangle et v o u s trouvez , 

par e x e m p l e : 

AC = 45,50 

A B = 38,25 

BG - 27,10 

E m p l o y e z l ' éche l le d e 1 m i l l i m è t r e par m è t r e et tracez 

la l i gne AG. D u po int A c o m m e centre , a v e c u n r a y o n 

égal à 3 8 mi l l i mètre s 2 d i x i è m e s , d é c r i v e z u n arc d e 

c e r c l e ; p u i s , d u point G c o m m e centre , a v e c u n rayon 

éga l à 2" mi l l imètres 1 d i x i è m e , d é c r i v e z u n s e c o n d arc 

d e cerc le c o u p a n t l e p r e m i e r au po int B . Jo ignez le 

p o i n t B a u x p o i n t s A et G et v o u s o b t i e n d r e z l e t r ian­

g l e A B C , qu i sera le p l a n exact d e la f igure m e s u r é e 

sur le terrain . 
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C o m m e v o u s n 'aurez p a s la h a u t e u r d u tr iangle , l e s 

é l é m e n t s n é c e s s a i r e s p o u r e n ca l cu ler la surface v o u s 

m a n q u e r o n t . P o u r t a n t , votre p l a n rapporté sur le pap ier , 

v o u s p o u r r e z aba i s ser d u p o i n t B u n e p e r p e n d i c u l a i r e 

sur A C e t t r o u v e r , à l 'a ide d e l 'échel le (double décimètre), 

la l o n g u e u r d e la p e r p e n d i c u l a i r e . S i , p a r e x e m p l e , v o u s 

o b t e n e z 2 2 m i l l i m è t r e s 6 d i x i è m e s , la h a u t e u r sera 

2 2 m 6 0 , e t , e n p r e n a n t la m o i t i é d u p r o d u i t d e 4 5 , 5 0 p a r 

2 2 , 6 0 , v o u s aurez la surface d u t r iang l e . 

I l y a b i e n u n m o y e n d e c a l c u l e r la surface d'un tr ian­

g l e à l 'aide d e la l o n g u e u r d e s e s trois cô tés ; m a i s c e 

m o y e n , e x i g e a n t l ' emplo i d e la r a c i n e carrée , n'est p a s à 

la por tée d e s p e r s o n n e s a u x q u e l l e s cet o u v r a g e s ' a d r e s s e , 

p u i s q u e ledi t o u v r a g e n e s u p p o s e q u e la c o n n a i s s a n c e 

d e s quatre p r e m i è r e s r è g l e s d u ca l cu l . Il n'en sera d o n c 

pas p a r l é . D u res te , ce m o y e n est très rarement e m p l o y é , 

p o u r n e pas d ire j a m a i s , car il s u p p o s e toujours qu'i l es t 

p o s s i b l e d e chaîner l e s trois côtés d u tr iang le , et il es t 

difficile d 'admettre q u e l o r s q u e l 'on p e u t parcour ir l e s 

trois cô tés d'un tr iangle il n e soit pas p o s s i b l e d 'abaisser , 

so i t i n t é r i e u r e m e n t , so i t e x t é r i e u r e m e n t , u n e p e r p e n d i ­

cu la ire sur l'un d e s e s cô l é s p o u r avo ir la h a u t e u r . 

P r o b l è m e № 6 6 . 

Soit proposé de lever le plan du polygone ABCDEFG à l'aide de 

la chaîne seulement (fig. Cl). 

D u p o i n t C , t r a c e z l e s d i a g o n a l e s C E , C F , CG et C A . M e ­

surez tous l e s cô tés d u p o l y g o n e a ins i q u e toutes l es d i a ­

g o n a l e s et v o u s aurez l e s é l é m e n t s n é c e s s a i r e s pour faire 

l e p l a n d e m a n d é . A d m e t t e z l ' éche l l e d e 1 mi l l imètre p a r 
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mètre! R a p p o r t e z d'abord le tr iangle A B C d'après la m é - 1 

thode d o n n é e à p r o p o s d u p r o b l è m e n° 5 6 ; p u i s , par le 

KIGUKB 61. 

m ê m e p r o c é d é , rapportez s u c c e s s i v e m e n t l e s t r iang les 

A B C , A C G , C G F , C F E et C E D , et v o u s aurez le p lan 

par ia i t d u p o l y g o n e p r o p o s é . L e p l a n rapporté à l 'échel le 

s u r le p a p i e r , v o u l e z - v o u s en trouver la surface ? V o u s 

n'avez p a s d'autre m o y e n q u e d e m e s u r e r l e s c o t e s qui 

v o u s m a n q u e n t à l ' éche l le . D a n s c e c a s , p r e n e z l 'échel le la 

p l u s g r a n d e p o s s i b l e , s e l o n la d i m e n s i o n d u pap ier d o n t 

v o u s p o u v e z d i s p o s e r , l 'échel le d e 5 m i l l i m è t r e s , par 

e x e m p l e , car p l u s l 'échel le sera g r a n d e p l u s v o u s aurez d e 

p r é c i s i o n d a n s les cotes q u e v o u s c h e r c h e z . Fai tes d o n c , 

s u r le p a p i e r , d a n s le c a b i n e t , à l 'aide d u d o u b l e d é c i m è ­

tre d i v i s é et d e l 'équerre e n b o i s , l e s m ê m e s opérat ions 
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q u e v o u s fer iez sur le terrain à l 'aide d e la c h a î n e et d e 

l ' équerre d 'arpenteur , c ' e s t -à -d i re tracez u n e l i g n e d ' o p é ­

r a t i o n , la l i g n e A E , p a r e x e m p l e . É l e v e z sur cette l i g n e 

d 'opérat ion d e s p e r p e n d i c u l a i r e s about i s sant a u x s o m m e t s 

d e s a n g l e s B , C, D en d e s s u s , et au s o m m e t d e s a n g l e s 

G et F e n d e s s o u s . Mesurez à l ' éche l l e la l o n g u e u r d e s 

p e r p e n d i c u l a i r e s et l eurs d i s l a n c e s sur la l i g n e d ' o p é r a -

l i o n ; v o u s ca lcu lerez ensu i te la sur face d e la f igure tota le , 

qui sera ainsi d é c o m p o s é e en tr iangles et en trapèzes rec ­

t a n g l e s . 

On vo i t d o n c qu'à l 'aide d e la c h a î n e d 'arpenteur s e u l e ­

m e n t , i l est très faci le d e l ever d e s p l a n s et d'en ca lcu ler 

la sur face . Il suffi! p o u r cela d e d é c o m p o s e r e n t r iang le s 

le terrain sur l eque l on o p è r e et d e s 'arranger d e m a n i è r e 

q u e l e s a n g l e s d e s t r iang les so ient le m o i n s a i g u s p o s s i ­

b l e s . P l u s on o b t i e n d r a d e t r iang les dont les ang le s s e ­

ront à p e u près é g a u x , p l u s le résul tat sera p r é c i s . 

C H A P I T R E I V . 

P A R T A G E D E S T E R R A I N S . 

P r o b l è m e № 6 7 -

Trois personnes ont acheté ensemble un champ ayant la forme du 
triangle ABC (fg. G2), et elles veulent le partager de manière. 
que chaque partie arrive au point B. Quelle est la part de 
chacune'! 

C h a q u e part ie doi t arr iver au po int B et about ir s u r la 

l i g n e A C . 

S u p p o s e z q u e la l i g n e A C ait u n e l o n g u e u r d e 6 1 , 8 0 , et 
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d i v i s e z cet te l o n g u e u r par 3, v o u s aurez 2 0 , 6 0 . P a r t a g e z 

la l igne AG e n tro is part ies é g a l e s par l e s p o i n t s D et E , 

FIGURE 6 2 . 

et j o i g n e z c h a c u n d e c e s d e u x p o i n t s au p o i n t A . L e s 

tr iangles A D B , D B E et E B C seront l e s part ies d e m a n d é e s . 

On c o m p r e n d q u e c e s trois t r iang les so ient é g a u x , car en 

s u p p o s a n t 7 4 , 5 0 p o u r la h a u t e u r , on aura : 

Surface d u t r i a n g l e A B U = 2 0 , 6 0 * 3 7 , 2 5 = 7 6 7 , 3 5 

I d . I d . D C F = * 3 7 , 2 8 = 7 6 7 , 3 6 
2 

I d . i d . E E C = 3 0 , 6 0 * 3 7 , 2 5 - 7 6 7 , 3 5 

TOTAL 2302 ,06 
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P r o b l è m e № G8-

Quatre personnes ont acheté ensemble une vigne ayant la forme 

du triangle ABC, fig. 6 3 , moyennant la somme totale de 

9 9 0 francs, frais compris. 

La première donne 130 francs. 

La seconde donne 2 2 0 francs. 

La troisième donne 280 francs. 

La quatrième donne 340 francs. 

Chaque partie doit arriver au sommet de l'anale D. — Tracer la 
surface à donner à chaque acheti ur. 

FIGURE 63. 

C h a q u e parce l le doi t partir d u point B et arriver sur la 

l i g n e A C . S u p p o s e z la b a s e , q u i a 1 4 8 ° ' o 0 d e l o n g u e u r , 

d i v i s é e e n 9 9 0 part ies é g a l e s , chiffre d e l 'acquis i t ion , 

c h a q u e part ie sera d e 
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148,50 

49 5 

0 0 

990 

0,15 

soit 0 m 1 5 . V o u s formeriez d o n c , e n j o i g n a n t c h a c u n d e s 

9 9 0 po int s au p o i n t À , 9 9 0 tr iangles é g a u x a y a n t c h a c u n 

la m ô m e b a s e 0 m 1 5 , et la m ô m e h a u t e u r , qui est la p e r ­

p e n d i c u l a i r e a b a i s s é e d u po int B sur A C , et c h a q u e petit 

tr iangle p r é s e n t e r a u n e surface qu i v a u d r a 1 franc . 

Or, l e p r e m i e r a c h e t e u r , a y a n t d o n n é ISO francs , 

aura droit à u n tr iangle d o n t la base sera 1 5 0 fois 

0 m l o , 

SOit. 22,50 

Le s e c o n d a c h e t e u r a u r a dro i t â 220 X 0,15 = 33,00 

Le t r o i s i è m e id . i d . 230 X 0,15 = 42,00 

Le q u a t r i è m e id . i d . 340 X 0,15 = 51,00 

J o i g n e z c h a c u n d e s po in t s D , E , F au po int B , et v o u s 

aurez quatre t r iang les dont l e s sur faces seront d a n s la 

m ô m e p r o p o r t i o n q u o l e s p r i x d 'acquis i t ion : 1 5 0 , 2 2 0 , 

2 8 0 et 3 4 0 . S u p p o s e z la h a u t e u r d u tr iangle A B C é g a l e à 

7 4 , 5 0 , v o u s a u r e z : 

T o t a l . . 148,50 

P r e n e z sur l e s b a s e s A C les l o n g u e u r s : 
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424 . D E L'ARPENTAGE. 

99 Vf) y 71 w i 

1» Surface du triangle ABD -= ' * " 8 a r c s 3 8 c e n t i a r e s ' 

33,00 X 74,50 _ , „ M 

2 

00 arcs 31 centiares. 

, . , . . . , , , , liS,S0X 74,50 „„.. . 
La surface du triangle totjl est de 2 = 5o,dl. 

P r o b l è m e № 6 0 . 

Soil proposé de trouver dans l'intérieur d'un triangle un point tel 
qu'en joignant ce point à chacun des sommets des trois angles 
du triangle par des ligues droites on obtienne trois triangles 
ayant même surface. 

FIGURE 64. 

. A b a i s s e z la p e r p e n d i c u l a i r e B D s u r A C , e t , p a r l e 

p o i n t H , t iers d e la h a u t e u r B D , m e n e z F G , para l l è l e k 

5° Id. id. DBE = 

3» Id. id. EBF = 

4» . Id. id. FBC = 
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la b a s e A C . A b a i s s e z ensu i te la p e r p e n d i c u l a i r e A E sur 

B C , e t , p a r le p o i n t I , t iers d e la hauteur A E , m e n e z I I I , 

para l l è l e à B C . 

L e p o i n t 0 , o ù l e s d e u x para l l è l e s se rencontrent , est la 

p o i n t c h e r c h é . 

J o i g n e z l e po int 0 a u x po in t s A , B , C, et l es trois tr ian­

g l e s A O B , BOC el A O C auront e x a c t e m e n t la m ê m e s u r ­

f a c e . 

P r o b l è m e № 7 0 . 

Soit proposé de diviser en trois parties égaies un terrain ayant la 
forme du rectangle ABC, par deux lignes partant des angles 
ket C. 

FIGUES 35 . 

P r e n e z le p o i n t D , de m a n i è r e q u e B D soit le tiers d e 

B C . J o i g n e z le po int D au po int A . D é t e r m i n e z ensui te le 

po in t E , m i l i e u d e A D , et j o i g n e z ce p o i n t au s o m m e t d e 

l 'angle C, et l e s trois tr iangles B D A , D E C et A E C auront 

e x a c t e m e n t la m ê m e surface . 

u. 
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P r o b l è m e № 7 1 . 

Un terrain a la forme du triangle ABC ifig. 66) . Sa surface est 
de 56 ares 92 centiares, et il s'agit de la partager en trois 
parties, delà manière suivante: 

La impartie aura M ares 72 centiares, et pour côté la ligne AD. 
La 2 e partie aura 23 ares 15 centiares, et pour côté la ligne D E . 
La 3" partie aura 19 ares 7 centiares, et pour côlé la ligne EB. 

Les lignes de division devront aboutir sur le côté AC. 

F I G U R E &J. 

D e s points D et E , aba i s sez sur le terrain l e s p e r p e n d i ­

cu la ires D F et EG ; p u i s , m e s u r e z ce s d e u x p e r p e n d i c u ­

la ires : 

et 
D F = 32,00 

EG = 67,00 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



La p r e m i è r e part ie , q u i a u n e surface d e 1 4 ares 7 2 c e n ­

t iares , est u n tr iangle ayant 3 2 m 0 0 d e h a u t e u r . D i v i s e z 

1 4 , 7 2 par 3 2 , 0 0 et v o u s aurez 4 6 m 0 0 , ce qui d o n n e r a la 

moi t i é d e la b a s e . Mult ipl iez 4 6 , 0 0 par 2 et v o u s o b t i e n ­

drez 9 2 m 0 0 , qu i sera la b a s e . S u r le t erra in , m e s u r e z 

9 2 m è t r e s et v o u s d é t e r m i n e r e z le p o i n t H . J o i g n e z l e p o i n t 

H au po int D , et le t r iang le A D H sera la p r e m i è r e p a r t i e 

d e m a n d é e . E n effet, ce tr iangle a p o u r sur face : 

92 ,00 X 3 2 , 0 0 , , , a 

—' = • — •= 14 ares 7 2 centiares. 

2 

Maintenant , ajoutez 1 4 ares 7 2 cen t iare s , v a l e u r d e la 

p r e m i è r e part ie , à 2 3 ares 1 3 cen t iare s , v a l e u r d e la s e ­

c o n d e part ie , et v o u s o b t i e n d r e z un total d e 3 7 ares 8 5 c e n ­

t iares . D i v i s e z 3 7 , 8 3 par 6 7 , 0 0 , h a u t e u r d e l à p e r p e n d i ­

cu la ire E G , et v o u s aurez 5 6 , 5 0 p o u r la moi t i é d e l a b a s e , 

ou 1 1 3 , 0 0 pour la base ent i ère . Mesurez 1 1 3 m è t r e s sur la 

l i gne A C , en partant d u po int A , et v o u s aurez l e po int 

I. J o i g n e z le p o i n t I a u point E et le t r iang le A E I aura 

u n e sur face d e 

113,00 X 6 7 , 0 0 . „ 
„ — • — = 37 arcs 85 cent iares. 2 

E n retranchant de 3 7 ares 8 5 cent iares la v a l e u r d e la 

p r e m i è r e p a r t i e , qui est d e 1 4 , 7 2 , i l res tera 2 3 a r e s 1 3 c e n -

t j a r e s p o u r l a s e c o n d e part i e , qu i sera r e p r é s e n t é e p a r l a 

flgljre D f ï I E . En re tranchant ensu i t e 3 7 , 8 5 d e 5 6 , 9 2 , 

surfape totalp d u t r iang le , i l restera b i e n 1 9 a r e s 7 c e n ­

t iares , v a l e u r d e la t ro i s i ème part ie r e p r é s e n t é e par la 

f igure E B C I . 
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. L e s l i g n e s D H et E l , partant d e s p o i n t s D et E et a b o u ­

t i ssant à la l i gne A C , r é s o l v e n t d o n c le p r o b l è m e d o n n é . 

P r o b l è m e N" 7 2 . 

Soit proposé de partager un triangle en deux parties ayant 

même surface, par une ligne parallèle à la base AC. 

FIHCRE 67. 

L e v e z le p l a n , sur le terrain , d u tr iangle A B C et rappor ­

tez - l e sur le p a p i e r , a v e c u n e éche l l e c o n v e n a b l e , le p l u s 

e x a c t e m e n t p o s s i b l e . P u i s sur A B , par e x e m p l e , c o m m e 

d i a m è t r e , d é c r i v e z la deru i - c i rcontérence A G B . A u p o i n t 

F , m i l i e u d e A B , é l e v e z la p e r p e n d i c u l a i r e FG e t d u p o i n t 

B , c o m m e c e n t r e , a v e c u n r a y o n éga l à B G , d é c r i v e z u n 

arc d e cerc l e c o u p a n t l a l i g n e A B a u p o i n t D . P a r le p o i n t 

D , m e n e z la l i g n e D E para l l è l e à A C et la l i g n e D E p a r ­

tagera l e tr iangle A B C en d e u x par t i e s a y a n t m ê m e s u r ­

f a c e . 
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P r o b l è m e № 7 3 . 

Soit proposé de partager le triangle ABC, en quatre parties, 

ayant même surface, par des lignes parallèles à la base. 

J'IGUKB 68. 

L e v e z le p l a n d u tr iangle A B C et rapportez c e p l a n à 

u n e éche l l e c o n v e n a b l e , le p lus e x a c t e m e n t p o s s i b l e . P u i s , 

sur A B , par e x e m p l e , c o m m e d i a m è t r e , d é c r i v e z u n e 

d e m i - c i r c o n f é r e n c e . 

D i v i s e z l e côté À B en quatre part ies é g a l e s par l e s 

po ints F, E , D . A c h a c u n de c e s p o i n t s , é l e v e z l e s p e r p e n ­

d icu la i res D O , E N et F M . J o i g n e z les po in t s 0 , N , M au 

p o i n t B . P a r l e p o i n t B , c o m m e c e n t r e , et a v e c d e s r a y o n s 

é g a u x à B O , B N et B M , d é c r i v e z l e s arcs d e cerc le OJ, 

N K et M L . P a r l e s po in t s J , K, L , m e n e z les l i g n e s JG, 

KH et LI para l lè les à A C e l l e s quatre f igures J B G , EG1IK, 

K H 1 L , LICA auront toutes la m ê m e sur face . 
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N o u s n e d i r o n s r i e n d e s p r o c é d é s relatifs à la d i v i s i o n 

d u carré , du rec tang le et d u p a r a l l é l o g r a m m e , car c e s di­

v i s i o n s étant e x c e s s i v e m e n t s i m p l e s , il suffira d e partager 

c o n v e n a b l e m e n t , soit l es b a s e s , so i t l e s h a u t e u r s et d e 

m e n e r d e s para l l è l e s . 

P r o b l è m e № 7 4 . 

Soit proposé de partager le trapèze. AIICD en. deux parties 

ayant des surfaces égales. 

FIGURE 6 9 . 

P r e n e z le p o i n t E , m i l i e u d e À B , et le po int F , m i l i e u 

d e D C . J o i g n e z , par u n e l i g n e d r o i t e , le p o i n t E au 

po int F , et l es d e u x trapèzes À E F D et E F C B seront é g a u x . 

Cela se c o m p r e n d , puisqu' i l s ont d e s b a s e s é g a l e s et m ô m e 

h a u t e u r . 
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P r o b l è m e № 7 5 . 

Trois personnes ont acheté ensemble un terrain ayant la forme 

du trapèze ABCD (fly. 70), moyennant la somme de 960 fr. 

La première doit payer 180 fr. 

Lu deuxième doit payer MO fr. 

La troisième doit payer 550 fr. 

Trouver ta surface à donner à chaque acheteur. 

FIGURE 70 . 

L a b a s e s u p é r i e u r e A B a u n e l o n g u e u r d e 8 6 , 4 0 et la 

b a s e infér ieure DC, u n e l o n g u e u r de 1 4 4 m 0 0 . La hauteur 

est 3 1 m 0 0 . 

D i v i s e z 8 6 , 4 0 , l o n g u e u r de la b a s e s u p é r i e u r e , pai 

9 6 0 , total d u p r i x d 'acquis i t ion , et v o u s aurez 0 , 0 9 p o u i 

quot i en t . 
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Multipliez 180 par 0,09 et vous aurez 16 m 20 

Id. 250 par 0,09 id. 22 50 

Id. 530 par 0,09 id. 47 70 

T O T A L 86-40 

P r e n e z A H ^= 16,20 s u r A B ; 

I d . H E = 22.50 s u r A B ; 

Id. E B = 47,70 s u r AB. 

Divisez maintenant 1 4 4 , 0 0 , longueur de la base infé­

rieure, également par 9 6 0 , et vous aurez 0 , 1 5 pour quo­

tient. 

Multipliez 180 par 0,15 et vous aurez 27™00 

Id. 250 par 0,15 id. 37 50 

Id. 530 par 0,15 id. 79 50 

T O T A L 144-00 

Prenez DF = 27,00 sur DC; 

Id. FQ -= 37,50 sur DC; 

Id. GC = 79,50 sur DC. 

Joignez, par des lignes droites, les points H et F , E et 

G, et vous aurez les trapèzes A H F D , H E G F , E B C G qui 

seront rigoureusement e n rapport a v e c les prix d'acqui­

sition 1 8 0 , 2 5 0 et 5 3 0 . 
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P r o b l è m e № 7 6 . 

Soitproposé de partager le trapèze ARCD [fig. 71) en trois parties 

égales, par des lignes parallèles аил deux bases. 

FIGURE 71 

R a p p o r t e z l e p l a n t r è s - e x a c t e m e n t et à l 'aide d e la p l u s 

g r a n d e é c h e l l e p o s s i b l e . P r o l o n g e z l e s c ô t é s A B et D C 

jusqu'à ce qu' i l s s e r e n c o n t r e n t au p o i n t I , et v o u s aurez 

le tr iangle A I D . 

i S u r I A , c o m m e d i a m è t r e , d é c r i v e z u n e d e m i - c i r c o n ­

f é r e n c e ; p u i s , d u point I c o m m e centre , d é c r i v e z l'arc d e 

cerc le O B . D u po int 0 , a b a i s s e z OJ, p e r p e n d i c u l a i r e s u r 

I A . P a r t a g e z la l i gne J A e n tro is part ies é g a l e s par l e s 

po int s K et L , à c h a c u n d e s q u e l s v o u s é l è v e r e z L M et KN 

p e r p e n d i c u l a i r e s sur I A . D u po int I , c o m m e c e n t r e , 

a v e c d e s r a y o n s é g a u x à I N et IM, d é c r i v e z l e s arcs d a 
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cerc le N E et MG. P a r l e s p o i n t s E et G, m e n e z à la b a s e 

A D l e s para l l è l e s E F et G H et v o u s aurez l e s trois t r a ­

p è z e s B C F E , EFI1G et G H D A q u i a u r o n t e x a c t e m e n t l a 

m ô m e surface . 

P r o b l è m e № 7 7 . 

Soit proposé de partager le polygone ABCDEF en quatre lois, de 

manière que ces quatre lots soient entre eux dans le même 

rapport que les nombres 2 , 5, 7 et 9, et que, de plus, ils abou­

tissent tous au point 0 , à l'intérieur (fig. 72). 

KIGUliK 7t. 

Calculez d 'abord la surface d u p o l y g o n e , c o m m e a u 

p r o b l è m e n° 4 8 , et v o u s aurez : 
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1 . T r i a n g l e A B G = i 5 - ° ° X " • « » _ l g 0 , 0 0 

2 - T r a p è z e B C I G = 2 t '°° X 2 8 , 0 0 x 32 ,50 = 8 4 5 , 0 0 

3» T r i a n g l e I C D = 2 ^ ° ° X 2 8 ' 0 0 . . . . . = 3 2 2 , 0 0 

4» T r i a n g l e A H F = 3 a ' ° ° X = 492 ,50 

5" T rapèze H J E F = ^ M L + J ? ! ^ X D 8 5 0 = ^ g n 

o t - 1 n i , / | 7 > 0 0 X 3 1 . 0 0 ocq m 6« T r i a n g l e E J D = —- ^ — . . . . . = 2t>3,50 

T o t a l = 2191,50 

Soi t 2 1 ares 9 1 c e n t i a r e s . 

L e s surfaces des quatre port ions à obten ir d e v a n t être 

entre e l les c o m m e les n o m b r e s 2 , 5 , 7 et 9 , f a i t e s la 

s o m m e d e ce s quatre chiffres et v o u s aurez 2 3 . S u p p o s e z 

m a i n t e n a n t le p o l y g o n e p r o p o s é d i v i s é en 2 3 p a r t i e s 

é g a l e s about i s sant toutes au po int 0 (fig. 7 3 ) ; d o n n e z 

2 part ies au p r e m i e r lot , a au s e c o n d , 7 a u t r o i s i è m e , et 

9 au q u a t r i è m e , et v o u s aurez ré so lu le p r o b l è m e . 

Div i sez 2 1 ares 9 1 cent iares par 2 3 et v o u s a u r e z 0 are 

9 5 cent iares 2 6 c e n t i è m e s par part ie ; c e qu i fera : 

! 1 e r l o t = 0,95 26 X 2 = 1 a r e 91 c e n t i a r e s . 

2 e l o t = 0,95 26 X 5 = 4 a r e s 76 

3» l o t = 0,95 26 X 7 = 6 » 67 

4 B l o t = 0,95 26 X 9 = 8 » 57 

T o t a l . 2 1 a r e s 91 c e n t i a r e s . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



J o i g n e z le p o i n t 0 au point B (fig. 73 ) et a b a i s s e z la 

p e r p e n d i c u l a i r e OG d u point 0 sur BG. Mesurez la l i g n e 

OG qu i a 2 0 m 1 0 . D iv i s ez 1 are 91 c e n t i a r e s , o u 1 9 1 

m è t r e s carrés [surface du 1 e r lot) par 1 0 , 0 5 (moitié de la 

hauteur OG) et v o u s aurez 1 9 , 0 0 p o u r la base d'un 

tr iangle qui d o n n e r a p r é c i s é m e n t 1 are 9 1 cen t iare s , 

surface d u premier l o t , p u i s q u e 

2 0 ^ X ^ 0 0 = j a r e 9 1 c e n t i a r e s . 

P r e n e z 1 9 , 0 0 sur le côté BC et v o u s arr iverez au point 

H, q u e v o u s jo indrez au point O par u n e l igue dro i te , et 
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l e tr iangle BOH s e r a le p r e m i e r lot d e m a n d é . Il s'agit 

m a i n t e n a n t d e d é t e r m i n e r le s e c o n d lot . 

Mesurez d'abord la l i g n e HC qu i a 1 4 , 0 0 ; puis ca l cu lez 

la surface d u tr iang le H O C , et v o u s aurez : 

Or, l e s e c o n d lot d e v a n t conten ir i ares 7 6 c e n t i a r e s , 

le tr iangle H O C ne sera pas suffisant p o u r le const i tuer et 

il lui m a n q u e r a : 

Il s'agit d o n c d e d é t e r m i n e r u n e n o u v e l l e sur face d e 

3 ares 3 5 c e n t i a r e s à ajouter à la p r e m i è r e . 

P o u r c e l a , d u point 0 aba i s sez la p e r p e n d i c u l a i r e 0 1 

sur C D et m e s u r e z cette p e r p e n d i c u l a i r e qu i a u n e l o n ­

g u e u r d e 2 1 , 2 0 . D i v i s e z 3 ares 3 3 cent iares o u 3 3 5 m è ­

tres carrés par 1 0 m 6 0 , moi t i é d e 2 1 , 2 0 et v o u s aurez pour 

quot ient 3 1 r a 6 0 . P r e n e z sur la l i g n e CD u n e l o n g u e u r CK 

égale à 3 1 m 6 0 et v o u s arr iverez au po int K j j o i g n e z le 

point O au po int K et v o u s aurez : 

•= 3 ares 35 cent, {surface du tr^ji^eÇQj^). 

14-00 x 20,10 
2 

= 141 mètres carrés, ou 1 are 41 cent. 

4,76 — 1,41 =•= 3 ares 35 centiares. 

L e 2 e lot sera d o n c c o m p o s é dUijqu^driJatèrp.HpKC 

ayant b i e n l a sur face d e 4 a r e s 7 6 1 c e n t i a r e s , p u l q u e . , ; % i 

1« Le triangle COH.y*»,'1. are 41 centiares 

2" Le triangle COK. = 3 \ r e S 35 

T o t a l . : . » . . i ARES 1 6 CENTIAREI.L 
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138 TJK L'ARPENTAGE. 

Il s'agit m a i n t e n a n t d e d é t e r m i n e r l e 3 e lo t , dont la sur ­

face do i t être d e 6 a r e s 6 7 c e n t i a r e s . 

C a l c u l e z d 'abord la sur face d u tr iang le O K D , dont 

la b a s e KD a 5 m 0 0 et la h a u t e u r 0 1 2 1 , 2 0 , et v o u s aurez : 

5,00 X_glJgO _ 5 3 m 6 t r e S ou 53 centiares. 

D u p o i n t 0 a b a i s s e z O J , p e r p e n d i c u l a i r e s u r E D , e t 

m e s u r e z cette l i g n e dont la l o n g u e u r est 32"'00 ; m e s u r e z 

é g a l e m e n t la l i g n e E D qui a 3 5 , 5 0 . 

L a surface d u tr iangle O D E s e r a d o n c d e : 

32,00 x 35,50 „ m è t r e s c a r r e s o u 5 a r e s 6 s cent. 

Ajoutez la surface du triangle précé­
dent KOD = 0 - 53 » 

T o t a l 6 ares 21 cent. 

L e 3' lot d e v a n t avo ir 6 ares 6 7 c e n t i a r e s , c e s deux, 

t r iang les n e suffiront p a s p o u r le cons t i tuer , et i l m a n ­

q u e r a 6 , 6 7 — 6 , 2 1 = 0 , 4 6 cent iares qu'i l faut p r e n d r e 

à c ô t é . 

P o u r c e l a , d u p o i n t 0 a b a i s s e z OE', p e r p e n d i c u l a i r e 

s u r le p r o l o n g e m e n t d e la l i g n e F E , et m e s u r e z cette p e r ­

p e n d i c u l a i r e qui a u n e l o n g u e u r d e 1 3 , 5 0 . 

D i v i s e z 4 6 cent iares par 6 r a 7 5 , m o i t i é d e 1 3 , 5 0 , l o n ­

g u e u r d e N O , et v o u s aurez 6 m 8 0 p o u r quot i en t . P r e n e z 

sur E F u n e l o n g u e u r E M , é g a l e à 6 r a 8 0 . J o i g n e z l e 
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point M au po int 0 et le tr iangle OEM aura p o u r surface : 

. 6 ' 8 0 X - 46 c e n t i a r e s . 

L e p o l y g o n e E M O K D const i tue e x a c t e m e n t le- 3 ' lot . 

E n effet, i l c o m p r e n d les trois t r iang les su ivant s : 

1° T r i a n g l e OKD = 0 a r e 53 c e n t i a r e s . 

2° T r i a n g l e ODE = 5 a r e s 68 » 

3° T r i a n g l e O E M = 0 a r e 46 » 

R é s u l t a t c h e r c h é ou to ta l . . 6 a r e s 67 c e n t i a r e s . 

C o m m e le p o l y g o n e d o n n é a été arpenté a v e c s o i n 

(fig. 72 ) et t rouvé de 2 1 ares 9 1 cen t iare s , en re tranchant 

d e cette sur face le total d e s trois p r e m i e r s lo t s , il restera 

b i e n 8 ares 5 7 cent iares pour le 4 e l o t , et le terrain sera 

a ins i d é c o m p o s é : 

1» 1 e r lot , t r i a n g l e B O H = 1 a r e 91 c e n t i a r e s -

2» 2" lot , q u a d r i l a t è r e HOKC = 4 a r e s 76 

3» 3 e lo t , p o l y g o n e O M E D K = 6 » 67 

4» 4 e lot , p o l y g o n e B O M F A = 8 » 57 

T O T A L P A R E I L 2 1 a r e s 9 1 c e n t i a r e s . 

On c o m p r e n d fac i l ement q u e le p r o c é d é de p a r t a g e 

serait le m ô m e si l e s quatre lots ava ient la m ô m e c o n ­

t e n a n c e . 

S'il s 'agissait de d iv i ser u n e propr ié té coûtant en b l o c , 
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frais c o m p r i s , 2 , 5 0 0 f rancs , par e x e m p l e , e n quatre lo t s , 

d e façon q u e : 

Le i " l o t coûtâ t 

Le 2" id . 

Le 3 e id . 

Le 4" id. 

450 f rancs . 

575 
585 

890 

TOTAI 2,500 franc» , 

il faudrai t opérer c o m m e au p r o b l è m e 4 8 , c 'est-à-dire 

arpenter d 'abord le t erra in , qu 'on d iv i sera i t e n s u i t e en 

quatre part ies en rappor t a v e c l e s n o m b r e s 4 5 0 , 5 7 5 , 

5 8 5 et 8 9 0 . 

L e s e x e m p l e s qu i v i e n n e n t d'être d o n n é s suffisent p o u r 

d é m o n t r e r c o m m e n t o n o p è r e , au po int d e v u e e x c l u s i ­

v e m e n t prat ique , p o u r partager u n terrain q u e l c o n q u e e n 

u n certain n o m b r e d e p a r t i e s , d a n s d e s c o n d i t i o n s d é t e r ­

m i n é e s . 

Si pourtant d e s difficultés se présenta ient par su i te d e 

la conf igurat ion d u terrain ou d e cer ta ines c o n v e n a n c e s 

par t i cu l i ères , vo i c i u n e r è g l e à p e u près g é n é r a l e à 

s u i v r e : 

Arpentez le terrain dont vous rapporterez le plan, sur 

le papier, avec le plus grand soin, à la plus grande 

échelle possible. Sur le plan vous ferez toutes les divisions 

exigées et vous n'aurez ensuite qu'à les reporter sur le 

terrain à l'aide de tous les points de repère que vous 

aurez obtenus. 
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TROISIÈME PARTIE. 

D U N I V E L L E M E N T . 

C H A P I T R E 1 e r . 

D E F I N I T I O N D U N I V E L L E M E N T . 

Le nivellement est une opération qui a pour but de 

déterminer la position des points saillants d'une ligne ou 

d'une surface quelconque par rapport à un plan hori­

zontal qu'on appelle plan de comparaison. 

Niveler deux points, c'est chercher de quelle quantité 

l'un d'eux est placé au-dessus ou au-dessous de l'autre. 

Il ne sera parlé dans cet ouvrage que de trois genres 

de niveaux, qui, par leur simplicité, sont a la portée dé 

toutes les intelligences, savoir : 

1° Le n i v e a u de m a ç o n ; 

2* Le n i v e a u d'eau ; 

3» Le n i v e a u C h a i r g r a s s e . 
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CHAPITRE II. 

D U N I V E A U D E M A Ç O N . 

Cet i n s t r u m e n t s e c o m p o s e d e d e u x r è g l e s p la tes e n 

b o i s o u e n fer d'égale l o n g u e u r , et a jus t ée s d e telle façon 

qu 'e l l e s so i en t r i g o u r e u s e m e n t p e r p e n d i c u l a i r e s l 'une sur 

l'autre (fig. 7 4 ) . 

La figure 7 4 r e p r é s e n t e u n n i v e a u de m a ç o n . L e s d e u x 

r è g l e s A B et BC sont p e r p e n d i c u l a i r e s l 'une sur l 'autre; 

e l l es son t a s s e m b l é e s au point B et r é u n i e s par u n e tra­

v e r s e D E . U n fil à p l o m b B F i n d i q u e le n i v e a u et lorsqu'i l 

p a s s e sur u n l é g e r trait tracé au mi l i eu d e D E , les po in t s 

A et C sont sur la m ô m e l igne hor izonta le d e n i v e a u . 

P o u r i n d i q u e r le trait, m i l i e u de D E , d é s i g n é s o u s le 

n o m de Irait d'équerre, o n p lace l ' instrument tel q u e la 
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D U N I V E A U D E M A Ç O N . 1 4 3 

figure l ' ind ique et on m a r q u e la l i g n e où passe l e fil. On 

' re tourne e n s u i t e l ' ins trument b o u t p o u r bout, c'est-à-dire 

d e m a n i è r e q u e l 'extrémité C soit au p o i n t A et r é c i p r o ­

q u e m e n t . O n m a r q u e d e n o u v e a u la l i g n e où p a s s e le fil, 

et c'est le trait qu i est fait jus te au m i l i e u des d e u x l i g n e s 

d é t e r m i n é e s qu i est l e trait d 'êquerre . 

On c o m p r e n d a lors q u e p o u r vérif ier un n i v e a u de 

m a ç o n , i l faut qu'en fa i sant l 'opérat ion qui v i e n t d'être 

décr i t e , l e fil à p l o m b t o m b e s u r la même b"gne dans l e s 

d e u x p o s i t i o n s . 

A u point F ex i s t e u n p l o m b ou un t r o n c d e c ô n e en 

c u i v r e , s u s p e n d u à u n fil, qui d o n n e r a d e s résul tats d'au­

tant p lus e x a c t s q u e ce fil sera p l u s fin. 

P r o b l è m e № 7 8 . 

Soif proposé de trouver la différence de niveau des points A et B 

à l'aide du niveau de maçon. 

Fai t e s tenir u n e r è g l e D B b i e n v e r t i c a l e m e n t au 

point B. P u i s , p lacez u n e s e c o n d e règ le b i e n droi te et â 

arê tes b i e n para l l è l e s au point A , règ le dont v o u s ferez 

g l i s ser l'autre ex trémi té le l o n g d e la r è g l e ver t i ca l e D B , 

jusqu'à ce q u e le fil à p l o m b du n i v e a u E F G , p o s é s u r la 

règ l e A C , p a s s e par le trait d 'êquerre . A l o r s , s i l e n i v e a u 

est b i en j u s t e , la r è r l e A C sera p l a c é e t rè s -hor i zonta l e ­

m e n t . M e s u r e z la h a u t e u r d e CB et v o u s a u r e z , p a r 

e x e m p l e , l m 5 0 qui sera la di f férence d e n i v e a u d e s po int s 

A et B , ce qu i s ignif ie q u e l e p o i n t A est s i t u é à l " S 0 au -

d e s s u s d u p o i n t B . 

Mesurez h o r i z o n t a l e m e n t la d i s tance du point A au 
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p o i n t B et v o u s aurez 4 m 7 0 . S u p p o s e z l e point A jo in t au 

p o i n t B par u n e l i gne dro i te A B . 

FIGURK " 5 . 

D i v i s e z i m 5 0 par 4 m 7 0 et v o u s aurez 0 m 3 2 , ce qui 

s ignif ie q u e la l i gne A B a u n e p e n t e d e 0 m 3 2 par m è t r e , 

ou b i e n qu'à c h a q u e m è t r e , pr i s h o r i z o n t a l e m e n t , e l le 

b a i s s e d e 0 m 3 2 . 

O n peut d o n c d i re q u e lorsqu'on conna î t la di f férence 

de n i v e a u d e d e u x po in t s et la d i s t a n c e hor i zonta l e d e 

ces d e u x p o i n t s , pour avoir la pente par mètre, il faut 
diviser la différence de niveau par la longueur hori­
zontale. 

L o r s q u ' o n v e u t se s erv ir d u n i v e a u de m a ç o n et q u e 

les d e u x p o i n t s sont trop é l o i g n é s p o u r qu'on p u i s s e 

t r o u v e r u n e r è g l e assez l o n g u e , on o p è r e en faisant p l u ­

s i e u r s s ta t ions , d 'après l ' e x e m p l e s u i v a n t . 

P R O B L È M E № 7 9 . 

S o i t p r o p o s é d e t r o u v e r l a différence d e n i v e a u d e s p o i n t s A et B 
(fig. 76) à l ' a i d e d u n i v e a u d e m a ç o n . 

La figure ci-après indique su f f i samment l e s o p é r a t i o n s 
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D U N I V E A U D E M A Ç O N . i 43 

FIGURH 76. 

à faire. O n vo i t qu 'on arrivera au résu l ta t c h e r c h é par 
trois s ta t ions : 

1" s ta t ion , d i f férence d e n i v e a u d e s po in t s A e t C = 1,30 
2« s t a t i o n , id . C e t D = 0,70 
3 e s t a t i o n , id . D et B = 1,50 

T O T A L . . . .' 3,50 

La dif férence d e n i v e a u d e s po in t s A et B sera d o n c d e 
3 m o 0 : c'est le résultat d e m a n d é . 

A d d i t i o n n e z m a i n t e n a n t les l o n g u e u r s s u i v a n t e s : 

A F = 3°°80 
CG = 4 50 
DH = 3 60 

T O T A L = llM90 
La l o n g u e u r hor izonta le d e la l i g n e droi te inc l inée q u i 

jo int le po int A au point B est d o n c 11 , 9 0 . 
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D i v i s e z 3 m ô ' 0 par H , 9 0 et v o u s aurez 0 , 3 0 m i l l i m è t r e s , 

n o m b r e qu i r eprésen tera la p e n t e par mètre d e la l i gne 

dro i t e hor izonta le about i s sant d u point A à la l i gne vert i ­

ca le é l e v é e au point B . 

Lorsqu 'un n i v e l l e m e n t s'effectue à l 'aide d'une seule 

station, c o m m e au p r o b l è m e 7 8 (f ig. 7 o ) , on l 'appel le 

N I V E L L E M E N T S I M P L E . 

L o r s q u ' u n n i v e l l e m e n t s'effectue à l 'a ide de plusieurs 

stations, c o m m e au p r o b l è m e n° 7 9 (15g. 7 6 ) , o n l 'appelle 

N I V E L L E M E N T C O M M I S E . 

C H A P I T R E III. 

D U N I V E A U D ' E A U . 

L e n i v e a u d'eau est u n i n s t r u m e n t c o m p o s é d'un tu be 

c y l i n d r i q u e e n ferb lanc o u e n c u i v r e ayant e n v i r o n 

5 c e n t i m è t r e s d e d iamètre sur l m 4 0 d e l o n g u e u r et t e r ­

m i n é par d e s fioles e n v e r r e , sans f o n d , d e m ê m e s d i ­

m e n s i o n s , par fa i t ement s o u d é e s a v e c d u mast ic ou d e s 

r o n d e l l e s e n cu i r , e n f erb lanc , ou e n c u i v r e . 

L e tube est re l ié à u n e doui l l e au m o y e n d'un g e n o u 

permet tant d e faire m o u v o i r l ' ins trument d a n s tous l es -

s e n s , et la dou i l l e est fixée sur u n t r é p i e d e n b o i s . La 

figure 7 7 d o n n e l e . d e s s i n d'un n i v e a u d 'eau . Que lque fo i s , 

la dou i l l e est s i m p l e m e n t s o u d é e au tube s a n s le s e c o u r s 

d'un g e n o u ; m a i s cette d i s p o s i t i o n est b e a u c o u p m o i n s 

c o m m o d e . 
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D E S C R I P T I O N S O M M A I R E . 

AB tube e n f erb lanc ou e n c u i v r e . 
C e t D — d e u x fioles en v e r r e , s a n s fond. 
E ^ g e n o u pour le m o u v e m e n t du n i v e a u a v e c v i s , 

d e p r e s s i o n (voir flg. 91). 
F <= dou i l l e p o u r fixer l ' in s trument s u r le t r é p i e d . 
G — t r é p i e d , a v e c b r a n c h e s t e r m i n é e s p a r d e s 

p o i n t e s e n 1er. 

P o u r se serv ir d u n i v e a u d'eau, o n d i s p o s e l e t r é p i e d 

d e m a n i è r e q u e s e s trois b r a n c h e s so ient b i e n f ixées s u r 

l e so l et q u e la t ige so i t à p e u près vert ica le ; o n p l a c e 

ensui te le tube sur le t rép ied d a n s u n e pos i t ion aussi hor i ­

zonta le q u e p o s s i b l e , p u i s o n v e r s e de l 'eau d a n s l e s f ioles 

d e façon à l e s rempl i r à p e u p r è s au t iers d e l e u r h a u ­

teur . D è s q u e le m o u v e m e n t o c c a s i o n n é par le r e m p l i s -
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s e g e a c e s s é , les surfaces des d e u x c o l o n n e s l i q u i d e s sont 

d a n s u n m ê m e p l a n hor i zonta l . On c o m p r e n d a lors qu 'un 

r a y o n v i s u e l pas sant contre l e s d e u x cerc l e s l imi tant la 

sur face l i q u i d e d é t e r m i n e u n e l i g n e h o r i z o n t a l e . 

Il c o n v i e n t de r e m a r q u e r q u e la surface d e l 'eau c o n ­

t e n u e d a n s les fioles n'est p a s tout à fait p l a n e . Cette e a u 

f o r m e Un ménisque, concave dont les d e u x c e r c l e s s u p é ­

r i eurs sont d a n s le m ê m e p l a n hor i zonta l , s i les deux 

fioles ont bien même diamètre. 

E n s e p laçant à 5 0 ou 6 0 cen t imètre s de l ' instrument et 

en v i sant p a r le côté d e s fioles, on d é t e r m i n e p a r f a i t e ­

m e n t la l i gne hor i zonta l e (ligne, de niveau) formée par l e s 

d e u x cerc l e s s u p é r i e u r s du m é n i s q u e . C'est a insi qu'on 

o p è r e p o u r d é t e r m i n e r la di f férence d e n i v e a u d e d e u x 

p o i n t s ; m a i s il faut e n c o r e u n obje t a c c e s s o i r e qu'on a p ­

p e l l e mire. 

D E L A M I R E . 

L a m i r e est u n e règ le à cou l i s se d e 2 mètre s do h a u ­

teur , m a i s se d é v e l o p p a n t sur 4 mètre s a l 'aide de la 

c o u l i s s e . 

L a règ le e s t e n b o i s et d e forme c a r r é e . U n voyant 

c o m p o s é d'une p l a q u e méta l l ique rec tangu la i re g l i s se l e 

l o n g d e la règ le à l 'aide d 'un co l l ier en c u i v r e . U n e v i s d e 

p r e s s i o n adaptée au col l ier p e r m e t d e fixer le v o y a n t 

d a n s u n e pos i t ion q u e l c o n q u e . 

L e v o y a n t est par tagé en quatre rec tang le s é g a u x par 

u n e l i g n e hor izonta le sur l a q u e l l e le r a y o n v i s u e l est 

d i r i g é . D e u x d e c e s r e c t a n g l e s , p l a c é s e n d i a g o n a l e , sont 

p e i n t s e n r o u g e o u en no ir , et l es d e u x autres sont pe in t s 

en b l a n c . 
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D U N I V E A U D ' E A U . 

Voici le dessin d'une mire : 
rlSDKK 7S. 

P o u r se s erv i r d e la m i r e , u n a ide opéra teur tient la 

règle ver t i ca l ement , et , sur d e s s i g n e s d u n i v e l e u r , d é p l a c e 

le v o y a n t jusqu'à ce q u e la l i g n e d e n i v e a u pas se par la 

l i gne hor i zonta l e d u v o y a n t . P u i s o n lit la cote sur la 

règ le en m è t r e s , d é c i m è t r e s et cen t imètres , a u x q u e l s o n 

ajoute l e s mi l l i mètre s i n d i q u é s par le zéro d'une pet i te 

règ le en c u i v r e a d a p t é e au co l l ier d u v o y a n t . Si la h a u ­

teur a p l u s d e 2 m è t r e s , on d é v e l o p p e la mire p a r la c o u ­

l i s se à l ' ex trémité d e laque l l e o n arrête le v o y a n t à l 'a ide 

d'une v i s . 

D a n s ce c a s , s'il faut m o n t e r ou d e s c e n d r e le v o y a n t , 

c'est la c o u l i s s e q u i est m i s e e n m o u v e m e n t et q u ' o n a r ­

rête à l 'a ide d'un co l l ier spéc ia l l orsque le v o y a n t est Lien 

p l a c é . 

On lit a lors la cote par côté de la r è g l e . 

L o r s q u ' o n e m p l o i e le n i v e a u d'eau et qu'on v e u t avo ir 

u n e p r é c i s i o n suff isante , i l n e faut pas q u e la mire so i t , 

au m a x i m u m , p l a c é e à p lus de 5 0 mètre s d e l ' ins trument . 
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Il v a être d o n n é u n e x e m p l e d u nivellement simple et 

u n e x e m p l e d u nivellement composé. 

§ 1" . - NIVELLEMENT SIMPLE. 

P r o b l è m e № 8 0 . 

Soit proposé de trouver In différence de niveau des deux points 
X et Ü à l'aide du niveau d'eau (ßg. 79). 

F i a v B B 73. 

P l a c e z le n i v e a u a u po int C, à p e u p r è s à é g a l e d i s ­

tance d e s po i n t s A et B , p u i s le por te -mire s e m e t en A , 

o ù il tient la mire b i e n v e r t i c a l e m e n t , et l e n i v e l e u r fait 

m o u v o i r l e v o y a n t jusqu'à ce q u e la l i g n e h o r i z o n t a l e , d é ­

t e r m i n é e par le l i q u i d e c o n t e n u d a n s l e s f io les , p a s s e par 

le m i l i e u d u v o y a n t . L i s e z ensu i te la cote d e la m i r e et 

v o u s aurez 0 m 8 0 , par e x e m p l e . L e p o r t e - m i r e se r e n d r a 

au p o i n t B , o ù v o u s f e r e z la m ê m e o p é r a t i o n , et v o u s trou­

v e r e z l m 7 0 , par e x e m p l e . L a d i f férence d e n i v e a u d e s 

po in t s A et B sera d o n c d e l m " 0 — 0"'80 = 0 m 9 0 : so i t 

9 0 c e n t i m è t r e s . P r e n e z la d i s t a n c e h o r i z o n t a l e des po int s 

A et B , qui sera d e 2 5 m 3 0 . D i v i s e z 0 m 9 0 par 2 5 r a 3 0 et 

v o u s aurez O^OSSö d e p e n t e p a r m è t r e , ce qui s ignif ie 
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q u e la l i g n e A B ba i s sera d e 0 , 0 3 5 6 à c h a q u e m è t r e 

m e s u r é h o r i z o n t a l e m e n t . 

D a n s l 'usage d u n i v e a u d 'eau , q u e l q u e f o i s les c e r c l e s 

d u m é n i s q u e s e d i s t i n g u e n t di f f ic i lement . On p e u t , p o u r 

r e m é d i e r à ce t i n c o n v é n i e n t , co lorer l é g è r e m e n t l e 

l i q u i d e , soit a v e c u n p e u d e v i n r o u g e , so i t a v e c u n p e u 

d 'encre . 

A v a n t d 'opérer , il faut b o u c h e r h e r m é t i q u e m e n t a v e c 

le p o u c e l 'une d e s fioles, inc l iner le tube et l ' ag i t er jusqu 'à 

c e q u e l e s b u l l e s d'air qui p e u v e n t s'attacher a u x paro i s 

so ient sor t i e s . Ces b u l l e s d'air faussera ient l 'opérat ion . 

E n c h a n g e a n t d e s ta t ion , p o u r q u e le l i q u i d e ne se 

p e r d e p a s e n r o u t e , il suffit d e fermer l 'une d e s fioles a v e c 

le p o u c e . 

Si o n o p è r e p e n d a n t les g e l é e s , l 'eau devra Être r e m ­

p lacée par d e l 'a lcool . 

On d é d u i t d e ce qu i v i e n t d'être e x p o s é q u e la dif fé­

r e n c e d e n i v e a u d e d e u x p o i n t s , à l 'a ide d u N I V E A U D ' E A U , 

s 'obt ient par u n e soustraction, et q u e la p e n t e p a r m è t r e 

est l e q u o t i e n t d 'une d i v i s i o n . 

P l u s l o i n , à p r o p o s d e la d e s c r i p t i o n et d e l 'usage d e s 

niveaux Chairgrasse, o n verra q u ' o n p e u t savo ir q u e l l e 

e s t la p e n t e par m è t r e au m o y e n d 'une s i m p l e l e c t u r e , 

s a n s le s e c o u r s d e la m i r e d i v i s é e . 

§ 2 . - NIVELLEMENT COMPOSÉ. 

P r o b l è m e n° 8 1 . 

Soit proposé de faire le nivellement de la ligne ACDEFB, c'est-
à-dire de déterminer la position de tons ses points saillants 
( lesquels paints sont chois is de façon que les droites qui 
les unissent deux à deux soient à peu près droites) par 
rapport à un plan horizontal situé à 0 m 5 0 au-dessus du 
point A. 
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L e s po i n t s i n t e r m é d i a i r e s C, D , E , F (fig. 80 ) son t 

cho i s i s au fur et à . m e s u r e d e l ' opérat ion , d e m a n i è r e 

q u e , sur le t erra in , l es l i g n e s A G , GD, D E , E F , F B , 

so i en t à p e u près d r o i t e s . 

P l a c c f c l e n i v e a u entre l e s po int s A et G, v o u s t r o u v e ­

rez e n u n e cote d e 0 , 3 5 et e n B u n e cote d e 1 , 1 5 . L a 

différence d e n i v e a u d e c e s d e u x po in t s e s t d o n c 1 , 1 5 

— 0 , 3 5 = 0 , 8 0 0 , 8 0 

T r a n s p o r t e z ensu i t e l ' ins trument entre les 

po in t s G et D ; v o u s a u r e z en C u n e cote d e 0 , 5 0 

et e n D u n e cote d e 0 , 8 3 . D o n c le po in t D est le 

p l u s b a s et la d i f férence d e n i v e a u e s t 0 , 8 n — 0 , 5 0 

= 0 , 3 5 . Mais le point G est dé jà de 0 , 8 0 p lus b a s 

q u e le po int À . D o n c le po in t D est d e 0 , 8 0 - 4 -

0 , 3 5 = 1 , 1 5 p l u s b a s q u e l e po in t A . . . . 1 , 1 5 

F a i t e s la m ê m e o p é r a t i o n en tre l e s p o i n t s D et 

E ; v o u s aurez e n D u n e cote d e 1 , 1 7 et e n E u n e 

cote d e 0 , 6 7 . Le p o i n t 0 7 e s t d o n c p l u s é l evé q u e 

le po in t Es et la d i f f érence d e n i v e a u s e r a 1 , 1 7 — 

0 , 6 7 = 0 , 5 0 . 

G o m m e le po in t D est à 1 , 1 5 a u - d e s s o u s d u 

po int A et q u e le p o i n t E est à 0 , 5 0 a u - d e s s u s d u 

po int D , v o u s c o m p r e n e z q u e le p o i n t ^ s e r a d e 

1 , 1 5 — 0 , 5 0 = 0 , 6 5 , so i t 0 , 6 5 a u - d e s s o u s d u 

p o i n t A . 0 , 6 5 

P l a c e z m a i n t e n a n t l e n i v e a u en tre l e s p o i n t s E 

et F , v o u s aurez e n E l a co te d e 0 , 3 0 et e n F ; la 

cote d e 1 , 0 5 . D o n c le po int F sera p l u s bas q u e 

le po int E et la d i f férence d e n i v e a u sera 1 , 0 5 — 

0 , 3 0 = 0 , 7 5 . 

C o m m e le p o i n t E es t à 0 , 6 5 a u - d e s s o u s d u 
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p o i n t À , l e p o i n t F sera d e 0 , 6 3 - \ - 0 , 7 3 = 1 , 4 0 

T r a n s p o r t e z enfin l ' in s trument entre l e s po in t s 

F et B ; v o u s a u r e z en F la cote 0 , 4 0 et e n B la 

cote i , 2 0 . D o n c le po in t F est p lus é l e v é q u e l e 

p o i n t B d e 1 , 2 0 — 0 , 4 0 = 0 , 8 0 . Or, le p o i n t A 

est p lus é l e v é q u e le p o i n t F d e 1 , 4 0 , d o n c le" 

po int A sera a u s s i p l u s é l e v é q u e l e p o i n t B d e 

Ce qu i s igni f ie q u e la di f férence d e n i v e a u entre les 

p o i n t s A et B est d e 2 , 2 0 . 

On vo i t qu ' en déta i l lant l e s résu l ta ts o b t e n u s par 

c h a q u e s tat ion , r i en n'est p l u s s i m p l e q u e d'obtenir la 

di f férence d e n i v e a u d e s po in t s i n t e r m é d i a i r e s c o m b i n é s 

entre e u x et c e l l e d e s po in t s e x t r ê m e s . Mais s'il s 'agissait 

d ' o p é r e r s u r u n e l i g n e d e p lus i eurs k i l o m è t r e s , o n c o m ­

p r e n d q u e l 'opérat ion serait b e a u c o u p trop l o n g u e et sur­

tout trop e x p o s é e à d e s e r r e u r s . 

V o i c i c o m m e n t o n s impl i f ie l e travail : 

A c h a q u e stat ion o n d o n n e d e u x c o u p s d e n i v e a u : l 'un 

s 'appel le coup arrière e t l 'autre coup avant. 

D a n s la figure 8 0 , o n a c o m m e n c é d 'opérer e n partant 

d u po int A et e n se d i r igeant v e r s le po int B . Or, l e s c o u p s 

arrière sont tous c e u x q u e le n i v e l e u r obt ient à c h a q u e 

stat ion e n tournant l e d o s au po int B p e n d a n t qu'i l o p è r e . 

L e s c o u p s avant sont c e u x qu'il obt i ent , toujours à c h a q u e 

s ta t ion , l o r s q u e , e n o p é r a n t , i l r e g a r d e la d irec t ion d u 

p o i n t B . 

V o i c i u n e déf init ion p l u s s i m p l e : 

Les coups avant sont ceux obtenus par l'opérateur lors­

qu'il regarde la direction qu'il suit. 

a u - d e s s o u s d u po int A 1 ,40 

1,40 + 0 , 8 0 = 2 , 2 0 2 , 2 0 
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Les coups arrière sont ceux qu'il obtient en tournant le 

dos à cette direction. 

Il en résul te q u e , pour le n i v e l l e m e n t c o m p o s é r e p r é ­

s e n t é par la l igure 8 0 : 

L e s c o u p s avant sont l e s c o t e s 1 , 1 5 ; 0 , 8 5 ; 0 , 6 7 ; 1 , 0 5 

et 1 , 2 0 . 

L e s c o u p s arrière sont l e s c o t e s 0 , 3 5 ; 0 , 5 0 ; 1 , 1 7 ; 0 , 3 0 

et 0 , 4 0 . 

On peut effectuer u n n i v e l l e m e n t , q u e l l e q u e so i t sa 

l o n g u e u r , sur l e terra in , s a n s a v o i r b e s o i n d e faire l e 

m o i n d r e c r o q u i s , e n c o n s i g n a n t les résul tats q u ' o n obt i en t 

s u r u n état p r é p a r é à l ' avance d 'après l e m o d è l e c i - d e s ­

s o u s , l eque l état s e n o m m e carnet de nivellement. C'est 

l e s y s t è m e e m p l o y é p a r l e s s e r v i c e s v i c i n a u x , d e s p o n t s 

et c h a u s s é e s et d e s c h e m i n s d e fer . 

L e tab leau su i v a nt d o n n e r a les résu l ta ts o b t e n u s par 

l 'opérat ion i n d i q u é e f igure 8 0 : 

CARNET DE NIVELLEMENT. 

COUPS DE NIVEAU. 

STATIONS. DISTANCES. 

A r r i è r e . A v a n t . 

0 ,38 1,IS AC = -17,50 

De C en D 0,50 0 ,83 CD = 2B,00 

1,-17 0,67 D E = 20 ,00 

De E en F 0.30 ") ,03 E F = 30.Ë0 

0,40 d,20 F B = 24 ,00 

Totaux . . . . 2 ,12 4 , 9 2 117 ,00 

2 ,72 

1 D i f f é r e n c e . . . . 2 , 2 0 
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Ce t a b l e a u e s t si s i m p l e qu 'en le c o m p a r a n t a u x c o t e s 

d e la figure 8 0 , o n l e c o m p r e n d r a s a n s la m o i n d r e diffi­

c u l t é . 

O n r e m a r q u e q u e la s o m m e d e s c o u p s a v a n t est 4 , 9 2 

et la s o m m e d e s c o u p s arr ière 2 , 7 2 . L a di f férence d e 

n i v e a u d e s po i n t s A et B est d o n c 4 , 9 2 — 2 , 7 2 = 2 , 2 0 . 

C'est p r é c i s é m e n t l e résultat trouvé c i - d e v a n t . Donc, pour 

avoir la différence de niveau de deux points, il faut faire 

la différence entre la somme des coups avant et la somme 

des coups arrière. 

Si la s o m m e d e s c o u p s avant est la p lus forte , c'est q u e 

le p o i n t v e r s l eque l o n se d i r ige est p lus b a s q u e le p o i n t 

d e départ . L e contra ire a l ieu si la s o m m e d e s c o u p s a r ­

rière est la p l u s forte . 

Le n i v e l l e m e n t qu i fait l 'objet d e la f igure 8 0 est r a p ­

porté , à l ' éche l l e , à la figure 8 1 , par u n p l a n d e c o m p a ­

ra i son s i tué à 0 , 5 0 a u - d e s s u s du p o i n t A , et la l i g n e 

courbe G H I J K L d o n n e parfa i tement l e re l ie f d u terrain . 

C'est ce qu'on a p p e l l e u n profil en long. Le profil en long 

est la section qu'on obtient en supposant la ligne sut 

laquelle on opère coupée par un plan vertical .dans sa lon­

gueur. 

V o i c i c o m m e n t l e n i v e l l e m e n t a été rapporté : 

D'abord o n a e m p l o y é d e u x é c h e l l e s , savo ir : 

1* P o u r l e s l o n g u e u r s , l ' éche l l e d e 1 millimètre par 

mètre. A i n s i la l i gne MO, qui a 1 7 m 5 0 d e l o n g u e u r , est 

r e p r é s e n t é e par 1 7 mi l l imètre s et d e m i , et la l i g n e tota le 

M N , qui a 1 1 7 m è l r e s d e l o n g u e u r , est r e p r é s e n t é e p a r 

1 1 7 m i l l i m è t r e s , o u 1 1 c e n t i m è t r e s 7 m i l l i m è t r e s . 

M 
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2 ° P o u r l e s h a u t e u r s , l ' éche l le d e 1 centimètre par 

mètre. A i n s i la p r e m i è r e p e r p e n d i c u l a i r e MG, qui a 0 r a 5 0 

d e l o n g u e u r , est r e p r é s e n t é e par u n d e m i - c e n t i m è t r e , 

c 'est -à-dire 5 m i l l i m è t r e s . 

L o r s q u ' o n rappor te u n profil e n l o n g , on e m p l o i e g é n é ­

r a l e m e n t , p o u r l e s h a u t e u r s , u n e é c h e l l e d i x fois p lus 

g r a n d e q u e p o u r les l o n g u e u r s , et ce la d a n s le s e u l but 

d e m i e u x a c c e n t u e r la pente et le re l ief d u so l . 

On c o m p r e n d , e n effet, à p r o p o s d e la figure 8 0 , q u e 

si l e s h a u t e u r s étaient t r a c é e s à l ' é che l l e d e 1 mi l l imètre 

p a r m è l r e , c o m m e p o u r l e s l o n g u e u r s , p u i s q u e les po int s 

A et B n'ont qu 'une di f férence d e n i v e a u d e 2 m 2 0 , le 

p o i n t L (fig. 8 1 ) ne serait p lacé qu'à 2 mi l l imètres 

2 d i x i è m e s a u - d e s s o u s d u p o i n t G. U n e si pet i te d i f fé ­

r e n c e serai t à p e i n e a p p r é c i a b l e par rapport à la l o n ­

g u e u r d e M N , qui a 1 1 7 m i l l i m è t r e s . 

Ces i m p o r t a n t e s e x p l i c a t i o n s d o n n é e s , c o m m e n ç o n s 

l ' opéra t ion : 

. T r a c e z d 'abord la l i g n e hor i zonta l e MN (fig 8 1 ) , qu i 

r e p r é s e n t e r a le p l a n hor izonta l d e c o m p a r a i s o n a d o p t é , 

et p r e n e z , sur cette l i g n e , à l ' éche l l e d e 1 mi l l imètre par 

rnètre , l es d i s t a n c e s M O , O P , P Q , Q R et R N . A c h a q u e 

p o i n t a b a i s s e z u n e p e r p e n d i c u l a i r e . C o m m e le point A 

do i t être à 0 , 5 0 a u - d e s s o u s du p lan hor i zonta l d e c o m p a ­

r a i s o n et q u e l ' éche l l e d e s h a u t e u r s est u n cent imètre p a r 

m è t r e , p r e n e z MG éga l à 5 mi l l imètre s . 

L e point C est à 0 , 8 0 a u - d e s s o u s d u po int A . Ajoutez 

0 , 5 0 à 0 , 8 0 et v o u s aurez l - ^ O . P r e n e z l m 3 0 à l ' éche l le 

d e 1 c e n t i m è t r e par inè tre , et v o u s aurez 1 3 mi l l imèt re s 

p o u r la h a u t e u r O H . J o i g n e z le po in t G au point H . 

L e p o i n t D est à 0 , 3 5 a u - d e s s o u s d u po int C. Ajoutez 

0 , 3 5 à 1 , 3 0 (hauteur d e OH) et v o u s aurez l m 6 5 . P r e n e z 
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à l ' éche l le d e 1 c e n t i m è t r e par m è t r e et v o u s o b t i e n ­

drez 1 6 m i l l i m è t r e s et d e m i p o u r la h a u t e u r d e P I . 

J o i g n e z l e p o i n t H a u p o i n t I . 

L e po int E est à 0 , 5 0 a u - d e s s u s d u p o i n t D . R e t r a n ­

c h e z 0 , 5 0 d e 1 , 6 5 et v o u s aurez l m 1 5 . P r e n e z l m 1 5 à 

l ' éche l le d e 1 cen t imètre par mètre et v o u s o b t i e n d r e z 

11 m i l l i m è t r e s et d e m i p o u r la hauteur d e QJ. J o i g n e z 

le po in t I au p o i n t J . 

Le po int F est à 0 , 7 5 a u - d e s s o u s du point E . A j o u t e z 

0 , 7 5 à 1 , 1 5 (hauteur d e QJ) et v o u s a u r e z 1™90. P r e n e z 

l m 9 0 à l ' éche l l e d e 1 c e n t i m è t r e par mètre et v o u s o b ­

t i endrez 19 m i l l i m è t r e s pour la hauteur d e R K . J o i g n e z 

le po int J au point K. 

L e point B est à 0 , 8 0 a u - d e s s o u s d u p o i n t F . A j o u t e z 

0 , 8 0 à l m 9 0 (hauteur d e RK) et v o u s o b t i e n d r e z 2 m 7 0 . 

P r e n e z 2 m 7 0 à l ' éche l le d e 1 cent imètre par mètre et v o u s 

aurez 2 7 mi l l imètre s . J o i g n e z le po in t K au p o i n t L et la 

l igne c o u r b e G H I J K L (fig. 81 ) sera le profil e n l o n g r a p ­

porté d u n i v e l l e m e n t i n d i q u é par le c r o q u i s (fig. 8 0 ) . 

On vo i t q u e cel te opérat ion est auss i s i m p l e q u e d e 

rapporter le p lan d 'un terrain , p r é a l a b l e m e n t arpenté , à l a 

c h a î n e et à l ' équerre . 

O n vo i t a u s s i q u e le terrain p r é s e n t e d e s i rrégu lar i t é s 

as sez s e n s i b l e s , et s u p p o s o n s qu 'on veu i l l e tracer , d u 

po int A au p o i n t B , u n c h e m i n d e 5 m è t r e s d e l a r g e u r 

a v e c u n e p e n t e r é g u l i è r e , c 'est-à-dire a v e c u n e c h a u s s é e 

en l i gne droi te i n c l i n é e u n i f o r m é m e n t . 

J o i g n e z le po in t G au po int L par u n e l i g n e dro i te 

(fig. 8 1 ) . Cette l i g n e sera la vér i tab le p e n t e d u c h e m i n . 

Mais r e m a r q u e z qu'el le c o u p e la l i g n e c o u r b e (relief 

d u terrain) G H I J K L (fig. 81 ) au po int U. Il faudra d o n c , 

d'un cô té , faire d e s rembla j s s e l o n la surface GSTL'IH, 
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et d e l 'autre faire d e s déb la i s s e l o n la sur face U J K L X V . 

C o m m e appl i ca t ion du c u b a g e et l or sque n o u s e n a u r o n s 

d é m o n t r é les p r i n c i p e s , n o u s i n d i q u e r o n s c o m m e n t o n s'y 

p r e n d p o u r c a l c u l e r l e s d é b l a i s et r e m b l a i s , et n o u s effec­

tuerons l 'opérat ion qu i fait l 'objet d e s m ê m e s f igures 8 0 

et 8 1 . 

Maintenant , d é t e r m i n o n s la l o n g u e u r d e c h a q u e p e r ­

p e n d i c u l a i r e a b a i s s é e d e s p o i n t s 0 , P , Q et R pris sur 

la l i g n e hor i zonta l e MN et about i s sant à la l i g n e GL 

(«S- 81 ) -

L a di f férence d e n i v e a u d e s p o i n t s A e t B (iig. 80 ) ou G 

et L (fig. 81 ) est d e 2 , 7 0 — 0 , 5 0 = 2 m 2 0 , soit 2 m 2 0 . I 

d i s tance h o r i z o n t a l e e n t r e l e s p o i n t s A e t B e s t d e H 7 m 0 0 . 

D o n c e n d i v i s a n t 2 m 2 0 par 1 1 7 m 0 0 , v o u s aurez la pente 

par m è t r e . L a d i v i s i o n ef fectuée , v o u s trouvez 0 m 0 1 8 8 , i e 

qu i s ignif ie qu'à c h a q u e m è t r e d e l o n g u e u r hor i zonta l e , 

la l i g n e dro i te G L b a i s s e d e 0 r a 0 1 8 8 , soit 2 c e n t i m è t r e s 

e n v i r o n . 

C O T E O S . — P u i s q u e la l igne G L b a i s s e d e 0 , 0 1 8 8 p a / 

mètre , pour 1 7 , 5 0 , d i s tance d e M e n 0 , e l le ba i s sera d 

1 7 , 5 0 X 0 , 0 1 8 8 = 0 , 3 2 9 ou 0 , 3 3 . E n ajoutant 0 , 3 3 j 

0 , 5 0 , l o n g u e u r d e MG, v o u s aurez 0 m 8 3 qui v o u s d o n n e r a 

la h a u t e u r du po int O a u - d e s s u s d e l à l i g n e dro i te G L , 

c 'es t -à-dire d e O S . 

C O T E P T . — P u i s q u e la l i g n e GL b a i s s e d e 0 , 0 1 8 8 par 

m è t r e , p o u r 4 2 ' " o 0 , d i s t a n c e d e M en O, e l le ba issera do. 

4 2 - 5 0 X 0 , 0 1 8 8 = 0 , 7 9 9 ou 0 , 8 0 . En ajoutant 0 , 5 0 , lon­

g u e u r d e MG, à 0 , 8 0 , v o u s aurez l m 3 0 qui v o u s d o n n e r a 

la h a u t e u r d u po int P a u - d e s s u s d e la l i g u e dro i te G L , 

c ' e s t -à -d ire d e P T . 

C O T E QV. — P u i s q u e la l i g n e GL b a i s s e d e 0 , 0 1 8 8 par 
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m è t r e , p o u r 6 2 , 5 0 , d i s t a n c e d e M e n Q, e l l e ba i s sera d e 

6 2 , 3 0 X 0 , 0 1 8 8 = 1 » 1 7 5 o u i , 4 7 . En ajoutant 0 m o 0 , l o n -

g u e u r d e M G , à i m 1 7 , v o u s aurez l m 6 7 , qui v o u s d o n n e r a 

la h a u t e u r d u p o i n t Q a u - d e s s u s d e la l i gne dro i t e G L , 

c ' e s t - à - d i r e d e Q Y . 

C O T E R X . — P u i s q u e la l i g n e GL b a i s s e d e 0 , 0 1 8 8 par 

m è l r e , p o u r 9 3 , 0 0 , d i s t a n c e d u point M au point R , e l le 

ba i s sera d e 9 3 , 0 0 X 0 , 0 1 8 8 = 1 , 7 4 8 4 ou 1 , 7 5 . En ajou­

tant i , 7 5 à 0 , 5 0 , l o n g u e u r d e MG, v o u s aurez 2 m 2 o qui 

v o u s d o n n e r a la h a u t e u r d u po int R a u - d e s s u s d e la l i g n e 

G L , c 'est -à-dire d e R X . 

C O T E N L . — Enf in , en mul t ip l iant 1 1 7 , 0 0 , l o n g u e u r d e 

la l i gne A B , par 0 , 0 1 8 8 , v o u s a u r e z 2 , 1 9 9 6 o u 2 ™ 2 0 , n o m ­

b r e q u i , ajouté à 0 , 5 0 , l o n g u e u r d e MG, v o u s d o n n e r a 

2™70, h a u t e u r d u p o i n t N a u - d e s s u s de la l i gne droi te G L , 

c'est-à-dire d e N L . 

V o u s aurez d o n c l e s cotes d u terrain, qui s e r o n t les s u i ­

v a n t e s (fig. 8 1 ) : 

MG 0.50 
OH = 1.30 
PI = 1,65 
QJ - 1,15 
RK = 1,90 
N L = 2,70 

V o u s aurez auss i l e s co tes d e la l i gne G L , qui s eront : 

MG = 0,50 
OS - 0,83 
P T = 1,30 
QV = 1,67 
R X = 2.25 
K L = 2,70 

D'après ce qu i a été di t p lus haut , n o u s a v o n s la s u r -
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face d e r e m b l a i , qu i est la f igure GHIL'TS, e t la surfa.ce 

d e d é b l a i , qui e s t la f igure U J K L X V , sur faces q u e n o u s 

a l lons c a l c u l e r . P o u r y p a r v e n i r , il faut l e s h a u t e u r s S H , 

TI p o u r les r e m b l a i s et J V , K X p o u r les d é b l a i s . Or, n o u s 

p o u v o n s l e s obten ir à l 'a ide d 'une s i m p l e soustract ion . En 

e f f e t : . . . 

SH = 1 , 3 0 — 0 , 8 3 0 , 4 7 

T I = 1 , 6 5 — 1 , 3 0 = 0 , 3 5 

J V = 1 , 6 7 — 1 , 1 5 = 0 , 5 2 

K X = 2 , 2 5 — 1 , 9 0 = 0 , 3 5 

r e m b l a i s , 

d é b l a i s . 

Mais , p o u r ca lcu ler la sur face des d e u x tr iangles 

T U I et J U V , il n o u s m a n q u e les h a u t e u r s d e s d e u x 

tr iang les , car n o u s n ' a v o n s q u e la l o n g u e u r d e s b a s e s TI 

et J Y . 

Ici il y a u n e r e m a r q u e très i m p o r t a n t e s faire et sur 

laque l l e n o u s a p p e l o n s l 'attention s p é c i a l e du l ec teur . L e 

tr iangle TUI est en r e m b l a i et le tr iangle J U V est en d é ­

b l a i ; or , t rouver la hauteur d e c h a c u n d e ce s tr iangles 

c'est d é t e r m i n e r le P O I N T D E P A S S A G E des déblais au* 

remblais. C'est u n e q u e s t i o n qui se p r é s e n t e à c h a q u e 

instant d a n s l e s t ravaux et qu i , q u o i q u e d 'une s i m p l i c i t é 

e x t r a o r d i n a i r e , e m b a r r a s s e q u e l q u e f o i s d e s j e u n e s g e n s 

1res i n s t r u i t s , d a n s l eurs e x a m e n s d'agent v o y e r ou d e 

c o n d u c t e u r d e s p o n t s et c h a u s s é e s . P o u r t a n t , c o m m e 

toutes les m a t i è r e s q u e n o u s tra i tons , e l le est à la p o r ­

tée d e toute p e r s o n n e c o n n a i s s a n t les q u a t r e p r e m i è r e s 

r è g l e s , et n o u s e s p é r o n s la r e n d r e inte l l ig ib le a tout l e 

m o n d e . 

P o u r t rouver la h a u t e u r P P ' d u tr iang le T U I , mult ip l iez 

la l o n g u e u r d e la b a s e 0 , 3 5 par 2 0 m 0 0 , l o n g u e u r d e P Q 
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D U N I V E A U D ' E A U . 
I 

et s o m m e d e s hauteurs d e s d e u x t r i a n g l e s , et v o u s aurez 

7 m 0 0 ; d i v i s e z 7 m 0 0 par 0 , 8 7 , s o m m e d e s b a s e s ( 0 , 3 3 et 

0 , 5 2 ) d e s d e u x tr iang les , et l e résultat , 8 m 0 5 , v o u s d o n n e r a 

la hauteur d u tr iang le T U I . 

Maintenant , p o u r t rouver la h a u t e u r d u tr iangle J U V , 

v o u s o p é r e r e z e x a c t e m e n t d e la m ô m e m a n i è r e en m u l t i ­

pl iant la l o n g u e u r d e la b a s e 0 , 5 2 par 2 0 m 0 0 , l o n g u e u r d e 

P Q et s o m m e d e s h a u t e u r s d e s d e u x t r i a n g l e s , et v o u s 

aurez 1 0 m 4 0 . D iv i s ez Î O ^ O par 0 , 8 7 , s o m m e d e s b a s e s 

( 0 , 3 5 ' - f - 0 , 5 2 ) , et le résul tat , 1 1 , 9 3 , v o u s d o n n e r a la 

h a u t e u r d u tr iangle J U V . 

C o m m e vér i f icat ion, failes l 'addi t ion d e s d e u x résu l ta t s , 

8 , 0 5 et 1 1 , 9 5 , et v o u s aurez p r é c i s é m e n t 2 0 m 0 0 , d i s tance 

d e s po ints P et Q. 

R È G L E P R A T I Q U E . — Pour trouver le P O I N T D E P A S ­

S A G E des déblais aux remblais, il faut multiplier la base 

d'un triangle par la somme des hauteurs des deux 

triangles et diviser leproduit par lasomme desdeux bases. 

N o u s p o u v o n s m a i n t e n a n t ca lcu ler les d e u x sur faces d e 

rembla i s et d e d é b l a i s (fig. 8 1 ) . 

Cel le d e s r e m b l a i s s e c o m p o s e d u tr iang le G S H , d u 

trapèze S T I H et d u tr iangle T U I , d o n t v o i c i l e s s u p e r ­

ficies : 

•1» T r i a n g l o G S H , surface 

g» T rapèze S T I H , surface 

3' T r i a n g l a T U I , surface 

T o t a l 

= 11 ,50 X 0,47 

2 

_ 0,47 + 0,35 

_ 8 , 2 1 

X 23,00 = 10,23 

0,33 X N,03 
= 2,82 

pour les remblais 31.29 
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Cel le d e s déb l a i s se c o m p o s e d a tr iangle J V U , d u tra­

p è z e J V X K et d u tr iang le K X L , d o n t v o i c i l e s s u p e r ­

ficies : 

i- T r i a n g l e JVTJ, SURFACE <= I 1 ' 9 8 - * ! ' 8 - ? - = , 3,11 

*> T r a p e r e J V X K , surface = J ^ Î ? - + - M 1 X 30 ,S0 = 13 ,27 

_ _ . , . 0 , 3S X 2 4 . 0 0 « , „ 
3" T r i a n g l e K X L , surfaoe — — ' | — — . . . . . . > = » 8 ,40 

TOTAL PAUR les déblais — 3 4 , 7 8 

On voi t d o n c q u e , d 'après l e profil en l o n g rapporté 

figure 8 1 , la sur face d e s r e m b l a i s sera d e 21 m è t r e s c a r ­

r é s 2 9 d é c i m è t r e s carrés , et ce l le d e s d é b l a i s , d e 2 4 m è t r e s 

carrés 7 8 d é c i m è t r e s carrés . 

A p r o p o s d u tracé d e s c h e m i n s de fer, c a n a u x , r o u t e s 

et c h e m i n s q u e l c o n q u e s , o n d é t e r m i n e d 'abord la d i r e c ­

t ion d e la v o i e à cons tru ire à l 'a ide d e p i q u e t s , p u i s on 

e n fait le profil e n l o n g d'après l ' exemple c i - d e s s u s . 

B ien q u e n o u s n 'ayons opéré q u e s u r u n e l o n g u e u r d e 

1 1 7 m è t r e s , la m é t h o d e serait e x a c t e m e n t la m ô m e , qu'i l 

s 'agisse d e u n , d i x , v ing t ou cent k i l o m è t r e s et p l u s . 

L e n i v e l l e m e n t effectué sur le terrain , c 'est-à-dire l e 

C A R N E T b i e n r e m p l i , o n rapporte ledit n i v e l l e m e n t , p u i s 

o n trace la l i g n e d e p e n t e , et il faut, autant q u e p o s s i b l e , 

pour cet te l i g n e , s 'arranger d e m a n i è r e q u e , s u r le profil 

en l o n g , la sur face d e s d é b l a i s soit k p e u p r è s é g a l e à la 

sur face d e s r e m b l a i s ; car , g é n é r a l e m e n t , l e s c u b e s s o n t 

e n rapport a v e c ce s sur faces . 

L a l i gne d e p e n t e p e u t très b i e n n e p a s être dro i t e ; 

d a n s ce c a s , e l le forme d e s a n g l e s d o n t on a b i e n s o i n d e 

repérer l e s s o m m e t s ; p u i s , p o u r c h a q u e côté d e s a n g l e s , 
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on opère e x a c t e m e n t , pour ca lcu ler l e s co tes d u t e r r a i n 

et les co tes d e la l i g n e d e p e n t e , c o m m e n o u s l 'avons 

fait figure 8 1 . 

Le profil e n l o n g d'un c h e m i n d e fer, d'un cana l , d ' u n e 

route o u d'un c h e m i n q u e l c o n q u e d o n n e e x a c t e m e n t le 

relief d u so l su ivant u n e l i g n e d é t e r m i n é e et p i q u e t é e à 

l 'avance , qu 'on a p p e l l e A X E ; m a i s , c o m m e les t r a v a u x 

s'étendent é v i d e m m e n t à droi te et à g a u c h e , il faut de 

toute néces s i t é avo ir e n c o r e le re l ie f d u sol sur u n e l a r ­

g e u r suffisante d e c h a q u e côté d e la l i g n e d u profil en 

long. Tel est l 'objet d e s P R O F I L S E N T R A V E R S . 

A i n s i , il s'agit d 'avoir , en travers, à droi te et à g a u c h e 

de la l igne A C D E F B (fig. 8 0 ) , et p e r p e n d i c u l a i r e m e n t à 

cette l i g n e , le rel ief du sol a u x po in t s A , C , D , E , F et B , 

c ' es t -à -d ire un profil en travers à c h a c u n d e c e s points-. 

P r e n e z l e s co tes s u r u n e étendHe suff isante, à l 'aide d u 

n i v e a u , en m ê m e t e m p s q u e v o u s opérez sur le profil en 

l o n g , d e m a n i è r e q u e v o u s n'ayez pas à r e v e n i r sur le 

terrain ; prenez b i e n la d i s t a n c e hor izonta le entre c h a q u e 

cote . C o n s i g n e z les chiffres q u e v o u s obtenez sur u n c r o ­

qu i s spéc ia l q u e v o u s ferez pour c h a q u e profil e n travers . 

P u i s , l or sque le profil en l o n g est rapporté , v o u s r a p ­

portez é g a l e m e n t les profils e n travers , e n e m p l o y a n t les 

m ê m e s é c h e l l e s . 

C'est ce qui a été fait par l e s f igures 8 2 , 8 3 , 8 4 , 8 5 , 8 6 

et 8 7 qui représentent les profils en travers , l evé s à c h a c u n 

d e s s ix po ints d u profil e n l o n g (fig. 8 0 ) , rapporté par la 

figure 8 1 . 1 

D i s o n s d 'abord q u e lorsqu 'on rapporte sur le p a p i e r 

d e s profils e n t ravers , o n p r e n d toujours l e s m ê m e s 

é c h e l l e s et l e m ê m e p l a n d e c o m p a r a i s o n e m p l o y é s p o u r 
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le profil en l o n g , afin qu'il y ait b i en c o n c o r d a n c e en tre 
les d i v e r s e s c o l e s . 

F I G U R E 8 2 . — P r o f i l en travers au point G d e la figure 8 1 . 
La l i gne ZZ' r e p r é s e n t e le p lan d e c o m p a r a i s o n . La 
p e r p e n d i c u l a i r e MG sur ZZ' est prise d e 0 m 5 0 , c o m m e 
y . G d e la figure 8 1 . Calculez ensu i te l e s autres c o t e s d u 
c r o q u i s en prenant p o u r p o i n t d e départ 0 m 5'> , h a u t e u r d e 
S1G, et v o u s aurez Z N = 0 , 2 2 et Z'O = 0 , 7 7 . R a p p o r t e z 
ces deux, l i gnes à l ' éche l l e , j o i g n e z les d e u x po in t s N et 
0 et la l i gne N O i n d i q u e r a la pente e n travers d u terrain 
au point A , figure 8 0 . 

F I G U R E 8 3 . — P r o f i l e n travers au p o i n t H de la figure 8 1 . 
L a l i g n e QY' représente l e p lan d e c o m p a r a i s o n . La 
p e r p e n d i c u l a i r e OH s u r QY 1 est pr i se d e l m 3 0 , c o m m e 
OH (fig. 8 1 ) . Calculez ensu i te l e s autres co tes d u c r o q u i s 
e n ' p r e n a n t p o u r point d e d é p a r t l m 3 0 , h a u t e u r d e 0 1 1 , et 
v o u s aurez QQ"' = 1 , 0 5 8 et Y ' M' = 1 , 5 8 2 . Rappor tez 
ce s d e u x l i g n e s à l ' éche l l e , j o i g n e z les d e u x rjoints Q'" e t 
M' et la l i gne Q " ' M ' i n d i q u e r a la p e n t e e n travers d u ter­
rain au po int C (fig. 8 0 ) . 

F I G U R E 8 4 . — Profil en travers au point I d e la figure 8 1 . 
L a l i g n e L " X r e p r é s e n t e l e p l a n d e c o m p a r a i s o n . L a 
p e r p e n d i c u l a i r e P I s u r L " X est pr i s e d e l^GS, c o m m e 
P I (fig. 8 1 ) . Calculez ensu i te l e s a u t r e s co tes d u c r o q u i s 
en p r e n a n t p o u r p o i n t d e départ l m 6 5 , h a u t e u r d e P I , et 
v o u s aurez L " L " ' = 1 , 5 2 4 et X P ' = 1 , 7 8 6 . R a p p o r t e z 
c e s d e u x l i gnes à l ' éche l le , j o i g n e z les d e u x po in t s L ' " et 
P' et la l i gne L'" P' i n d i q u e r a la p e n t e en travers d u ter ­
rain au p o i n t D (fig. 8 0 ) . 

F I G U I I E 8 5 . — P r o f i l e n travers au po int J d e l à figure 8 1 . 
L a l i g n e T ' U' r e p r é s e n t e l e p lan d e c o m p a r a i s o n . La 
p e r p e n d i c u l a i r e QJ s u r T ' U ' est pr ise d e l m 1 5 , c o m m e 
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QJ (fig. 8 1 ) . Ca lcu lez ensu i t e les autres c o t e s d u c r o ­
quis e n p r e n a n t p o u r p o i n t d e dépar t la№, h a u t e u r d e 
QJ, et v o u s aurez T H ' = 0 , 9 0 5 , et U ' K"' = 1 , 3 7 0 . 
Rappor tez c e s d e u x l i g n e s à l ' éche l le ; j o i g n e z l e s d e u x 

points H ' et K r " et la l i g n e H' K'" i n d i q u e r a la p e n t e e n 

travers du terrain au point E (fig. 8 0 ) . 

FIGURE 8 6 . — P r o f i l en travers au p o i n t K d e la figure 8 1 . 

L a l i gne R ' G ' " r e p r é s e n t e le p lan de c o m p a r a i s o n . L a 

perpend icu la i re R K s u r R ' G ' " est pr i se d e 1 , 9 0 , c o m m e 

RK (fig. 8 1 ) . Calculez e n s u i t e les autres co tes du c r o q u i s 

en prenant p o u r p o i n t d e départ l m 9 0 , hauteur d e R K , 

et v o u s aurez R' F' = 1 , 7 7 6 et G''' H " = 2 , 0 1 5 . R a p ­

portez ce s d e u x l i g n e s à l ' éche l l e , j o i g n e z les d e u x po int s 

F ' et H " et la l i g n e F ' H " i n d i q u e r a la p e n t e d u terrain 

au point F (fig. 8 0 ) . 

FIGURE 8 7 . — Profi l e n travers au p o i n t L d e la fig. 8 1 . 

L a l igne A " D " r e p r é s e n t e le p l a n d e c o m p a r a i s o n . 

L a p e r p e n d i c u l a i r e N L s u r A " D " est pr i se d e 2 m 7 0 , 

c o m m e N L (fig. 8 1 ) . Calculez e n s u i t e l e s autres cotes d u 

c r o q u i s e n p r e n a n t p o u r point d e départ 2 m 7 0 , h a u t e u r 

de N L , et v o u s aurez A " A " ' = 2 , 3 5 8 et D " D " ' = 3 , 0 4 2 . 

R a p p o r t e z ce s d e u x l i g n e s à l ' éche l l e , j o i g n e z l e s d e u x 

points A ' " et D ' " et la l i g n e A" f D 1 " i n d i q u e r a la p e n t e d u 

terrain au p o i n t B (fig. 8 0 ) . 

N o u s avons, d o n c , par le profil e n l o n g , rapporté l e 

rel ief d u sol s u i v a n t l 'axe d e la v o i e a é tabl ir . L e s profi ls 

en travers , é g a l e m e n t rappor té s à m ê m e é c h e l l e , 

d o n n e n t l e s a c c i d e n t s d u terra in , sur la l argeur d e s 

travaux à e x é c u t e r et à c h a q u e po int sai l lant d u profil e n 

l o n g . 

A ins i qu'on v i e n t de le v o i r , c e s profi ls s 'obt iennent 

a v e c la p lus g r a n d e fac i l i té , sur le terrain c o m m e sur le 
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C H A P I T R E IV. 

D U N I V E A U C H A I R G R A S S E 

DESCRIPTION DES INSTRUMENTS. 

Les niveaux CHAIRGRASSE constituent quatre instru­
ments, savoir : 

№ 1. — Niveau s i m p l e ; 

N* 2. — N i v e a u s i m p l e , n i v e a u o r d i n a i r e , n i v e a u de 
pente ; 

N» 8. — N i v e a u s i m p l e , n i v e a u o r d i n a i r e , niveau de 
p e n t e e t é q u e r r e d 'arpenteur ; 

N" 4 . —r N i v e a u - é q u e r r e - g r a p h o m è t r e . 

Nous ne dirons rien de ce dernier instrument, parce 
que, dans cet ouvrage, nous ne supposons pas l'emploi 
du graphomètre, qui est, du reste, inutile dans les usage» 
ordinaires de la vie. 

papier, sans qu'il soit nécessaire de posséder d'autres 
connaissances que les quatre premières règles du calcul 
et l'usage si simple du niveau d'eau avec la mire. 

Les cotes obtenues suffisent pour calculer le volume 
des déblais et des remblais. La manière d'opérer sera 
donnée plus loin, dans le chapitre des applications, à la 
suite de la démonstration du cubage. 
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D U NIVEAU' CHAIRGRASSZ. 

N« 1. — N I V E A U S I M P L E . 

Cet ins trument se c o m p o s e d'une planchette en acajou 

ou e n métal , fig. 8 8 , ayant 2 2 cen t imètre s d e l o n g u e u r , 

1 5 cen t imètre s de largeur et d e 2 à 1 0 mi l l imètres 

d 'épaisseur , portant un é v i d e m e n t in tér ieur A15 en forme 

de quart d e c e r c l e , figure 8 8 . 

FIGURE S3. 

U n l i m b e d e c u i v r e , d i v i s é d 'une m a n i è r e s p e c i a l i , 

fig. 8 8 , est p l a c é s u r le b o r d intér ieur d e l ' é v i d e m e n t , e n 

C D . L e s d i v i s i o n s d e ce l i m b e i n d i q u e n t l es p e n t e s par 

mètre . 

U n e a igui l l e en ac ier , figure89, porte a sa part ie s u p é ­

r ieure un trou c ircula ire F , d e s t i n é à permettre à l'ai­

gu i l l e de tourner l ibrement autour d'un b o u t o n G s i tué 

s u r la p lanchet te , fig. 8 8 . L a partie infér ieure d e l 'a igui l le 

por te u n e bal le de p l o m b H , qui force l 'aiguil le à p r e u -
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dre la pos i t i on v e r t i c a l e ; cette ba l l e se p lace n a t u r e l l e ­

m e n t d a n s l ' é v i d e m e n t A B , et , i m m é d i a t e m e n t a u - d e s s u s 

FIGURE 8 9 . 

d e la bal le H , l 'a igui l le forme u n e fenêtre K, au mi l i eu 

d e laquel le u n i n d e x m é t a l l i q u e I , i n d i q u e sur le l i m b e 

d e c u i v r e C D , les p e n t e s par m è t r e s , d e 0 à 1 0 0 mètre s 

par m è t r e . 

Nota. — L' ins trument p e r m e t , à l 'aide d u t a b l e a u , 

p a g e 1 7 7 , d e trouver i m m é d i a t e m e n t l es pente s e n 

d e g r é s . 

№ 2. — N I V E A U SIMPLE, NIVEAU ORDINAIRE, 

N I V E A U DE PE1VTE. 

Il s'agit ici du m ê m e i n s t r u m e n t q u e p r é c é d e m m e n t , 

a u q u e l o n a ajouté d e u x p i n n u l e s d e n i v e a u et un g e n o u . 

FIGURE 90. 

C e s p i n n u l e s , figure 9 0 , sont a c h a p e et à v i s d e 

p r e s s i o n C , et m u n i e s c h a c u n e d'un trou A et d'une f e ­

nêtre B , d e façon q u e l e trou d e l 'une c o r r e s p o n d e à l a 
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fenêtre d e l 'autre, et r é c i p r o q u e m e n t ; l 'une d'e l les e s t 

rég lée par u n e v i s D , qui permet d e l 'é lever ou d e l 'abais ­

ser à vo lonté . 

Le gRnou a la d i spos i t ion i n d i q u é e f igure 0 1 , c ' e s t -à -

rntiiïE 9 1 . 

dire q u e le g e n o u A p e u t tourner a v e c s e s coqui l l e s B 

au m o y e n d'un touri l lon qui se m e u t d a n s la doui l l e D , 

cette dou i l l e p o u v a n t d e m e u r e r i m m o b i l e sur le p i e d 

p e n d a n t l e m o u v e m e n t d e ro ta t ion , q u a n d , a v e c la v i s d e 

press ion F , on n'a pas fixé la dou i l l e a u t o u r i l l o n . 

L e s p i n n u l e s d e n i v e a u se p l a c e n t a u x d e u x e x ­

trémi tés X Y d e la part ie s u p é r i e u r e d e l ' ins trument , 

f igure 8 8 ; cet te part ie p r e n d alors la forme s u i v a n t e , 

figure 9 2 : 

FIGURE 9 2 . 
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KIGURE 9 3 . 

d e rappe l , et les p l a c e r e n M et N , figure 8 8 , sur la 
p lanche t t e , dont la partie m o y e n n e aura a lors la forme 
s u i v a n t e , figure 9 4 : 

FIGURE îy-J* 

Cette forme sera p l u s c o n v e n a b l e pour c e r t a i n e s o p é ­
ra t ions . 1 

On peut auss i d o n n e r a u x p i n n u l e s d e n i v e a u u n e 
forme dif férente , f igure 9 3 , l 'une d e s d e u x a v e c v i s 
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K a 3. — N I V E A U S I M r L E , N I V E A U O R D I N A I R E , N I V E A U 

D E P E N T E E T É Q U I i H I l E D ' A R P E N T E U R . 

On a ajouté à l ' instrument p r é c é d e n t quatre p i n n u l e s 

d'équerre , s e p laçant en M, N , P , Q, figure 8 8 . Ces p i n ­

nules d 'équerre sont à fen:c et à fenêtre , d e m a n i è r e q u e 

la fente d e l 'une c o r r e s p o n d e à la fenêtre d e l 'autre, et 

r é c i p r o q u e m e n t , ou à fente s e u l e m e n t , figure 9 o . 

FIGURE 03 . 

Ces p i n n u l e s s o n t à c h a p e et à v i s d e p r e s s i o n , d e 

manière qu'on p u i s s e l e s e n l e v e r à v o l o n t é . E l l e s 

p e u v e n t , d u re s t e , être à c h a r n i è r e et d e m e u r e r f ixées à 

l ' instrument . 

La p lanchet te fonc t ionnera c o m m e équerre où c o m m e 

n i v e a u , su ivant qu'e l le sera hor i zonta l e o u ver t i ca le . 

Le g e n o u sera le g e n o u p e r f e c t i o n n é q u e n o u s a v o n s 

décrit f igure 9 1 . L e p l a n d e l ' ins trument a ins i modif ié 

est i n d i q u é f igure 9 7 . 

N o u s a jouterons à cette n o m e n c l a t u r e d ' instruments la 

m e n t i o n d'un a c c e s s o i r e important . 

O A N X E - T K É F I E D . 

Cette n o u v e l l e d i s p o s i t i o n p e r m e t , sous un v o l u m e q u i 

15. 
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n e d é p a s s e pas de b e a u c o u p la forme et l e s d i m e n s i o n s 
d 'une c a n n e , l i gure 9 6 , d'avoir u n t r é p i e d c o m m o d e pour 

FIGL'RE 96 

les n o u v e a u x i n s t r u m e n t s c o m m e p o u r l e s a n c i e n s ; les 
a n c i e n s t rép ieds pouvant serv ir aussi pour les n o u v e a u x 
i n s t r u m e n t s . 

P L A N COMPLET D U N I V E A U N" 3. 

F I G U R K 9" 
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U S A G E S D E S I N S T R U M E N T S . 

№ 1 . — N I V E A U S I M P L E . 

Le n i v e a u n° 1 serv ira à m e s u r e r l ' inc l ina ison d e s 

talus , m u r s de s o u t è n e m e n t d e s terres , toi ts , p e r r é s , e t , 

en g é n é r a l , d e toutes l e s sur faces i n c l i n é e s , et c e l a , s a n s 

ca lcul , à la s i m p l e l e c t u r e . 

On placera s u r la sur face u n e règ le d a n s le s e n s d e 

l ' inc l inaison, et o n posera le b o r d infér ieur d e l ' instru­

m e n t sur cette r è g l e . D a n s cette p o s i t i o n , f igure 9 8 , l ' in­

d e x d e l 'a igui l le d o n n e r a , sur le l i m b e en c u i v r e , la pento 

e n cent imètres par m è t r e . 

Ces p e n t e s sont m a r q u é e s , p o u r l e s cas ord ina i re s , 

d e 0 à 1 mètre de pente par mètre , d e cent imètre e n 

c e n t i m è t r e , m a i s l 'œi l p o u r r a d i s t i n g u e r , à un d e m i ou 

m ê m e à u n quart d e cent imètre p r è s , la p e n t e l or sque 

l ' index t o m b e r a entre d o u x d i v i s i o n s . 

C o m m e o n e x p r i m e s o u v e n t l e s p e n i e s e n c o m p a r a n t 
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la base de la surface inclinée à la hauteur, nous donnons 
le tableau suivant, qui servira pour ce cas : 

PENTES LUES SUR L'INSTRUMENT. 

0.25 signifie 4 de base pour 1 de hauteur. 

0,33 3 — 1 — 

0,50 - 2 . — 1 — 

0,67 - - 3 — 2 — 

1,00 1 1 — 

2,00 — 1 — 2 — 

'3,00 — 1 — 3 -
5,00 — 1 5 . . . 

10,00 — 1 — 10 — 

C'est cet i n s t r u m e n t qui p e r m e t d 'obtenir u n e i n c l i ­

n a i s o n d e m a n d é e p o u r u n e sur face , l 'aiguil le i n d i q u a n t 

la p e n t e auss i c o m m o d é m e n t q u e le n i v e a u d e m a ç o n 

i n d i q u e l 'horizontal i té . Inut i l e d e d i re q u e si l ' index 

m a r q u e 0 , la l i g n e s u r l a q u e l l e l ' ins trument est p l a c é est 

u n e h o r i z o n t a l e . 

N o u s a v o n s d i t , d a n s la d e s c r i p t i o n d e l ' ins trument , 

qu 'un s e c o n d l i m b e a v e c u n autre i n d e x à l 'a igui l le 

pourra i t d o n n e r les p e n t e s e n d e g r é s ; v o i c i u n tab leau 

qu i permet tra , d a n s d e s l imi t e s suff isantes p o u r la p r a ­

t i q u e , d'obtenir l e m ô m e résul tat a v e c l ' ins trument o r d i ­

n a i r e . 

L e s n o m b r e s de la p r e m i è r e c o l o n n e sont les p e n t e s d e 

d e g r é e n d e g r é , c e u x d e la d e u x i è m e sont l e s i n d i c a t i o n s 

c o r r e s p o n d a n t e s d e l ' in s t rument . 
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DEGRÉS 

1 
PENTES DEGRÉS PENTES DEGllÉS 

I 
PENTES 

! 

DEGRÉS PENTES 

ra. m. m. m. 

1 0 ,017 2 1 0 ,443 46 1,03 G8 2 ,47 

2 0 , 0 5 1 2") O.U'li 47 1,07 G9 2 ,60 

3 0 ,052 26 0.4HS 48 1,11 7U 2,73 

4 0 , 0 7 0 27 0.51(1 49 1,13 71 2 ,90 

S 0,0 <7 28 0X3 50 1,19 72 3,(14 

6 0,103 29 0 ,334 31 1,23 75 3,27 
1 0,123 50 0 ,377 52 1,28 74 3 ,49 

8 0 ,141 51 0,(1111 55 1,53 73 3 ,75 
9 O.I :;S 52 0,623 54 1,58 76 4 .01 

10 0 ,176 53 0 ,649 53 1,43 77 4 .33 
H 0,194 54 0 ,674 56 1,48 78 4 ,70 

12 0,213 53 0 ,700 57 1.54 79 5,14 
13 0 , i 5 1 36 0,727 58 1,00 80 5,67 
H 0,2.19 37 0 ,755 59 1,66 81 6 .31 
13 11.26S 38 0 ,781 60 1,73 82 7 ,12 
16 0 ,287 5 9 0 ,810 Cl 1,80 85 8,15 
17 0.50G 4 0 0 ,859 62 1.88 84 9 ,31 
18 0 ,525 ¿1 0 ,869 63 1,96 85 11,43 
19 0 , 5 « 4 2 0 ,900 64 2 ,03 86 14 ,30 
20 0,364 43 0 ,955 63 2 ,14 87 19,08 
21 0 ,584 44 0,96« 66 2 ,23 88 2S,(i!i 
•2i 0,404 4b 1,000 (¡7 2 ,36 89 57 ,50 
Ï5 0 ,424 

Si d o n c o n v e u t u n e p e n t e d e 3 5 d e g r é s , on établ ira la 

pente de façon q u e l ' instrument y m a r q u e par son a igu i l l e 

0"',70, et s i , e n é tud iant u n e p e n t e , l ' ins trument a c c u s e 

i m 6 0 , o n verra par le tableau qu'i l s'agit d'une pente d e 

08 d e g r é s . 

N» 2. — N I V E A U S I M P L E , I V I V E A U O R D I N A I R E , 

N I V E A U D E P K I V T E . 

Cet ins trument so p lace , au m o y e n d u g e n o u , soit sur 

un pied d 'équerre , soit sur u n trép ied ord ina ire , soit sur 

une canne - t rép ied ; la p lanche t t e étant vert ica le , il servira 

d'abord c o m m e le p r é c é d e n t . 
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P U N I V E L L E M E N T . 

F I G U R E 99 

1" FIGURE 9 9 . — On se p lace en A E à u n e d e s d e u x 

e x t r é m i t é s d e la l i g n e dont o n veut m e s u r e r la pente ; à 

l'autre ex trémi té B F , o n p o s e u n j a l o n dont l e s o m m e t 

F, o u u n e mire dont le v o y a n t soit à la m ô m e h a u t e u r au-

d e s s u s d u s o l q u e le n i v e a u , et on ajuste par l e s p i n ­

n u l e s la l i g n e Ë F . L'a igui l le i n d i q u e la p e n t e par mètre 

de cette l i g n e E F , so i t 0 r a l o . P o u r obten ir la di f férence 

de h a u t e u r D B ou A C d e s po int s A et B , on m e s u r e r a la 

d i s t a n c e hor izonta le A D à la c h a î n e , et A D X 0 , 1 5 d o n ­

nera la h a u t e u r B D . 

E n s u i t e il servira à la d é t e r m i n a t i o n d e s c o t e s d'autant 

de po in t s qu'on v o u d r a . ( N i v e l l e m e n t s i m p l e et c o m p o s é . ) 

2" FIGURE 1 0 0 . — On t iendra la p lanchet te v e r t i c a l e , 

et o n la fera tourner autour d u g e n o u jusqu'à c e q u e l'ai­

gu i l l e m a r q u e z é r o ; a lors les p i n n u l e s de n i v e a u seront 

sur u n e l i g n e d e v i sée hor izon la ie . P o u r s 'assurer qu'e l les 

son t b i e n r é g l é e s , on v i sera u n point d'un ja lon assez 

é l o i g n é à t ravers u n d e s t r o u s et la fenêtre c o r r e s p o n ­

d a n t e des p i n n u l e s d e n i v e a u . On fera tourner ensu i te 

la p lauc l . e t te a v e c son g e n o u au m o y e n d u touri l lon p l a c é 
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d a n s la dou i l l e jusqu'à ce qu'e l le ait fait 1 8 0 d e g r é s et 

que l e s p i n n u l e s d e n i v e a u a ient c h a n g é de p l a c e , et e n 

FIGURE 100, 

ajustant de n o u v e a u , la l i g n e d e v i s é e d e v r a t o m b e r au 

m ê m e po int d u j a l o n q u e p r é c é d e m m e n t . S i n o n , o n fera 

m a r c h e r u n e d e s d e u x p i n n u l e s a v e c la v i s de rappe l , d e 

façon à partager la d i f férence , et le n i v e a u s e r a r é g l é . 

On d o n n e r a a lors l e s c o u p s d e n i v e a u a v a n t et les c o u p s 

de n i v e a u arr ière c o m m e a v e c le n i v e a u d 'eau , et a v e c 

Une mire d i v i s é e o n d é t e r m i n e r a l e s cotes c o m m e à l 'or­

d ina ire , o u e n m e s u r a n t ' c h a q u e fois la d i s t a n c e h o r i ­

zontale et la p e n t e d e la l i gne qui irait d u n i v e a u a u 

p i e d d e la m i r e , o n d é d u i r a la h a u t e u r d e m i r e par le 

ca lcul . 

3° L e m ê m e i n s t r u m e n t m e s u r e r a u n e h a u t e u r dont l e 

p i e d est a c c e s s i b l e . 

P r o b l è m e № 8 2 . 

Soif proposé de mesurer la hauteur d'une maison. 

O n s e p lacera a v e c l ' ins trument à u n e certa ine d i s tance 
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F I G U H E 101. 

l 'objet , et on lira sur l ' ins trument la pente par m è t r e , soit 

0 m 8 3 . E n mult ip l iant la d i s tance hor izonta le d e l ' in­

s t r u m e n t à l 'objet , so i t 9 m 2 0 par 0 m 8 3 , 

92 
83 9,20 X 0,83 = 7,636, 

270 
7 36 

7,636 

o n aura 7 m 6 4 pour la hauteur A B , et en ajoutant à cette 

h a u t e u r l 'é lévat ion du n iveau C a u - d e s s u s du p ied D d e 

l 'objet , so i t l m 4 0 , on aura 

7 m 6 4 + 1"40 = 9,04 p o u r l a h a u t e u r c h e r c h é e . 

11C du p ied de l'objet ; o n v isera ensu i te l e s o m m e t À de 
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R E G L E PRATIQUE POUR MESURER L A HAUTEUR D'UN OBJET 

DONT LE PIED EST ACCESSIBLE. — On multiplie la pente de 

la ligne qui va au sommet par la distance du niveau à l'ob­

jet,et on ajoute la hauteur du niveau au-dessus du sol. 

A" On pourra auss i m e s u r e r une h a u t e u r d o n t l e p ied 

est i n a c c e s s i b l e , f igure 1 0 2 . 

P r o b l è m e № 83. 

Soit proposé de mesurer la hauteur d'une flèche d'église. 

FIOCRE 102 

On p lacera l ' instrument e n d e u x s tat ions C et D , sur 

une hor izonta le al lant au p i e d d e l 'obje t ; o n mesurera 

la d i s tance CD d e ce s d e u x stations', soit 6 m è t r e s , et les 

pente s d e s l i gnes CA et D A , qu i v o n t des d e u x stat ions 

au s o m m e t d e l 'objet , soit l m 8 2 et l m 0 7 ; on mult ip l iera 
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la d i s t a n c e d e s deux s ta t ions , 6 m è t r e s , par la p l u s pet i te 

p e n t e , l œ 0 7 : 

1 ,07 

6 1,07 X 6 = 6,42 

6,42 

p u i s l e produi t o b t e n u , 6 m 4 2 , par la p l u s g r a n d e p e n t e , 

4 - 8 2 : 

- 642 
182 6,42 X 1,82 = 11,6844 

1284 
5 136 
6 42 

11,6844 

et o n d iv i s era le d e u x i è m e p r o d u i t , l l m 6 8 4 4 , par la dif­

f é r e n c e d e s d e u x p e n t e s , qui est 

1,82 — 1,07 = 0,75 

75 1168,44 
418 

434 
594 

690 

15,579 

et e n ajoutant a u q u o t i e n t la h a u t e u r , ia£0, d u n i v e a u 

a u - d e s s u s d u p i e d d e l 'objet , 

15,58 + 1,40 -= 16,98, 

la hauteur d e l 'objet serai t 1 6 m 9 8 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



RÈGLE PRATIQUE POUR MESURER UN OBJET DONT L E PIED 

EST INACCESSIBLE. — D'une certain» distance, on vise le 
sommet de Vobjet et on lit la pente. Plaçant ensuite le 
niveau à ulW autre distance de Vobjet sur la même hori­
zontale que la première fois, on vise de nouveau le som­
met et on lit la nouvelle pente. On multiplie la distance 
des deux stations de Vinstrument par la plus petite pente, 
puis par la plus grande, et en divisant le produit par la 
différence des deux pentes, on n'a plus qu'à ajouter au 
quotient la hauteur du niveau au-dessus du sol pour avoir 
le résultat cherché. 

№ 3. — N I V E A U S I M P L E , N I V E A U O U D I M A T H E , N I V E A U D E 

P E N T E , É Q U E I I I I E D ' A R P E N T E U R . 

N o u s a v o n s d i t , d a n s la descr ip t ion , e n quo i cons i s t e 

la modif icat ion qui fait à v o l o n t é de cet ins trument u n e 

équerre d'arpenteur. Il est b i en e n t e n d u que t o u s les p r o ­

b l è m e s que. n o u s v e n o n s d ' ind iquer au n° 2 se font d e la 

m ê m e m a n i è r e a v e c l ' ins trument n" 3 . N o u s a jouterons 

cette o b s e r v a t i o n , qu'une bo î te d e 3 0 cent imètres de l o n g , 

2 o d e large et S ou 6 d 'épa i s seur contient, l ' ins trument , 

et q u e cet ins trument d a n s u n e m a i n , u n e c a n n e - t r é p i e d 

d a n s l 'autre, d e s ja lons qu 'on trouve partout , o n est c o m ­

p lè tement é q u i p é p o u r touces l e s opéra t ions t o p o g r a ­

p h i q u e s qui p e u v e n t se présen ter . 
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QUATRIÈME PARTIE. 

M E S U R E D E S S O L I D E S . 

DÉFINITIONS. 

On appe l l e solide tout ce q u i réuni t l e s trois d i m e n ­

s i o n s : longueur, largeur, épaisseur ou profondeur. 

Mesurer u n s o l i d e , c'est le c o m p a r e r à u n autre so l ide , 

pr i s p o u r unité de mesure. 

L e s b a s e s et l e s faces la téra les d'un s o l i d e sont t e r ­

m i n é e s so i t par des l i g n e s d r o i t e s , soit par d e s l i g n e s 

c o u r b e s . 

On a p p e l l e arêtes l e s l i g n e s qui r é u n i s s e n t l e s faces 

d'un s o l i d e . 

N o u s d i v i s e r o n s tous l e s so l ides p o s s i b l e s en d e u x c a t é ­

gor i e s : l es solides simples et l es solides composés. 

L e s so l ide s s i m p l e s sont c e u x dont le v o l u m e peut être 

ca lculé au m o y e n d e règles o u formules fixes et i n v a ­

r iab le s . 

L e s s o l i d e s c o m p o s é s sont c e u x dont le v o l u m e ne p e u t 

être o b t e n u qu'à l 'aide de m o y e n s var iant a v e c leur i r ré ­

gulari té et l e u r s formes d i v e r s e s . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



i 86 M E S U R E DES S 0 L I D E 5 . 

C H A P I T R E I " . 

D E S S O L I D E S S I M P L E S . 

T o u s les so l ide s s i m p l e s s e r é s u m e n t a ins i : 

1» L e c u b e ; 

2» L e p a r a l l é l i p i p â d e ; 

3" L e p r i s m e ; 

4 ° L a p y r a m i d e : 

5° L e t r o n c d e p y r a m i d e ; 

6° L e c y l i n d r e ; 

7° L e c ô n e ; 

8° L e t r o n c d e c ô n e ; 

9» L a s p h è r e . 

P o u r c h a c u n d e s solides simples qui v i e n n e n t d'être 

é n u m é r é s , n o u s d o n n e r o n s : 

1° La règ l e pra t ique p o u r e n d é t e r m i n e r la surface , 

c 'est -à-dire l ' e n v e l o p p e , a v e c d e s e x e m p l e s ; 

2° L a règle pra t ique p o u r en d é t e r m i n e r le v o l u m e , 

a v e c d e s e x e m p l e s . 

§ 1 " . - DU CUBE. 

L e c u b e est u n so l ide d o n t l e s trois d i m e n s i o n s : Ion-

gueur, largeur et hauteur s on t é g a l e s . 

On c o m p r e n d a lors q u e l e s s ix f a c e s d u c u b e sont 

tou te s d e s carrés par fa i t s é g a u x entre e u x . 

L 'une q u e l c o n q u e d e s s ix faces p e u t serv ir d e b a s e . 
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La figure 1 0 3 (vue en perspective) est u n c u b e , parce 

que se s trois d i m e n s i o n s A B , A E et A D sont é g a l e s . 

F I G U R E 103. 

S U R F A C E D U C U B E . 

Pour obtenir la surface d'un cube, il faut multiplier la 

longueur d'une des arêtes par elle-même, êt multiplier 

ensuite le produit ainsi obtenu par 6 . 

P r o b l è m e № 8 4 . 

La longueur d'une arête d'un cube est de 6 m o 2 , quelle est sa surface? 

Multipliez 6,52 
Par. 6,52 

1304 
3 260 

39 12 

P R O D U I T 42.5104 

Multipliez maintenant . . . 42,5104 
Par 6 

R É S U L T A T 255,0624 
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L a surface c h e r c h é e est d o n c 2 5 5 mètre s carrés 6 d é ­

c i m è t r e s carrés 2 4 cen t imètre s carrés . 

On c o m p r e n d q u e la surface d u c u b e se c o m p o s e d e 

s i x carrés é g a u x , et q u e , p o u r obtenir cette superf ic ie , il 

faut mul t ip l i er la superf ic ie d'un carré par ft/C'est p r é c i ­

s é m e n t ce qu i a é t é fait au p r o b l è m e p r é c é d e n t . 

VOLUME DU CUBE. 

Pour obtenir le volume d'un cube, il faut simplement 

multiplier la longueur d'une de ses arêtes trois fois par 

elle-même. 

P r o b l è m e № 8 5 . 

La longueur d'une arête d'un cube est de 8 m 9 5 , quel est son 

volume ? 

M u l t i p l i e z 8,95 

P a r 8,95 

4475 

8 055 

7 1 6 0 

P r o d u i t 80,1025 

M u l t i p l i e z m a i n t e n a n t . . 80,1025 

P a r 8,95 

4 005125 

72 09225 

640 8200 

P r o d u i t 716,917375 

L e v o l u m e c h e r c h é est d o n c 7 1 6 m è t r e s c u b e s 9 1 7 d é ­

c i m è t r e s c u b e s 3 7 5 cen t imètre s c u b e s . 
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§ 2 . - DU PARALLÉLIPIPÈDE. 

Le para l l é l ip ipède est u n s o l i d e t erminé par s i x faces 

rectangulaires et é g a l e s d e u x à d e u x . 

FIGURE 104. 

U n para l l é l ip ipède n'est autre c h o s e qu'un c u b e 

a l l o n g é . 

La figure 1 0 4 (vue en •perspective) es t u n para l l é l ip i ­

p è d e , parce q u e les faces s u i v a n t e s o p p o s é e s sont d e s 

rec tangles é g a u x : 

A B F E = D C G H 

A B C D = E F G H 

A D H E = B C G F 

S U R F A C E D U P A R A L L É L É P I P È D E . 

Pour obtenir la surface d'un parallélipipède, il faut 

multiplier sa longueur par la longueur développée de son 

pourtour et ajouter au pi-oduit la surface des deux bases. 
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P r o b l è m e № 8 6 . 

Un parallélipipède a o m G0 de longueur, 0™85 de largeur et 0 m 5 1 
de hauteur, quelle est sd*sur[ace1 

La l o n g u e u r d u para l l é l ip ipède est 3 , 6 0 . 

L a l o n g u e u r d é v e l o p p é e d u pourtour est 0 , 8 5 -f- 0 , 8 5 

+ 0 , 5 4 - f 0 , 5 4 = 2 , 7 8 . 

M u l t i p l i e z , 5,60 
P a r 2,78 

448 
3 9 2 

11 2 

P r o d u i t 15,5680 

A ce résu l ta t , 1 5 , 5 6 8 , il faut ajouter la surface d e s d e u x 

b a s e s qu i sont é g a l e s et r e c t a n g u l a i r e s . V o i c i l e ca lcul : 

M u l t i p l i e z 0,85 ( l a r g e u r ) . 
P a r 0,54 ( h a u t e u r ) . 

340 

425 

P r o d u i t 0,4590 

A m u l t i p l i e r p a r . . . 2 

. P R O D U I T 0,9180 

A j o u t e z 15,568 
à 0.918 

T o t a l = 16,486 

L a surface c h e r c h é e est d o n c 1 6 m è t r e s carrés 4 8 d é c i ­

m è t r e s carrés 6 0 cent imètres carrés . 
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V O L U M E D U P A R A L L É L I P I F È D E . 

Pour obtenir le cube ou le volume d'un parallêlipipède, 

il faut multiplier la longueur par la largeur, et multi­

plier encore le produit par la hauteur. 

P r o b l è m e № 8 7 . 

Un parallélipipcde a 12™45 de longueur, l™2o de largeur et 

0 m 9 2 de hauteur, quel est son volume ?. 

Multipliez 12,45 
P a r 1,25 

6 2 2 5 

2 4 9 0 

12 45 

P R O D U I T 1 5 , 5 6 2 5 

Mult ip l i ez e n c o r e 1 5 , 5 6 2 5 

Par 0 , 9 2 

3 1 1 2 5 0 

14 0 0 6 2 5 

R É S U L T A T 1 4 , 3 1 7 5 0 0 

Le v o l u m e c h e r c h é es t d o n c d e 1 4 m è t r e s c u b e s 

3 1 7 d é c i m è t r e s c u b e s 5 0 0 cent imètres c u b e s . 

U n e p i è c e d e b o i s équarr ie ayant , d'un b o u t à l 'autre , 

m ô m e largeur et m ê m e é p a i s s e u r , n'est d o n c qu 'un s i m p l e 
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p a r a l l é l i p i p è d e , et p o u r la cuber il suffit d e m e s u r e r sa 

l o n g u e u r , sa largeur et son é p a i s s e u r , p u i s d e mul t ip l i er 

c e s trois d i m e n s i o n s a ins i q u e n o u s v e n o n s d e l ' ind iquer . 

V o i c i , d u reste , u n e x e m p l e : 

P r o b l è m e N » 8 8 . 

Une pièce de bois de sapin équarrie a 15™75 de longueur, 0°°88 

de largeur et 0 I B54 d'épaisseur, quel est son cube? 

M u l t i p l i e z 15,75 

P a r 0,88 

1 2600 

12 600 

P R O D U I T 13,8600 

M u l t i p l i e z e n s u i t e 13,86 

P a r 0,34 

5544 

4 158 

R É S U L T A T 4,7124 

L e v o l u m e d e la p i è c e d e b o i s est d o n c 4 mètres c u b e s 

7 1 2 d é c i m è t r e s c u b e s 4 0 0 cen t imètre s c u b e s . 
• 

On voi t déjà q u e r ien n'est p lus s imple q u e le c u b a g e 

d'une p i è c e d e b o i s équarrie r é g u l i è r e m e n t . 
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P r o b l è m e № 8 9 . 

Unparallélipipède a i mètres cubes 49 décimètres cubes 25 cen­

timètres cubes de volume; sa longueur est de 9 m 80, sa largeur 

est 0 m 84, quelle est sa hauteur? 

Multipliez 9,80 

Par 0,84 

392 

7 84 

P R O D U I T 8 , 2 3 2 

Si la h a u t e u r était c o n n u e , en la mul t ip l iant par 8 , 2 3 2 , 

on aurait p o u r résul tat 4" 'O49023 , v o l u m e d o n n é . D o n c , 

en d iv i sant 4 , 0 4 9 0 2 3 par 8 , 2 3 2 , on aura la hauteur d e ­

m a n d é e . 

Ef fectuez la d i v i s i o n : 

8 , 2 3 2 

0 , 4 9 1 8 

4 , 0 4 9 0 2 5 0 

7 5 6 2 2 

1 5 3 4 5 

7 1 1 3 0 

5 2 7 4 

La h a u t e u r d u para l l é l ip ipède est d o n c 0 ^ 4 9 1 8 , o u , en 

forçant le dern ier chiffre, 0 m 4 9 2 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



P r o b l è m e № 9 0 . 

Un mur a 1 2 n , 4 8 de longueur, 7 m 2 a de largeur et 0 m 6 2 d'épais­

seur; dans ce mur, six ouvertures ont été ménagées ayant 

chacune 1 m 6 4 de hauteur et i m O S de largeur; quel est le 

volume réel de la maçonnerie ? 

Ce m u r n'est autre c h o s e qu'un para l l é l ip ipède dont le 

v o l u m e v a être ca lcu lé c o m m e au p r o b l è m e n° 8 7 . 

P o u r c e l a , mul t ip l i ez . . . 1 2 . 4 8 ( longueur) . 

P a r 7 , 2 5 ( l argeur) . 

6 2 4 0 

2 4 9 6 

8 7 3 6 

9 0 , 4 8 0 0 

0 , 6 2 ( épa i s seur) . 

1 8 0 9 6 

5 4 2 8 8 , 

5 6 , 0 9 7 6 

P R O D U I T . 

A m u l t i p l i e r par . . . . 

P R O D U I T . 

Le m u r a u n v o l u m e total de 5 6 mètre s c u b e s 9 7 d é c i ­

mètre s c u b e s 6 0 0 cen t imètre s c u b e s ; m a i s , pour avo ir l e 

v o l u m e rée l de la m a ç o n n e r i e , i l faut re t rancher l e v i d e 

d e s s ix o u v e r t u r e s . Or, c h a q u e ouver ture est u n para l l é ­

l i p i p è d e a y a n t l m 6 4 d e l o n g u e u r , l m 0 5 d e l a r g e u r et 

0 m 6 2 d 'épaisseur . 

Calculez l e v o l u m e d u v i d e d e s o u v e r t u r e s , c o m m e au 

p r o b l è m e n° 8 7 . 
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Multipliez 1,64 (hauteur). 

P a r 1,05 ( l a r g e u r ) . 

820 

l 64 

1,7220 

0,62 (épaisseur). 

3444 

1,0332 

P R O D U I T 1,067640. 

RÉSUMÉ. 

Volume total du mur 56,09760 

"Volume du vide des ouvertures . . 1,06764 

D I F F É R E N C E 55,02996 

L e v o l u m e rée l d e la m a ç o n n e r i e est d o n c 5 5 m è t r e s 

c u b e s 2 9 d é c i m è t r e s c u b o s 9 6 0 c e n t i m è t r e s c u b e s . 

§ 3 . — DU PRISME. 

On appel le prisme u n so l ide dont l e s surfaces d e s d e u x 

b a s e s o p p o s é e s sont d e s p l a n s para l lè les et dont l e s cô tés 

sont d e s r e c t a n g l e s ou d e s p a r a l l é l o g r a m m e s . 

P r o d u i t . . 

À multiplier par 
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FIGURE 107. FIGURE 103. 

On appe l l e prisme triangulaire, ce lu i dont l e s b a s e s 

sont d e s tr iangles ; prisme quair angulaire, c e lu i dont les 

b a s e s sont d e s q u a d r i l a t è r e s ; prisme pentagonal, ce lui 

dont l e s b a s e s sont d e s p o l y g o n e s à c i n q cô tés ; prisme 
hexagonal, ce lu i dont les b a s e s sont d e s p o l y g o n e s à s i x 

E x e m p l e s , l e s f i gures 1 0 3 , 1 0 6 , 1 0 7 et 1 0 8 ; 

FIGURE 105. FIGURE 108. 
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côtés , e t , e n g é n é r a l , prisme polygonal, ce lu i d o n t l e s 

bases sont d e s p o l y g o n e s q u e l c o n q u e s . 

Le c u b e et le para l l ê l ip ipôde décr i t s d a n s l e s §§ 1 et 2 

(figures 1 0 3 et 1 0 4 ) , n e sont q u e d e s prismes quadran-
gulaires. 

On a p p e l l e arêtes d'un p r i s m e , l e s l i g n e s d e j o n c t i o n 

des faces . 

O n d i s t ingue e n c o r e le prisme droit et l e prisme 
oblique. 

L e prisme droit est ce lu i dont l e s arêtes sont p e r p e n ­

d icu la i res sur le p l a n d e s b a s e s ; c o n s é q u e m m e n t , t ou te s 

les faces la téra les sont d e s r e c t a n g l e s . 

L e prisme oblique est ce lu i dont toutes l e s arêtes sont 

o b l i q u e s sur le p l a n d e s b a s e s ; c o n s é q u e m m e n t , toutes 

les faces la téra les sont d e s p a r a l l é l o g r a m m e s . 

On a p p e l l e hauteur d 'un p r i s m e , la p e r p e n d i c u l a i r e 

abaissée d'un po int q u e l c o n q u e d e la b a s e s u p é r i e u r e s u r 

le p l a n d e la b a s e in fér i eure ou sur son p r o l o n g e m e n t . 

Il résu l te d e cette déf in i t ion q u e l o r s q u e l e p r i s m e est 

droit , sa h a u t e u r est la l o n g u e u r d'une d e s e s arê tes . 

n c u R E 1 0 5 . — Prisme triangulaire droit. T r i a n g l e 

A B C , b a s e s u p é r i e u r e ; t r iang le D E F / b a s e i n f é r i e u r e ; 

les d e u x b a s e s s o n t é g a l e s en surface et p a r a l l è l e s . L e s 

trois faces la téra les A B E D , B C F E et A C F D sont d e s 

r e c t a n g l e s . L e s trois arê tes A D , B E et CF sont é g a l e s et 

p e r p e n d i c u l a i r e s sur l e s p l a n s d e s d e u x b a s e s . 

C h a c u n e d'el les p e u t être c o n s i d é r é e c o m m e la h a u t e u r 

d u p r i s m e . 

FIGHRE 1 0 6 . — Prisme triangulaire oblique. Tr ian­

g l e G H I , b a s e s u p é r i e u r e ; tr iangle J K L , b a s e in fér ieure ; 

l e s d e u x b a s e s sont é g a l e s e n surface et para l l è l e s . L e s 

1 7 . 
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i ro i s faces la téra les G H K J , H I L K et GILJ sont d e s p a r a l ­

l é l o g r a m m e s . L e s trois arê les GJ, IIK et IL sont o b l i q u e s 

sur k s d e u x b a s e s ; m a i s e l l e s sont tou te s l e s t ro i s para l ­

l è l e s entre e l l e s . 

L a h a u t e u r d u p r i s m e e s t , par e x e m p l e , la l i g n e 111, 

p e r p e n d i c u l a i r e aba i s sée d u po int I d e la b a s e s u p é r i e u r e 

sur le p r o l o n g e m e n t d u p l a n d e la b a s e i n f é r i e u r e . 

FICURE 1 0 7 . — Prisme pentagonal droit. P e n t a g o n e 

o u p o l y g o n e à c inq cô tés A B C D E , base s u p é r i e u r e ; p e n ­

t a g o n e ou p o l y g o n e F G t l l J , b a s e i n f é r i e u r e . L e s d e u x 

b a s e s sont é g a l e s e n surface et para l l è l e s . L e s c i n q faces 

la téra les AL.IF , EOTJ, CDIII , B C H G , B G F A sont des 

r e c t a n g l e s . L e s c inq arê tes A F, E J , B G , DI et C i l sont 

é g a l e s et p e r p e n d i c n l a i r e s sur le p l a n d e s d e u x b a s e s . 

C h a c u n e d'elles peut être c o n s i d é r é e c o m m e la hauteur 

d u p r i s m e . 

f i g u r e 1 0 8 . — Prisme pentagonal oblique. P e n t a ­

g o n e ou p o l y g o n e à c i n q côtés K L M N O , b a s e s u p é r i e u r e ; 

p e n t a g o n e o u p o l y g o n e P Q R S T , b a s e in fér i eure . L e s 

d e u x b a s e s sont é g a l e s en surface et para l l è l e s . L e s c inq 

faces latérales K O T P , O T S N , M N S R , L M R Q , L Q P K , sont 

o b l i q u e s sur les d e u x b a s e s . 

La hauteur d u p r i s m e es t , par e x e m p l e , la l i g n e N U , 

a b a i s s é e d u po int U de la b a s e s u p é r i e u r e sur le p r o l o n ­

g e m e n t d u p l a n d e la b a s e in fér ieure , 

Si l es d e u x p r i s m e s o b l i q u e s , figures 1 0 6 et 1 0 8 , é ta ient 

p l a c é s de façon q u e l e u r s b a s e s in fér i eures fussent s u r 

un p l a n hor i zonta l , l eurs h a u t e u r s sera ient les l o n g u e u r s 

d e s ver t i ca l e s c o m p r i s e s entre l'un des a n g l e s d e la base 

s u p é r i e u r e et l e p l a n hor i zonta l . On l e s obt i endra i t à 

l 'a ide d'un fil à p l o m b . 
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S U R F A C E D U P I I I S M E . 

Pour calculer la surface d'un prisme, on multiplie la 

longueur d'une de ses arêtes par la longueur développée du 

contour du polygone qui sert de base s'il est droit; et, s'il est 

oblique, on multiplie la longueur d'une arête par la lon­

gueur développée d'une section faite perpendiculairement 

aux arêtes. Au résultat ainsi obtenu, on ajoute la surface 

des deux bases, surface qu'on évalue comme à la méthode 

d:s polygones. 

P r o b l è m e № 9 1 . 

Quelle est la surface d'un prisme droit, ayant 2 m 47 pour la lon­
gueur d'une de ses arêtes et 5 m 48 pour le contour du polygone 

servant de base? 

D'après la règ le p r é c é d e n t e , 

M u l t i p l i e z 2,47 

P a r 3,48 

1976 

988 

7 41 

P R O D U I T 8,5956 

La superf ic ie de toutes les faces d u p r i s m e est d e 

8 mètres carrés 5 9 d é c i m è t r e s carrés 5 6 cent imètres 

ci irrés. P o u r avo ir la surface tota le , il faudrait ca lculer 

les surfaces des d e u x b a s e s par la m é t h o d e d e s p o l y ­

g o n e s et ajouter ce résultat au i lombre 8 , 5 9 5 6 . 
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V O L U M E D U P R I S M E . 

Le volume on le cube d'un prisme quelconque (droit ou 

oblique) s'obtient en multipliant la surface de sa base par 

la longueur de sa hauteur. 

P r o b l è m e № 9 2 . 

Quel est le volume (Tun prisme triangidaire dont la hauteur 
est le triangle lui servant de base ayant 1™82 de base 
et l m 2 0 de hauteur. 

C h e r c h e z d 'abord la surface d u tr iangle s e r v a n t d e 
b a s e et v o u s aurez 

^ * W = 1-092 

M u l t i p l i e z 1,092 
P a r 3,75 

5460 
7644 

3 276 

P r o d u i t 4,09500 

L e v o l u m e d u p r i s m e est d o n c 4 m è t r e s c u b e s 9 o d é ­

c i m è t r e s c u b e s . 

L o r s q u e la b a s e d'un p r i s m e est u n p o l y g o n e q u e l c o n ­

q u e , i l faut ca l cu ler l a sur face d e c e p o l y g o n e , a ins i q u e 

n o u s l 'avons i n d i q u é , p r o b l è m e n° 4 8 , f igure 4 6 . L o r s ­

q u ' o n p o s s è d e cette s u r f a c e , i l faut la mul t ip l i er par la 

h a u t e u r d u p r i s m e p o u r a v o i r l e v o l u m e . 
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P r o b l è m e № 9 3 . 

Le polygone P Q R S T , base du prisme oblique (fig. 108), aune 
surface de 2 mètres carrés 34 décimètres carrés; la longueur 
de sa hauteur NU est 1™84, quel est le volume du prisme ? 

V o u s avez c h e r c h é p r é a l a b l e m e n t la surface d u p o l y ­

g o n e servant d e b a s e et v o u s avez trouvé 2 mètre s carrés 

3 4 d é c i m è t r e s carrés . 

M u l t i p l i e z m a i n t e n a n t 2,34 

P a r l a h a u t e u r 1,84 

936 

1 872 
2 34 

E t v o u s a v e z 4 3056 

L e v o l u m e c h e r c h é est d o n c 4 mètre s c u b e s 3 0 o d é c i ­

m è t r e s c u b e s et 6 0 0 cent imètres c u b e s . 

P r o b l è m e N " 9 4 . 

Un prisme triangulaire a un volume de 3 mètres cubes 432 déci­
mètres cubes ; sa hauteur est de l m 3 5 ; le triangle servant de 
base a lui-même une base de 0 m 9 2 , quelle est la hauteur de ce 
triangle? 

D i v i s e z l e v o l u m e d o n n é , 3 , 4 o 2 , par l ^ S , h a u t e u r d u 

p r i s m e , et v o u s a u r e z p o u r quot ient la surface d u tr ian­

g le s e r v a n t d e b a s e . 

1,35 3,45200 
752 

770 
950 

2,557 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



L a surface d u tr iangle s e r v a n t d e h a s e est d o n c 

2 mètres carrés 5 5 d é c i m è t r e s carrés 7 0 c e n t i m è t r e s car ­

rés . Or, d a n s u n t r i a n g l e , en d iv i sant la surface par la 

moi t i é d e la b a s e , o n a la h a u t e u r . L a m o i t i é d e la b a s e 

0 , 9 2 est 0 , 4 6 . 

Il faut, par c o n s é q u e n t , d iv i s er 2 , 5 5 7 0 p a r 0 , 4 6 : 

2 , 5 5 7 0 0 I 0 , 4 6 

2 5 7 1 5,558 
270 i 

4 0 0 

32 

L a h a u t e u r d u tr iangle s ervant d e b a s e au p r i s m e est 

d o n c , en forçant le d e r n i e r chiffre , 5 m 5 6 . 

P r o b l è m e № 9 5 . 

Un prisme a un volume de 12 mètres cubes 6 i décimètres cubes,-
la surface du polygone qui lui sert de base est de 5 mètres 
carrés 39 décimètres carrés, quelle est sa hauteur? 

P o u r r é s o u d r e cette q u e s t i o n , il faut s i m p l e m e n t d i v i ­

ser 1 2 , 0 6 4 p a r 3 , 3 9 . 

12,0640 

1 894 

1990 

295 

,3,39 

3,55 

L a h a u t e u r du p r i s m e est d o n c 3 m 5 5 . 

Il résul te de ce qui v i en t d'être dit , q u e l or sque p l u ­

s i eurs p r i s m e s dro i t s o u o b l i a u e s ont d e s b a s e s é q u i v a ­

l en te s el d e s hauteurs é g a l e s , i ls ont m ê m e v o l u m e . 
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P r o b l è m e № 9 6 

Soit proposé d'ouvrir un fossé sur 152m50 de longueur, avec une 

section égale à celle indiquée figure 109, et trouver le cube 

de terre à enlever. 

FIGURE 109. 

L e c u b e d e terre à en lever forme u n pr i sme droit ayant 

pour base le trapèze A C D B et pour hauteur 1 5 2 m 5 0 . P o u r 

en trouver le v o l u m e , il faut mult ip l ier la sur face d u tra­

p è z e par la h a u t e u r . Or, la sur lace d u trapèze est de : 

0 » R 2 _ L 0mfi2 
g — X l r a 1 0 = 1,892 

Mult ip l i ez . 1,892 

Par - 152,50 

9460 

3 784 

94 60 

189 2 

P r o d u i t 288,5300 
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P o u r creuser l e f o s s é , i l f audra e n l e v e r 2 8 8 mètre s 

c u b e s 5 3 0 d é c i m è t r e s c u b e s d e terre . 

L a l i g n e CD s 'appel le plafond ou cuvette du fossé et les 

l i g n e s A C et B D s e n o m m e n t talus. 

G é n é r a l e m e n t , l e s ta lus sont i n c l i n é s à 4 5 d e g r é s , c e 

qu i s ignif ie , d a n s le c a s par t i cu l i er , q u e la l i g n e E B est 

é g a l e à la l i g n e E D . 

§ 4. - DE LA PYRAMIDE. 

On a p p e l l e pyramide, un so l ide dont la b a s e est u n 

p o l y g o n e q u e l c o n q u e et dont l e s faces latérales sont d e s 

tr iang les se r é u n i s s a n t t o u s e n u n m ê m e p o i n t , n o m m é 

sommet de la pyramide. 

E x e m p l e s , l e s f igures H O , 1 1 1 , 1 1 2 et 1 1 3 (vue 

perspective). 

FIGURE 110. FIGTIRH 1 1 1 . 
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On a p p e l l e pyramide triangulaire, ce l le dont la b a s e 

est u n t r i a n g l e ; pyramide quadrangulaire, ce l l e dont la 

b a s e est u n quadr i la t ère ; pyramide pentagonale, cel le 

dont la b a s e est u n p e n t a g o n e ; pyramide hexagonale, 

cel le d o n t la b a s e est u n h e x a g o n e . 

On appe l l e arêtes d e la p y r a m i d e , l e s l i g n e s d e j o n c ­

t ion d e s f a c e s about i s sant tou te s au s o m m e t . 

On a p p e l l e hauteur d e la p y r a m i d e , la p e r p e n d i c u l a i r e 

a b a i s s é e d e s o n s o m m e t sur le p l a n d e la b a s e o u sur s o n 

p r o l o n g e m e n t . 

On d i s t i n g u e d e u x sor te s d e p y r a m i d e s : la pyramide 

droite et la pyramide oblique. 

L a pyramide droite est ce l le dont la b a s e est u n p o l y ­

g o n e r é g u l i e r (c'est-à-dire ayant tous ses côtés égaux) et 

la h a u t e u r about i s sant a u centre m ê m e d u p o l y g o n e . 

D a n s ce c a s , t ou te s l e s arê tes s o n t é g a l e s . 

L a pyramide oblique es t ce l l e dont la b a s e est un p o l y ­

g o n e q u e l c o n q u e , m a i s d o n t la hauteur tombe p l u s d'un 

côté q u e d e l 'autre , soit sur le p l a n de la b a s e , soit sur s o n 

p r o l o n g e m e n t . D a n s ce c a s , l es arêtes n e sont pas é g a l e s . 

FIGURE 1 1 0 . — Py?-amide triangulaire droite. L e 

î s 
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tr iangle B C D qui sert d e b a s e est équi la téra l (c'est-à-dire 

ayant ses trois côtés égaux). L a h a u t e u r t o m b e au 

p o i n t 0 , centre du t r iang l e . L e s tro is faces la téra les A C B , 

A B D et A C D sont trois tr iangles é g a u x et les trois 

arè l e s A B , A C et A D sont auss i é g a l e s . 

FIGURE 1 1 1 . —• Prisme triangulaire oblique. L a 

base H KG est u n t r iang le q u e l c o n q u e . L a h a u t e u r F l 

t o m b e sur le p r o l o n g e m e n t d u p lan d e la b a s e . L e s trois 

arê tes et l e s trois s u r f a c e s la téra les s o n t i n é g a l e s . 

FIGURE 1 1 2 . — Pyramide pentagonale droite. La 

base B G D E F e s t u n p e n t a g o n e r é g u l i e r (c'est-à-dire ayant 

ses trois côtés égaux). L a h a u t e u r t o m b e au point N , 

centre d u p e n t a g o n e . L e s c i n q faces la téra les A F B , A F E , 

A E D , A D C et A C B s o n t c i n q tr iang les é g a u x et les arêtes 

A B , A F , A E , A D et A C sont auss i é g a l e s . 

FIGURE 1 1 3 . —• Pyramide pentagonale oblique. L a 

b a s e H I J K L e s t u n p e n t a g o n e q u e l c o n q u e . L a hauteur GM 

t o m b e sur le p r o l o n g e m e n t d u p l a n d e la b a s e . L e s c i n q 

arê tes et les c i n q sur faces l a téra le s sont i n é g a l e s . 

S i l e s d e u x p y r a m i d e s o b l i q u e s , f igures 1 1 1 et 1 1 3 , 

é ta ient p l a c é e s de f a ç o n q u e l eurs b a s e s fussent s u r u n 

p l a n h o r i z o n t a l , l eurs h a u t e u r s s era ient l e s l o n g u e u r s 

d e s v e r t i c a l e s c o m p r i s e s entre les s o m m e t s d e s p y r a m i d e s 

et l e p l a n hor izonta l . On l e s o b t i e n d r a i t à l 'a ide d'un fil 

à p l o m b . 

S U R F A C E D E L A P Y R A M I D E . 

Pour calculer la surface d'une pyramide droite, il faut 

multiplier la longueur développée du polygone lui servant 

de base par la moitié de la hauteur de l'un des triangles 
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latéraux et ajouter au produit la surface du polygone de 

base. 

Si la pyramide est oblique, en calcule séparément la 

surface de chaque triangle en faisant l'addition des résul­

tats obtenus, ou bien on multiplie le contour de la base 

par la moitié de la hauteur moyenne des divers triangles. 

P r o b l è m e № 9 7 . 

Quelle est la surface d'une pyramide droite ayant une lon­
gueur de 8 m 7 5 pour le développement du contour de sa base 
et 2'°94 pour la hauteur de l'un des triangles? 

P r e n e z la m o i t i é d e 2"'94 et v o u s aurez l m 4 7 . 

Mul t ip l i ez 8 , 7 5 
Par 1 , 4 7 

6 1 2 5 

3 5 0 0 

8 7 5 

P R O D U I T 1 2 , 8 6 2 5 

P o u r avo ir la sur face c h e r c h é e , il faudra ajouter la 
surface d u p o l y g o n e d e base au produ i t 1 2 m 8 6 2 5 . 

VOLUME DE L A P Y R A M I D E . 

Le volume d'une pyramide quelconque est égal à la 
surface de sa base multipliée par le tiers de la longueur 
de la hauteur. 
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P r o b l è m e № 9 8 . 

Quel est le volume d'une pyramide triangulaire dont la hauteur 
est 2 m 9 4 , le triangle lui servant de base ayant l m 4 2 de base 
et l m 1 6 de hauteur? 

C h e r c h e z d 'abord Ja sur face d u tr iangle s ervant d e 
b a s e et v o u s aurez 

1,42 x 1,16 = 0 8 2 3 6 

P r e n e z le t iers d e la h a u t e u r , 2 m 9 4 , soit 0 m 9 8 , 

Mult ip l i ez 0,823fi 
Par 0,98 

65888 
74124 

R É S U L T A T 0,807128 

l e v o l u m e d e la p y r a m i d e est d o n c 8 0 7 d é c i m è t r e s 

c u b e s 1 2 8 c e n t i m è t r e s c u b e s . 

L o r s q u e la b a s e d 'une p y r a m i d e est u n p o l y g o n e q u e l ­

c o n q u e , i l faut ca lcu ler la sur face d e ce p o l y g o n e a ins i 

q u e n o u s l ' a v o n s i n d i q u é , p r o b l è m e n° 4 8 , f igure 4 6 . Et 

l or squ 'on p o s s è d e cette sur face , il faut la mul t ip l i er par 

le t iers d e la h a u t e u r d e la p y r a m i d e p o u r a v o i r l e 

v o l u m e . 

P r o b l è m e № 9 9 . 

Le polygone H1JKL, base de la pyramide oblique (fig. U 3 ) , o « n e 
surface de 2 mètres carrés 95 décimètres carrés; la longueur 
de sa hauteur GM est de 2 m 1 6 , quel est le volume de la pyra­
mide? 

V o u s avez p r é a l a b l e m e n t c h e r c h é la s u r f a c e d u p o l y -
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g o n e s e r v a n t d e b a s e et v o u s avez t rouvé 2 mètre s c a r r é s 

9 5 d é c i m è t r e s c a r r é s . 

P r e n e z le t iers d e la h a u t e u r , soit 0 , 7 2 , 

Multipliez maintenant . . . 2,95 
Par 0,72 

590 

2 065 

Et vous aurez. . . 2,1240 

L e v o l u m e c h e r c h é est d o n c 2 mètres c u b e s 1 2 4 d é c i ­

mètre s c u b e s . 

P r o b l è m e № 1 0 0 . 

Une pyramide triangulaire a un volume de 2 mètres cubes 854 
décimètres cubes; sa hauteur est de l m 9 5 ; le triangle servant 
de base a lui même une base de l m 8 0 , quelle est la hauteur de 
ce triangle? 

P r e n e z le t iers d e l m 9 5 , so i t 0 m 6 5 . 

D i v i s e z le v o l u m e d o n n é 2 , 8 5 4 par 0 , 6 5 , tiers de la 

h a u t e u r de la p y r a m i d e , et v o u s aurez pour quot ient la 

sur face d u tr iangle s e r v a n t d e b a s e . 

2,8540 I 0,05 

L a surface d u tr iangle s ervant d e b a s e est d o n c d e 

4 m è t r e s c a r r é s 3 9 d é c i m è t r e c a r r é s . Or, d a n s un 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



tr iang le , e n d iv i sant la sur face p a r la m o i t i é d e la b a s e , 

o n a la hauteur . La m o i t i é d e la b a s e , l m 8 0 , e s t O ^ O . 

Il faut, par c o n s é q u e n t , d iv i ser 4 r a 3 9 par 0 m 9 0 . 

4,3900 I 0,90 
79 

70 

70 

7 

4,877 

L a h a u t e u r d u tr iangle servant d e b a s e a la p y r a m i d e 

est d o n c , en forçant le d e r n i e r chiffre, 4 m 8 8 . 

Problème № 1 0 1 . 

Une pyramide quelconque a un volume de 3 mètres cubes 142 dé­
cimètres cubes; la surface du polygone qui lui sert de buse est 
de 2 mètres carrés 31 décimètres carrés, quelle est sa hau­
teur ? 

P u i s q u e le v o l u m e d'une p y r a m i d e est égal a la surface 

d u p o l y g o n e qui lui sert d e b a s e , m u l t i p l i é e par le t iers 

d e la hauteur , o n c o m p r e n d qu 'en d iv i sant 3 m 1 4 2 par 

2 n ' 3 4 , on aura le t iers de la hauteur . 

Effectuez la d iv i s ion : 

31,420 I 2.34 

64 

l m 3 4 est d o u e le t iers d e la h a u t e u r ; mul t ip l i ez ce 

n o m b r e par 3 et v o u s aurez 4"H)2 p o u r la hauteur e l l e -

m ê m e . 

I l résul te d e ce qui v i en t d'être dit , q u e l or sque p lu-
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sieurs p y r a m i d e s dro i te s ou o b l i q u e s ont d e s b a s e s équi ­

valentes et d e s hauteurs é g a l e s , e l l es ont m ô m e v o l u m e . 

§ 5 . — DU TRONC DE PYRAMIDE. 

L e tronc d e p y r a m i d e est ce qui reste d 'une p y r a m i d e 

lorsqu'on en a e n l e v é u n e part ie q u e l c o n q u e , c o m p r e n a n t 

le s o m m e t , par u n p l a n paral lè le à la b a s e . E x e m p l e s : 

figures 1 1 4 , 1 1 5 , 1 1 6 et 1 1 7 (vue an perspective). 

FIGURE 114. F I G U R A l l j . 

FIGURE 1 1 4 . — T r o n c d e p y r a m i d e tr iangula ire droi t 
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B C D E F G : l e s d e u x h a s e s B C D et E F G sont para l l è l e s . 

L a p y r a m i d e e n l e v é e est l e s o l i d e A B D C . 

FIGURE 1 1 5 . — T r o n c d e p y r a m i d e tr iangula ire o b l i q u e 

I J K L M N : l e s d e u x b a s e s IJK et L M N s o n t para l l è l e s . 

L a p y r a m i d e e n l e v é e est l e s o l i d e H I J K . 

FIGURE 1 1 6 . — T r o n c d e p y r a m i d e p o l y g o n a l droit 

B C D E F G H U K : l e s d e u x b a s e s B C D E F et GIIIJK sont 

para l l è l e s . L a p y r a m i d e e n l e v é e est l e s o l i d e A B G D E F . 

FIGURE 1 1 7 . — T r o n c d e p y r a m i d e p o l y g o n a l o b l i q u e 

M N O P Q R S T U V : les d e u x b a s e s M N O P Q et R S T U V sont 

para l l è l e s . La p y r a m i d e e n l e v é e est l e s o l i d e L M N O P Q . 

Il résu l te d e s e x e m p l e s qu i v i e n n e n t d'être d o n n é s , 

qu 'un tronc d e p y r a m i d e a d e u x b a s e s q u i sont p a r a l ­

l è l e s ; q u e ce s b a s e s sont i n é g a l e s , m a i s r i g o u r e u s e m e n t 

s e m b l a b l e s , c ' e s t -à -d ire q u e l e u r s a n g l e s s e n t é g a u x et 

l e u r s c ô t é s respec t i f s p r o p o r t i o n n e l s entre e u x . 

Il e n résul te e n c o r e q u e , p o u r q u ' u n s o l i d e so i t u n 

tronc d e p y r a m i d e , il faut q u e s e s arê te s , s u p p o s é e s p r o ­

l o n g é e s , about i s sent toutes en u n m ê m e p o i n t , qui sera 

le s o m m e t d'une p y r a m i d e c o m p l è t e . 

D e m ê m e qu'i l y a pyramide droite et pyramide obli­

que, i l y aura auss i tronc de pyramide droit et tronc de 

pyramide oblique; m a i s , q u e le t r o n c d e p y r a m i d e so i t 

droi t o u o b l i q u e , l e m o y e n d'en t rouver le v o l u m e est 

toujours le m ê m e , d e sorte q u e cet te d i s t inc t ion n'est 

d o n n é e q u e p o u r la f o r m e . 

A i n s i l es figures 1 1 4 et 1 1 6 représentent d e s troncs d e 

p y r a m i d e s droits et les figures 1 1 5 et 1 1 7 r e p r é s e n t e n t 

d e s troncs de p y r a m i d e s o b l i q u e s . L a hauteur d 'un t r o n c 

d e p y r a m i d e est la p e r p e n d i c u l a i r e a b a i s s é e d 'un p o i n t 

d e la b a s e s u p é r i e u r e , so i t sur la b a s e in fér ieure e l l e -

m ê m e , so i t s u r s o n p r o l o n g e m e n t . 
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S U R F A C E D U TROJVC D E P Y R A M I D E . 

Pour calculer la surface d'un tronc de pyramide droit, 

il faut ajouter la longueur du contour de la base supé­

rieure à la longueur du contour de la base inférieure et 

multiplier la somme par la moitié de la hauteur d'un des 

trapèzes enveloppant le solide, puis ajouter au produit la 

surface des deux polygones servant de base. 

Si le tronc de pyramide est oblique, on calculera sépa­

rément la surface de chacun des trapèzes latéraux et des 

polygones de base; puis on fera l'addition de- toutes les 

surfaces partielles. 

Quelle est la surface dun tronc de pyramide droit ayant : 

2 m 75 pour le contour de la base supérieure; 

5 m 42 pour le contour de la base inférieure ; 

l r a56 pour la hauteur d'un des trapèzes latéraux? 

D'après la règ le p r é c é d e n t e , 

P r o b l è m e № 1 0 2 . 

Ajou tez . 
A 

2,75 
5,42 

T O T A L 8,17 

P r e n e z la m o i t i é d e 1"'S6, soit — 0 m 7 8 , 

M u l t i p l i e z , 
P a r 

8,17 
0,78 

6536 
5 7 l 9 

P R O D U I T . 6,3726 
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P o u r a v o i r la sur face c h e r c h é e , il faudra ajouter la 

s o m m e des sur faces d e s d e u x p o l y g o n e s d e b a s e au p r o ­

dui t 6 , 3 7 2 6 . 

On voit q u e la surface latérale d é v e l o p p é e d u tronc d e 

p y r a m i d e est c o n s i d é r é e c o m m e u n t rapèze . 

V O L U M E D U T H O N C D E P Y R A M I D E . 

D'après la déf ini t ion d o n n é e (page 2 1 1 ) , on pressent dé jà 

u n m o y e n d e t rouver le v o l u m e d'un t r o n c d e p y r a m i d e , 

l eque l m o y e n cons i s t e à d é t e r m i n e r l e v o l u m e total de la 

p y r a m i d e c o m p l è t e et r e t rancher d u résultat le v o l u m e 

de la pet i te p y r a m i d e s i t u é e a u - d e s s u s d u tronc d e p y r a ­

m i d e . 

Voic i u n e x e m p l e : 

P r o b l è m e № 1 0 3 . 

Soit proposé de trouver le volume du tronc de pyramide 

triangulaire BGDEFG (fig. Hi). 

L a b a s e in fér i eure d u t r o n c d e p y r a m i d e est l e tr iangle 

B K G , qui a l u i - m ê m e 8 r a o 0 p o u r b a s e et 6 m 3 0 p o u r h a u ­

teur. S a sur face est d o n c 

8,SO X 6 , 3 0 = 0 ( . 7 7 

L a b a s e s u p é r i e u r e d u t r o n c d e p y r a m i d e est l e 

tr iangle B C D , qui a l u i - m ê m e p o u r b a s e 4 m 0 2 et p o u r 

h a u t e u r 2 r a 9 8 . Sa surface est d o n c 

* 2 - 9 8 = 5,99 
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L e s trois arêtes E B , F C et G D p r o l o n g é e s s e réunissent 

au m ê m e point A et const i tuent la p y r a m i d e c o m p l è t e 

A E F G , ayant p o u r b a s e le tr iangle E F G et pour hauteur 

3 m 4 0 . 

La petite p y r a m i d e A B G D , d é t e r m i n é e par la base s u ­

périeure du tronc de p y r a m i d e , a pour h a u t e u r l m 6 0 . 

Ces d o n n é e s sont suff isantes pour trouver très exacte­

ment le v o l u m e d u tronc d e p y r a m i d e . 

Le v o l u m e d e la g r a n d e p y r a m i d e A E F G est égal à la 

surface d e la base E F G , mul t ip l i ée p a r l e t iers d e la h a u ­

teur, 3 m 4 0 . 

La surface d u tr iangle E F G é g a l e 

8,50 x 6,30 _ „. ,_ 

Le tiers d e la h a u t e u r , 3 m 4 0 , est l m 1 3 3 : 

Multipliez 26,77 
Par 1,133 

8031 
8031 

2 677 
26 77 

R É S U L T A T 3 0 , 3 3 0 4 1 

L a p y r a m i d e complè te a d o n c un v o l u m e de 3 0 m è t r e s 

c u b e s 3 3 0 d é c i m è t r e s c u b e s 4 1 0 cen t imètre s c u b e s . 

Le v o l u m e d e la petite p y r a m i d e A B G D , s i tuée a u - d e s ­

s u s d u tronc d e p y r a m i d e , est égal à la surface d e la b a s e 

B C D , mul t ip l i ée par le t iers d e la h a u t e u r , 1™60. 
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L a surface d u tr iangle B C D é g a l e 

L e t iers de la h a u t e u r , l r a 6 0 , est 0 , 5 3 3 : 

Mul t ip l i ez 5,99 

P a r 0,533 

1797 
1797 

2 995 

RÉSULTAT 3,19207 

La p y r a m i d e s u p p l é m e n t a i r e a d o n c u n v o l u m e d e 

3 m è t r e s c u b e s 1 9 2 d é c i m è t r e s c u b e s 6 7 0 c e n t i m è t r e s 

c u b e s . 

D e 30,33041, v o l u m e d e l a g r a n d e p y r a m i d e , 

R e t r a n c h o n s . . 3.19267, v o l u m e d e l a p e t i t e p y r a m i d e , 

Il r e s t e r a . . . . 27,13774, v o l u m e d u t r o n c d e p y r a m i d e . 

L e tronc de p y r a m i d e p r o p o s é aura d o n c u n v o l u m e d e 

2 7 m è t r e s c u b e s 1 3 7 d é c i m è t r e s c u b e s 7 4 0 cen t imètre s 

c u b e s , et c e résultat est mathématiquement exact. 

On c o m p r e n d q u e , d a n s la prat ique , p o u r obten ir l e 

v o l u m e d'un t r o n c d e p y r a m i d e , cons t i tuer la p y r a m i d e , 

p u i s e n trouver la h a u t e u r , e s t u n e c h o s e s i n o n i m p o s ­

s i b l e , d u m o i n s e x t r ê m e m e n t difficile. A u s s i ce m o y e n 

n'est- i l j a m a i s e m p l o y é . 
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On peut , s a n s qu'il so i t b e s o i n d e reconst i tuer la p y r a ­

m i d e , t r o u v e r très exactement l e v o l u m e d 'un tronc d e 

p y r a m i d e , c o n n a i s s a n t sa h a u t e u r et la surface d e s e s 

d e u x b a s e s ; m a i s n o u s n e ferons q u e m e n t i o n n e r ce p r o ­

c é d é , parce qu'i l e x i g e l 'appl icat ion d e la r a c i n e carrée 

et q u e cet o u v r a g e n e s u p p o s e q u e la c o n n a i s s a n c e d e s 

quatre p r e m i è r e s r è g l e s d u ca lcu l . V o i c i le p r o c é d é : 

On calcule la surface de la base supérieure et de la base 

inférieure; on cherche la moyenne proportionnelle entre 

les deux bases. On fait la somme de la base inférieure, 

de la base supérieure et de la moyenne proportionnelle ; 

puis on multiplie le total par le tiers de la hauteur du 

tronc de pyramide, et le produit donne le résultat cherché. 

Ce p r o c é d é est très l o n g et il n'est g u è r e p lus e m p l o y é 

que le p r é c é d e n t . 

D a n s la pra t ique , o n se sert d u m o y e n s u i v a n t , qui est 

g é n é r a l e m e n t , p o u r n e p a s d ire e x c l u s i v e m e n t , e m p l o y é : 

On ca lcu le la surface d e la b a s e in fér ieure et d e la b a s e 

s u p é r i e u r e ; on fait l 'addi t ion d e s d e u x résul tats dont o n 

p r e n d la m o i t i é ; p u i s o n mul t ip l i e cette m o i t i é par la 

h a u t e u r d u tronc d e p y r a m i d e . Cette r è g l e , q u e n o u s a p ­

p e l l e r o n s m é t h o d e a p p r o x i m a t i v e , se r é s u m e a ins i : 

Le volume d'un tronc de pyramide est égal à la demi-

somme des bases, multipliée par la hauteur. 

P r o b l è m e № 1 0 4 . 

Soit proposé de trouver le volume du même tronc de pyramide 

triangulaire BCDEFG (fig. 114) ô l'aide de la méthode appro­

ximative. 

L a b a s e in fér ieure e s t é g a l e à 2 6 mètre s carrés 7 7 d é -

19 
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c imôtres carrés , et la b a s e s u p é r i e u r e est é g a l e à o mètre s 

carrés 9 9 d é c i m è t r e s carrés (voir p r o b l è m e n° 9 2 ) . 

La h a u t e u r d u tronc de p y r a m i d e est 1 m 8 0 : 

Addi t i onnez £ 3 , 7 7 

A v e c 5 , 9 9 

T O T A L . . . 3 2 , 7 6 

Moit ié 1 6 , 3 8 

Mult ip l i ez 1 6 , 3 8 
P a r la h a u t e u r 1 . 8 0 

1 3 1 0 4 

1 6 3 8 

P R O D U I T . . . . 2 9 , 4 8 4 

L e v o l u m e est d o n c , d 'après cette m é t h o d e , qu i n'est 

q u ' a p p r o x i m a t i v e , 2 9 m è t r e s c u b e s 4 8 4 d é c i m è t r e s c u b e s . 

Or , la m é t h o d e p r é c é d e n t e , qui est rigoureusement 

exacte, a d o n n é 3 0 m è t r e s c u b e s 3 3 0 d é c i m è t r e s c u b e s 

4 1 cent imètres c u b e s . 

F a i s o n s la di f férence : 

D e 3 0 , 3 3 0 4 1 

R e t r a n c h o n s 2 9 , 4 8 4 0 0 

R É S U L T A T . . . 0 , 8 4 6 4 1 

O n voit q u e le s e c o n d p r o c é d é présente u n e di f férence 

de 8 4 6 d é c i m è t r e s c u b e s e n m o i n s , presqu'un mètre cube. 

Pourtant il es t , p o u r a ins i d ire , seul e m p l o y é d a n s la p r a ­

t ique o r d i n a i r e . 

Mais il c o n v i e n t d'ajouter q u e m o i n s i l y a d e di f ïé -
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rencfi d a n s l e s sur faces d e s d e u x b a s e s d u tronc d e pyra­

m i d e , m o i n s il y a d'erreur d a n s l eur v o l u m e . 

A i n s i , si la b a s e in fér ieure a 8 m è t r e s c a r r é s et la b a s e 

s u p é r i e u r e 3 m è t r e s c a r r é s , l 'erreur, par la m é t h o d e 

a p p r o x i m a t i v e , sera b e a u c o u p p l u s g r a n d e q u e si la b a s e 

infér ieure avait t ou jours 8 mètre s carrés et la b a s e s u p é ­

r ieure 7 m è t r e s c a r r é s . 

Un tronc de pyramide a 12 mètres cubes 62 décimètres cubes de 

volume; sa base inférieure a !) mètres carrés 7 décimètres 

carrés de surface et sa base supérieure 3 mèlres carrés 45 dé­

cimètres carrés, quelle est sa hauteur? 

Opérez s e l o n la m é t h o d e a p p r o x i m a t i v e : 

P r o b l è m e № 1 0 5 . 

Addi t ionnez 3 , 4 5 

9 , 0 7 Avec. 

T O T A L . 1 2 , 5 2 

P r e n e z la m o i t i é . . . 6,20 

Div i sez 1 2 m 6 2 par 6 , 2 6 : 

1 2 , 6 2 0 0 6 , 2 6 

1 0 0 0 2 0 1 

374 

la h a u î e u r du tronc d e p y r a m i d e est 2 m 0 1 . 
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P r o b l è m e № 1 0 6 . 

Un tronc de pyramide a 9 mètres cubes 164 décimètres cubes de 
volume ; sa base supérieure est dei mètres carrés 92 décimètres 

- carrés; sa hauteur est de lm$6, quelle est la surface de sa base 

inférieure ? 

P u i s q u e ie v o l u m e d'un tronc d e p y r a m i d e est éga l à 

la d e m i - s o m m e d e s b a s e s mul t ip l i ée par la h a u t e u r , en 

d i v i s a n t 9 , 1 6 4 par 1 , 9 6 (hauteur) , v o u s aurez p o u r q u o ­

t i en t la d e m i - s o m m e d e s b a s e s : 

4"'67 est la d e m i - s o m m e d e s b a s e s . L a s o m m e d e s d e u x 

b a s e s est d o n c 4 , 6 7 X 2 = 9 , 3 4 . 

C o m m e la b a s e s u p é r i e u r e est 2 , 9 2 , i l faut d o n c d e 

9 , 3 4 re trancher 2 , 9 2 pour avo ir la b a s e in fér i eure . L a 

sous trac t ion effectuée, il res tera 6 m è t r e s carrés 4 2 d é c i ­

m è t r e s carrés , p o u r la surface c h e r c h é e d e la base infé­

r i e u r e . 

L e s p r i n c i p e s e x p o s é s c i - d e s s u s , à p r o p o s d u tronc d e 

p y r a m i d e , p e r m e t t e n t d e ca lcu ler le v o l u m e d'une p i è c e 

d e b o i s é q u a r r i e , p l u s pet i te d'un b o u t q u e d e l 'autre , 

d 'un tas d e grav ier o u d'un tas d e terre c o n v e n a b l e m e n t 

e m m é t r é s d'après l e s e x e m p l e s su ivant s : 

0,1640 

1 324 

1480 
4,67 

1,96 

10S 
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Problème № 1 0 7 . 

Une pièce de bois équarrie a 8 m 75 de longueur, 0 m 32 de largeur 

et 0"'28 d'épaisseur d'un bout-, 0 m 27 de largeur et 0 n l24 
d'épaisseur de l'autre bout, quel est son volume? 

Celte p i è c e d e b o i s à b a s e carrée n 'es t autre c h o s e 

qu 'une p y r a m i d e q u a d r a n g u l a i r e , d o n t l e s b a s e s sont 

les d e u x e x t r é m i t é s . L a b a s e i n f é r i e u r e , qu i est la p lus 

g r a n d e , a pour surface 0 ,32 X 0 ,28 = 0 ,0896, so i t 

8 d é c i m è t r e s carrés 96 c e n t i m è t r e s carrés . La b a s e i n f é ­

r i e u r e , qu i est la p lus pet i te , a p o u r sur face 0,27 X 0,24 

= 0 ,0648 , so i t 6 d é c i m è t r e s c a r r é s 48 c e n t i m è t r e s c a r ­

rés : 

Ajoutez 0,0896 

A . 0,0648 

T O T A L . . . 0,1544 

D o n t la m o i t i é est . . . 0,0772 

Mul t ip l i ez 0,0772 

Par 8,75 

3SG0 

5404 

6176 

P R O D U I T 0,675500 

L a p i è c e d e b o i s p r o p o s é e a d o n c u n v o l u m e d e 675 

d é c i m è t r e s c u b e s 500 c e n t i m è t r e s c u b e s . 

Si le m è t r e c u b e coûtait 92 f r . , par e x e m p l e , la p i è c e 

d e b o i s v a u d r a i t 0 ,6755 X 92 ,00 = 62 fr. 4 5 . 
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P r o b l è m e № 1 0 8 . 

Soit proposé de trouver le volume d'un tas de gravier ou de terre 

ayant la forme vue en plan de la figure 118 . 

flGL'KB 118. 

L a figure A B C D E F G H est u n tronc d e p y r a m i d e q u a -

d r a n g u l a i r e , la b a s e in fér ieure A B C D et la b a s e s u p é ­

r ieure E F G I I sont d e s r e c t a n g l e s . 

Ln sur face de la b a s e i n f é r i e u r e e s t 12,60 X 6,45 = 81,27 

Ici. d e la b a s e s u p é r i e u r e e s t 8,92 X 4,57 — 40,7ô 

Addi t ionnez l e s d e u x s u r f a c e s . . = 122,03 

P r e n e z - e n la m o i t i é , so i t . . . . = 61,015 

Mul t ip l i ez 61,015 
P a r la h a u t e u r 1,30 

18 3045 
Cl 015 

P R O D U I T . . . 79,31950 

L e c u b e d u tas d e g r a v i e r est d o n c , d'après la m é t h o d e 

a p p r o x i m a t i v e (dite e n c o r e : des moyennes), 7 9 m è t r e s 

c u b e s 3 1 9 d é c i m è t r e s c u b e s 5 0 0 cen t imètre s c u b e s . 
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C o m m e c o m p a r a i s o n , afin d e b ien fixer les i d é e s , n o u s 

a l lons r é s o u d r e le m ê m e p r o b l è m e , n° 1 0 8 : 

1" À l 'aide d e la p y r a m i d e r e c o n s t i t u é e , c o m m e au 

p r o b l è m e n° 1 0 3 ; 

2° A l 'aide d e la m é t h o d e e x i g e a n t la c o n n a i s s a n c e d e 

la rac ine c a r r é e , m e n t i o n n é e p l u s haut , p a g e 2 1 7 . 

1" MÉTHODE DE L A PYRAMIDE COMPLÈTE RECONSTITUEE. 

On a t r o u v é , c o m m e au p r o b l è m e n" 1 0 3 , figure 1 1 4 , 

q u e la p y r a m i d e recons t i tuée d 'après l e s co tes d u tronc 

de p y r a m i d e , avai t u n e hauteur d e 4 m 4 5 . 

S o n v o l u m e est d o n c éga l à sa b a s e , qui à u n e surface 

d e 81 m è t r e s carrés 2 7 d é c i m è t r e s carrés , m u l t i p l i é e par 

le t iers d e sa h a u t e n r , 4 , 4 5 , so i t l m 4 8 3 3 . 

•Mult ipl iez d o n c 81,27 

P a r 1,4833 

24381 

24381 

6 5016 

32 508 

81 27 

V o l u m e p o u r l a g r a n d e p y r a m i d e . . . 120,547731 

P u i s q u e le tronc de p y r a m i d e a l m 3 0 de hauteur , il 

reste pour la pet i te p y r a m i d e u n e hauteur d e i n , 4 5 — 

l m 3 0 = 3 m 1 5 . Or, l e v o l u m e d e cette petite p y r a m i d e 

est éga l à sa b a s e , qu i a u n e sur face de 4 0 mètre s carrés 

7 6 d é c i m è t r e s c a r r é s , mul t ip l i ée par le t iers de sa h a u ­

teur , 3 m 1 5 , so i t l - O o . 
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Mult ip l i ez donc. 
P a r 

40,76 
1,05 

2 0380 
40 76 

V o l u m e p o u r la p e t i t e p y r a m i d e . 42,7930 

De 120,55, v o l u m e de la g r a n d e p y r a m i d e , 

R e t r a n c h e z 42,80, v o l u m e de la pe t i t e p y r a m i d e , 

Il r e s t e r a . . 77,75, pour le v o l u m e du t r o n c de p y r a m i d e , 

soit. 7 7 m è t r e s c u b e s 7 5 0 d é c i m è t r e s c u b e s . 

2 e M E T H O D E Е Х Ш К А Л Т I.A C O N N A I S S A N C E D E L A R A C I N E C A R R É E 

( p r o c i . é m e № 1 0 8 ) . 

M u l t i p l i e z la surface rie la hase in fé r ieure . 81,27 

Гаг la surface de la base s u p é r i e u r e . . . . 40,76 

4 8762 
56 889 

3250 8 

E x t r a y e z la racine carrée de ce p r o d n i t . 3312,5652 S7,53 

812 
63 36 

107 
7 

6 3152 
Б1127 о 

USOS 

s 

Le résultat , 5 7 mètre s carrés 5 5 d é c i m è t r e s c a r r é s , est la 

moyenne, proportionnelle entre la b a s e s u p é r i e u r e et la 

base in fér i eure , ce qui s ignif ie qu 'en mul t ip l iant le n o m -
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T O T A L 179,58 

P r e n e z l e t i ers d e la h a u t e u r , 1 m 3 0 , et v o u s aurez 

0 m 4 3 3 . 

Multipliez 179,58 

Par 0,433 

53874 

5 3874 

71 832 

P R O D U I T 77,75814 

Ce p r o c é d é d o n n e , p o u r l e t ronc d e p y r a m i d e , u n 

v o l u m e d e 7 7 m è t r e s c u b e s 7 5 8 d é c i m è t r e s c u b e s . L e 

p r é c é d e n t offre l e m ê m e résul tat à 8 d é c i m è t r e s c u b e s 

p r è s . A u s s i c e s d e u x m a n i è r e s d 'opérer sont -e l les m a t h é ­

m a t i q u e m e n t e x a c t e s , t a n d i s q u e la m é t h o d e a p p r o x i m a ­

t ive dorme p o u r résultat 7 9 m è t r e s c u b e s 3 1 9 d é c i m è t r e s 

c u b e s , soit u n e dif férence en p l u s d e 7 9 , 3 1 9 — 7 7 , 7 5 0 

= l m 5 6 9 . 

N.ous a p p e l o n s la p l u s s é r i e u s e at tent ion d u lec teur sur 

la c o m p a r a i s o n qui v i en t d'être faite , afin qu'il soit b i e n 

fixé sur la v a l e u r d u p r o c é d é qu'i l emplo i era d a n s s e s 

o p é r a t i o n s de c u b a g e , e t cela est d'autant p lus important 

bre 3 7 , 5 5 par l u i - m ê m e , on a le m ô m e produ i t qu'en 

mul t ip l iant 8 1 , 2 7 par 4 0 , 7 6 . 

Fa i t e s l 'addi t ion d e s tro is n o m b r e s su ivant s : 

1° Base inférieure '. 81,27 

2° Base supérieure 40,76 

3° Moyenne proportionnelle entre les deux bases . 57,55 
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q u e , d è s q u ' u n e o p é r a t i o n d e c u b a g e se p r é s e n t e , p r e s q u e 

toujours on r e n c o n t r e le tronc de pyramide. 

P r o b l è m e № 1 0 9 . 

Soit proposé de faire le cubage d'un tas de gravier ayant la forme 

vue en plan de la figure 119 . 

H a u t e u r e n F . . . . . . = 1,20 

Id. e n E 1,32 

Id. ' e n H = 1,28 

Id. e n G = 1,36 

T O T A L . . . . 5,16 

H a u t e u r m o y e n n e . . . . 1,29 

La figure 1 1 9 est c o n s i d é r é e c o m m e u n tronc d e p y r a ­

m i d e dont les d e u x b a s e s A B C D et E F G H sont d e s t rapèzes 
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Fai tes l 'addi t ion 131 ,23 

Dont la moi t ié est de 67,-1 lo 

A m u l t i p l i e r par la hauteur m o y e n n e . . 1,29 

fi 01035 

13 4230 

67 115 

l ' u û D U T 86 ,57835 

L e v o l u m e c h e r c h é est d o n c d e 8 6 m è t r e s c u b e s 

5 7 8 d é c i m è t r e s c u b e s 3 5 0 c e n t i m è i r e s c u b e s . 

ayant p o u r h a u t e u r , l 'un , la p e r p e n d i c u l a i r e DK = 

1 2 , 5 0 , et l 'autre , la p e r p e n d i c u l a i r e IJ = 7 , 8 0 . 

L e tas d e grav ier a d e s h a u t e u r s ou p lutôt d e s é p a i s ­

seurs d i f férentes . P r e n e z - e n quatre à c h a c u n d e s s o m m e t s 

de la base s u p é r i e u r e : v o u s .aurez, par e x e m p l e , l m 2 0 en 

F , l r a 3 2 e n E , l m 2 8 en II et l r a 3 6 e n G. A d d i t i o n n e z ce s 

quatre chiffres , ce qui d o n n e 5 m l 6 p o u r total . D iv i s ez 

5 m 1 6 p a r 4 , et v o u s aurez l m 2 9 , qui sera la h a u t e u r 

m o y e n n e . 

M a i n t e n a n t v o u s a v e z tous l e s é l é m e n t s n é c e s s a i r e s 

pour d é t e r m i n e r le v o l u m e d e la f igure au m o y e n d e la 

m é t h o d e a p p r o x i m a t i v e . 

V o i c i l e s ca l cu l s : 

Surface base in fé r ieure A B C D = 8 , 6 0 R , W X 1 2 , 5 0 . = 9 3 , 1 5 

Surface base supér ieure EFGH = 6 , 2 8
 X 7 ,80 = 4 0 , 4 8 
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Problème № 1 1 0 . 

Soit proposé de faire le cubage d'un tas de, gravier ayant la 

forme de la figure 120, vue en plan. 

F I G U R E 120. 

H a u t e u r e n E . . . = 1 , 05 

I d . e n F. . . . = . 1,12 

I d . e n G. . . . = 1,18 

I d . e n H. . . . = 1,14 

T O T A L 4,49 

H a u t e u r m o y e n n e . 1,12 

L a f igure 1 2 0 est c o n s i d é r é e c o m m e un tronc d e p y r a ­

m i d e dont l e s d e u x b a s e s A B G D et E F G I I sont d e s q u a ­

dr i la tères i r régu l i er s . P o u r t rouver la surface de ce s b a s e s , 

i l f audra i t l e s d é c o m p o s e r e n tr iangles par des d i a g o n a l e s , 

a ins i q u e n o u s l ' avons i n d i q u é au p r o b l è m e n ° 4 8 , p u i s on 

o p è r e e n tous p o i n t s c o m m e p r é c é d e m m e n t . 

M a i s on. e m p l o i e q u e l q u e f o i s auss i la m é t h o d e a p p r o x i -

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



mative suivante dont on se contente dans bien des cas, et 
nous pensons qu'il n'est pas inutile de la faire connaître, 
l'opérateur étant toujours libre de choisir le système de 
cubage qui va le mieux à ses intérêts. 

Mesurez la longueur de chacun des côtés AB, BC, CD 
et DA de la base inférieure, ainsi que les côtés EF, FG, 
GH et HE de la base supérieure. 

Faites la moyenne des côtés opposés AB et DC, et vous 
aurez 

7 , 8 0 + 8 , 7 6 = G M 2 8 

Opérez de même pour les côtés opposés AD et CC, et 
vous aurez 

5-20 + 4 . 3 0 = 4 M ? 5 

Il résulte de ces calculs que le quadrilatère ABCD est 
approximativement égal à un rectangle qui aurait 8 m 2 8 
de base et 4 m 7 o de hauteur, dont la surface serait de 
8,28 X 4 ,75 = 3 9 , 3 3 . 

Faites la moyenne des côtés opposés EF et HG, et vous 
aurez 

5 ' 1 0 + 6 - 2 0 = 5 ^ 6 5 

Opérez de même pour les côtés opposés EH et FG, et 
vous aurez 

3 - 1 2 + 2 ' 0 6 = 2 - 5 9 

11 résulte de ces calculs que le quadrilatère EFGI1 est 

2 0 
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approximativement é g a l à u n r e c t a n g l e , qui aurait 5 m 6 o 

d e base et 2 m 5 9 d e h a u t e u r , d o n t la sur face serait d e 

5 , 6 5 X 2 , 5 9 ^ = 1 4 m 6 3 . 

A d d i t i o n n e z . . . . 1 4 , 6 3 

A v e c 3 9 , 3 3 

T O T A L . . . . 5 3 , 9 6 

M o i t i é 2 6 , 9 8 

s u r f a c e d e l a b a s e s u p é r i e u r e , 

s u r f a c e d e l a h a s e i n f é r i e u r e . 

m o y e n n e e n t r e l e s b a s e s . 

L'épa i s seur d u tas d e g r a v i e r n'étant p a s u n i f o r m e , il a 

été pr i s , a u x po i n t s E , F , G , H , les c o t e s l , 0 o , 1 , 1 2 , 1 , 1 8 , 

1 , 1 4 , dont la s o m m e est d e 4 , 4 9 , d o n n a n t u n e m o y e n n e 

d e 1 , 1 2 . 

M u l t i p l i e z 26,98 

Par 1,12 

539fi 
2 698 

26 98 

P R O D U I T 30,2176 

L e tas d e grav ier a d o n c tin v o l u m e approximatif d e 

3Ü m è t r e s c u b e s 2 1 7 d é c i m è t r e s c u b e s 6 0 0 cen t imètre s 

c u b e s . 

§ 6 . - DU CYLINDRE. 

L e cy l indre est u n s o l i d e dont d e u x faces o p p o s é e s sont 

d e s cerc les é g a u x et p a r a l l è l e s , et dont la surface c o n v e x e 

est f o r m é e par u n e l i g n e dro i te t ournant e n rasant l e s 

d e u x c e r c l e s p a r a l l è l e m e n t à u n e autre , qu i jo int l e s c e n ­

tres d e s d i t s cerc les et q u ' o n a p p e l l e axe du cylindre. 
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O n dit e n c o r e q u ' u n c y l i n d r e est l e v o l u m e e n g e n d r é 

p a r le m o u v e m e n t d'un rec tang le tournant sur l'un d e ses 

c o t é s . 

L e s c e r c l e s e x t r ê m e s c o n s t i t u e n t l e s d e u x b a s e s d u 

c y l i n d r e . 

On d i s t i n g u e d e u x e s p è c e s de c y l i n d r e s : 

1" L e cylindre droit; 

2° L e cylindre oblique. 

Le cylindre droit est ce lu i dont l 'axe est p e r p e n d i c u ­

laire sur le p l a n d e la b a s e : e x e m p l e , figure 1 2 1 . 

L e cylindre oblique est celui d o n t l 'axe est o b l i q u e s u r 

le p lan d e la ba se : e x e m p l e , figure 1 2 2 . 

FlftUKK 121. FIGURA 122. 

On a p p e l l e Muteur d'un cylindre, la p e r p e n d i c u l a i r e 

a b a i s s é e d'un po int q u e l c o n q u e d e la b a s e s u p é r i e u r e , soit 

s u r le p l a n d e la ba se in fér i eure , so i t sur s o n p r o l o n g e m e n t . 

A i n s i , figure 1 2 1 , la h a u t e u r d u cy l indre droit e s t l ' a x e 

B E , e t , f igure 1 2 2 , la h a u t e u r d u c y l i n d r e o b l i q u e est la 

p e r p e n d i c u l a i r e IM, a b a i s s é e d u p o i n t I d e la b a s e s u p é ­

r ieure s u r le p r o l o n g e m e n t d u p l a n d e la b a s e in fér i eure . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



S i l e c y l i n d r e o b l i q u e , f igure 1 2 2 , était p l a c é d e façon 

q u e la b a s e i n f é r i e u r e fût s u r u n p l a n hor izonta l , la h a u ­

teur serai t la l o n g u e u r d e la vert ica le c o m p r i s e entre l e 

point I et le p lan hor i zonta l . On l 'obt iendrai t très faci le­

m e n t à l 'aide d'un fil à p l o m b . 

La surface d'un cylindre droit ou oblique est égale à la 

longueur de la circonférence d'une des bases, multipliée 

par la hauteur, en évaluant séparément la surface des 

deux cercles de base et en ajoutant cette surface au pre­

mier produit. 

Quelle est la surface d'un cylindre ayant 3™28 de hauteur et 

dont la longueur de la circonférence de la base est de l m 6 8 ? 

D'après la règ l e p r é c é d e n t e , 

SURFACE DU CYLINDRE. 

P r o b l è m e N« 1 1 1 . 

Multipliez 

P a r . . . . 

3,28 

1,68 

2624 

1 968 

3 28 

P R O D U I T , 5,5104 
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M ul t i p l i e z 0,62 

P a r 0,62 
124 

372 

Multipliez 0,3844 
Par 3,1416 

23064 

3844 

15376 

3844 

1 1532 

P R O D U I T . 1.2O763104 

20 . 

A ce p r o d u i t , i l suffira d'ajouter la surface d e s d e u x 

c e r c l e s d e b a s e p o u r avo ir le résultat d e m a n d é . 

VOLUME DU CYLINDRE. 

,Le volume d'un cylindre quelconque est é g a l à la sur­
face du cercle qui lui sert de base, multipliée par la 
hauteur. 

P r o b l è m e N o lia. 

Un cylindre a 3 m 2 5 de hauteur; le rayon du cercle qui l u i sert 
de base est de 0"62 , quel est le volume de ce cylindre ? 

P o u r r é s o u d r e ce p r o b l è m e , c h e r c h e z d 'abord la s u r ­

face d u cerc l e qui lu i sert d e b a s e . P o u r ce la 
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Multipliez 

P a r la h a u t e u r du c y l i n d r e . 

1,20763104 

3,25 

603815520 

241526208 

3 62289312 

RÉSULTAT 3,9248008800 

L e cylindre proposé a donc u n volume de 3 mètDS 
cubes 9 2 4 décimètres cubes 8 0 0 centimètres cubes et 
8 8 0 millimètres cubes. 

On se contente toujours des trois premiers chiffres 
décimaux, et le cube demandé est, en forçant le dernier 
chiffre, de 3 mètres cubes 9 2 5 décimètres cubes. 

Un cylindre a 2 m 92 de hauteur; la circonférence du cercle qui 

lui sert de base a une longueur de 3 m 40, quel est le cube de ce 

cylindre? 

C h e r c h e z d'abord le d iamètre d e la b a s e . D iv i s ez 3 , 4 0 

par 3 , 1 4 1 6 : 

P r o b l è m e № 1 1 3 . 

3,40000000 3,1416 

258400 | 

7072 ' 

L e d i a m è t r e est 1 , 0 8 et le r a y o n éga l , 0 , 5 4 . 

D é t e r m i n e z m a i n t e n a n t la surface du cerc l e , et pour 

cela 
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11664 

2916 

8748 

Sur face du c e r c l e 0,91609056 

Mult ip l iez m a i n t e n a n t . . . . 0,91609056 

P a r la h a u t e u r du e y l i n d r e . . 2,92 

183218112 

824481504 

1 83218112 

RÉSULTAT 2,6749844352 

L e v o l u m e du cy l indre est d o n c 2 mètres c u b e s 6 7 5 d é ­

c imètres c u b e s , e n forçant l e dern ier chiffre et en n é g l i ­

g e a n t t o u s l e s a u t r e s . 

Nota. — On aurait p u trouver la surface d u cercle e n 

mult ip l iant s i m p l e m e n t la l o n g u e u r d e la c i rconférence 

3 , 4 0 par 0 , 2 7 , qui est la moi t i é du r a y o n 0 , 5 4 . 

Mul t ip l i ez 0,54 

Par 0,54 

216 

270 

Mult ip l iez e n s u i t e 0,2916 

P a r 3,1416 

17496 

2916 
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P r o b l è m e № 1 1 4 . 

Quelle est la hauteur d'un cylùtdre ayant i mètres 65 décimètres 

cubes pour son volume et 1 mètre 2 centimètres pour la lon­

gueur du rayon du cercle qui lui sert de base? 

C h e r c h e z d'abord la surface d u cerc le d e b a s e . P o u r 

ce la 

Mul t ip l i ez , 

Par 

Multipliez encore 

Par 

1 , 0 2 

1 , 0 2 

2 0 4 

1 0 2 

1 , 0 4 0 4 

3 , 1 4 1 6 

6 2 4 2 4 

1 0 4 0 4 

4 1 6 1 6 

1 0 4 0 4 

3 1 2 1 2 

P r o d u i t 3 , 2 6 8 5 2 0 6 4 

C o m m e l e v o l u m e d'un c y l i n d r e est é g a l à la sur face d e 

la b a s e m u l t i p l i é e par la h a u t e u r , e n d i v i s a n t ^ O G o , s o n 

v o l u m e , p a r 3 , 2 6 9 , sur face d e la b a s e , v o u s aurez la 

h a u t e u r . 

Ef fectuez la d i v i s i o n : 

4 , 0 6 5 0 0 

7 9 6 0 

1 4 2 2 0 

1 1 4 4 

3 , 2 6 9 

1 , 2 4 
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La h a u t e u r c h e r c h é e est d o n c 1 , 2 4 . 

Il résu l te d e ce qu i v ient d'être d i t , q u e p lus i eurs c y l i n ­

dres dro i t s o u o b l i q u e s ayant d e s b a s e s é g a l e s et m ê m e 

hauteur , ont e x a c t e m e n t le m ê m e v o l u m e . 

P r o b l è m e № 1 1 5 . 

Une pièce de bois en grume q l m 9 8 de circonférence et 12m65 de 

longueur, quel est son volume! 

Cette p i è c e d e b i s est u n c y l i n d r e . P o u r la c u b e r , 

c h e r c h e z le d i a m è l e e n d i v i s a n t 1 , 9 8 par 3 , 1 4 1 6 : 

1,980000 I 3,1416 

9 5 0 4 0 LÔIRÂ" 
792 

L e r a y o n est la moi t i é d e 0 , 6 3 , so i t 0 , 3 1 5 . 

D é t e r m i n e z la surface d u cerc le et v o u s aurez 

0 , 3 1 5 X 0 , 3 1 5 X 3 , 1 4 1 6 = 0 , 3 1 1 7 . 

Mult ip l i ez 0,3117 

P a r 12,65 ( l o n g u e u r d e l a pièce) . 

15585 

18702 

6234 

3 117 

P R O D U I T . . . . 3,943005 
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L e v o l u m e d e la p i è c e d e b o i s est d o n c d e 3 m è t r e s 

c u b e s 9 4 3 d é c i m è t r e s c u b e s o cen t imètre s c u b e s . 

On c o n ç o i t q u e le v o l u m e trouvé par le p r o c é d é su iv i 

au p r o b l è m e n" 1 1 5 c o m p r e n d l 'écorce et l 'aubier , q u i 

pourtant ne d o i v e n t p a s être p a y é s , p u i s q u e c e s mat i ère s 

d i spara i s sent d a n s l ' équarr i s sage . A u s s i , l e s m a r ­

c h a n d s d e b o i s , c h a r p e n t i e r s et a u t r e s , on t - i l s b i e n 

s o i n d'en tenir c o m p t e d a n s l e c u b a g e , e n n e prenant à 

l e u r c h a r g e q u e la part ie d e la p i è c e e n état d'être 

e m p l o y é e . 

On ne doi t c o m p t e r q u e le carré qu'i l est p o s s i b l e 

d' inscrire d a n s la c i r c o n f é r e n c e m o y e n n e , le surp lus 

d e v a n t t o m b e r par s u i t e d e la m a i n - d ' œ u v r e d ' équar i s -

s a g e . 

C'est ce qu 'on appe l l e cuber une pièce de buis au quart 

sans déduction, au cinquième o u usixième déduit, et 

n o u s a l lons d o n n e r u n e x e m p l e d e c h a c u n d e ce s c a s . 

PREMIER CAS. — Cubago au quart , sans déduction. 

Pour opérer, on prend le quart de la longueur de la 

circonférence moyenne, on multiplie le résultat par lui-

même, puis on multiplie le produit par la longueur de la 

pièce de bois et on a le volume cherclié. 

P r o b l è m e № 1 1 6 . 

Une pièce de bois a l m 8 6 de circonférence moyenne et 9 m 4 5 de 

longueur, quel est son volume AU QUART, SANS RÉDUCTION? 

P r e n e z le quart , s a n s r é d u c t i o n , d e l m 86 et v o u s a u r e * 

0 m 4 6 5 . 
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Mult ip l i ez 0,465 

P a r 0,465 

2325 

2790 

1860 

P R O D U I T 0,216225 

Mult ip l iez 0,216225 

Par 9,45 

1081125 

864900 

1 946025 

R E S U L T A T 2,04332625 

Le résultat c h e r c h é est 2 m è t r e s c u b e s 4 3 d é c i m è t r e s 

c u b e s 3 2 6 cen t imètre s c u b e s . 

DEUXIÈME CAS. — Cubage au c inquième déduit. 

On prend le cinquième de la longueur de la circonfé­

rence, de laquelle on retranche ce cinquième, puis on 

prend le quart de la différence et on multiplie ce résultat 

par lui-même. On multiplie ensuite le produit par la lon­

gueur de la pièce de bois et on a le volume cherché. 

Problème № 1 1 7 

Soit proposé de trouver le volume, a u c i n q u i è m e d é d u i t , de In 

même pièce de bois [problème n° i 16), ayant lm8G decirconfé-

rence moyenne et 9 m 45 de longueur. 

P r e n e z l e c i n q u i è m e d e i^Q et v o u s aurez 0 , 3 7 2 . 
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D e 1 , 8 6 0 

RETRANCHEZ 0 , 3 7 2 

Il RESTERA 1 , 4 8 8 

d o n t v o u s p r e n d r e z l e quart , so i t 0 , 3 7 2 . 

Mul t ip l i ez 0 , 3 7 2 
P A R 0 , 3 7 2 

744 

2304 

1116 

0,138384 

0,138384 

9 , 4 5 ( l ongueur) . 

6 9 1 9 2 0 

5 5 3 5 3 6 

1 2 4 5 4 5 6 

R É S U L T A T 1 , 3 0 7 7 2 8 8 0 

L e c u b e d e la m ê m e p i è c e , au c i n q u i è m e d é d u i t , e s ' 

d o n c d e 1 m è t r e c u b e 3 0 7 d é c i m è t r e s c u b e s 7 2 9 cent i ­

m è t r e s c u b e s . 

T R O I S I È M E C A S . — CUBAGE AN S I X I È M E DÉDUIT. 

OH opère exactement comme au cas précédent, avec cette 
différence qu'on retranche de la circonférence le sixième 
au lieu du cinquième. 

Multipliez, 
Par 
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P r o b l è m e № 1 1 8 . 

Soit proposé de trouver le volume, a u s i x i è m e d é d u i t , de la 
même pièce de bois (problème w 104), ayant V&Q de circonfé­
rence moyenne et 9 m 4 5 de longueur. 

Prenez le s i x i è m e d e 1 m 8 G et v o u s aurez 0 , 3 1 . 

D e 1.83 
R e t r a n c h e z . . . 0.31 

Il r e s t e r a . . . 1,55 

dont v o u s p r e n d r e z le quar t , soit 0 , 3 9 . 

Mul t i p l i e z 0 . 3 9 

P a r . 0 , 3 9 

351 
117 

P r o d u i t 0,1521 

Multipliez 0,1521 
P a r 9 , 4 5 

7 6 0 5 

6084 
1 3 6 8 9 

R é s u l t a t 1 , 4 3 7 3 4 5 

L e c u b e d e la m ô m e p i è c e , au s i x i è m e d é d u i t , est d o n c 

de 1 m è t r e c u b e 4 2 7 d é c i m è t r e s c u b e s 3 4 3 cent imètres 

c u b e s . 

Les* trois d e r n i e r s p r o b l è m e s , por tant s u r la m ô m e 

p i è c e d e b o i s , p e r m e t t r o n t , au v e n d e u r c o m m e à l ' a c h e ­

teur, d e vo ir q u e l l e est la di f férence de résul tat q u e 

d o n n e l 'appl icat ion d e l 'une o u d e l 'autre m é t h o d e d e 
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c u b a g e , soit au quart, soit au cinquième, soit au sixième, 

et ce sera à e u x à c h o i s i r ce l l e qui m é n a g e le m i e u x l e u r s 

in térê t s . 

§ 7. - DU CONE. 

L e cône es t u n s o l i d e dont la base e s t u n cerc le et qui 

est e n g e n d r é par l e m o u v e m e n t d 'un tr iang le r e c t a n g l e 

tournant sur l 'un d e s c ô t é s d e l 'angle dro i t . 

On appe l le axe u n e l i g n e droi te qui va d u s o m m e t d u 

c ô n e au centre d u cerc l e d e b a s e . 

On d i s t i n g u e d e u x e s p è c e s d e c ô n e : 

1° l e cône droit; 

2° l e cône oblique. 

L e cône droit est c e lu i dont l 'axe est p e r p e n d i c u l a i r e 

sur l e plan de la b a s e ; e x e m p l e , l i gure 1 2 3 . 

Le cane oblique es t ce lu i dont l 'axe est o b l i q u e sur le 

plan d e la b a s e ; e x e m p l e , f igure 1 2 4 . 

FIGURE 123. FIQIT.E 124. 

O n appe l l e hauteur d'un cône, la p e r p e n d i c u l a i r e a b a i s -
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sée d'un point q u e l c o n q u e d e la b a s e s u p é r i e u r e , soit s u r 

le plan d e la b a s e i n f é r i e u r e , so i t sur son p r o l o n g e m e n t . 

A i n s i , f igure 4 2 3 , la hauteur d u c ô n e droit est l 'axe 

A C , et , figure 1 2 4 , la h a u t e u r du c y l i n d r e o b l i q u e est 

la p e r p e n d i c u l a i r e EM a b a i s s é e d u s o m m e t E d u cône 

sur le p r o l o n g e m e n t d u plan d e la b a s e i n f é r i e u r e . 

Si lé c ô n e o b l i q u e , f igure 1 2 4 , était p l a c é d e façon q u e 

la base in fér ieure fût sur u n plan hor izonta l , sa h a u t e u r 

E51 serai t ver t i ca le et on l 'obt iendra i t très fac i l ement à 

l 'aide d'un fil à p l o m b . 

La surface d'un cône droit eut égale à la longueur de la 

circonférence du cercle, de base, multipliée par la moitié de 

lu longueur de l'hypoVnnse du triangle rectangle qui a 

engendré le cône. Il faut ajouter au produit la surface du 

cercle de base. 

Quelle est la surface d'un cône dont lu longueur de la circon­

férence de la base est 4"'ô7 et la longueur de l'hypoténuse, 

â m 1 8 ? 

D'après la règ le p r é c é d e n t e , 

S U R F A C E D U C O X E . 

P r o b l è m e № 1 1 9 . 

Mult ip l i ez 
P a r . 

4,37 
1.09 (moi t ié de 2 m l8) . 

3933 
4 37 

P R O D U I T . " 4,7633 
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P o u r avoir l e résultat d e m a n d é , a jou lez la sur face d u 

cerc le d e b a s e au produi t 4 , 7 6 3 3 . 

V O L U M E D U C O N E . 

Le volume d'un cône quelconque est égal à la surface 

du cercle qui lui sert de base, multipliée par le tiers de la 

hauteur. 

P r o b l è m e № 1 2 0 . 

Un cône a 2 m 9 5 de hauteur ; le rayon du cercle lui servant de 
base est 0 m 5 8 , quel est le volume de ce cône ? 

P o u r r é s o u d r e ce p r o b l è m e , c h e r c h e z d 'abord la s u r ­

f a c e d u c e r c l e qu i sert d e b a s e au c ô n e . P o u r c e l a , 

Multipliez 0,58 

Par 0,58 
464 

290 

Multipliez 0,3364 
Par 3,1416 

20184 
3364 

13456 
3364 

1 0092 

Multipliez enfin 1,05683424 
Par le tiers de la nauteur. 0,983 

317050272 
845467392 

951150816 

RÉSULTAT 1,03886805792 
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L e c ô n e p r o p o s é a d o n c u n v o l u m e d e 1 mètre c u b e 

3 8 d é c i m è t r e s c u b e s 8 6 8 cent imètres c u b e s 

P r o b l è m e № 1 2 1 . 

Un cône a 3 m 27 de hauteur; la circonférence du cercle qui lui 

sert de base a une longueur de 2 m 8o, quel est le volume de ce 

cône? 

Cherchez d 'abord le d i a m è t r e d e la b a s e e n d i v i s a n t 

2 m 8 o par 3 , 1 4 1 6 . 

2,8500000 

225600 

5688 

3,1416 

0,907 o u 0,91 e n f o r ç a n t . 

L e d i a m è t r e est 0 , 9 1 et le r a y o n 0 , 4 5 5 . 

D é t e r m i n e z m a i n t e n a n t la sur face d u cerc l e , et pour 

cela 

M u l t i p l i e z 
P a r 

M u l t i p l i e z e n s u i t e 

P a r 

0,455 
0,455 

2275 
2275 

1820 
0,207025 

3,1418 

M u l t i p l i e z enf in . 
P a r 

1242150 
207025 

828100 
207025 

621075 

0,6503897400 ( s u r f a c e d u c e r c l e ), 
1,09 ( t i e r s d e l a h a u t e u r ) . 

585350766 
65038974 

R É S U L T A T 0,7089248166 
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u n ' MESURE DES SOLIDES. 

L e v o l u m e du c ô n e d o n n é est d o n c 7 0 8 d é c i m è t r e s 

c u b e s 9 2 5 cen t imètre s c u b e s . 

Nota, - ç - On aurait pu trouver la sur face d u cerc le en 

mul t ip l iant s i m p l e m e n t la l o n g u e u r d e la c i r c o n f é r e n c e , 

2 , 8 5 , par 0 , 2 2 7 5 , qui est la m o i t i é d u r a y o n 0 , 4 5 5 . 

Quelle est la hauteur d'un cône ayant 1 mètrecube 778 décimètres 

cubes de volume et i m 2 4 pour la longueur du rayon du cercle 

qui lui sert de base ? 

C h e r c h e z d 'abord la sur face d u cerc lo s e r v a n t d e b a s e . 

P o u r ce la , 

Mult ip l i ez 1,24 

P a r 1,24 

P r o b l è m e № 1 2 2 . 

496 
248 

1 24 

Mult ipl iez e n s u i t e 
P a r 

1,5376 
3,1416 

92256 
15370 

61504 
15376 

4 6128 

P R O D U I T 4 . 8 3 0 5 2 4 1 6 

C o m m e le v o l u m e d'un c ô n e est éga l à sa base m u l t i ­
p l i ée par le t iers d e s a h a u t e u r , en d iv i sant i n , 7 2 8 par 
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4 , 8 3 0 (en supprimant tous les autres chiffres), o n aura le 

tiers du résultat c h e r c h é . Effectuez la d iv i s ion : 

1 , 7 2 8 0 0 0 

7 9 0 

7 5 0 

3 6 9 0 

3 0 9 

4 , 83 

0 , 3 5 7 7 

Le tiers d e la h a u t e u r d u c ô n e étant de 0 , 3 3 7 7 , la 

hauteur totale sera 0 , 3 5 7 7 X 3 = 1 , 0 7 3 1 , ou s i m p l e ­

ment l m 0 7 , e n n é g l i g e a n t les d e u x dern iers chiffres . 

§ 8 . — DU TRONC DE CONE. 

Le tronc de cône est ce qui reste d'un c ô n e lorsqu'on en 

a e n l e v é u n e part ie q u e l c o n q u e , c o m p r e n a n t le s o m m e t , 

par u n p l a n paral lè le à la base ; e x e m p l e s , f igures 1 2 o 

et 1 2 6 . 

F I G U R E 125. F J G U K E 12Û. 

D e m ô m e qu'i l y a cône droit et cône oblique, il y aura 

aussi tmne de cône droit et tronc de cône oblique. 
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D a n s l e p r e m i e r c a s , la l i g n e dro i te qu i jo int l e s 

centres d e s d e u x c e r c l e s qui s e r v e n t d e b a s e s , sera p e r p e n ­

d icu la i re sur le p l a n d e la b a s e in fér i eure , f igure 1 2 5 , et 

d a n s le s e c o n d c a s , la m ê m e l igne sera o b l i q u e sur ladite 

b a s e , f igure i 2 6 . 

M a i s , q u e l e t r o n c d e c ô n e so i t droit ou o b l i q u e , l e 

m o y e n d'en trouver l e v o l u m e est t o u j o u r s l e m ê m e , d e 

sorte q u e cette d i s t inc t ion n'est d o n n é e q u e p o u r la f o r m e . 

S U R F A C E D U T R O N C D E C O N E . 

La surface du tronc de cône droit est égale à la somme 

des longueurs des circonférences des deux bases, multipliée 

par la moitié de la portion comprise entre les deux bases 

de l'hypoténuse du triangle rectangle qui a engendré le 

cône complet. Il faut ajouter au produit la somme des 

surfaces des deux bases. 

P r o b l è m e № 1 2 3 . 

Quelle est la surface d'un tronc de cône ayant les dimensions 

suivantes : 

1° l m 8 2 longueur de la circonférence, base supérieure; 

2° 2 m 74 longueur de la circonférence, base inférieure; 

3° 1°28 longueur de la portion de l'hypoténuse comprise 

entre les bases! 

D'après la règ le p r é c é d e n t e , 
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Ajoutez 1 , 8 2 
A . 2 , 7 4 

T O T A L . . . . 4 , 5 6 

A multiplier par . . . . 0 , 6 4 

1 8 2 4 

2 7 3 6 

P r o d u i t . . . . 2 , 9 1 8 4 

P o u r obten ir l e résultat d e m a n d é , i l faut ajouter au 

p r o d u i t 2 , 9 1 8 4 , la s o m m e d e s surfaces d e s d e u x c e r c l e s 

de b a s e . 

V O L U M E D U T R O N C D E C O N E . 

D e la déf in i t ion d o n n é e p l u s haut , i l ré su l te c l a i r e ­

m e n t q u e , p o u r t ro uver le v o l u m e d u t r o n c d e c ô n e , i l 

suffit d e d é t e r m i n e r le v o l u m e d u c ô n e c o m p l e t , d 'en 

re trancher le v o l u m e d u c ô n e s u p p l é m e n t a i r e et la dif fé­

r e n c e const i tuera très exactement le résultat c h e r c h é . 

L e tronc de cône, c o m m e le tronc de pyramide, j o u a n t 

u n très g r a n d rô le d a n s l e s o p é r a t i o n s d u c u b a g e , n o u s 

d o n n e r o n s l e s dif férents m o d e s c o m p a r é s d'en t rouver le 

v o l u m e , afin q u e l 'opérateur so i t b i e n fixé sur le s y s t è m e 

qui lui c o n v i e n d r a le m i e u x . 

Ces m o d e s sont au n o m b r e d e tro i s , s a v o i r : 

1° Mode du cône principal reconstitué; 

2° Mode exigeant la connaissance de la racine came; 

3° Mode approximatif. 

N o u s a l lons r é s o u d r e le p r o b l è m e s u i v a n t d'après c h a ­

c u n d e s trois s y s t è m e s : 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Problème № 1 2 4 . 

Soit proposé de trouver le volume du tronc de cane BCDE 

(fig. 127) , ayant 0,51 pour le diamètre delà base supérieure, 

0 ,60 pour le diamètre de la base inférieure et 0 , 4 3 de hauteur. 

1" M O D E D E C Ô N E P R I N C I P A L R E C O N S T I T U É . 

FIGURR 127. 

Il s'agit d 'abord d e d é t e r m i n e r la h a u t e u r A I o u H F du 

c ô n e c o m p l e t , à l 'aide d e s co tes d o n n é e s p o u r le tronc de 

c ô n e ; et , p u i s q u e n o u s c o n n a i s s o n s la l o n g u e u r JI o u 

G F , qu i est 0 , 4 o , il suffit d e t rouver la l o n g u e u r d e AJ ou 

H G . P o u r ce la , 
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Multipliez . . . . o,51 (diamètre de la base supérieure), 
Par 0,45 (hauteur du tronc de cône). 

255 
204 

P R O D U I T . . 0,2295 

P r e n e z m a i n t e n a n t la di f férence entre 0 , 6 0 , d i a m è t r e 

de la ba se i n f é r i e u r e , et 0 , 5 1 , d iamètre d e la b a s e s u p é ­

r i e u r e , et v o u s aurez 0 , 0 9 . 

D iv i sez e n s u i t e 0 , 2 2 9 5 par 0 , 0 9 : 

0,2295 

49 

45 

0 

0,09 

2,55 

L e q u o t i e n t d e la d i v i s i o n , 2 n , 5 o , est la h a u t e u r d u 

cône s u p p l é m e n t a i r e . E n ajoutant 2 , 5 5 à 0 , 4 5 , qu i e s t la 

hauteur d u tronc d e c ô n e , o n aura 3 mètre s p o u r la h a u ­

teur du c ô n e r e c o n s t i t u é . 

r è g l e g é n é r a l e . — L o r s q u ' o n a l e s c o t e s d'un tronc 

de c ô n e , pour trouver la hauteur d u c ô n e r e c o n s t i t u é , 

multipliez le diamètre de la base supérieure, ou le plus 

petit diamètre, par la hauteur du tronc de cône et divisez 

la produit par la différence entre les longueurs des deux 

diamètres, puis ajoutez le quotient à la hauteur du tronc 

de cône. 

R e v e n o n s au calcul d u v o l u m e d u tronc d e c ô n e . 

C h e r c h e z d'abord le v o l u m e d u c ô n e recons t i tué A D E . 

Surface d u cerc le d e b a s e : 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Multipliez le rayon 0,30 

Par lui-même 0,30 

P R O D U I T . . . . 0,0900 

Multipliez ensuite 3,1416 
Par 0,09 
Surface du cercle de la base inférieure 

du tronc de cône 0,282744 

L e cône ayant 3 m è t r e s d e h a u t e u r , le tiers sera 

i mè tre , qu i , mult ip l ié par 0 , 2 8 2 7 4 4 , d o n n e r a p r é c i s é ­

m e n t le m ê m e chiffre pour son v o l u m e , soit 0 , 2 8 2 7 4 4 . 

D é t e r m i n o n s m a i n t e n a n t l e v o l u m e du petit c ô n e A B C : 

Multipliez le rayon . . 0,255 (moitié de O^l), 
Par lui-même 0,255 

1275 
1275 
510 

P R O D U I T 0,065025 
A m u l t i p l i e r p a r . . . . 3,1416 

390150 
65025 

260100 
65025 

195075 
Surface du cercle,base 

du tronc de cône . . 0,2042825400 
A multiplier par. . . . 0,85 (tiers de la haut r 2m55) 

102141270 
163426032 

Volume du petit cône 0,1736401590 
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RÉSUMÉ. 

De 0,282744, volume du cône reconstitué, 
Retranchez. 0 , 1 7 3 6 4 0 , volume du cône supérieur, 

Il restera. . 0,109104, pour le volume du tronc de cône; 

soit, pour le résultat cherché, 109 décimètres cubes 104 
centimètres cubes. Si le tronc de cône était un vase, une 
chaudière, une petite tonne, dont il a la forme, et qu'on 
voulût obtenir sa capacité en litres, comme on se sou­
vient que le décimètre cube vaut 1 litre, on aurait 
109 litres 104 millilitres, ou simplement 109 litres. 

2° M O D E E X I G E A N T L A C O N N A I S S A N C E D E L A R A C I N E C A R R É E . 

Il faut additionner la surface de la base supérieure, la 

surface de la base inférieure et une surface moyenne pro­

portionnelle entre les surfaces des bases, puis multiplier 

le total par le tiers de la hauteur du tronc de cône. 

Cherchez déjà la moyenne proportionnelle. Pour cela, 

Multipliez . . . 0 , 2 8 2 7 4 4 (base inférieure), 
Par 0 , 2 0 4 2 8 2 (base supérieure). 

5 6 5 4 8 8 

2 2 6 1 9 5 2 

5 6 5 4 8 8 

1 1 3 0 9 7 6 

5 6 5 4 8 8 

P R O D U I T . . - T 0 , 0 5 7 7 5 9 5 0 9 8 0 8 
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E x t r a y e i la rac ine carrée de . . 0 ,057759309808 

477 

13930 

134198 

4000908 

39384 

Maintenant additionnez : 

Base in fér ieure 

Base supér ieure 

Moyenno propor t ionne l le . 

T o t a l . 

A m u l t i p l i e r p a r . 

0 ,240332 

4M0B3 

3 

4 8 0 6 6 2 

2 

0 ,282744 

0 , 2 0 4 2 8 2 

0 , 2 4 0 3 3 2 

0 , 7 2 7 3 3 8 

0 , 1 3 (t iers de la hauteur d u 

tronc de cône). 

3 6 3 6 7 9 0 

727358 

P r o d u i t 0 ,10910370 

so i t 1 0 9 d é c i m è t r e s c u b e s 1 0 4 cent imètre s c u b e s , o u 1 0 0 

l i tres 1 0 4 mil l i l i tres p o u r la c a p a c i t é d u t r o n c d e c ô n e . 

3° M O D E A P P R O X I M A T I F . 

Pour trouver le volume d'un tronc de cône par le mode 

approximatif, il faut calculer la surface des deux bases, 

en faire l'addition, prendre la moitié de la somme et mul­

tiplier cette somme par la hauteur. 
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DES SOLIDES SIMPLES, !SS « 
A d d i t i o n n e z 0,282744 ( h a s e i n f é r i e u r e ) , 

A v e c 0,204282 ( b a s e s u p é r i e u r e ) . 

T o t a l 0,487026 

D o n t l a m o i t i é e s t d e . . . 0,243513 

M u l t i p l i e z 0,243513 

Par la hauteur 0 , 45 

1217565 

974052 

P R O D U I T . . . . 0,10958085 

soit 1 0 9 d é c i m è t r e s c u b e s 5 8 1 cent imètres c u b e s , o u b i e n 

1 0 9 l i tres S 8 1 mi l l i l i t res . 

On vo i t q u e les d e u x p r e m i e r s m o d e s , qui sont r i g o u ­

r e u s e m e n t e x a c t s , d o n n e n t l e m ô m e résultat , t and i s q u e 

le tro i s ième m o d e offre u n e di f férence en p lus d e 4 7 7 c e n ­

t imètres c u b e s , o u 4 7 7 mil l i l i tres (le décimètre cube et le 

millilitre étant la même chose). 

R E M A R Q U E . — Cet écart est r e l a t i v e m e n t p e u s e n s i b l e , 

parce q u e entre les d i a m è t r e s d e s d e u x b a s e s il n'y a 

qu 'une d i f férence d e 9 c e n t i m è t r e s ; m a i s si l e s d iamètres 

différaient d 'une quant i té p l u s i m p o r t a n t e , l 'erreur serait 

p l u s c o n s i d é r a b l e . N o u s ne fa i sons , d u res te , q u e répéter 

ce q u e n o u s a v o n s dit à p r o p o s d u tronc de p y r a m i d e , 

c a r o n c o m p r e n d qu 'un tronc d e c ô n e n'est autre c h o s e 

qu 'un tronc d e p y r a m i d e d'un n o m b r e infini d e c ô t é s . 
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KIGURlî 128. 

Celte c u v e n'est qu 'un tronc d e cône r e n v e r s é et n o u s 

a l lons ca lcu ler sa capac i té : 

1° D'après la méthode du cône reconstitué; 

2" D'après la méthode approximative. 

1° M E T H O D 1 , D U C Ô N E R E C O N S T I T U É . 

C h e r c h e z d'abord la hauteur du c ô n e c o m p l e t en a p p l i ­

q u a n t la règle générale d o n n é e , p a g e 2 5 1 . 

P o u r c e l a , 

P r o b l è m e № 1 2 5 . 

Soit proposé de déterminer la capacité d'une cuve ABDC, 
figure 1:28. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Mul t ip l i ez 2,70 (d iamètre d u pe t i t cerc le ) , 
P a r 2,30 (hauteur d e la cuve) . 

81 
5 4 

P R O D U I T 6,21 

Faites m a i n t e n a n t la d i f férence entre les l o n g u e u r s d e s 

d e u x d i a m è t r e s et v o u s aurez ¡1,20 — 2 , 7 0 = 0,-V). 

D iv i sez 6 , 2 1 par 0 , 5 0 : 

6,21 I 0,50 

1 2 

21 I 12'42 

10 

0 

L e g r a n d c ô n e , dont n o u s a l lons c h e r c h e r maintenant la 

capac i té , a d o n c u n e hauteur de 1 2 m 4 2 - j - 2 , 3 0 = 1 4 , 7 2 . 

T r o u v e z d'abord la surface du g r a n d cerc le qui a pour 

d iamètre A B = 3 , 2 0 . 

M u l t i p l i e z 1,60 (rayon) , • 
P a r l u i - m ê m o 1,60 

P R O D U I T . 

A m u l t i p l i e r p a r . . . 

1 5 3 6 

2 5 6 

1021 

256 

7 68 

S u r f a c e d u c e r c l e s u p é r i p u r . 8,042490 
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Multipliez. 

Par 

P R O D U I T . 

8 , 0 4 2 4 9 6 

4 , 9 0 6 6 (tiers d e la h ' 1 4 , 7 2 ) . 

4 8 2 5 4 9 7 6 

4 8 2 5 4 9 7 6 

7 2 3 8 2 4 6 4 

3 2 1 6 9 9 8 4 

3 9 , 4 6 1 3 1 0 8 7 3 6 

L e c ô n e c o m p l e t a d o n c u n v o l u m e d e 3 9 mètre s c u b e s 

4 6 1 d é c i m è t r e s c u b e s 3 1 1 c e n t i m è t r e s c u b e s , o u b i e n 

3 9 4 6 1 l i tres 3 1 1 mil l i l i tres . 

D é t e r m i n e z m a i n t e n a n t le v o l u m e d u c ô n e s u p p l é m e n ­

taire dont l e cerc l e d e b a s e a 2 m 7 0 d e d i a m è t r e et dont 

la h a u t e u r est d e 1 2 , 4 2 . ] 

M u l t i p l i e z 

Par lui-même . . 

P R O D U I T . . 

A multiplier par . 

1,35 (rayon), 

1,35 

6 7 5 

4 0 5 

1 3 5 

1 , 8 2 2 5 

3 , 1 4 1 6 

1 0 9 3 5 0 

1 8 2 2 5 

7 2 9 0 0 

1 8 2 2 5 

5 4 6 7 5 

Surface du cercle inférieur. . 5,72556600 
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Surface du cercle. . . 5,725566 
A multiplier par . . . 4,14 (tiers delà haut' 12,42). 

22902264 

5725566 

22 902264 

P R O D U I T 23,70384324 

L e cube supplémentaire a donc un volume de 2 3 mètres 
cubes 7 0 3 décimètres cubes 8 4 3 centimètres cubes, ou 
bien u n e capacité de 2 3 7 0 3 litres 8 4 3 millilitres. 

Maintenant r é s u m o n s : 

Le cube reconstitué a une ca­
pacité de 39461 litres 311 millilitres. 

La pyramide supplémentaire 
a une capacité de 23703 » 843 » 

D I F F É R E N C E 15757 litres 468 millilitres_ 

La cuve,figure 1 2 8 , a donc, d'après la méthode d u cône 

reconstitué, u n e capacité d e 1 5 7 5 7 litres 4 6 8 millilitres. 

2° M É T H O D E A P P R O X I M A T I V E . 

Pour opérer selon ce procédé, il faut additionner la sur~ 

face des deux cercles de base, prendre la moitié de la 

somme et multiplier cette moitié parla hauteur de la cuve. 

Surface du cercle supérieur 8,042496 

Surface du cercle inférieur 5,725566 

T o t a l 

Dont la moitié e s t de . . . . 
13,768062 

6,884031 
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M u l t i p l i e z . . 
P a r l a h a u t e u r 

6,884031 

2,30 

2 0652093 

13 768062 

P R O D U I T . 15,8332713 

On vo i t q u e la capac i té d e la c u v e , d 'après la m é t h o d e 

a p p r o x i m a t i v e , est l o m è t r e s c u b e s 8 3 3 d é c i m è t r e s c u b e s 

2 7 1 c e n t i m è t r e s c u b e s , ou b i e n 1 5 8 3 3 l i tres 2 7 1 mil l i ­

l i tres . 

C O M P A R A I S O N OF.S R É S U L T A T S O B T E N U S P A R L E S D E U X M É T H O n F . S . 

1» M é t h o d e a p p r o x i m a t i v e . . . . 15833,271 
2° M é t h o d e d u c ô n e r e c o n s t i t u é , d i t e 

exacte 15757,468 

Il résul te de cette c o m p a r a i s o n q u e la m é t h o d e a p p r o x i ­

m a t i v e d o n n e u n résultat supér i eur à l 'autre m é t h o d e de 

7 5 l i tres 8 0 3 mil l i l i tres . 

M O Y E N D E D É T E R M I N E R L A C A P A C I T É D E S T O N N E A U X . 

Soit proposé de déterminer la capacité du tonneau (fig. 1 2 8 b i s ) 

ayant les dimensions suivantes .-

1° 0,60 pour le diamètre intérieur CD du bouge; 

2° 0 ,51 pour le diamètre intérieur AU d'un des fonds; 

5° 0 ,90 pour la longueur comprise entre les fonds. 

U n t o n n e a u , dont le des s in est d o n n é par la i ig . 1 2 8 b i s , 

s e m b l e être c o m p o s é d e d e u x troncs d e cône r é u n i s par 

D I F F É R E N C E 00075,803 

P r o b l è m e N" 1 2 6 . 
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leurs b a s e s in fér i eures . D a n s ce cas , i l serait représenté 

exac tement par la l igure 1 2 9 . 

FIGURES 128 bis ET 129. 

E n s u p p o s a n t d o n c u n t o n n e a u c o m m e formé d e d e u x 

troncs de c ô n e régu l i er s dro i t s , p o u r e n trouver la c a p a ­

c i té , i l suffirait d e ca lcu ler l e v o l u m e d e l 'un d'eux et 

de mult ip l ier le résultat par 2 . 

Il c o n v i e n t d e r e m a r q u e r q u e , d a n s la figure 1 2 7 , 

d o n n é e pour l ' expl icat ion d u p r o b l è m e 1 2 4 , le tronc d e 

c ô n e B C E D es t p r é c i s é m e n t la m o i t i é d u t o n n e a u , 

figure 1 2 9 , l e s cotes étant les m ê m e s . 

L e ca lcul est d o n c tout fait et la capac i té d e ce so l ide , 

ca lcu lée par la m é t h o d e e x a c t e , d o n n e 1 0 9 litres 1 0 4 mi l l i -
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l i tres (page 2 o 3 ) . E n mul t ip l iant ce chiffre par 2 , p u i s q u e 

le fût s e c o m p o s e d e d e u x t r o n c s d e c ô n e é g a u x , on a u r a : 

1 0 9 , 1 0 4 X 2 = 2 1 8 l i t r e s 2 0 8 m i l l i l i t r e s . 

Mais il faut o b s e r v e r qu 'un t o n n e a u présente d e s irré­

gu lar i t é s résul tant d e la c o u r h u r e d e s d o u e l l e s , qui font 

qu'il n'est pas formé d e d e u x troncs d e c ô n e r é g u l i e r s . 

A u s s i la m é t h o d e o r d i n a i r e a p p l i q u é e p r é c é d e m m e n t 

c o m m e au p r o b l è m e n D 1 2 4 , n'est-elle pas exac te : e l l e d o n n e 

u n résultat trop fa ible , et ce la se c o m p r e n d , p u i s q u e 

c h a q u e d o u e l l e a été s u p p o s é e d e d e u x part ies dro i te s 

A C et C E , f igure 1 2 9 , formant u n a n g l e très o b t u s par 

l e u r r é u n i o n a u po int C, t and i s q u e la l i g n e br i sée A C E 

forme u n e c o u r b u r e qui n'est pas e l l e - m ê m e r é g u l i è r e . 

On a c h e r c h é , par l ' e x p é r i e n c e , u n e formule qu i p e r ­

met te d e d é t e r m i n e r le p lus e x a c t e m e n t p o s s i b l e la c a p a ­

cité d e s t o n n e a u x , et v o i c i ce l l e qu i a été a d o p t é e et qu i 

est toujours s u i v i e par l 'admini s tra t ion des c o n t r i b u t i o n s 

i n d i r e c t e s f rança i ses . El le a été déf in ie par u n e c ircu la ire 

d e M. le Ministre d e l ' Intér ieur , d e l'an v u de la R é p u ­

b l i q u e frança ise : 

On détermine la capacité d'un tonneau en le considérant 

comme un cylindre ayant pour hauteur la longueur inté­

rieure du fût et pour diamètre celui du bouge diminué du 

tiers de la différence qui existe entre ce diamètre et le 

diamètre moyen des fonds. 

É c l a i r c i s s o n s cette r è g l e e n l 'appl iquant à l ' e x e m p l e 

d o n n é par l e s figures 1 2 8 b i et 1 2 9 . 

L e d i a m è t r e du b o u g e >= 0 , 6 0 

L e d i a m è t r e m o y e n d e s fonds . . . . = 0 , 5 1 

D I F F É R E N C E . . . 0 , 0 9 
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P r e n e z le t iers d e 0 m 0 9 et vous aurez 0 m 0 3 . 

De. . . . 
R e t r a n c h e z 

R E S T E 

0,60 
0,03 

0,57 

(d iamètre du b o u g e ) 
(différence d e s d i a m è t r e s ) , 

Le t o n n e a u est d o n c c o n s i d é r é c o m m e u n c y l i n d r e 

ayant 0 m 9 0 d e hauteur et 0 m S 7 d e d i a m è t r e , dont il faut 

calculer le v o l u m e e n opérant c o m m e au p r o b l è m e n° 1 1 2 . 

Cherchez d'abord la surface du cerc le d e b a s e . P o u r ce la , 

M u l t i p l i e z . . 
P a r l u i - m ê m e 

P R O D U I T . . 

A m u l t i p l i e r p a r . . 

0,285 
0,285 

(rayon) 
(rayon) , 

. 1425 

2280 

570 

0,081225 

3,1416 

487350 
81225 

324900 
81225 

243675 

P R O D U I T . . 

A m u l t i p l i e r p a r . 

R É S U L T A T . . 

0,2551764600 (surface du c e r c l e ) , 
0,90 (haut, du cy l indre) . 

0,229658814000 

L a capac i té d u t o n n e a u e s t d o n c 2 2 9 d é c i m è t r e s c u b e s 

6 5 8 cen t imètre s c u b e s 814-mi l l imètres c u b e s , ou b i e n 2 2 9 

l itres 6 o 9 mi l l i l i tres o u b i e n s i m p l e m e n t 2 3 0 l i tres , e n 

forçant l e t ro i s i ème chiffre. 

L e s n é g o c i a n t s en b q u i d e e m p l o i e n t u n p r o c é d é q u i 
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s e m b l e p l u s s i m p l e , m a i s qu i rev ient e x a c t e m e n t a u p r é ­

c é d e n t . L e v o i c i : 

On mesure très exactement le plus grand diamètre inté­

rieur, c'est-à-dire celui du bouge. On double la longueur 

obtenue, et on ajoute à ce double la longueur du diamètre 

intérieur moyen des fonds. On prend le tiers de la somme, 

puis la moitié de ce tiers. On multiplie ce dernier résul­

tat par lui-même et on multiplie encore ce produit par 

3 ,1416 . Enfin ce dernier produit, multipliépar la longueur 

du tonneau, donne la capacité cherchée. 

Ë c l a i r c i s s o n s cette r èg l e en l 'appl iquant à l ' e x e m p l e 

d o n n é par les f igures 1 2 8 b i s et 1 2 9 . 

M u l t i p l i e z • 0,60 ( g r a n d d i a m è t r e ) , 

Par 2 

P R O D U I T . . . 1,20 

A j o u t e z 0,51 ( d i a m è t r e d e s fonds ) . 

T O T A L . . . . 1,71 ( d o n t v o u s p r e n e z l e t i e r s ) 
S o i t 0,57 p o u r l e t i e r s , d o n t v o u s 
p r e n e z l a m o i t i é , s o i t 0,285 
à m u l t i p l i e r p a r . . 0,285 

1 4 2 5 

2 2 8 0 

5 7 0 

P R O D U I T . 

à m u l t i p l i e r P a r 

0 , 0 8 1 2 2 5 

3 , 1 4 1 6 

4 8 7 3 5 0 

8 1 2 2 5 

3 2 4 9 0 0 

8 1 2 2 5 

2 4 3 6 7 5 

P R O D U I T . . 

à m u l t i p l i e r p a r . 

R É S U L T A T . 0 , 2 2 9 6 5 8 8 1 4 0 0 

0 , 2 5 5 1 7 6 4 6 0 0 

0 , 9 0 
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On voi t q u e l e résultat est l e m ê m e q u e par l ' emplo i d e 

la r è g l e p r é c é d e n t e , c ' e s t -à -d ire 2 3 0 l i tres p o u r la c a p a ­

cité d u t o n n e a u . 

On vo i t auss i q u e le p r o c é d é par l e q u e l l e t o n n e a u est 

c o n s i d é r é c o m m e d e u x t roncs d e c ô n e dro i t s , d o n n e u n e 

capac i té d e 2 1 8 l i tres , t a n d i s q u e l e s m é t h o d e s résul tant 

de l ' e x p é r i e n c e d o n n e n t 2 3 0 l i t res , soit u n e di f férence d e 

12 l i tres e n p l u s . 

§ 9. — DE LA SPHERE. 

L a sphère est u n so l ide r o n d d o n t t o u s l e s po int s d e la 

surface sont à é g a l e d i s tance d 'un po int in tér ieur q u ' o n 

appe l le centre de la sphère. 

On p e u t e n c o r e d o n n e r la déf init ion s u i v a n t e : 

L a sphère es t u n s o l i d e e n g e n d r é par l e m o u v e m e n t 

d'une d e m i - c i r c o n f é r e n c e faisant u n e révo lu t ion c o m p l è t e 

autour d e s o n a x e . E x e m p l e , f igure 1 3 0 . 

FIGURE 130. 

On appe l l e diamètre ou axe de la s p h è r e u n e l i g n e 

2 3 
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d r o i t e qui v a d 'un po int d e la surface à l'autre en passant 

par l e centre ; e x e m p l e CM. L e s e x t r é m i t é s d u d i a m è t r e 

s e n o m m e n t pâles. 

On appe l l e rayon, u n e l i g n e dro i te qu i va d u centre d e 

la s p h è r e à u n p o i n t q u e l c o n q u e d e sa surface ; e x e m p l e 

O M . L e r a y o n est la m o i t i é d u d i a m è t r e . 

On a p p e l l e grands cercles, d e s cerc l e s tracés sur la 

s p h è r e et dont l e s p l a n s p a s s e n t par le centre d e la s p h è r e . 

L e d i a m è t r e , l e r a y o n et l e centre d'un g r a n d cerc le 

sont e x a c t e m e n t l e s m ê m e s q u e le d i a m è t r e , le r a y o n et 

l e centre d e la s p h è r e . 

On a p p e l l e petits cercles, d e s c e r c l e s tracés sur la s u r ­

face d e la s p h è r e et d o n t l e s p l a n s n e p a s s e n t p a s par le 

c e n t r e d e la s p h è r e . 

U n e p e r p e n d i c u l a i r e é l e v é e au c e n t r e , et sur le p l a n d'un 

pet i t c e r c l e , p a s s e toujours par le c e n t r e d e la s p h è r e . 

S U R F A C E D E L A S P H È R E . 

N o u s d o n n e r o n s trois m o y e n s d 'obtenir la surface d e 

l a s p h è r e : 

1 e r
 M O Y E N . La surface d'une sphère est égale à la lon­

gueur de la circonférence d'un grand cercle multipliée par 

la longueur de son diamètre. 

2 e
 M O Y E N . La surface d'une sphère est égale à la sur­

face d'un grand cercle multipliée par 4 . 

3 e
 M O Y E N . La surface d'une sphère est égale à la lon­

gueur du rayon multipliée par elle-même, le produit 

ainsi obtenu multiplié par 3 , 4 4 1 6 . et enfin ce dernier pro­

duit multiplié par A. 

L e d e r n i e r m o y e n es t a b s o l u m e n t le m ê m e q u e le 
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s e c o n d , d o n t il n'est q u e la d é c o m p o s i t i o n . On c o m ­

p r e n d , en effet, q u e l e s d e u x p r e m i è r e s mul t ip l i ca t i ons 

d u t r o i s i è m e m o y e n d o n n e n t la surface d'un g r a n d 

cerc l e . 

L e p r e m i e r m o y e n s u p p o s e la c o n n a i s s a n c e d e d e u x 

é l é m e n t s qu'i l faut p r é a l a b l e m e n t dé terminer : la c i r c o n ­

férence et l e d i a m è t r e d'un g r a n d cerc l e . L e s d'eux autres 

n 'ex igent q u e la c o n n a i s s a n c e d u d iamètre Ou du r a y o n . 

E n r é s u m é , la sur face d e la s p h è r e est é g a l e à ce l le d e 

quatre g r a n d s cerc l e s . 

ÎSTous a l lons éc la irc ir ce s règ le s par u n e x e m p l e . 

Une sphère a 5 m 4 2 de diamètre, quelle est sa surface 1 

Il faut d é t e r m i n e r la l o n g u e u r d e la c i rconférence ; or , 

n o u s a v o n s v u (page 4 3 ) qu'i l faut, pour y p a r v e n i r , 

mul t ip l i er l e d i a m è t r e par 3 , 1 4 1 6 . Effectuez c e ca lcul : 

P r o b l è m e N» 1 2 7 . 

P R E M I E R M O Y E N . 

Multipl iez . 

P a r . . . 
3,1416 

5,42 

62832 

1 25664 

15 7080 

R É S U L T A T . 17,027472 

La l o n g u e u r d e la c i rconférence est d o n c 1 7 m 0 2 7 4 7 2 . 

D'après le p r e m i e r m o y e n , i l faut mult ip l ier cette l o n g u e u r 

par 5™42, l o n g u e u r d u d iamètre . Effectuez ce ca lcu l : 
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Mult ip l i ez 17,027472 
Par . . 5,42 

34054944 
6 8109888 

85 137360 

R É S U L T A T 92,28889824 

L a surface d e la s p h è r e est d o n c 9 2 mètres carrés 

2 8 d é c i m è t r e s carrés 8 9 cent imètres c a r r é s . 

2 e E T 3 e M O Y E N S . 

L e rayon étant 2 m 7 1 , m o i t i é de 5 m 4 2 , d iamètre , 

Mul t ip l i ez 2,71 

Par 2,71 

271 
1 897 
5 42 

P R O D U I T . . . . 7,3441 
à multiplier par . . 3,1416 

440646 
73441 

293764 
73441 

22 0323 

P R O D U I T . . . . 23,07222456 (surface d u grand 
â multiplier par . . 4 cercle). 

R É S U L T A T . , . 92,28889824 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



On vo i t q u e ce dern ier résul tat est e x a c t e m e n t le m ê m e 

que le p r é c é d e n t . L'opérateur p o u r r a d o n c e m p l o y e r le 

p r o c é d é qui lui p la ira le m i e u x . 

D a n s la surface d e la s p h è r e , n o u s d i s t i n g u e r o n s d e u x 

parties p r i n c i p a l e s , s a v o i r : 

I o la z o n e ; 

2° la calotte s p h é r i q u e . 

I o ZONE. 

L a zone est u n e p o r t i o n d e la surface d e la s p h è r e 

c o m p r i s e entre d e u x c e r c l e s d o n t l e s p l a n s sont para l l è l e s . 

E x e m p l e , F D E G (fig. 1 3 0 ) . 

On peut e n c o r e dire q u e la zônecst la surface ex tér i eure 

e n g e n d r é e par le m o u v e m e n t de rotat ion de la f igure 

DIIIF (fig. 130) tournant autour d u d iamètre CM. 

On appe l l e hauteur d'une zone, la d i s tance entre l e s 

d e u x p l a n s , ou L i e n la por t ion d e la p e r p e n d i c u l a i r e 

é l evée sur l'un d e s p l a n s et c o m p r i s e entre l e s d e u x c e r c l e s . 

La l i g n e HI est la h a u t e u r d e la z o n e pr i s e p o u r 

e x e m p l e . 

On appe l l e Lases de la zone, l e s d e u x c e r c l e s p l a n s 

paral lè les qui la l imi tent . 

La surface d'une zone est Égale à la longueur d'un grand 

cercle de la sphère multipliée par la hauteur de la zone. 

23. 
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2 7 0 MESURE DES SOUDES. 

P r o b l è m e № 1 2 8 . 

La longueur d'un grand cercle est 4 7 m 0 2 7 , la hauteur de la zone 
est 1 m 28, quelle est la surface de cette zone? 

A p p l i q u e z la règle c i - d e s s u s et 

Mult ip l i ez . 17,027 

P a r 1,28 

1 3 6 2 1 6 

3 4 0 5 4 

1 7 0 2 7 

R É S U L T A T . . . 2 1 , 7 9 4 5 6 

La surface c h e r c h é e est d o n c 2 1 m è t r e s carrés 7 9 d é c i ­

m è t r e s carrés 4 6 cen t imètre s carrés . 

Il faut r e m a r q u e r q u e ce résultat est s i m p l e m e n t la 

port ion d e la sur face de la s p h è r e , d é t e r m i n é e par le 

m o u v e m e n t d e rota t ion d e la l i g n e c o u r b e F D tournant 

a u t o u r d u d i a m è t r e CM. 

P o u r avo ir la surface c o m p l è t e , c'est-à-dire l ' enve loppe 

d e toutes l e s faces d e la z o n e , il faudrai t ajouter au p r o ­

d u i t 2 1 , 7 9 4 5 6 , l es sur faces r é u n i e s d e s d e u x cerc l e s d e 

b a s e a y a n t p o u r d i a m è t r e s l e s l i g n e s D E et F G . 

2° C A L O T T E S P H É R I Q U E . 

On a p p e l l e calotte sphérique, u n e part ie d e la surface 

d e la s p h è r e , c o u p é e par u n cerc le q u e l c o n q u e . 

E x e m p l e , DCE (fig. 1 3 0 ) . 

On p e u t e n c o r e d ire q u e la calotte sphérique est la s u r -
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face ex tér ieure e n g e n d r é e par le m o u v e m e n t de rotat ion 

de la f igure C N D (fig. 1 3 0 ) tournant autour d u d i a ­

mètre CM. 

On a p p e l l e b a s e d e la calolta sphérique, le p l a n d u 

cerc le qui d é t e r m i n e cette p o r t i o n d e la surface d e la 

s p h è r e . 

La calotte s p h é r i q u e n'a qu 'une seu le base . 

On appe l l e hauteur d e la calotte s p h é r i q u e , la l o n g u e u r 

de la p e r p e n d i c u l a i r e é l e v é e au centre d u cerc le de base 

sur son plan et about i s sant au s o m m e t de la calotte s p h é ­

rique- La l i g n e CH est la h a u t e u r . 

La surface d'une calotte spfiérique est égale à la lon­

gueur d'un grand cercle de la sphère multipliée par la 

hauteur de la calotte. 

Problème N« 129. 

La longueur d'un grand cercle de la sphère est 17m027, la hau­

teur de la calolte sphérique est 0 m 9 3 , quelle est la surface de 

celle calotte sphérique ? 

A p p l i q u e z la règ le c i - d e s s u s et 

Mult ip l iez 17,027 

P a r 0,93 

51081 

15 3243 

R É S U L T A T 15,83511 

L a sur face c h e r c h é e est d o n c 1 5 mètre s carrés 8 3 d é ­

c imètres carrés 51 c e n t i m è t r e s carrés . 

Il faut r e m a r q u e r q u e ce résul tat est s i m p l e m e n t la 

port ion d e la surface de la s p h è r e d é t e r m i n é e par le 
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m o u v e m e n t de rotat ion d e la l i g n e c o u r b e D N C tournant 

autour d u d iamètre CM. 

P o u r obten ir la surface c o m p l è t e , c 'es t -à-dire l ' enve ­

l o p p e d e toutes les faces de la calotte s p h é r i q u e , il f a u ­

drait ajouter au produ i t 1 5 n , 8 3 ï î l l la surface d u cercle d e 

b a s e , ayant p o u r d i a m è t r e la l i gne D E . 

V O L U M E D E L A S P H È R E . 

N o u s d o n n e r o n s d e u x m o y e n s d 'obtenir l e v o l u m e d e 

la s p h è r e : 

P R E M I E R M O Y E N . Le volume d'une sphère est égal à sa 

surface, multipliée par le tiers du rayon. 

D E U X I È M E M O Y E N . Pour calculer le volume d'une sphère, 

il faut multiplier la longueur du rayon par elle-même; 

multiplier ensuite le produit ainsi obtenu encore une fois 

par le rayon; multiplier ce produit par 3 , 1 4 1 6 ; puis mul­

tiplier ce nouveau résultat par i . Enfin ce dernier produit, 

divisé par 3 , donne le volume cherché. 

N o u s a l l o n s e x p l i q u e r ces r è g l e s p a r u n e x e m p l e : 

P r o b l ê m e N» 1 3 0 . 

Une sphère a o m 4 2 de diamètre, quel est son volume ? 

P R E M I E R M O Y E N . 

Il faut p r é a l a b l e m e n t ca lcu ler la sur face d e la s p h è r e ; 

or , ce ca lcul a été fait au p r o b l è m e n° 1 2 7 , p r o b l è m e qui 

s e rappor te à u n e s p h è r e qui a é g a l e m e n t 5 m 4 2 d e d i a ­

m è t r e . Cette surface est 9 2 , 2 8 8 8 9 8 2 4 . 
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L e rayon étant 2 m 7 1 , s o n t i er s sera 0 , 9 0 3 . 

M u l t i p l i e z d o n c . 

P a r 

RÉSULTAT 

92,28889824 

0,903 

27686669472 

83 060008416 

83,33687511072 

L e v o l u m e d e la s p h è r e , o b t e n u par le p r e m i e r m o y e n , 

est d o n c 8 3 m è t r e s c u b e s 3 3 6 d e c i m e t r e s c u b e s 8 7 5 c e n ­

t imètres c u b e s . 

Mult ip l iez . 
P a r . . . 

P R O D U I T . . . 

à multiplier par . . 

P R O D U I T . . . 

a. m u l t i p l i e r p a r . . 

D E U X I E M E M O Y E N . 

• 2,71 
2,71 

2 7 1 

1 8 9 7 

5 4 2 

7,3441 
2,71 

P R O D U I T . . . 

à m u l t i p l i e r p a r . . 

P R O D U I T . . . 

l e ti e r s , e t v o u s a u r e z 

( r a y o n ) 
( r a y o n ) . 

73441 
5 14087 

14 6882 

19,902511 
3,1416 

119415066 
19902511 

79610044 
1 9902511 

5 9 707533 

62,5257285576 
4 

250,1029142304, d o n t il f a u t p r e n d r e 
83,3676380768 p o u r r é s u l t a t . 
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L e v o l u m e d e la s p h è r e , o b t e n u par le s e c o n d m o y e n , 

est d o n c 8 3 m è t r e s c u b e s 3 6 7 d é c i m è t r e s c u b e s 6 3 8 c e n ­

t i m è t r e s c u b e s . 

R E M A R Q U E . On peut constater u n e l égère di f férence d a n s 

les r é s u l t a t s d o n n é s par les d e u x p r o c é d é s ; cette diffé­

r e n c e p r o v i e n t d e ce q u e , d a n s le premier m o y e n , le 

r a y o n 2 m 7 1 n'étant p a s d iv i s ib l e par 3 , n o u s n o u s 

s o m m e s c o n t e n t é d e p r e n d r e pour le tiers 0 , 9 0 3 , en né­

g l i g e a n t les chiffres d é c i m a u x s u i v a n t s , qui e u s s e n t é té 

d e s 3 à l'infini. 

D a n s l e v o l u m e d e la s p h è r e , n o u s d i s t inguerons trois 

p a r t i e s p r i n c i p a l e s , s a v o i r : 

I o l e s e g m e n t s p h é r i q u e ; 

2° le s e g m e n t e x t r ê m e ; 

3° l e s ec t eur s p h é r i q u e . 

1° S E G M E N T S P H É R I Q U E . 

On appe l le segment sphérique u n e partie s o l i d e q u e l ­

c o n q u e d u v o l u m e d e la s p h è r e c o m p r i s e entre d e u x 

p l a n s p a r a l l è l e s , o u , a u t r e m e n t , le so l ide e n v e l o p p é par la 

z o n e e t s e s d e u x b a s e s . E x e m p l e D E G F (fig. 1 3 0 ) . 

L a hauteur et l e s bases d u s e g m e n t s p h é r i q u e sont 

c e l l e s d e la z o n e . 

Pour trouver le volume d'un segment sphérique, il faut 

calculer la surface des deux cercles qui lui servent de base, 

faire l'addition des résultats, multiplier la somme par la 

moitié de la hauteur et ajouter au produit le volume d'une 

sphère qui aurait pour diamètre la hauteur même du seg­

ment sphérique. 
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E x p l i q u o n s cette règ le par u n e x e m p l e : 

P r o b l è m e N» 1 3 1 . 

Le segmenl sphérique DEGF [fig. 1 5 0 ) a les dimensions 

suivantes .-

i" Rayon HE de la base supérieure — 2 m 0 4 

2° Rayon IG de la base inférieure = 2mGC 

3° Hauteur Hl = l m 2 8 

quel est son volume ? 

SURFACE DU CERCLE DE BASE 

SUPÉRIEURE. 

Mul t ip l iez 

Par . . . 

Produi t . . 

à m u l t i p l i e r par 

R é s u l t a t . 

2,0 i 

2 ,04 

816 

4 08 

4,46-16 

3,-1416 

249696 

4 1 6 1 6 

46646-4 

4 1 6 IH 

4 2 4848 

43 ,07408236 

SURFACE DU CERCLE DE BASE 

INFÉRIEURE. 

Multiplier. 

Par 

P r o d u i t . . . 

à multiplier par. 

RÉSULTAT. 

2 , 0 1 

2 ,66 

4S9J 

i m 

S 32 

7,07S6 

3 ,1416 

4 2 4 5 3 6 

70756 

28.3024 

70736 

24 2 2 6 8 

"22 ,22870496 

Ajoutez , 

à . . . 

T O T A L . . 

â m u l t i p l i e r p a r 

P R O D U I T . 

13,07408256 

22,22870496 

35,30278752 
0,64 ( m o i t i é d e la h' lm2S). 

1 4121115008 

21 181672512 

22,5937840128 
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A ce dern ier produ i t , i l faut ajouter le v o l u m e d'une 

s p h è r e ayant p o u r d iamètre l m 2 8 , h a u t e u r d u s e g m e n t -

O p é r o n s par le p r e m i e r m o y e n d o n n é p o u r ca lcu ler le 

v o l u m e de la s p h è r e . 

C h e r c h e z d'abord la l o n g u e u r d e la c i rconférence d'un 

g r a n d cerc l e , et p o u r c e l a ( v o y e z p r o b l è m e n° 9) : 

Mult ip l i ez 3 , 1 4 1 6 

P a r 1 , 2 8 (d iamètre ) . 

2 5 1 3 2 8 

6 2 8 3 2 

3 1 4 1 6 

P R O D U I T . . . 4 , 0 2 1 2 4 8 ( l o n g u e u r de l a c i r c o n -
à m u l t i p l i e r p a r 1 , 2 8 (d iamètre ) . férence) . 

3 2 1 6 9 9 8 4 

8 0 4 2 4 9 6 

4 0 2 1 2 4 8 

P R O D U I T . . . 5 , 1 4 7 1 9 7 4 4 ( surface de la sphère ) , 

à m u l t i p l i e r p a r 0 , 2 1 3 (t iers de 0 , 6 4 , r a y o n de 
la sphère ) . 

1 5 4 4 1 5 9 2 3 2 

5 1 4 7 1 9 7 4 4 

1 0 2 9 4 3 9 4 8 8 

P R O D U I T . . . 1 , 0 9 0 3 5 3 0 5 4 7 2 ( v o l u m e de lu sphère) . 

A 2 2 , 5 9 3 7 8 4 0 1 2 8 (total c i -dessus ) , 
Ajoutez 1 , 0 9 6 3 5 3 0 5 4 7 

R É S U L T A T . . 2 3 , 0 9 0 1 3 7 0 0 7 5 

L e s e g m e n t s p h é r i q u e p r o p o s é a u n v o l u m e d e 

2 3 mètre s c u b e s 6 9 0 d é c i m è t r e s c u b e s 1 3 7 c e n t i m è t r e s 

c u b e s 6 7 mi l l i mètre s c u b e s . 
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2° S E G M E N T E X T R Ê M E . 

On a p p e l l e segment extrême la por t ion s o l i d e de la 

sphère e n v e l o p p é e par la calotte s p h ô r i q u e . 

La b a s e et la h a u t e u r d u s e g m e n t e x t r ê m e sont ce l les 

de la calotte s p h é r i q u e . 

On c o m p r e n d q u ' u n s e g m e n t e x t r ê m e n'est autre c h o s e 

qu'un s e g m e n t s p h é r i q u e . En effet, il p e u t être c o n s i d é r é 

c o m m e a y a n t d e u x b a s e s , dont l 'une est l e c erc l e qu i le 

forme et l'autre z é r o . 

La formule p o u r en dé terminer le v o l u m e ne différera 

de ce l l e d u s e g m e n t sphér ique q u e parce qu'il n'y a 

qu'une b a s e n u m é r i q u e . 

N é a n m o i n s , p o u r év i ter toute e s p è c e d e d o u t e , n o u s 

al lons la d o n n e r . 

Pour trouver le volume d'un segment extrême, il faut 

calculer la surface du cercle de base, multiplier cette sur­

face par la moitié de la hauteur du segment et ajouter au 

produit le volume d'une sphère qui aurait pour diamètre 

la hauteur même du segment extrême. 

Il n o u s s e m b l e inut i le d 'expl iquer cette règ le par u n 

e x e m p l e , e n r a i s o n d e sa g r a n d e r e s s e m b l a n c e a v e c la 

p r é c é d e n t e et d e la so lu t ion détai l lée d u p r o b l è m e 

n ° 1 3 1 . 

3° S E C T E U R S P H É R I Q U E . 

On appe l l e secteur sphérique, u n e port ion du v o l u m e 

de la s p h è r e , s e m b l a b l e à u n c ô n e ayant son s o m m e t au 

centre d e la s p h è r e et pour b a s e u n e calotte s p h é r i q u e . 

E x e m p l e , O D C E (fig. 1 3 0 ) . 

On peut e n c o r e dire q u e l e sec teur s p h é r i q u e est l e 

2 4 
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s o l i d e e n g e n d r é par le m o u v e m e n t d e rotat ion d e la 

f igure CODN tournant autour d u d i a m è t r e CM. 

Le volume d'un .lecteur sphérique est égal à la surface 

de la calotte sphérique qui le limite, multipliée par le 

tiers du rayon de la sphère. 

P r o b l è m e № 1 3 2 . 

Quel est le volume du secteur sphérique ODCE {fig. 130), 
sachant que la calotte sphérique DCE qui le limite a une sur­

face de 1 5 m , 8 3 5 1 et que le rayon de la sphère a une longueur 

de 2 m 7 1 7 

D'après la r è g l e p r é c é d e n t e , 

Mult ip l iez . . . . 1 5 , 8 3 5 1 

P a r 0 , 9 0 3 (t iers du r a y o n ) 

4 7 5 0 5 3 

1 4 2 5 1 5 9 

R É S U L T A T . . . . 1 4 , 2 9 9 0 9 5 3 

L e secteur s p h é r i q u e a u n v o l u m e d e 1 4 mètre s c u b e s 

2 9 9 d é c i m è t r e s c u b e s 9 o cent imètres c u b e s . 

L e secteur s p h é r i q u e , qu i fait l 'objet d u p r o b l è m e 

n° 1 3 2 , c o m p r e n d le s e g m e n t e x t r ê m e D C E et le cûne 

O D E , dont la ba se est l e cerc le qui a pour d iamètre D E , 

c ô n e ayant s o n s o m m e t au centre 0 d e la sphère . D o n c , 

e n re tranchant de 1 4 m î 2 9 9 0 9 5 3 , v o l u m e du sec teur 

s p h é r i q u e , le v o l u m e du c ô n e , il restera l e v o l u m e exac t 

d u s e g m e n t e x t r ê m e . C'est e n c o r e u n m o y e n qui peut être 

e m p l o y é lorsqu'on aura à m e s u r e r u n s e g m e n t e x t r ê m e . 
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F O R M U L E S R E P R É S E N T A N T L A S U R F A C E E T L E V O L U M E 

DES SOI.IDF.S S I M P L E S . 

. , . , i Surface = A X A X 4. Arête A ! , , . , , 
V o l u m e = A X A X A. 

F A R A L L E L I P I P D E . 

Longueur A \ 

I . a r f i e u r B J S u r f a c e = (A X M ] + 2 [B X C j . 

Hauteur C ( V o l u m e = A X B X C 

Développa l inéa i re dn pour tour . M 

H a u t e u r H ) Surface = H x C. 

Surface de la hase B l 

Contour l inéa i re de la base . . . C V o l u m e = H X B . 

P Y R A M I D E . 

Hauteur perpend icu la i re H J 

Hauteur d 'un des t r iangles la té- / Surface = C X « • 
raux ou Hauteur m o y e n n e . . . A s 

Surface de la base B \ V o l u m e = B X ^ 

C intour l i n é a i r e de la base . . . G / 

T R O N C D E T Y R A M I D E . 

Contour l i néa i re , base super™. A \ (• 
Surface = (A + B) x \ -

I d . , b a s e i n f é r " . . B I ^ 
/ V o l u m e , méthode exacte : 

Hau teur d'un t rapèze latéral ou I . 
hauteur m o y e n n e C \ =FD-)-E ; \/^~D X EJ X G. 

Sur face , base supér ieure D V o l u m e , m é î h j d e approximat ive : 

Sur face , base i n f é r i e u r e E ^ 5 £ x Y 

Hauteur perpendicu la i re I I i 
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C Y L I N D R E . 

H a u t e u r perpEndicuIa i re H \ sur face = A X H . 

L o n g r d e l a circonfér . de b a s e . . A > 

Surface du cercle de hase B V o l u m e = B X H . 

C O N E . 

Hauteur perpendicu la i re H 

Longueur de l 'hypoténuse ou j Surface = B X 
longueur moyenne A 

Long 1 , de la c irconfér . de base . B ^ Vo lume = S X 

Surface du cercle de base S 

T R O N C D E G O N E . 

A 

2 ' 

A 
Hauteur perpendicula i re H \ 

Port ion de la longueur de l 'hy ­
poténuse ou moyenne A 

Longueur de la circonférence : 

base supér ieure B 

base in fé r ieure C 
c . , . I V o l u m e , méthode approx imat ive : 
Surface du cercle : I . 

base supér ieure D | = — ^ — X H . 

base in fér ieure E 

Surface = (B - f C) X 

V o l u m e , méthode exacte : 

= | D + E + L / ~ r T x Ë ) X 

Longueur de la circonférence i Sur face, 1 " moyeu = C X D . 

d 'un g rand cercle C I i d . , 2 * moyen. = S X 4 . 

D i a m è t r e D ( R 
\ V o l u m e , irT moyen = A X 

R a y o n R ! A 

\ I d . , 2 e moyeu : 
Surface d 'un grand cercle S I (R X R X R) X 3,1 f I H X 4 . 

Surface de I a sphère A ' ~~ 3 

Z O N E . 

Longueur d'un g rand cercle de ] 

la 'sphère L Surface ~ L X I I . 

H a u t e u r de la zòne H ' 
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C A L O T T E S P H É R I Q U E . 

Longueur d'un grand cercle de \ 

la 'sphère L j Sur face = L X n. 

Hauteur de la calotte I I ; 
S E G M E _ \ T S F n É R I Q U E . Sur face, cercle supér ieur A \ 

ld.t cercle i n f é r i e u r B / . ^ 

Hauteur H > V o l u m e = (l + BX j-fïj. 
V o l u m e d'une sphère q u i a pour 1 

diamètre la hauteur H V / 

S E G M E N T E X T R E M E . 

Surface d u cercle de base S 

Hauteur H 

Volume d'une sphère qu i a p o u r I 
diamètre la hauteur 11 S / 

V o l u m e = [ X " ) + V . 

S E C T E U R S P H E I i l Q U E . 

Surface de la calotte sphér îque . 8 I ^ R 

Rayon de la sphère R j 3" 

C H A N T R E I L 

D E S S O L I D E S C O M P O S É S . 

C U B A G E P R O P R E M E N T D I T . 

L o r s q u e n o u s a v o n s trai té , p l u s h a u t , les questions 

d 'arpentage , n o u s a v o n s fait ressort ir q u e toutes les s u r ­

faces à m e s u r e r se d é c o m p o s a i e n t en surfaces simples et 

en surfaces composées. 
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A p r è s avo ir e x p o s é , a v e c d e s e x e m p l e s suff isants, 

c o m m e n t o n ca lcu le l e s sur faces s i m p l e s , n o u s a v o n s 

p o s é la règ l e g é n é r a l e su ivante p o u r l e s sur faces c o m p o ­

s é e s , r èg l e qu i n e souffre p a s d ' e x c e p t i o n : 

Pour calculer une surface composée, divisez-la, par une 

ou plusieurs lignes d'opération, en surfaces simples, dont 

vous déterminerez la superficie isolément, et la somme de 

tous les résultats partiels vous donnera la contenance de 

la surface composée. 

L e s opéra t ions d e c u b a g e d e s so l ide s d o n n e n t l i eu a u x 

m ô m e s o b s e r v a t i o n s . 

N o u s a v o n s d o n c d e s solides simples et d e s solides 

composés. N o u s v e n o n s d e d o n n e r l e s m o y e n s d e cal­

c u l e r le v o l u m e d e s s o l i d e s s i m p l e s , et il s 'agit m a i n ­

tenant d ' e x p o s e r la m é t h o d e à s u i v r e p o u r c u b e r les 

s o l i d e s c o m p o s é s . 

N o u s p o s e r o n s la r è g l e s u i v a n t e , qu i n e souffre p a s , 

n o n p l u s , d 'except ion : 

Pour faire le cubage d'un solide composé, divisez-le en 

solides simples, dont vous déterminerez le volume isolé-

metit, et la somme de tous les résultats partiels vous don­

nera le volume total du solide composé. 

On v o i t d o n c q u e l e s p r o c é d é s d 'arpentage et de c u b a g e 

ont e n s e m b l e la p lus g r a n d e a n a l o g i e . P o u r l 'arpentage , 

la d i v i s i o n d e s surfaces c o m p o s é e s est t r è s - s i m p l e et e l le 

se fait g é n é r a l e m e n t à l 'a ide d e l ' équerre et d e la c h a î n e 

d 'arpenteur s e u l e m e n t . 

A p r o p o s d u c u b a g e , la d i v i s i o n d e s s o l i d e s c o m p o s é s 

p r é s e n t e d e s diff icultés n o m b r e u s e s e n ra i son de la forme 
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des objets sur l e s q u e l s on o p è r e . N é a n m o i n s , la so lu t ion 

d u p r o b l è m e est toujours très fac i l ement t r o u v é e si on s e 

reporte à la règ le qui v i en t d'être d o n n é e . 

La m é t h o d e d e d é c o m p o s i t i o n d'un so l ide c o m p o s é 

en so l ide s s i m p l e s n'est s o u m i s e à a u c u n e règ l e pos i t ive ; 

et , p o u r c h a q u e objet à c u b e r , o n p e u t tou jours e n 

e m p l o y e r p l u s i e u r s ; m a i s la p lus s i m p l e est la m e i l l e u r e . 

La s impl ic i t é et la c larté a p p o r t é e s d a n s u n e opérat ion 

d e c u b a g e d é p e n d e n t d e l ' intel l igence d e l 'opérateur . 

P o u r l e s t e r r a s s e m e n t s , lorsqu' i l s'agit d'un v o l u m e 

d'une cer ta ine é t e n d u e et d'une cer ta ine h a u t e u r , on 

opère g é n é r a l e m e n t à l 'aide d'un n i v e a u et d'une m i r e , ce 

qui a été fait p o u r l ' e x e m p l e s u i v a n t . 

P r o b l è m e № 1 3 3 . 

Soit proposé de faire le cubage tfune masse de terre représentée 

en plan par le polygone AHKOSBYRNJ (fig. 131). 

Ce s o l i d e est très i rrégul icr , e t , p o u r e n a v o i r l e v o ­

l u m e , il faut l e d é c o m p o s e r e n s o l i d e s s i m p l e s . 

P o u r ce la , il a été néces sa i re d'opérer a v e c le n i v e a u 

d'eau, par e x e m p l e , et la m i r e . On j a l o n n e s u r le terrain 

la l i g n e droi te A B (fig. 1 3 1 ) d a n s la p l u s g r a n d e l o n g u e u r 

de la m a s s e d e terre et o n a d o n n é d e s c o u p s d e n i v e a u 

aux po i n t s C , D , E , F , où ex i s tent d e s a c c i d e n t s de t e r r a i n . 

A l 'aide d e s cotes recue i l l i e s , on a r a p p o r t é , a insi q u e 

n o u s l 'avons i n d i q u é au chapi tre d u n i v e l l e m e n t , le p r o ­

fil en l o n g A , C " D " E " F " B r (fig. 1 3 2 ) , de sorte q u e la l i g n e 

courbe i n d i q u e le re l ie f du terrain à e n l e v e r d a n s sa l o n ­

g u e u r . 

A c h a c u n d e s p o i n t s F , E , D , C d u p l a n (fig. 1 3 1 ) , il 
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a é té pr i s d e s profi ls e n t ravers , r a p p o r t é s par l e s figu­

res 1 3 3 , 1 3 4 , 1 3 5 et 1 3 6 , d o n n a n t l e rel ief du terrain , en-

travers, à s e s d i v e r s a c c i d e n t s a u x m ê m e s p o i n t s , su ivant 

des p e r p e n d i c u l a i r e s à la l i g n e A B (fig. 1 3 1 ) . 

L e profil e n l o n g et les quatre profils en travers d é c o m ­

p o s e n t parfa i tement en so l ides s i m p l e s la m a s s e d e terre 

d o n t il s 'agit . L e s s o l i d e s s i m p l e s o b t e n u s par la d é c o m ­

p o s i t i o n sont s i m p l e m e n t d e s pyramides et d e s troncs de 

pyramides. A i n s i , toute la part ie so l ide c o m p r i s e entre 

le po int B (fig. 1 3 1 ) et l e profil e n travers (fig. 1 3 3 ) , pr i s 

su ivant la l i g n e S V (fig. 1 3 1 ) , forment quatre p y r a ­

m i d e s , savo ir : 

4° P y r a m i d e t r i a n g u l a i r e ayant pour hase T ' T " S ' (f ig. 1 3 3 ) ; 

2» I d . q u a d r a n g u l a i r e i d . F " ' F " " T " T ' ( f ig. 133) ; 

3« I d . i d . i d . U ' U " F " " F ' " (fig. 1 3 3 ) ; 

4« I d . t r i a n g u l a i r e i d . V ' U " U ' « ( f ig. 133) . 

T o u t e s c e s b a s e s sont c o t é e s . L a h a u t e u r d e ce s p y r a ­

m i d e s est la m ê m e . E l l e est r e p r é s e n t é e par la p e r p e n d i ­

cula ire a b a i s s é e d u p o i n l B (fig. 131) s u r le p l a n d u p r o ­

fil en travers (fig. 1 3 3 ) , et sa l o n g u e u r est l l m 5 0 . 

L a part ie c o m p r i s e entre l e s profils e n travers (fig. 1 3 3 

et 1 3 4 ) , pr i s s u i v a n t l e s l i g n e s S V et O R (fig. 1 3 1 ) , forme 

les quatre t roncs d e p y r a m i d e s su ivants : 

1» T r o n c de p y r a m i d e t r i a n g u l a i r e ayant : 

Base supér ieure . . . . P ' P " 0 ' ( f ig . 1 3 4 ) ; 

Base in fé r i eu re T ' T " S ' ( f ig . 1 3 3 ) ; 

2« T r o n c de p y r a m i d e q u a d r a n g u l a i r e ayant : 

Base supér ieure . . . . E " ' E " " P " P • ( f ig. 1 3 4 ) ; 

Base i n f é r i e u r e . . . F ' " y " " T " T ' ( f ig . 4 3 3 ) ; 
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3 ° T r o n c de p y r a m i d e q u a d r a n g u l a i r c ayant : 

Base supér ieure Q ' Q " E " " E " ' ( f ig . 1 3 4 ) ; 

T o u s c e s t roncs d e p y r a m i d e s , d o n t les b a s e s sont 

c o t é e s , ont la m ê m e h a u t e u r , qu i est r e p r é s e n t é e par la 

p o r t i o n d e l i g n e E F (fig. 1 3 1 ) , d e 2 5 m è t r e s d e l o n ­

g u e u r . Cette p o r t i o n d e l i gne est p e r p e n d i c u l a i r e sur l e s 

p l a n s d e s d e u x profils e n travers (fig. 1 3 3 et 1 3 4 ) . 

L a partie c o m p r i s e entre l e s profi ls e n travers (fig 1 3 4 

e t 1 3 5 ) , pr i s su iv a n t les l i g n e s O R et K N , forme l e s 

quatre t roncs d e p y r a m i d e s s u i v a n t s : 

1° T r o n c de p y r a m i d e t r i a n g u l a i r e ayant : 

Base supér ieure L ' L " K ' (fig. 133) ; 

Base in fé r i eu re P ' P " 0 ' (fig. 1 3 4 ) ; 

2 ° T r o n c de p y r a m i d e q u a d r a n g u l a i r e ayant : 

Base supér ieure D " ' D " " L " L ' (FIG. 1331; 

Base in fér ieure E ' " E " " P " P ' (fig. 1 3 4 ) ; 

3 ° T r o n c de p y r a m i d e q u a d r a n g u l a i r e ayant : 

Base supér ieure M ' M " D " " D ' r ' (FIG. 1 3 3 ' ; 
Base in fé r ieure Q ' Q " E " ' ' Ë ' " (FIG.134); 

4 ° T r o n c de p y r a m i d e t r i angu la i re ayant : 

Base supér ieure N ' JI " M ' (FIG. 133) ; 

Base in fé r i eu re R ' Q " Q ' (fig. 134 ) . 

T o u s c e s t roncs d e p y r a m i d e s , d o n t les b a s e s sont 

c o t é e s , ont u n e m ê m e h a u t e u r , qui est la port ion de l igne 

D E , d e 1 7 n l 6 0 de l o n g u e u r (fig. 1 3 1 ) . 

L a part ie c o m p r i s e entre l e s profi ls e n travers (fig. 1 3 5 

Base in fé r ieure . D , U „ F , „ . F . „ ( f i g _ 1 3 3 ) . 

4" T r o n c de p y r a m i d e t r i a n g u l a i r e ayant : 

Base supér ieure R 

Base i n f é r i e u r e . . • , V ' 

R ' Q ' Q ' 

V U " I T 

( f ig . 1 3 1 ) ; 

( f ig . 1 3 3 ) . 
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et 1 3 6 ) , pris su ivant les l i g n e s KN et HJ (fig. 1 3 1 ) , f o r m e 

les quatre troncs d e p y r a m i d e s su ivants : 

4° Tronc de p y r a m i d e t r i a n g u l a i r e ayant : 

Base supér ieure G ' G " H ' ( f ig . 1 3 6 ) ; 

Base in fé r ieure L ' L " K ' ( f i g . 4 3 5 ) ; 

2» Tronc de p y r a m i d e quadrangu la i re ayant : 

Base supér ieure C " ' C " " G " G ' ( f ig . 4 3 6 ) ; 

Base i n f é r i e u r e . . . . . D " D " " L n L ' ( f i g . 1 3 o ) ; 

3° Tronc de p y r a m i d e quadrangu la i re ayant : 

Base supér ieure I ' I " C " " C ' " ( f ig . 4 3 6 ) ; 

Base in fé r ieure M ' M " D " " D ' " ( f ig . 1 3 S ) ; 

4' T ronc de p y r a m i d e t r i angu la i re ayant : 

._ Base supér ieure J ' I T ( f ig . 4 3 6 ) ; 

Base in fér ieure N ' M " M ' ( f i g . 43S) . 

T o u s ces t roncs d e p y r a m i d e s , d o n t les b a s e s sont 

cotées , ont u n e m ô m e hauteur , qui est la por t ion d e l i g n e 

CD, d e 7 m è t r e s (fig. 1 3 1 ) . 

La part ie c o m p r i s e entre l e po in t A (fig. 1 3 1 ) et l e 

profil en travers (fig. 1 3 6 ) , pr i s su ivant la l i g n e H J 

(fig. 1 3 1 ) , forme l e s quatre troncs d e p y r a m i d e s su ivant s : 

1» P y r a m i d e t r i a n g u l a i r e ayant pour base G ' G " n ' ( f ig. 1 3 6 ) ; 

2° I d . q u a d r a n g u l a i r e i d . C " ' C " " G " G ' ( f ig . 4 3 6 ) ; 

3» I d . id. i d . r i " C " C " ( f ig . 1 3 6 ) ; 

4« Id. id. id. J ' J " I' ( f ig . 136 ) . 

Toutes ces p y r a m i d e s , dont l e s b a s e s sont c o t é e s , on t 

une m ê m e h a u t e u r qui est la por t ion d e l i g n e A C de 8 m 5 0 

(fig. 1 3 1 ) . 

Ou ' vo i t q u e la m a s s e de terre à c u b e r c o m p r e n d , 
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d'après la m é t h o d e d e d é c o m p o s i t i o n q u e n o u s a v o n s 

a d o p t é e : 

4 p y r a m i d e s t r i a n g u l a i r e s , 

4 p y r a m i d e s q u a d r a n g u l a i r e s , 

6 t r o n c s de p y r a m i d e s t r i a n g u l a i r e s , 

6 Id. id . q u a d r a n g u l a i r e s . 

T o t a l 20 s o l i d e s s i m p l e s . 

L e s b a s e s et l e s h a u t e u r s d e c e s s o l i d e s étant par fa i t e ­

m e n t c o t é e s , il e s t c lair qu 'en ca l cu lant i s o l é m e n t l e 

v o l u m e d e c h a c u n d 'eux e t e n faisant la s o m m e d e s . 

résul tats part ie l s o b t e n u s , l e p r o b l è m e sera r é s o l u . 

L e s déta i l s c o m p l e t s d a n s l e s q u e l s n o u s v e n o n s d ' e n ­

trer , b i e n é t u d i é s p a r le l e c t e u r , lui permet tront d e s e 

r e n d r e u n c o m p t e très e x a c t d e la d é c o m p o s i t i o n d'un 

s o l i d e c o m p o s é e n s o l i d e s s i m p l e s ; m a i s , d a n s la p r a t i q u e , 

o n n e c a l c u l e pas l e s so l ide s s i m p l e s , ainsi q u e n o u s 

v e n o n s d e l ' ind iquer , p a r c e q u e ce serait b e a u c o u p trop 

l o n g . P a r u n s y s t è m e d e moyennes, l e s p y r a m i d e s et l e s 

t r o n c s d e p y r a m i d e s part ie l s sont t r a n s f o r m é s e n p a r a l -

l é l i p i p è d e s . 

V o i c i la m é t h o d e qu i est a p p l i q u é e d a n s les t r a v a u x : . 

Lorsque les profils en travers sont rapportés et cotés sur 

le papier, on calcule la surface de chaque profil et on 

multiplie le résultat obtenu par la demi-somme des entre-

profils. L'addition des volumes correspondants à chaque 

profil donne le cube cherché. 

E x p l i q u o n s cette r èg l e : 

P R O F I L E N T R A V E R S (fig. 1 3 3 ) . — On s u p p o s e au po int B 
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un profil zéro. L a d i s t a n c e d u po int B au prof i l (fig. 1 3 3 ) 

est l l ^ o O ; la d i s tance d e ce d e r n i e r profi l au profi l 

figure 1 3 4 est 2 5 r a 0 0 . 

11,50 + 25,00 = 3 6 m 5 0 ; 

dont la moi t i é est 1 8 , 2 3 , n o m b r e qui est la demi-somme, 

des entre-profils. Ca lcu lez la surface d e s d e u x tr iangles 

et des d e u x t rapèzes c o m p o s a n t la superf ic ie d u profil 

(fig. 1 3 3 ) , et l e total d e s résul tats o b t e n u s , mul t ip l i é par 

1 8 , 2 5 , d o n n e r a le v o l u m e c o r r e s p o n d a n t à c e prof i l . 

p r o f i l e n t r a v e r s (fig. 1 3 4 ) . — L a d i s tance d e ce profil 

au p r é c é d e n t est 2 5 m 0 0 ; sa d i s t a n c e a u s u i v a n t est 1 7 r a 6 0 . 

25,00 + 1 7 . 6 0 = 8 1 n 3 0 . 

2 1 r a 3 0 est la demi-somme des entre-profils. E n m u l t i ­

pliant la surface d e la figure 1 3 4 par 2 1 , 3 0 , o n aura 

le v o l u m e c o r r e s p o n d a n t à ce profil. 

p r o f i l e n t r a v e r s (fig. 1 3 5 ) . — L a d i s tance de ce profil 

au précédent est 1 7 m 6 0 ; sa d i s tance au su ivant est 7 m 0 0 . 

17,60 j - 7 , 0 0 ^ 1 2 m 3 Q . 

1 2 r a 3 0 est la demi-somme des entre-profits. La sur ­

face d e la figure 1 3 5 , m u l t i p l i é e par 1 2 , 3 0 , d o n n e r a le 

v o l u m e c o r r e s p o n d a n t à ce profi l . 

p r o f i l e n t r a v e r s (fig. 1 3 6 ) v — L a d i s tance d e ce 

profil au p r é c é d e n t est 7 mètres ; sa d i s tance au su ivant 

[supposé zéro au point A ) est 8 m o 0 . 

_ 7 ^ + A 5 0 _ ^ 5 ; 

7 m 7 5 est la demi-somme des entre-profils. L a surface 

25 
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2 9 0 u S S S O U D E S . 

d e la figure 1 3 5 , mul t ip l i ée p a r 7 , 7 5 , d o n n e r a le 

•volume c o r r e s p o n d a n t à c e profi l . 

L ' a d d i t i o n d e s quatre résul tats o b t e n u s r é s o u d r a le 

p r o b l è m e . 

N o u s a l l o n s m a i n t e n a n t effectuer tous les c a l c u l s et les 

met tre s o u s f o r m e d'un t a b l e a u t r è s - s i m p l e . 

DESIGNATION 

des 

F I G U R E S . 

LONGUEURS 

DOS 

ENTRE-

PROFILS. 

HAU-

TEUHS. 
PARFOIS. 

PAR 

PROFILS. 

P R O F I L E N T R A V E R S ( f ig . 1 3 3 ) . 

T r i a n g l e 

T " T " S ' 

T r a p è z e 

F " " F " ' T " T 

Trapèze. 

T r i a n g l e 

V I T L " 

T r i a n g l e 

0" P" P " 

T r a p è z e 

E " ' E " " P " P ' 

T r a p è z e 
Q . Q , . g , „ , E „ , 

T r i a n g l e 

K Q " 0 / 

18 .25 

18 ,25 

1 8 , 2 5 

1 8 , 2 5 

6 ,20 

2 

8 , 0 0 - f fi,L20 

2 

5 ,00 + 8 ,00 

S,00 

2 

8,80 

7 ,00 

4 , 0 0 

S,00 

4 9 7 , 8 6 

907 ,02 

1 7 4 , 8 0 

228 ,13 

2107 ,50 

P R O F I L E N T R A V E R S ( f ig . 1 3 4 ) . 

2 1 , 3 0 

2 1 , 3 0 

2 1 , 3 0 

2 1 , 3 0 

10,00 

2 

1 3 , 9 0 - f - 10,00 

9 ,50 + 13,90 

9.SO 
— 2 ~ 

8 ,50 

9 ,00 

8 , 0 0 

G,00 

A REPORTER. 

905 ,25 

2290 ,81 

1993 ,68 

607,05 

I 5796 ,79 

. 7 9 0 i , 2 9 
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DESIGNATION 

des 

FIGURES. 

Longueurs 

des 

ENTRE-

PROFILS. 

LARGEURS. 
HAU­

TEURS. 
partiels. 

p a r 

profils. 

7904 ,29 

r n o r i L EIN T H A V E I t S ( f i g . 1 3 3 ) . 

T r i a n g l e 

K ' L ' L " 

Trapi 'ze 

[ ü ' " D " " L' ' L' 

Trafu-ze 

iJrjr'D-'D'" 

Triangle 

K" M " ' i l ' 

T r i a n g l e 

I I ' G ' G" 

T r a p è z e 

[ | C " ' C " " G " G ' 

T r a p è z e 

T r i a n g l e 

J ' I" 1' 

12,30 

1 2 , - 0 

12,30 

12 ,30 

(i.jiO 

~2 

fi, iO-(- 11,0') 

f,,f)0 4 - I l ,00 

(i,10 

2 , 3 0 

3,00 

7 ,20 

¿,00 

99 ,94 

376 ,09 

732 ,76 

147,60 

1376,99 

m o r n , E N T U W E H S ( f i g . 1 3 6 ) . 

7 ,7ä 

7 ,75 

7 ,7» 

7 ,75 

5 ,10 

8 .20 - f - 3,10 

5 ,00 + 8 .20 

2 

5 ,00 

69,17 5 ,30 

3 ,00 ( l ò ' i . C l -

4 , 5 0 

2 ,20 

496 ,58 

230 ,17 

42 ,65 

VOLUME TOTAL. I 9777 ,80 

Le tas d e terre p r o p o s é a d o n c u n v o l u m e d e 9777 

mètres c u b e s 86 d é c i m è t r e s c u b e s . 
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2 9 2 M E S U R E D E S S O L I D E S , 

P r o b l è m e № 1 3 4 . 

Soil proposé de faire le métré des terrassements nécessaires pour 

l'exécution d'un chemin suivant une pente déterminée, d'après 

le nivellement effectué au problème W 8 1 . 

L a f igure 8 0 r e p r é s e n t e l e c r o q u i s d u n i v e l l e m e n t , 

l eque l n i v e l l e m e n t est rapporté à l 'échel le par la f igure 8 1 . 

L e s f igures 8 2 , 8 3 , 8 4 , 8 5 , 8 6 et 8 7 sont l e s profi ls e n 

travers l e v é s à c h a q u e s tat ion d u profil e n l o n g et r a p ­

p o r t é s à la m ê m e é c h e l l e q u e le profil e n l o n g , l i gure 8 1 . 

N o u s a v o n s m a i n t e n a n t a tracer , s u r c h a q u e profil e n 

travers , la l imite d e s t errassements à e x é c u t e r (déb la i s o u 

rembla i s ) et à ca l cu ler l es co tes c o r r e s p o n d a n t e s à cette 

l i m i t e . F a i s o n s l 'opérat ion . 

P R O F I L EN T R A V E R S (fig. 8 2 ) . — L e p o i n t G (fig. 82 ) c o r ­

r e s p o n d au po int G d e l 'axe d u c h e m i n (fig. 8 1 ) . D e c h a ­

q u e cote d u p o i n t M (fig. 82 ) , p r e n e z d e u x d i s t a n c e s d e 

5 r a 0 0 c h a c u n e , et v o u s o b t i e n d r e z l e s p o i n t s V " V " " à c h a ­

c u n d e s q u e l s v o u s aba i s serez u n e p e r p e n d i c u l a i r e sur la 

l i g n e Z Z ' . A u p o i n t G, m e n e z u n e l i g n e h o r i z o n t a l e Z"Y 

r e n c o n t r a n t l e s p e r p e n d i c u l a i r e s p r é c é d e n t e s a u x po in t s 

Z " Y . J o i g n e z par u n e dro i t e l e p o i n t Z " a u p o i n t N e t l e 

p o i n t Y au po int 0 . 

L e tr iangle N Z " G est e n déblai et l e tr iangle GYO est 

e n remblai. L e s co tes -V"Z" et V " " Y sont é g a l e s à MG 

et ont 0 , 5 0 d e l o n g u e u r ; i l reste à ca lcu ler l e s co tes Y " V " 

et V " " Z " ' . 

Cote\"\"'.— L a différence de n i v e a u d e s p o i n t s G e t N 

est 0 , 5 0 — 0 , 2 2 = 0 , 2 8 . L a d i s t a n c e d u po int Z au 

p o i n t M est 0 , 5 0 -f- 5 , 0 0 = 5 , 5 0 . Or , e n d iv i sant 0 , 2 8 
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par 5 , 5 0 , on aura la p e n t e par mètre de la l i g n e N G . L a 

d iv i s ion effectuée, on a p o u r quot ient 0 m 0 5 . L e po int V " 

sera d o n c a 0 , 5 0 X 0 , 0 5 = 0 , 0 2 5 au d e s s o u s d u po int Z 

( 0 , 5 0 est la distance des points Z et Y") . P a r c o n s é q u e n t , 

la l igne V " V " a p o u r l o n g u e u r 0 , 2 2 + 0 , 0 2 5 = 0 , 2 4 5 , 

ou 0 , 2 3 en forçant le d e r n i e r ch i f f re , et o n aura 

0 m 5 0 — 0 m 2 o = 0 m 2 5 p o u r la l i g n e V"'Z". 

Cote V " " Z " ' . — L a di f férence d e n i v e a u d e s p o i n t s O 

et G est 0 , 7 7 — 0 , 5 0 = 0 , 2 7 . L a d i s tance du point M au 

point Z ' e s t o , 0 0 + 0 , 3 0 = 5 , 5 0 . Or, e n d iv i sant 0 , 2 7 

par 5 , 5 0 , on aura la p e n t e p a r m è t r e d e la l igne G O . L a 

div is ion ef fectuée , on a p o u r quot ient 0 , 0 3 . Le p o i n t Z " ' 

sera d o n c a u - d e s s u s du p o i n t O do 0 , 5 0 X 0 , 0 a = 0 , 0 2 5 . 

Par c o n s é q u e n t , la l i gne V " " Z ' " a p o u r l o n g u e u r 

0 , 7 7 — 0 , 0 2 3 = 0 , 7 4 5 , ou 0 , 7 5 e n forçant le dernier chif­

fre, et o n aura 0 , 7 5 — 0 , 5 0 = 0 , 2 3 p o u r la l i gne Y Z'" . 

P R O F I L EN T R A V E R S (fig. 8 3 ) . — L e po int II (lig. 83) c o r ­

re spond au p o i n t H de l 'axe du c h e m i n (fig. 8 1 ) . D e c h a ­

q u e cote du point O (fig. 8 3 ) , p r e n e z d e u x d i s tances d e 

5 m 0 0 c h a c u n e et v o u s o b t i e n d r e z . l e s p o i n t s R et T a 

chacun d e s q u e l s v o u s aba i s serez u n e p e r p e n d i c u l a i r e s u r 

la l i g n e QY' . P u i s q u e la l i g n e hor izonta le d u rembla i e s t 

à 0 , 8 3 au d e s s o u s d e la l i g n e QY' ( v o y e z O S , fig. 8 1 ) , 

dé t erminez le p o i n t S " et par ce po int m e n e z u n e l i g n e 

hor izonta le rencontrant l e s p e r p e n d i c u l a i r e s p r é c é d e n t e s 

a u x points R ' T ' . J o i g n e z par une droite le po int R ' au 

po int Q'" et le po in t T ' au po int M'. L e quadr i la tère 

Q"'R'T'M' sera tout ent ier en rembla i . 

L e s cotes U R ' et T T ' sont é g a l e s à O S " et ont 0 , 8 3 d e 

l o n a u e u r . 
0 Orr 
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L a l igne S"H est éga le à 1 , 3 0 — 0 , 8 3 = 0 , 4 7 . Il reste 

à calculer les cotes R I V " et T T " . 

Cote R R " \ — L a dif férence d e n i v e a u d e s p o i n t s H 

et Q"'es t 1 , 3 0 — 1 , 0 5 8 = 0 , 2 4 2 . La d i s t a n c e d e s po in t s 

0 6 1 0 6515,00 + 0 , 5 0 = 3 , 3 0 . Or, e n d iv i sant 0 , 2 4 2 

par 5 , 5 0 , on aura la p e n t e par mètre de la l i g n e Q"'H. 

L a d iv i s ion effectuée, o n a p o u r quot ient 0 , 0 4 4 . L e po int 

R'" sera d o n c d e 0 , 5 0 X 0 , 0 4 4 = 0 , 0 2 2 a u - d e s s o u s d u 

p o i n t Q'" ( 0 , 5 0 est la distance des points Q et R ) . Par 

c o n s é q u e n t , la l i g n e R R " ' a p o u r l o n g u e u r 1 , 0 5 8 + 0 , 0 2 2 

= 1 , 0 8 , et on aura 1 , 0 8 — 0 , 8 3 = 0 , 2 5 pour la l i gne 

R'R'" . 

Cote T T " . — La di f férence d e n i v e a u d e s po int s M' et 

H est 1 , 5 8 2 — 1 , 3 0 = 0 , 2 8 2 . L a d i s tance d u po int 0 au 

po int Y' est 5 , 0 0 + 1 , 4 0 = 6 , 4 0 . Or, e n d i v i s a n t 0 , 2 8 2 

par 6 , 4 0 , o n aura la pente par m è t r e d e la l i g n e HM'. L a 

d i v i s i o n e f fec tuée , o n a pour quot i en t 0 , 0 4 4 . L e point 

T " sera d o n c a u - d e s s u s d u p o i n t M' do 1 , 4 0 X 0 , 0 4 4 

= 0 m 0 6 2 . P a r c o n s é q u e n t , la l i g n e T T " a p o u r l o n g u e u r 

1 , 5 8 2 — 0 , 0 6 2 = 1 , 5 2 , et on aura 1 , 5 2 — 0 , 8 3 = 0 , 6 0 

p o u r la l i g n e T ' T " . 

L e s prof i l s , f igures 8 2 et 8 3 , c o n t i e n n e n t m a i n t e n a n t 

t o u t e s l e s co tes n é c e s s a i r e s p o u r ca lcu ler l e s v o l u m e s d e 

d é b l a i s et d e r e m b l a i s . P o u r les autres prof i l s , o n opérera 

e x a c t e m e n t d e la m ô m e m a n i è r e pour dé terminer l e s cotes 

m a n q u a n t e s ; m a i s n o u s n o u s c o n t e n t e r o n s d e s e x p l i c a ­

t ions d o n n é e s a u x d e u x e x e m p l e s p r é c é d e n t s . 

C o m m e au p r o b l è m e n° 1 3 1 , n o u s al lons effectuer tous 

l e s ca l cu l s d'après la m ô m e m é t h o d e , et l es mettre s o u s 

forme d'un tableau s e m b l a b l e . 
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DÉSIGNATION Lcnguenrs CUBES 

dos 
des 

ENTRE­
LARGEURS. 

HAU­

TEURS. 
partiels. 

par 
FIGURES. PROFILS. 

partiels. 
prolils. 

T r i a n g l e 

N Y "' Z " 

T r i a n g l e 

V " Z " G 

T r i a n g l e 

I K I ' " 1 " " 

Trapèze 

M, j„ J 

Trapèze 

J 1 " K" K" 

T r i a n g l e 

K' K" K" ' 

T r i a n g l e 

F" E '" E " " 

Trapèze 

E "' E " " K X 

Trapèze 

K X 0 ' 0 " 

T r i a n g l e 

O 1 0 " H " 

T r i a n g l e 

A'" B'" B"" 

T r i a n g l e 

B " " B"" L 

1" D É B L A I S . 

RILORIL E X T R A V E R S ( f ig . 82) 

0,23 

~T 

0,23 

~2~~ 

RROFIL, E N T R A V E R S ( f iy . 8 3 ) . 

0,71 

o - \ 4_ n.r>2 

0 ,30 

5 ,00 

0 ,347 

S , ÎC9 

21 ,223 

21 ,223 

21 ,223 

21 ,223 

0 ,32 + 0 , ) fli 

1,42 

3,00 

5,00 

0,G3 

2 

0,104-

2 

RITOFIL E!S T R A V E R S ( ( i g . 8(1). 

0,156 

1 

0 , 4 3 6 + 0 , 5 3 

10 ,700 

G3,2G7 

37 ,887 

1,558 

27 ,23 

27 ,23 

0 ,35 + 0,243 

1 

0,245 

0,91 

5 ,00 

5 ,00 

0 ,30 

5,654 

34 ,009 

1 0 , 3 3 1 

l.GGO 

r-ROTIL E X T R A V E R S ( l i g . 87) 

0 ,506 

0 .306 

12,00 

12,00 

O,CO 

5,00 

,102 j 
80 j 

1 

0,180 

TOTAL des déblais. 231 ,230 
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DÉSICKATION Ln n ^ 11 c il i ^ C U B E S 

des 
dos 

F.XTRE-
LARGEURS. 

HAU­
TEURS. 

Partiels. 
par 

F I G U R E S . l'HOFII.S 
Partiels. 

Profils. 

2= R E M B L A I S . 

P R O F I L E X T R A V E R S ( f ig . 8 2 ) . 

T r i a n g l e 

G Y Z " ' 

T r i a n g l e 

Y Z ' " 0 

8,73 

8,75 

0,23 

0,23 

5 ,00 

0,50 

5,419 

0,347 

C,016 

r i î O F I L , E X T R A V E R S (f ig. 83 ) . 

T r i a n g l e 

Q'" IV I V ' 
2 1 , 2 3 

(1,25 
0,50 1,528 > 

Tr; tpèzc 

I I " ' IV S " I I 

T r a p è z e 

I I S " T ' T " 

21 ,23 

21 ,23 

0,25 - f 0 ,47 

2 

0 ,J7 - f 0 ,10 

2 

5,00 

5,00 

38 ,230 

61,G23 

> 111,407 

T r i a n g l e 

T " T 1 .M ' 
21 ,23 

0 ,69 
i,W 10,2C4 / 

r n O F I I . E N T R A V E R S ( l i g . 8 4 ) . 

T r i a n g l e 

L'" M ' " M " " 
10,323 

0,235 
0 4 7 0 ,013 1 

T r a p è z e 

M " " M " ' N ' I 

T r a p è z e 

I Pi ' 0" 0 '" 

16,523 

16,523 

0 ,233 + 0,53 

0,33 + 0 , tG 

5,00 

5 ,00 

24 ,168 

31 ,538 

. 60,030 

T r i a n g l e 

o ' " o " V 
1G,323 

0 ,40 

2 
0,93 3 , 6 H 

P R O F I L E X T R A V E R S ( f ig . 8 7 ) . 

T r i a n g l e 

L C " C " " 

T r i a n g l e 

G " " C D -

12,00 

12,00 

0,30G 

0,30G 

2 

5 ,00 

0,G0 

9,180 j 
1,102 

10,282 

187,735 
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P o u r établir l e c h e m i n e n q u e s t i o n , i l fauara faire 

2 3 4 mètres c u b e s 2 o 6 d é c i m è t r e s c u b e s d e déb la i s et 

187 mètre s c u b e s 7 9 3 d é c i m è t r e s c u b e s de r e m b l a i s . 

La m é t h o d e q u e n o u s v e n o n s d ' employer , p o u r établir 

le profd en long et l e s profils en travers et p o u r ca lculer 

les t errassements , est ce l le e n u s a g e d a n s l e s g r a n d s tra­

vaux de c h e m i n s d e fer et autres . N o u s e n g a g e o n s d o n c 

v ivement le l ec teur à l 'étudier a v e c le p lus g r a n d s o i n . 

A v e c un p e u d'attent ion, i l sa is ira parfa i tement tous les 

détails d u m é c a n i s m e . 

REMARQUE . — N o u s a v o n s tenu à mettre l e s s ix profils e n 

travers sur la m ê m e p a g e , en regard d u profil en l ong . 

L'espace trop restreint n e n o u s a p a s p e r m i s d e rapporter 

les hauteurs à l ' éche l le d u profil en l o n g . N é a n m o i n s , l es 

croquis offrent toute la clarté suffisante. 
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CINQUIÈME PARTIE. 

D E S P R O J E T S D E T R A V A U X . 

CHAPITRE I". 

C O N S T R U C T I O N D E S B A T I M E N T S . 

P r o b l è m e № 1 3 5 . 

Soit proposé de faire le projet et le métré des travaux à exécuter 

pour l'établissement d'une petite maison d'habitation. 

Faire u n proje t , c'est : 

1 ' E x é c u t e r l e s d e s s i n s n é c e s s a i r e s , à u n e éche l l e c o n ­

venab le , d e m a n i è r e à présenter c la irement t o u s les déta i l s 

de l 'ouvrage ; 

2* R é d i g e r u n métré détai l lé d e s d i v e r s e s na tures d e 

travaux à effectuer ; 

3° Préparer l 'es t imat ion d'après l e s p r i x d u p a y s où la 

construct ion doi t être édi f iée . 

S'il s'agit de t ravaux p o u r d e s c o m m u n e s , pour l'État ou 

pour d e s é t a b l i s s e m e n t s p u b l i c s , on r é d i g e , en outre , u n 

devis comple t , a u x c o n d i t i o n s d u q u e l l ' entrepreneur sera 

tenu d e se s o u m e t t r e . Il est m ê m e b o n , pour les travaux 

part icul iers , d e préparer u n d e v i s s e m b l a b l e , qui est s o u ­

mis à l 'acceptat ion de l ' entrepreneur . 
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§ 1 e r . - DESSINS. 

La cons truct ion qu i fait l 'objet d u p r o b l è m e n ' 1 3 5 so 

c o m p o s e s i m p l e m e n t d'un r e z - d e - c h a u s s é e sur caves avec 

g r e n i e r . E l l e a e x t é r i e u r e m e n t 12"'00 de l o n g u e u r sur 

9 mètres d e l a r g e u r . 

I o P L A N . — A v a n t tout , le plan (fîg. 1 3 7 ) a été fait et il 

d o n n e la d i s tr ibut ion d e l 'habi tat ion , qui se c o m p o s e de 

q u a t r e p i è c e s A , B , O, D, de i mè tre s a u ^ a r r é l ' u n e , pos sé -

d a n t e h a c u n e u n e c h e m i n é e . La p ièce A servira d e cu i s ine ; 

s a c h e m i n é e est p lus g r a n d e . E n t r e d e u x m u r s de re fend , 

d i s tants entre e u x d e 2 m 0 0 , se trouve u n coulo ir contenant 

l 'escal ier d u gren ier et u n pe t i t c a b i n e t à la su i te , ayant , 

d a n s œ u v r e , 2 m 6 0 d e l o n g u e u r sur 1 mètre d e largeur . 

A c h a q u e ex trémi té d u cou lo i r se t rouve u n e porte d 'en­

trée . L e s quatre p i è c e s c o r r e s p o n d e n t entre e l l es et a v e c le 

c o u l o i r , d e m a n i è r e qu'au b e s o i n les c h a m b r e s A et B 

c o m p o s e n t u n l o g e m e n t et l e s p i è c e s C et D u n autre 

l o g e m e n t . 

Si la cons truc t ion deva i t c o m p r e n d r e p lus i eurs é tages 

h a b i t a b l e s , il faudrai t u n p l a n d e d i s tr ibut ion par é tage , 

s i lad i te d i s tr ibut ion n'était p a s la m ô m e . 

L e p l a n d'un b â t i m e n t n é c e s s i t e toujours u n e é tude 

t r è s - s o i g n é e , car u n a p p a r t e m e n t n'est a g r é a b l e et c o m ­

m o d e qu'autant qu'il es t b i e n d i s t r ibué . 

2° COUPE T R A N S V E R S A L E . — L a c o u p e transversale est u n e 

s e c t i o n vert ica le faite p e r p e n d i c u l a i r e m e n t a u x mure , 

s u i v a n t la largeur de la construct ion (fig. 1 3 9 ) . 

El le fait vo ir la d i s p o s i t i o n adoptée d e p u i s l e s f o n d a ­

t i o n s jusqu 'au fa î tage d e la c h a r p e n t e . On voit q u e les 

p i è c e s habi tab les ont 3 m è t r e s d e h a u t e u r entre l e carre-
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lage et le so l i vage ; q u e , d e p u i s le p l a n c h e r d u gren ier à 

la partie s u p é r i e u r e des m u r s , il y a i m 6 0 - , q u e la hauteur 

de la pointe du p i g n o n est 3 m 2 0 . On vo i t auss i l ' inc l inai ­

son et la d i s p o s i t i o n d e l 'escal ier de c a v e , a ins i q u e la 

forme d e s c h e m i n é e s . 

3° COUPE LONGITUDINALE . — L a c o u p e l o n g i t u d i n a l e est 

une sect ion ver t i ca le faite p e r p e n d i c u l a i r e m e n t a u x m u r s , 

suivant la l o n g u e u r d e la construct ion (fig. 1 4 0 ) . 

Elle fait vo ir l es d i s p o s i t i o n s a d o p t é e s d a n s le s e n s d e 

la l o n g u e u r do l 'ouvrage , d e p u i s l e s fondat ions jusqu 'au 

s o m m e t , la forme d e s v o û t e s d e c a v e a v e c l e s r a y o n s d e s 

arcs de cerc le , l e carre lage , l es o u v e r t u r e s , l e so l i vage et 

le c h e v r o n n a g e . 

4° É L É V A T I O N . — L'é lévat ion (fig. 138) présente l 'aspect 

d u bât iment a c h e v é , a v e c tous l e s détai l s v u s . 

P o u r la clarté et la facil ité d ' exécut ion d e s d e s s i n s , il 

convient de l e s p l a c e r , autant q u e p o s s i b l e , tel que n o u s 

l 'avons fait. L a c o u p e transversale sera en face du p lan ; 

la c o u p e l o n g i t u d i n a l e s o u s la c o u p e transversa le , et l 'é lé­

vat ion s o u s le p l a n , e n face de la c o u p e transversa le . 

On c o m p r e n d qu'en pro longeant les l i g n e s p r i n c i p a l e s 

du p l a n , on a les l ignes pr inc ipa le s d e la c o u p e trans­

versa le . De m ê m e , en p r o l o n g e a n t l es Lignes pr inc ipa les 

de la c o u p e t ransversa le , on a les l i gnes p r i n c i p a l e s de 

la c o u p e l o n g i t u d i n a l e . 

N o u s a l lons m a i n t e n a n t effectuer le métré des d i v e r s 

travaux à e x é c u t e r . G o m m e toujours , n o u s d é c o m p o s e ­

r o n s les d i v e r s s o l i d e s c o m p o s é s e n s o l i d e s s imple s . Ce 

mêlré sera m i s sous forme d'un tab leau , qui sera très fac i l e ­

m e n t c o m p r i s , sans qu'il soit b e s o i n d 'aucune o b s e r v a t i o n . 
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2. - MÉTRÉ DES TRAVAUX. 

D É S I G N A T I O N 

ÎR
E

 

K
T

1
E

S
. 

E
U

R
S

. 

«5 

S
E

II
R

 

;
t
e
u

r
. 

iC
E

S
. 

V O L U M E S 

D E S P A R T I E S . 

N
O

J
II

 

D
E

S
 

P
A

 

lo
n

c
u

:
 

<i 

É
P

A
IS

 

O
U

 
]1

A
[ 

S
U

R
F

Í 

PilUlILS. I0I1II . 

1 ° T E R R A S S E M E N T S 

1 12 ,00 9 ,00 3 ,00 3 2 4 , 0 0 

Fonda t ions , déve loppement 1 42 ,00 1,00 0 ,80 5 3 , 0 0 372 ,00 

I d . , m u r s de r e f e n d . 2 9 ,00 1,00 0 ,80 » 14,40 

T o t a l des terrassements. . 372 ,00 | 

2" M A Ç O N N E R I E S . 

D é v e l o p p e m e n t du p o u r t o u r 1 42 ,00 11 ,60 0 ,50 - 243,60 

Pignons e x t r ê m e 5 2 9,00 

9 ,00 

3,20 
0,30 

0 ,30 

14 ,40 

104 ,40 2 

9 ,00 

9 ,00 11 ,60 

0 ,30 

0 ,30 » 

14,40 

104 ,40 

Pignons des m u r s d e r e f e n d . 2 9 ,00 
S,20 

0,30 14 ,40 9 ,00 
2 

0,30 14 ,40 
1 443,19 

Grandes voûtes déve loppées 2 9 ,00 4 ,b0 O,G0 n 4 8 , 6 0 
1 443,19 

1 9 ,00 2,30 0 ,30 » 10,33 

Escal ier , maçonn" de côté. 2 1,00 
2,:;o 

2 
2 , 4 0 6,00 

I d . , i d . de d e r r i è r e . •1 1,20 2 ,43 0 ,30 » 1,44 

Vides à déduire : 

4 1,80 1,00 0 ,50 3 ,60 

2 1,00 0.G0 0 ,50 » 0 ,60 

F e n ê t r e sur p o r t e d 'ent rée . 1 1,00 1,00 0,30 » 0,50 

2 2,(10 1,00 0 ,30 2 ,60 

Por lcs d s les m u r s de re fend 
au rez -de-choussée . . . . 2 1,80 1,00 0 ,50 1,80 

> 13 ,20 

Por te de descente de cave. . 1 1,80 1,00 0,50 » 0 ,90 

ba
 

1,40 

1,80 

1,00 

1,00 

0 ,30 

0 ,30 

1,40 

1,80 Portes dans les g r e n i e r s . . 2 

1,40 

1,80 

1,00 

1,00 

0 ,30 

0 ,30 

1,40 

1,80 

R e s t e p o u r la maçonner ie 420 ,99 

Cheminée (au m . c o u r a n t ) . 4 7.:;o .1 linéaire 

3 0 - 0 0 
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D É S I G N A T I O N 

D E S P A R T I E S . 

N
O

M
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L
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L
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. 
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O
U

 
H

A
U

T
E

U
R

. 

S
U

R
F

A
C

E
S

. 

VOLA 

PARTIELS. 

M E S 

Enduits extérieurs. 

N 4 2 , 0 0 4 ,23 178.50 

2 9 ,00 3 ,20 • 57.G0 » » 

TOTAL de l 'endui t e x t é r i e u r . . 236 ,10 D 

Ifola. Lei ouvertures no sont pas déduites. 

3 ° P I E R R E D E T A I L L E . Au mètre 

Portes pr inc ipa les , d e r e l o p -
linéaire 

2 6,20 » » » - 1 2 , 4 0 

4 5,60 a D 2 2 , 4 0 

2 3,20 » a » 6 , 4 » 73 ,20 

1 4 ,00 a » D 4 . 0 0 

1 5 ,60 » 5,60 

4 5 ,60 9 » 2 2 , 4 0 

Pierre de tailtc à la pièce. 

Escalier de là cave (marches) 12 11 11 n 

1 M » » » * 

4 » » n 

T o t a l de la p i e r r e de ta i l l e . 7 5 , 2 0 

4° C H A R I - E X T E . 

Solives ( c o m p a r t i m e n t CD). 13 4 ,50 0 ,20 0,13 » 1.73b ^ 

I d . ( c o m p a r t i m e n t A B ) . 13 4 , 5 0 0 ,20 0,13 tt 1,755 

Moitié du r.omparLiment e n ­
tre les m u r s de r e f e n d . . 7 2 ,50 0 ,20 0,15 n 0 , 5 2 5 

H 6,0(1 0,00 0,08 1,901 
1 8 ,016 

2 13,00 0 ,20 0,15 0.7S0 

1 13,00 0 ,20 0,20 0 ,520 

2 15,00 0 ,20 0,1b 0,780 

8 ,016 
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D É S I G N A T I O N 

D E S P A R T I E S . 

N
O

M
B

R
E

 

D
E

S
 
P

A
R

T
IE

S
. 

L
O

N
G

U
E

U
R

S
. 

L
A

R
G

E
U

R
S

. 

É
P

A
IS

S
E

U
R

 
' 

O
U

 
H

A
U

T
E

U
R

. 

S
U

R
F

A
C

E
S

. 

V O L I 

m i n i s . 

M E S 

MIMI. 

S ° COUVERT UUE. 

Tu i les plates. 2 15,00 G,00 » 136,00 » 

Faî t ières 13 » •» 

OEils de l 'œuf. . i » » » » 

6 ° MENTJISE UIE. 

2 2,GO I 1,00 » 3,20 

1 1,80 J i,co » 1,80 » 

" T o t a l \ÌQUV por tes en el icne . 7 ,00 -
Portes intiricures. 

Dans les Riurs de r e f e n d . . i 1,80 1,00 7,20 n 

2 1,80 0 ,80 2,88 „ 
i 1,70 0 ,60 n 1,02 „ 
4 1,S0 0 ,80 » 3,7G » 

TOTAL pour por tes in tér ieures 1G.8G » 

Petits volets de g r e n i e r . . . 2 • 1,00 0,60 1,20 

Grand volet ici. 1 1,00 1,00 1,00 » 

Rayons p o u r les p l a c a r d s , a 0,80 0,30 1,20 

TOTAL pour menuiser ies o rd ina i res . 3 ,10 

C h a m b r a n l e , l o n g r dévclop. M l i . 0 0 » -
* 1,80 1,00 » 7 ,20 n 

Planchers. 

8,00 2,0(1 » 1G.03 » 

I d . CO 8,00 2,00 » 1G.0O » 

Un d e m i c o m p n r i i m c n t e n ­
tre les m u r s de re fend . . 2 ,00 4,00 8,00 

T o t a l du 4 0 , 0 0 

Esca l ie rdugrcn ic r (marches ) | 1 o » [ » » 
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DESIGNATION 

D E S P A R T I E S . 

V O L U M E S 

7° P L A T R E R I E . 

Cloisons. 

Compart iment AB. 

I d . CD. 

Petit cabinet. . . . 

4,00 3.00 

4,00 3,00 

» 4,eo 3,00 

TOTAL des cloisons 

Enduits intérieurs. 

n 24,00 3,00 

» 24,00 5,00 

TOTAL pn finît.* 

Carrelage. 

ComparLiment ÀB. 8.00 4,00 

Id. CD. » 8,00 4,00 

Petit c o m p a r t i m e n t . 8,00 2,00 

TOTAL d u c a r r e l a g e . 

8» P E I N T U R E S . 

Portes extér ieures 

Porte de cave 

Portes i n t c r . , m u r s d e re fend 

Dans les cloisons. . . . . 

r e l i t cubinct 

Placard 

Volets de grenier 

M . id 

Grandes fenêtres 

2 2,60 2,00 

n 1,80 2,00 

i 1.S0 2,00 

2 1,70 1,60 

1 1,70 1,20 

4 1,80 1,60 

2 1,00 1,20 

1 1,00 2,01) 

i 1,80 2,00 

TOTAL de la p e i n t u r e . 

9° V I T R E R I E . 

2 1,00 0.80 

4 1,70 0,90 

TOTAL do la v i t rer ie 

12,00 

12,00 

13,80 

37,80 

72,00 

72,00 

144,00 

32,00 

32,00 

16,00 

80,00 

10,40 

3,G0 

14,40 

5,44 

2,04 

11,52 

2,40 

2,00 

14,40 

66,20 

1,G0 

6,12 

7,72 
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10° F E R R U R E S . 

L e s ferrures seront c o m p t é e s , après e x é c u t i o n d e s tra­

v a u x , les u n e s au p o i d s , l es autres à la p i è c e , s e lon les 

c o n v e n t i o n s . 

Il en sera d e m ê m e de la ferblanter ie , d e la p l o m b e r i e 

et des pet i ts o u v r a g e s a c c e s s o i r e s . 

R É S U M É D U MÉTRÉ. 

1° T e r r a s s e m e n t s . . . • 372,00 

f M a ç o n n e r i e o r d i n a i r e . . 429,99 
2° M a ç o n n e r i e . • • • j C h e m i n é e s 30,00 

( Endui t s e x t é r i e u r s . . . . 239,10 

i Ta i l l e o r d i n a i r e 73,20 

3o P i e r r e de t a i l l e . E s c a l i e r (marches) . . . . 12.00 
] P i e r r e d é v i e r 1.00 

( Cheminée 4,00 

4° C h a r p e n t e 8,016 

( Tu i l e s p l a t e s 156,00 
5° C o u v e r t u r e . . . . F a î t i è r e s 13,00 

( Œils-de-bœuf. 4,00 

/ P o r t e s e x t é r i e u r e s . . . . 7,00 
I P o r t e s i n t é r i e u r e s . . . . 16.8G 
j M e n u i s e r i e ord ina ire . . . 3,40 

6° M e n u i s e r i e . . . . I C h a m b r a n l e 14,00 

I Grandes f enê tres 7,20 
f P l a n c h e r s 40,00 
\ M a r c h e s d 'esca l i er . . . . 15,00 

/ Clo isons 37,80 
7° P l à t r e r i o . . . . ] E n d u i t s i n t é r i e u r s . . . . 144,00 

( Carre lage 80,00 

8° P e i n t u r e s GG,20 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



§ 3 . - ESTIMATION DES TRAVAUX. 

Les prix var iant a v e c c h a q u e p a y s , n o u s n o u s d i s p e n ­

serons d e faire l 'est imation d e s t ravaux dont l e métré 

vient d'être é tabl i . Il suffira d e préparer un tab leau 

d'après le m o d è l e s u i v a n t , d e l e rempl ir avec l e s é l é m e n t s 

du métré et l e s p r i x c o n v e n u s , de fa ire l e s p r o d u i t s et l e s 

totaux : 

D É S I G N A T I O N P R C S P R O D U I T S 

D E S 

TRAVAUX. 

QUANTITÉS. J a 

L'UNITÉ. MHTIllI. ronri. 

§ 4 . - DEVIS. 

Plus l o i n , n o u s d o n n e r o n s , a v e c d e s déta i l s très é t e n ­

dus , l es é l é m e n t s n é c e s s a i r e s à la rédac t ion d'un d e v i s 

contenant l e s c o n d i t i o n s a u x q u e l l e s l ' entrepreneur devra 

se soumet tre pour la b o n n e e x é c u t i o n d e s t r a v a u x . N o u s 

e x p o s e r o n s m ê m e , d 'après d e s ins truct ions officiel les, l e s 

règ les à s u i v r e p o u r la préparat ion d e s proje t s . 
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C H A P I T R E II . 

D E S A Q U E D U C S E T P O N T S . 

Problème № 1 3 8 . 

Soit proposé de faire le projet et le métré des travaux à exécuter 

pour l'établissement d'un petit aqueduc d'un débouché de 0 m 5 0 
de largeur sur 0 m 4 0 de hauteur, sous un chemin communal. 

L e s d e s s i n s du projet se c o m p o s e r o n t , c o m m e t o u j o u r s , 

des é l é m e n t s su ivant s : 

i ° ÉLÉVATION D'UNE T Ê T E ( f ig .142) . — D e s s i n de la par ­

tie v u e de l 'ouvrage a c h e v é lorsqu 'on r e g a r d e l ' ouver ­

ture . 

U n a q u e d u c et un pont ont toujours d e u x têtes : celle 
d'amont et celle d'aval. 

L a tète d'amont est cel le par laque l l e l 'eau entre et la 

tète d'aval est cel le par laquel le l 'eau sort . 

2° COUPE LONGITUDINALE (fig. 1 4 1 ) . — S e c t i o n faite par 

un p lan vert ica l d a n s le s e n s d e la l o n g u e u r de l 'ou­

v r a g e et qui en fait vo i r tous les déta i l s . L e s part ies c o u ­

p é e s sont i n d i q u é e s par des h a c h u r e s . 

L 'aqueduc ayant 6 mètres de l o n g u e u r e x t é r i e u r e m e n t , 

et l 'échel le d e 0 , 0 2 par m è t r e étant a d o p t é e , il aurait 

fal lu, pour la c o u p e l o n g i t u d i n a l e , u n e l o n g u e u r d o O m 1 2 . 

La d i m e n s i o n du papier n'ayant pas p e r m i s d e d o n n e r ce 

détai l tout ent ier , u n e brisure a été o p é r é e au m i l i e u , 

m a i s la clarté n'y perd r ien . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



312 "DES PROJETS D E T R A V A U X . 

u n p lan vert ica l , d a n s le s e n s de la largeur d e l 'ouvrage 

et p e r p e n d i c u l a i r e m e n t à l 'axe o u a u x c u l é e s . E l l e fait 

vo i r la forme des d é b l a i s , la d i spos i t i on des m a ç o n n e r i e s 

et d u d a l l a g e . 

3° PLAN (fig. 1 4 3 ) . — V u e d e l 'ouvrage su ivant u n 

plan hor izonta l . 

L e p lan est d i v i s é en d e u x part i e s : 

1° C D F E , v u e au n i v e a u d e s p a r a p e t s , l 'ouvrage étant 

s u p p o s é a c h e v é . 

2° A B D C , v u e au n i v e a u d e s f o n d a t i o n s . 

A p r o p o s d e la b r i s u r e , m ô m e observa t ion q u e p o u r la 

c o u p e l o n g i t u d i n a l e . 

É L É M E N T S C O N S T I T U T I F S D E S P O N T S E T A Q U E D U C S . 

L e s pont s et a q u e d u c s c o m p r e n n e n t l es part ies su i ­

v a n t e s : 

1° FONDATION . Part i e infér ieure é tab l i e , sur le terrain 

so l ide , sur bé ton ou sur p i lo t i s , d e s t i n é e à supporter tout 

le p o i d s d e l ' ouvrage . 11 est n é c e s s a i r e q u e l ' entrepreneur 

et le d irecteur d e s t ravaux apportent le p l u s g r a n d s o i n à 

cet important d é t a i l . 

2° C U L É E S o u P I E D S D R O I T S . Massi f e n m a ç o n n e r i e , d e s ­

tiné à m a i n t e n i r l e s terres à dro i te et à g a u c h e et à s o u ­

tenir le d a l l a g e , le tab l i er e n b o i s o u e n f o n t e , ou u n e 

v o û t e , su ivant le c a s . 

L a c o u p e transversa le j o n n e l ' épa i s seur et la d i s p o s i ­

tion d e s c u l é e s . 

3° R A D I E R . M a ç o n n e r i e p lacée entre l es c u l é e s et s u r 

laquel le l 'eau s ' écou le . 
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4° V O Û T E . M a ç o n n e r i e su ivant u n e c o u r b e reposant sur 

chaque culée et é tabl i s sant c o m m u n i c a t i o n de l 'une à 

l'autre. 

5" v o u s s o m s . Moe l lons en taille c o m p o s a n t l e corps d e 

la voûte . 

6° DOUELLE . F a c e v u e d'un v o u s s o i r . 

7" INTRADOS . Sur face intér ieure d e la v o û t e . 

8° EXTRADOS . Sur face ex tér i eure de la v o û t e . 

9" C L E F . V o u s s o i r f ermant la v o û t e à sa part ie s u p é ­

rieure. 

10° MURS E N A I L E . Maçonner ie p l a c é e d e c h a q u e côté 

des têtes , about i s sant a u x cu lée s pour souten ir l e s t erres . 

RELEVÉ D E S T R A V A U X A E X É C U T E R F O U R L ' É T A B L I S S E M E N T 

D E L ' A Q U E D U C . (PROBLÈME N° ¡33.) 

DÉSIGNATION 1R
S.

 

s VOLUMES 

» £ 3 PARTIES. 

1 
N

U
M

! 

fa Ï J? 
' - G 

5 

S PAR-LIEFS 10/ANI. 

Maçonnerie à mortier 

2 G.00 0 ,63 0,S) 3 , 9 0 3 ,90 

Maçi* à pierre sèche. 
» 6 ,00 0,51) 0,23 0 ,75 0 ,73 

Maçonnerie de lailfo. 
2 2 ,00 0 ,80 0,40 1,28 1,28 

Dalkine }1 0 ,00 O,YU 5 ,40 

Epinçage de moellons. 

2 6,00 O.iO 4 ,80 » 
4 0.-I0 0 '40 » 0 , 8 0 
» 6 ,00 0 ,50 3 , 0 0 

Tailla ge à la bou­ TOTAL 8 , 6 0 
chât de. 

TOTAL 8 , 6 0 

Parapet , d ë v e l o p p 1 . 2 2 ,00 2 ,00 8 ,00 » 

4 0,80 0 ,40 1 ,28 

TOTAL 9 , 2 3 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Problème № 137. 

Soit proposé de faire le projet et le métré des travaux A exécuter 
pour l'établissement d'un ponl, avec murs en aile, à plein cin­
tre, de ii mètres d'ouverture et de 4 mètres de hauteur sous 
clef, sous un remblai. 

Les dessins du projet comportent les éléments suivants: 
1°JS] .ÉVATION D 'UNE T É T E (fig. 145). — Les lignes AB 

et .ÇJOî sont les intersections du plan du la tête avec les 
nniu| çn ailn. Elles ont une, inclinaison nommée fruit, 

afiiT^jpe donner aux murs en aile plus de résistance 
contre la poussée des terres. Les pieds E et F des ram­
pants des murs en aile viennent aboutir au pied du talus. 

Les talus ont une hauteur de 4m60 au-dessus du radier 
du pont, et, comme ils sont supposés inclinés à 45 degrés, 
leur largeur, ou rjrQJeetion horizontale, est également 
4"'60 à partir du pîan de la tête. Cette longueur est 
représentée par la ligne Glî (figure 147). 

2° COUPE LONGITUDINALE (fig. 14G). — Section faite par 
un plan vertical dans le sens de l'axe du pont. 

Cette coupe ne va pas d'une tète à l'autre, les dimen­
sions du papier ne le permettant pas. Elle présente, du 
reste, tous les détails nécessaires, et il suffit, pour le 
métré, de savoir que l'ouvrage a une longueur de 
8 mètres entre les plans des télés. 

3° COUPE TRANSVERSALE (fig. 148). — Section faite par 
un plan vertical dans le sens de la largeur de l'ouvrage et 
perpendiculairement à l'axe du pont. 

Elle fait voir l'épaisseur des culées de la voûte, la pro­
fondeur des fondations et le radier. 

4° PLAN (fig. 147). — La partie de droite est lu plan de 
la moitié d'une tête à niveau du radier; la partie de 
gauche est le plan pris au niveau du parapet. Bien que 
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le plan ne soit pas c o m p l e t , il d o n n e l e s dé ta i l s d 'une tète , 

Ice qu i est suffisant, q u a n d o n sait q u e l ' o u v r a g e a 8 mètres 

' d e l o n g u e u r en tre l e s t è te s . 

1 L e plan a é t é p l a c é sous l ' é l évat ion d'une t ê t e , afin de 

b i e n met tre e n é v i d e n c e l e s dé ta i l s d 'un m u r e n ai le v u 

d e s s i n é sur u n plan hor izonta l et sur u n p l a n vert ica l . On 

a auss i c e qu'on appe l l e u n e pro jec t ion h o r i z o n t a l e et u n e 

projec t ion v e r t i c a l e . 

L e p o i n t B est proje té au p o i n t B' ; l e p o i n t A , au point 

A ' ; le p o i n t E , au po int E ' . L e s p o i n t s d u r a m p a n t et c e u x 

d u m u r sont p r o j e t é s de la m ê m e façon s u r le p l a n . 

On a d o n c : 

A B , pro jec t ion ver t ica le et A ' B ' pro ject ion hor i zonta le 

rie la m ê m e l igne . 

E B , pro ject ion Tert icale et E 'B ' pro ject ion hor i zon ta le 

de la m ê m e l igne . 

A E , project ion ver t ica le et A ' E ' pro ject ion hor i zonta le 

de la m ê m e l igne . 

L a l i g n e E ' B ' est la l o n g u e u r nature l le d e la l i g n e E B , 

sa projec t ion ver t i ca le . D e m ê m e , la l i g n e A B est la l o n ­

g u e u r nature l le de, la l i g n e A ' B ' , sa p r o j e c t i o n hor i zonta l e . 

On c o m p r e n d q u e la l o n g u e u r d u r a m p a n t n'est d é t e r ­

m i n é e ni e n g r a n d e u r nature l l e , ni par sa projec t ion ver ­

t i ca le A E , ni par sa pro jec t ion hor izonta le A ' E ' ; m a i s el le 

f o r m e l 'hypoténuse d'un tr iang le rec tang le d o n t l e s d e u x 

cô tés d e l 'ang le droi t , A B (fig. 1 4 5 ) e t E ' B ' (fig. 1 4 7 ) , sont 

c o n n u s e n g r a n d e u r rée l l e . P o u r l 'avoir , i l n'y aura d o n c 

qu'à cons tru ire l e t r iang le . 

N o u s r e c o m m a n d o n s l ' é tude la p l u s at tent ive d e s e x p l i ­

c a t i o n s qui v i e n n e n t d'être d o n n é e s , car e l l es son t très 

i m p o r t a n t e s . I l est e s sent ie l q u e l e l ec teur se r e n d e b i e n 

c o m p t e d e la m a n i è r e d o n t l e s déta i l s d'un m u r e n aile 

se projettent h o r i z o n t a l e s N n t et v e r t i c a l e m e n t . 
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D E S I G N A T I O N 

D E S P A R T I E S . 

V O L U M E S 

p a r t i e l s T t o t a u x 

MAÇONNERIES GENERALES. 

Corps de la voûte. 

De l 'extrémité des f o n d a ­
tions à la naissance de la 
voûte 

Voûte (1/2 r y l i n d . ) , f o r m u l e 

2, C 0 X 2 , £ 0 X 3 , 1 4 1 6 X 8 , 0 0 

Murs en aile 

A déduire : 

1° Vide dupont. 
Entre le rad ie r et la nais­

sance de la voûte 

V o û t c ( l / 2 c y I i n d . ) , f o r m u l e 

2 , O O X 2 , O O X 3 , U 1 G X 8 . 0 0 

2o Pierre de taille. 

Têtes du p o n t 

Rampants des m u r s en ai le 

8 ,00 

i ,00 

5,C0 

,G0 

3,00 

0.72S 

T o t a l de la m a ç o n n e r i e généra le . 

D 8 ,00 4 , 0 0 2 ,00 

» » » 

T O T A L d u v i d e . 

«•Tel. 

12.57 

G,08 

0 ,70 

0 , 3 0 

0 ,50 

0,30 

T O T A L de la t a i l l e . 

R É S U M É . 

Maçonner ie g é n é r a l e . 

A d é d u i r e : 

1" Vide 

2° Ta i l le 

134 ,400 

84,9-iO 

16,673 

230 ,024 

04 ,000 

S0.2G3 

1U,2G,> 

¡,800 

12,448 

23G,024 

114,203) 

I S . H s j 1 2 6 . ™ 

R e s t e p o u r la maçonner ie , à a m o r t i r . . 109,311 

I l K T R É D E S T R A V A U X . 
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D E S I G N A T I O N 

D E S P A R T I E S . ^ partiels! totaux | 

Maçonnerie c n p i a r r e sèche. 

Radie r 

Maçonnerie de p i e r r e de 
t a i l l e . 

C o m m e au vide d é d u i t . . . . 

Parapets 

Chape h y d r a u l i q u e . 

S u r la voûte 

Epinçatje de m o e l l o n s . 

Cubes 

Voùtc 

Murs en ai le 

T a i l l a g e à l a boncharde 
de p i e r r e de t a i l l e . 

Tètes 

R a m p a n t s des m u r s en a i le . 

Parapets ( d c v e l o p p c m ' ) . . -

I d . (abouls) 

8 , r 0 

6 ,40 

4 ,03 

0 ,80 

0 ,30 

0 ,30 

9.G0 

12,448 

5 ,120 

Cube de la p i e r r e de ta i l le . , 

S 8 , 0 0 6,29 » 50 ,32 

2 7 ,40 2 ,00 0 2 9 , 6 0 

» 7 ,40 6,29 4 6 , 5 5 

4 4 , 0 0 
2 ,30 

2 
18,40 

g 0,29 0 ,60 ta 7 .55 

4 6,06 0 ,80 » 19,39 

2 6,40 2 ,10 n 26 ,88 

i 0,80 0 ,30 9 1,60 

94 ,53 

5 3 , 4 2 

RESUME DU METRE. 

1° M a ç o n n e r i e à m o r t i e r 
2 ' — à p i e r r e sûche . . , 
3» — de p i e r r e de ta i l l e . 
4 ° Chape h y d r a u l i q u e 
S" É p i n ç a g e de m o e l l o n s 
6° T a i l l a g e à la b o u c h a r d e 

1 0 9 , 3 1 1 

9 , 6 0 0 

1 7 , 5 6 8 

5 0 , 3 2 

9 4 , 5 5 

5 5 , 4 2 
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On ajoutera au métré l e s sur faces d e s jo in to iements 

après l ' e x é c u t i o n des t ravaux , surfaces qu i seront é g a l e s 

à cel les de l ' ép inçagc d e m o e l l o n s et d u tai l lage à la b o u -

c h a r d e , savo ir : 

1° J o i n t o i e m e n t s s u r m o e l l o n s . . . 94,55 ; 

2° — s u r t a i l l e 55,42. 

On r e m a r q u e r a q u e , p o u r ca l cu ler la m a ç o n n e r i e o r d i ­

naire à mort i er , n o u s a v o n s fait le v o l u m e total d u v i d e 

et d u ple in d e s m a ç o n n e r i e s , m o i n s le rad ier et le parape t , 

et n o u s a v o n s ensu i te r e t r a n c h é d u résultat les v o l u m e s 

d u v i d e et d e la ta i l le . Ce p r o c é d é n o u s s e m b l e être l e 

p lus s i m p l e . 

On aurait p u auss i ca lculer s é p a r é m e n t c h a q u e déta i l 

de m a ç o n n e r i e . 

C H A P I T R E III. 

Q U A L I T É S D E S M A T É R I A U X 

EMPLOYÉS DANS LES TRAVAUX ET FAÇON DES OUVRAGES. 

1» Q U A L I T É S D E S M A T É R I A U X . 

§ 1". — S A U L E S . 

1 . L e s s a b l e s e m p l o y é s d a n s les m a ç o n n e r i e s seront 

ca lca ires , gran i t iques o u s i l i c e u x ; et , que l le q u e soit l eur 

or ig ine , i l s n e d e v r o n t pas conten ir p l u s d'un q u i n z i è m e 

d e leur v o l u m e de m a t i è r e s terreuses . 

2 . I ls devront être préa lab lement p a s s é s d a n s un crible 

contenant 2 0 0 mai l l e s par d é c i m è t r e carré , ce qui d o n n e 
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7 m i l l i m è l r e s pour le cote d'une ma i l l e , c o m p r i s la gros ­

s e u r d u fd d e fer. 

3 . P o u r vérifier l e d e g r é d e pureté d e s s a b l e s , o n en 

l a v e u n déc imètre c u b e d a n s u n vase q u e l c o n q u e , p u i s , 

aprè^ le d é c a n t a g e et le d e s s è c h e m e n t d u d é p ô t , o n m e ­

s u r a d o v o l u m e d e s terres . 

§ 2. — C H A U X . 

4. L a c h a u x g r a s s e sera r é d u i t e soit en p o u d r e , so i t 

e n p â l e , ce dern ier cas é tant pré férab le à c a u s e d u f o i ­

s o n n e m e n t . 

5 . L a c h a u x h y d r a u l i q u e s e r a cu i t e à l a h o u i l l e , 

é te inte par i m m e r s i o n p o u r être r é d u i t e e n p o u d r e , p u i s 

p a s s é e d a n s u n cr ib le d e 4 0 0 m a i l l e s par d é c i m è t r e carré : 

el le sera p u l v é r u l e n t e , d o u c e et o n c t u e u s e au t o u c h e r . 

6 . L e l i tre d e c h a u x h y d r a u l i q u e e n p o u d r e s è c h e , a u 

d e g r é d e t a s s e m e n t nature l , n e d e v r a p a s p e s e r p lus d e 

6 7 0 g r a m m e s . 

7 . P r é p a r é e à l'état d e pâ te ferme et i m m é d i a t e m e n t 

i m m e r g é e , e l le d e v r a fa ire pr i s e au b o u t d e quatre o u 

c i n q j o u r s au p l u s , c'est-à-dire qu'e l le d e v r a s u p p o r t e r , 

sans u n e d é p r e s s i o n s e n s i b l e , u n e t ige p o i n t u e c h a r g é e 

d e 5 0 0 g r a m m e s d e p l o m b , a p p e l é e tige deVicat. 

8 . L a c h a u x h y d r a u l i q u e do i t être c o n s e r v é e d a n s d e s 

m a g a s i n s c o u v e r t s , s e c s et parfa i tement f e r m é s . 

§ ô . — C I M E N T C A L C A I R E . 

9 . L e c i m e n t ca lca ire sera b luté au d e g r é d e f inesse et 

d'onctuosi té de la far ine . 

1 0 . Le litre d e c i m e n t en p o u d r e s è c h e , au d e g r é d e 
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tassement nature l , n e devra pas p e s e r m o i n s d e 9 0 0 g r a m ­

m e s et p l u s d e 9 5 0 . T o u t e f o i s , c e p o i d s p o u r r a s'élever 

jusqu'à 1 0 3 0 g r a m m e s pour le c i m e n t n o i r , à prise 

lente . 

1 1 . P r é p a r é à l'état d e pâte d e m i - l i q u i d e n o n immer- . 

g ê e , s a n s m é l a n g e d e s a b l e , par part i e s d 'env iror i^SO 

g r a m m e s d e c i m e n t et 7 0 g r a m m e s d 'eau , le c i m e n t 

devra faire prise après s i x m i n u t e s . A p r è s u n e h e u r e , i l 

accusera u n e d é p r e s s i o n d e 0 m 0 0 6 s o u s la m a c h i n e d e 

V i c a t ; a p r è s v ingt -quatre h e u r e s , O m 0 0 S ; a p r è s d e u x 

jours , 0 m 0 0 4 ; après d i x j o u r s , 0 m 0 0 3 . 

§ l . — P L A T R E . 

1 2 . Le plâtre gr i s p r o v i e n d r a d e s carr ières les p l u s 

r a p p r o c h é e s d u l i eu d e s t r a v a u x . 

L e plâtre b l a n c p r o v i e n d r a d e 

1 3 . L e plâtre sera b i e n c a l c i n é , tamisé fin et o n c t u e u x 

au toucher . Il d e v r a être c o n s e r v é d a n s d e s l i e u x b i e n 

sec s . L e p lâ tre é v e n t é o u m o u i l l é devra être r e f u s é . 

§ 5. — B R I Q U E S . — C A R R E A U X . — T U I L E S . 

1 4 . L a terre qu i serv ira à la confec t ion d e c e s m a t é ­

r iaux sera p r é a l a b l e m e n t c y l i n d r é e et n e ren fermera ni 

débr i s c a l c a i r e s , n i n o d u l e s de fer ou autres corps é tran­

gers ; la pâte sera fine et h o m o g è n e . 

l o . Ces m a t é r i a u x seront cui ts à u n d e g r é c o n v e n a b l e , 

do m a n i è r e qu' i l s r e n d e n t u n s o n c la ir , présentent d e s 

c a s s u r e s v i v e s , et so i en t inat taquables à la g e l é e . 

1 6 . I ls auront d e s formes n e t t e s , sans é c o r n u r e s , g e r -
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c u r e s o u courbures d i s g r a c i e u s e s ou contraires à leur 

des t ina t ion . 

| 6. — M O E L L O N S B R U T S . 

i l . L e s m o e l l o n s bruts d e s t i n é s a u x m a ç o n n e r i e s 

o r d i n a i r e s seront g é n é r a l e m e n t ca lca ires et d e v r o n t t o u ­

j o u r s rés i s ter à la g e l é e . I l s seront cho i s i s d a n s l e s b a n c s 

l e s p lus durs d e s c a r r i è r e s ; i ls seront francs et s a n s dé l i t . 

1 8 . Ces m a t é r i a u x seront plats et d'une b o n n e ass ie t te ; 

c e u x d e s t i n é s a u x fondat ions présen teront l e s p l u s g r a n ­

d e s d i m e n s i o n s p o s s i b l e s . 

S 7. — MOELLONS D E P A . R E M E N T . 

1 9 . L e s m o e l l o n s d e p a r e m e n t , c o m m e les m o e l l o n s 

b r u t s , s e r o n t g é n é r a l e m e n t ca lca ires et t ou jours c o m p l è ­

t ement ina t taquables à la g e l é e . 

I ls seront c h o i s i s d a n s l e s b a n c s l e s p l u s d u r s d e s c a r ­

r i è r e s . I ls seront f rancs , sans dé l i t s et é b o u s s i n é s j u s ­

qu'au vif. 

2 0 . L e s m o e l l o n s d e p a r e m e n t se d iv i s en t en tro is 

c la s se s , savo ir : 

1 " CLASSE : M o e l l o n s p i q u é s ; 

2 B — : M o e l l o n s s m i l l é s ; 

3" — : M o e l l o n s é p i n c é s . 

2 1 . C h a c u n e d e s trois c l a s se s d e p a r e m e n t s e s u b d i v i s e 

en d e u x c a t é g o r i e s : 

l r e CATÉGORIE : P a r e m e n t droi t , sans su jé t ion ou ord ina ire ; 

2" — P a r e m e n t dro i t ou c o u r b e d e sujé t ion . 
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L e p a r e m e n t d e la d e u x i è m e ca tégor i e c o m p r e n d les 

hér i s sons , c a n i v e a u x , r a d i e r s c o u r b e s , l e s c o u p e s b i a i s e s , 

les d o u c l l c s dp v o û t e , l e s p a r e m e n t s i n c l i n é s sur u n fruit 

égal ou s u p é r i e u r à l d e base p o u r 10 do hauteur . 

L e s p a r e m e n t s i n c l i n é s en m a ç o n n e r i e à mort i er , sur 

un fruit in fér ieur à 1 /10 , sont c las sés c o m m e p a r e m e n t s 

ord ina ires ; il en est d e m ê m e de tous les perrés à p ierre 

s è c h e , dro i t s o u c o u r b e s , que l le q u e soit leur inc l ina i son . 

Cette c lassif icat ion s 'appl ique a u x m a ç o n n e r i e s à m o r ­

tier c o m m e a u x m a ç o n n e r i e s à pierre s è c h e . 

2 2 . L e p a r e m e n t d e s m o e l l o n s p i q u é s , ou d e p r e m i è r e 

c lasse , sera p r é p a r é à la p o i n t e , au c i s e a u ou à l a b o u -

c l iarde , et r e l e v é entre quatre c i s e l u r e s ; l e s lits et jo ints 

de ce s m o e l l o n s , r e t o u r n é s d 'équWre au p a r e m e n t ou 

"suivant les c o u p e s d'apparei ls qu i s eront prescr i t e s , 

devront être d r e s s é s sans d é m a i g r i s s e m e n t s u r 0 m 1 5 d e 

profondeur au m o i n s : l eurs arêtes s eront b i e n v i v e s . 

L e s m o e l l o n s p i q u é s auront e x a c t e m e n t la m ê m e h a u t e u r 

d a n s l ' é tendue d e c h a q u e a s s i s e ; leur l o n g u e u r ne sera 

j a m a i s p l u s faible q u e leur hauteur et aura g é n é r a l e m e n t 

moi t i é en s u s . Cette h a u t e u r n e sera j a m a i s m o i n d r e 

q u o O m 1 6 . 

2 3 . L e p a r e m e n t d e s m o e l l o n s s m i l l é s , ou d e d e u x i è m e 

c lasse , n e diffère do ce lui des m o e l l o n s p i q u é s qu 'en ce 

qu'i l n'est p a s r e l e v é entre quatre c i s e l u r e s , e t , q u e le 

p i q u a g e est u n peu m o i n s s o i g n é . L e u r h a u t e u r d'assise 

pourra d e s c e n d r e à 0"M3 ; les l o n g u e u r s seront a v e c leur 

h a u t e u r d a n s la propor t ion c i - d e s s u s i n d i q u é e . 

2 4 . Le p a r e m e n t d e s m o e l l o n s é p i n c ê s , o u d e t ro i ­

s i è m e c l a s s e , est p r o p r e m e n t dressé o u TÊTUE; c e s m o e l ­

l o n s présentent d'ai l leurs d e s f o r m e s r é g u l i è r e s c o m m e 

c e u x d e s d e u x p r e m i è r e s c l a s s e s . L e s h a u t e u r s pourront 
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c e p e n d a n t varier d e 2 à 3 cent imètres d a n s la m ê m e 

ass i se , m a i s sans ressaut b r u s q u e et e n répart i s sant la 

différence sur u n e l o n g u e u r d e 10 mètre s au m o i n s . Leur 

épa i s seur pourra d e s c e n d r e j u s q u ' à 0 m 1 0 . 

2 3 . L e s m o e l l o n s de p a r e m e n t seront tou jours d i s p o ­

s é s par carreaux et b o u t i s s e s , d a n s la p r o p o r t i o n d e 2/3 

contre 1 /3 , en sorte q u e sur 3 m è t r e s d e l o n g u e u r il y ait , 

en m o y e n n e , 1 mètre en b o u t i s s e . C e s b o u l i s s e s auront tou­

jours au m o i n s 0 m 1 0 d e l o n g u e u r en q u e u e d e p l u s q u e 

les c a r r e a u x . Cette l o n g u e u r e n q u e u e d e s c a r r e a u x sera 

d'au m o i n s 0 m 3 2 pour tes m o e l l o n s p i q u é s , d e 0 m 2 7 pour 

les m o e l l o n s s m i l l é s , d Ô N Û m 2 2 pour les m o e l l o n s é p i n c é s . 

D u reste , il est f orme l l ement s t ipu lé q u e ce s d i m e n s i o n s 

et ce l les i n d i q u é e s j a p r a r t i c l e s p r é c é d e n t s pourront être 

modi f i ée s en pl^js oflFen m o i n s par le d irec teur des tra­

v a u x , et l ' entrepreneur d e v r a se c o n f o r m e r a u x ins truc ­

t ions qui lui seront d o n n é e s à cet é g a r d . 

2 6 . L e s m o e l l o n s p i q u é s , o u d e p r e m i è r e c la s se , 

seront toujours tai l lés à p i e d d 'œuvre s u r le chant ier ; 

les m o e l l o n s smi l l é s et é p i n c é s pourront être p r é p a r é s en 

carrière . 

2 7 . L e s m o e l l o n s d e s trois c l a s s e s , d e nature e x c l u ­

s i v e m e n t ca lca ire , n e seront p a s extraits d e s carr ières 

après le 1 " s e p t e m b r e d e l 'année de leur e m p l o i . 

§ S. — F I E R R E D E T A I L L E . 

2 8 . La p ierre d e taille se d i v i s e e n d e u x c l a s s e s : 

1" P i e r r e de t a i l l e de grand appareil; 

2 ° — d'appareil ordinaire. 

L a pierre d e tail le d e g r a n d appare i l c o m p r e n d les 
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blocs dont le v o l u m e en œ u v r e est éga l ou supérieur à 

1/4 d e mètre c u b e . 

La pierre d e taille d'apparei l ord ina ire c o m p r e n d les 

blocs dont le v o l u m e est inférieur à 1/4 d e mètre c u b e . 

2 9 . L a pierre de tail le prov i endra d e s carrières qui 

fournissent d e s m a t é r i a u x ina t taquab le s à la g e l é e . L 'ex ­

traction e n sera faite à la t ranche ou à la p i n c e , et n o n 

à la p o u d r e . 

La p ierre d e taille devra toujours avo ir é té extrai te 

avant l e 1 5 août d e s o n e m p l o i . 

3 0 . L a p ierre sera b i e n p l e i n e , sans fils ni d é b t s , 

flaches ou m o i e s ; e l le sera éboussiOjée et atteinte jusqu 'au 

vif, sans faux d é m a i g r i s s e m e n t . J£lle sera b i e n s o n o r e 

sous le c h o c d u m a r t e a u . 

3 1 . L e s p a r e m e n t s d e la p ierre ofckajlle s e r o n t c la s sé s 

c o m m e il su i t : 

1 " CLASSE : P a r e m e n t b o u c h a r d é en tre c i s e l u r e s ; 
2 e — P a r e m e n t p iqué à la po inte e n t r e c i s e ­

l u r e s ; 

3 e — P a r e m e n t p iqué à la po inte s a n s c i s e ­
l u r e s ; 

4e — P a r e m e n t r u s t i q u e , é p a n n e l é ou t ê t u e en­
t r e c i s e l u r e s ; 

5 e — P a r e m e n t r u s t i q u e , é p a n n e l é ou t ê t u e , 

s a n s c i s e l u r e s . 

3 2 . L a p ierre d e tail le b o u c h a r d é e ou p i q u é e entre 

c i se lures sera toujours préparée à p i e d d 'œuvre s u r l e 

chant ier . 

3 3 . Le p a r e m e n t b o u c h a r d é entre c i s e lures , ou de pre­

mière c la s se , sera fait p r o p r e m e n t , sans é c o r n u r e s ni 

épaufrures ; la surface sera dres sée su ivant l 'apparei l 

i n d i q u é . L e s l i ts et jo in t s seront re tournés sans faux 
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d é m a i g r i s s e m e n t , sur 0 m 3 0 de p r o f o n d e u r , à m o i n s de 

c i rcons tances part icu l ières et d' instruct ions spéc ia l e s qui 

seraient d o n n é e s à l ' entrepreneur . 

3 4 . Le p a r e m e n t p i q u é entre c i s e l u r e s , ou de d e u x i è m e 

c l a s s e , n e différera d u p a r e m e n t d e première c la s se que 

par l 'aspect d u travai l à la p o i n t e . 

L e p a r e m e n t p iqué à la po inte sans c i s e lures , ou de 

t r o i s i è m e c la s se , ne différera d u p r é c é d e n t q u e par l 'ab­

s e n c e d e la c i s e lure . 

3 5 . Le p a r e m e n t rus t ique , é p a n n e l é , dressé ou têtue 

entre c i s e lures , ou d e q u a t r i è m e c la s se , sera gros s i ère ­

m e n t équarri ; mais l e s c i se lures seront faites a v e c autant 

d e s o i n q u e pour le p a r e m e n t de p r e m i è r e c las se . 

L e p a r e m e n t rus t ique , é p a n n e l é , d r e s s é , ou têtue 

sans c i s e lures , ou de c i n q u i è m e c lasse , n e différera d u 

p a r e m e n t de la q u a ' r i ô m e q u e par l 'absence d e la 

c i se lure . 

3 0 . C h a c u n e des c inq c las ses d e p a r e m e n t d e p ierre 

d e tail le s.era d iv i sée en parement de sujétion et parement 

ordinaire. 

L e s p a r e m e n t s de sujét ion c o m p r e n d r o n t toutes les 

surfaces d e s t i n é e s à d e s appare i l s b i a i s , courbes ou 

rcfoui l l és . 

N e seront pas c o n s i d é r é e s c o m m e p a r e m e n t s de s u j é ­

t i o n , l e s surfaces des p i e r r e s dont les arêtes auront été 

a r r o n d i e s , q u a n d les faces adjacentes à ces arêtes seront 

p e r p e n d i c u l a i r e s entre e l l e s . E l l e s seront c o n s i d é r é e s 

c o m m e p e r p e n d i c u l a i r e s tant q u e l ' incl inaison de l 'une de 

ce s faces sur l'autre n e dépassera pas 0 r a 0 o par m è t r e . 

L e s p a r e m e n t s ord ina ire s c o m p r e n d r o n t toutes les sur ­

faces qui n 'ex igent ni c o u p e s b ia i se s , ni appare i l s c o u r b e s , 

ni re fou i l l ements . ' 
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§ 3 . — B O I S . 

3 7 . On e m p l o i e , d a n s les travaux de c h a r p e n t e , d e s 

bois de p lus i eurs e s s e n c e s , savo ir : le c h ê n e , le s a p i n , l e 

peupl ier ord ina ire , le peup l i er no ir , l ' orme . 

3 8 . Le bo i s de c h ê n e sera de couleur j a u n e foncé , par 

oppos i t ion au c h ê n e b l a n c a g r o s g l a n d s , d o n t la cou leur 

est p lus c laire , la pesanteur spéci f ique et la r é s i s t a n c e 

m o i n d r e s , et dont l ' emplo i no sera toléré q u e d a n s l e s 

travaux d e m a i s o n s d 'habi tat ion , la confec t ion d e s c intres 

et les o u v r a g e s d e p e u d ' importance . Il sera toujours 

chois i d a n s les c l imats s ec s et p ierreux . 

3 9 . L e c h ê n e n e pourra être e m p l o y é qu'autant qu'il 

aura été abattu et ôcorcé d e p u i s d e u x a n s , et d e p u i s 

qualre ans p o u r l e s o u v r a g e s de m e n u i s e r i e . 

Il devra être déb i t é avant la m i s e en œ u v r e . 

4 0 . L e b o i s de c h ê n e , sans aubier ni f laches , ou à v i v e 

arête, doi t être e x e m p t d e s dé fauts su ivants : 

Gélif cadranné on étoile : l o r s q u e la c o u p e p r é s e n t e 

d e s fentes e n r a y o n p lus o u m o i n s n o m b r e u s e s . 

Noueux : lorsqu' i l présente, b e a u c o u p d e n œ u d s . 

Rebours • l o r s q u e la d irect ion g é n é r a l e d e s f ibres e s t 

t o u r m e n t é e . 

Roulé : l or sque la c o u p e t ransversa le présente des 

a n n e a u x o u d e s fentes c o n c e n t r i q u e s . 

Tranché : l o r s q u e l ' équarr i ssage c o u p e t r a n s v e r s a l e ­

m e n t d e s fa i s ceaux i ibreux . 

Mouliné : l o r s q u e le b o i s est p i q u é par l e s v e r s . 

Carié : l o r s q u e le b o i s , n e présentant p l u s ni c o h é s i o n 

ni ré s i s tance , t o m b e en pourr i ture . 

Enf in , le b o i s sur le retour, qui e s t m o r t s u r p i e d 

après avoir l o n g t e m p s d é p é r i et qui s e d é c o m p o s e par le 

c e n t r e , e s t é g a l e m e n t proscr i t . 
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4 1 . Le s a p i n , le peupl i er et l ' orme , d o n t l 'emploi sera 

prescr i t , devront être e x e m p t s d e s dé fauts a n a l o g u e s . 

S 10. — P E I N T U R E A L ' H U I L E . 

4 2 . L e s cou leurs d e s t i n é e s a u x pe in tures seront b r o y é e s 

a v e c s o i n et d é l a y é e s s o u s la mole t te a v e c d e l 'huile de lin 

o u d e n o i x q u e l'on aura r e n d u e s iccat ive en la m ê l a n t à 

l ' e s sence d e t é r é b e n t h i n e et la faisant b o u i l l i r a v e c de la 

l i tharge . L e b r o y a g e sur marbre sera e x é c u t é d e m a n i è r e 

à r e n d r e le m é l a n g e b i e n h o m o g è n e et l é g è r e m e n t v i s ­

q u e u x . 

4 3 . L e s c o u l e u r s e m p l o y é e s a u x p e i n t u r e s s eront à 

b a s e d e z i n c o u d e p l o m b . 

4 4 . L e s c o u l e u r s seront d é l a y é e s d e différentes m a ­

n i è r e s : 

La p r e m i è r e c o u c h e , o u c o u c h e d ' i m p r e s s i o n sur le 

b o i s , renfermera 1/10 d 'essence d e t é r é b e n t h i n e ; 

La s e c o n d e c o u c h e , 2 /10 ; 

La t ro i s i ème c o u c h e , 3 / 1 0 . 

L a cons i s tance o u la v i scos i té d e la pe inture sera 

m o i n d r e pour la première c o u c h e q u e pour la d e u x i è m e , 

et m o i n d r e pour c e l l e - c i que pour la t r o i s i è m e . 

L e s cou leurs pour la pe inture sur m é t a u x seront 

d é l a y é e s à l 'essence p u r e . 

§ 1 1 . — V E N U E S A V I T R E . — M A S T I C . 

4 3 . L e s verres pour le v i trage d e s fenêtres seront forts , 

cho i s i s parmi les p l u s b l a n c s , s a n s t a c h e s , s tr ies ou d é ­

fauts q u e l c o n q u e s . L e u r épa i s s eur sera au m o i n s d e 

1 mi l l imètre 1/4 pour les verres s i m p l e s , d e 2 mi l l imètres 
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pour les verres d e m i - d o u b l e s et de 3 mi l l imètres pour les 

verres d o u b l e s . 

4 6 . Le mas t i c à e m p l o y e r p o u r la pose d e s verres 

à v i tres , o u pour le rempl i s sage des f issures d e s b o i s , 

sera c o m p o s é de b l a n c d e T r o y e s dit d'Espagne en 

pondre , d e céruse et d'hui le de l in . Ces mat ières seront 

broyées e n s e m b l e à la mole t te sur m a r b r e , pour e n faire 

une pâte h o m o g è n e et de b o n n e c o n s i s t a n c e . 

g 12. — MÉTAUX. 

4 7 . La fonte des t inée aux travaux sera de d e u x i è m e 

fusion ; elle prov iendra d e s me i l l eures fonder ies ; e l le 

sera d o u c e et m a l l é a b l e . 

4 8 . On d i s t inguera l e s fontes en d e u x c las ses : fonte 

de grosse œuvre et fonte de sujétion. Il y aura des prix 

particuliers pour ce s d e u x fontes . 

4 9 . Toute s l e s p i èces seront cou lées avec so in sans 

d é g a u c h i s s e m e n t , soufflures ou défauts q u e l c o n q u e s ; 

e l les seront n e t t o y é e s et t erminées à la l i m e . 

oO. Le cuivre rouge ou rosette sera d e la me i l l eure 

qualité et sans m é l a n g e d'aucun autre m é t a l ; le cuivre 

jaune ou laiton sera c o m p o s é d a n s les proport ions o r d i ­

na ires . 

5 1 . Le bronze cont i endra d ix part ies d e cu ivre r o u g e 

en p o i d s et u n e partie d'étain fin fondus e n s e m b l e . 

5 2 . Le plomb d e s t i n é a u x s c e l l e m e n t s et s o u d u r e s sera 

b ien é p u r é , uni et d o u x . 

5 3 . L e s s o u d u r e s s eront c o m p o s é e s d'un t iers d'étain 

fin et de d e u x t iers de p l o m b . 

5 4 . L e s feui l les d e zinc l a m i n é e s que l 'on emplo i era 

2 8 . 
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p è s e r o n t de 6 à 7 k i l o g r a m m e s le mètre carré ; elles 

s eront de b o n n e qual i té m a r c h a n d e . 

5 5 . Le ferblanc sera l ivré en feui l les parfai tement 

é t a m é e s et s a n s défauts , e t d e b o n n e qual i té m a r c h a n d e . 

5 6 . L a tôle s era l a m i n é e s o u s l e s épa i s seurs d e m a n ­

d é e s : d o u c e , l i s s e , sans g e r ç u r e s ni défauts q u e l ­

c o n q u e s . 

5 7 . L e s fers seront d e la me i l l eure qual i té d a n s leur 

e s p è c e ; i l s s e r o n t n e r v e u x , d o u x , s a n s pa i l l e s o u défauts 

q u e l c o n q u e s . A toute réquis i t ion , o n pourra e x i g e r la 

p r o d u c t i o n d u certificat d 'or ig ine . 

5 8 . On e m p l o i e r a d e u x e s p è c e s d e fer : l e s fers p r é ­

parés à la h o u i l l e , ord ina irement d é s i g n é s sous le n o m 

de fers laminés, et l e s fers en t i èrement p r é p a r é s au b o i s , 

q u e l'on d é s i g n e hab i tue l l ement sous l e n o m d e fers mar­

telés. L e s p r e m i e r s serv iront p o u r l e s p i è c e s ord ina i re s , 

l e s s e c o n d s , pour l e s p i èces de s u j é t i o n . 

5 9 . L e s o u v r a g e s neufs e n fer forgé seront d iv i s é s 

e n trois c a t é g o r i e s : 

1° F e r s trava i l l é s à froid (avec o u s a n s a s s e m b l a g e , 

p e r c é s ou n o n p e r c é s ) ; 

2° F e r s chauffés e n part ie (plies, s o u d é s o u refoulés ) ; 

3° F e r s chauffés e n ent ier . 

L e s fers seront e m p l o y é s bruts de forge , o u b i e n ils 

seront réparés à la l i m e . 

6 0 . L e s c l o u s , b r o c h e s , b r o c h e t t e s , po in te s , v i s à b o i s , 

d e toutes d i m e n s i o n s , seront faits en fers très d o u x . 

6 1 . Toutes l e s p i è c e s d e serrurer ie seront de m a i n de 

maî tre e t c o n f o r m e s a u x d i m e n s i o n s o u m o d è l e s prescr i ts 

et de b o n n e qual i té m a r c h a n d e . 

Il en sera d e m ê m e d e s o u v r a g e s d e m e n u e serrurerie 

et d e s objets d e qu inca i l l er i e . 
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6 2 . L e s fers filés seront de première qual i té et r e c u i t s ; 

i ls devront s u p p o r t e r , s a n s se r o m p r e , u n e t ens ion d e 

2 8 k i l o g r a m m e s par mi l l imètres carrés d e sec t ion . 

2« FAÇON D E S OUVRAGES. 

S 4.". _ M O R T I E R S A B A S E D E C H A U X H Y D R A U L I Q U E . 

6 3 . L e s mort iers à base de c h a u x h y d r a u l i q u e s eront 

c o m p o s é s de proport ions d é t e r m i n é e s d e c h a u x e n 

poudre au d e g r é d e tassement habituel et d e sables m e ­

surés en v o l u m e . On ind iquera ce s p r o p o r t i o n s . 

6 4 . L e s mort iers pourront être c o n f e c t i o n n é s par 

d ivers p r o c é d é s , savo ir : 

P a r les m a c h i n e s d i tes manèges circulaires, m i s e n 

m o u v e m e n t par d e s c h e v a u x ; 

P a r d e s râteaux à t o n n e s , m i s e n m o u v e m e n t par le 

m ê m e moteur ; 

P a r d e s h o m m e s agissant à l 'a ide d e rabots en fer , s u r 

des a ires en b o i s ou e n p i e r r e ; 

P a r d e s h o m m e s ag i ssant à l 'aide d e p i l o n s , sur d e s 

aires e n b o i s ou e n p ierre . 

Toute fo i s , l e s d e u x p r e m i e r s p r o c é d é s ne pourront 

Être e x i g é s q u e p o u r d e s o u v r a g e s d'une certa ine i m p o r ­

tance. 

6 5 . D e q u e l q u e m a n i è r e q u e le mort ier so i t c o n f e c ­

t i o n n é , l e s m a t i è r e s in tégrantes seront b r a s s é e s jusqu'à 

ce q u e la c h a u x et le sab le soient parfa i tement m é l a n g é s 

et q u e l'on n e d i s t i n g u e a u c u n e part icule d e c h a u x . 
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6 6 . Les mort iers qui aura ient été d é l a v é s par la p luie , 

et qui se trouveraient ainsi p r i v é s d ' u n e partie de la 

c h a u x qu' i l s do ivent conten ir , n e s e r o n t p a s e m p l o y é s 

e n cet état et p o u r r o n t res ter au c o m p t e d e l 'entrepre­

n e u r , à m o i n s que ce dernier n e soit autor i sé à les mettre 

e n œ u v r e après u n n o u v e a u b r a s s a g e a v e c add i t i on de 

c h a u x . 

6 7 . L e s mort iers n e pourront être c o n s e r v é s p l u s de 

q u a t r e h e u r e s s a n s e m p l o i . I m m é d i a t e m e n t après leur 

préparat ion , ils d e v r o n t être re troussés à la pe l le en las 

de forme c o n i q u e . S i l e s mor t i er s n e sont pas e m p l o y é s 

auss i tôt après qu' i ls sont p r é p a r é s , l ' entrepreneur d e v r a 

les faire rabattre , e n l e s h u m e c t a n t l é g è r e m e n t a v e c un 

balai m o u i l l é o u u n arrosoir à p o m m e . 

L e s mort i ers d e s s é c h é s seront r e b u t é s et j e t é s h o r s de 

l 'atel ier. 

S 2 . — M O R T I E R S A B A S E D E C I M E » T C A L C A I R E . 

6 8 . L e s mort iers à base d e c i m e n t ca lcaire seront c o m ­

p o s é s d e p r o p o r t i o n s d é t e r m i n é e s d e c i m e n t ca lca ire en 

p o u d r e , au d e g r é d e ta s sement h a b i t u e l , et d e sab le s m e ­

s u r é s e n v o l u m e . Ces p r o p o r t i o n s seront i n d i q u é e s p r é a ­

l a b l e m e n t . 

6 9 . Le mort ier à b a s e de c i m e n t ca lca ire sera toujours 

préparé de la m a n i è r e s u i v a n t e : l e s m a t i è r e s , d o s é e s 

p r é a l a b l e m e n t , s eront p l a c é e s d a n s u n e a u g e en b o i s et 

m é l a n g é e s à s e c . Dès q u e le m é l a n g e sera c o m p l e t , on y 

ajoutera l'eau n é c e s s a i r e et l 'on opérera la trituration 

auss i r a p i d e m e n t q u e p o s s i b l e . 

7 0 . L e mort ier à base d e c i m e n t sera e m p l o y é i m m é ­

d i a t e m e n t après l a préparat ion . 
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7 1 . L e mort ier d e c i m e n t des t iné soit a u x e n d u i t s , 

soit aux r e j o i n t o i e m e n l s , sera c o m p o s é d a n s les p r o p o r -

- t ions su ivantes : 

g 3. — DISPOSITIONS COMMUNES A TOUS LES MORTIERS. 

7 2 . T o u s l e s mort i ers seront d o s é s et c o n f e c t i o n n é s 

en p r é s e n c e d'un s u r v e i l l a n t . I l s s e r o n t préparés et c o n ­

servés à c o u v e r t . 

7 3 . L'entrepreneur s e r a t e n u d'avoir sur les ate l iers 

des ca isses e n b o i s p o u r l e d o s a g e des m a t i è r e s . Ces 

ca i s ses , dont la capac i té devra ê tre u n e part ie a l iquote 

de l 'hectol itre, auront les f o r m e s et les d i m e n s i o n s p r é a ­

lablement d é t e r m i n é e s . 

7 4 . Le degré d e c o n s i s t a n c e d e s m o r t i e r s , qui doi t 

varier a v e c la nature d e s o u v r a g e s à e x é c u t e r et a v e c 

l'état b a r o m é t r i q u e et t h e r m o m é t r i q u e d e l ' a tmosphère , 

sera fixé avant d e c o m m e n c e r les t ravaux . 

S i . — M A Ç O N N E R I E S A T I E B R E S S È C D E S . 

7 5 . L e s m a ç o n n e r i e s à p i e r r e s s è c h e s p o u r f o n d a t i o n s , 

perrés , m u r s de c lôture , m u r s d e s o u t è n e m e n t ou autres , 

seront e x é c u t é e s a v e c les d i v e r s e s natures de p ierres qiii 

seront i n d i q u é e s à l ' en trepreneur . 

7 6 . L e s p ierres seront p o s é e s à la m a i n , sur lit d e 

carrière, autant q u e pos s ib l e , à m o i n s d'ordres contraires , 

Partie de ciment en poudre, 

Partie de sable tamisé. . . . 

Partie d'eau 
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et c a l é e s a v e c d e s éc la t s , r e c o u p e s , p ierra i l l e s , sab les ou 

g r a v i e r s , de m a n i è r e qu'e l l e s so ient i n é b r a n l a b l e s . Elles 

sont l i a i sonnées tant à l ' intérieur qu'à l 'extér ieur et les 

v i d e s seront par fa i t ement r e m p l i s a v e c l e s mat i ère s i n d i ­

q u é e s c i - d e s s u s . 

L e s matér iaux d e p l u s fortes d i m e n s i o n s seront réser­

vés en g é n é r a l pour l e s f o n d a t i o n s . 

7 7 . L o r s q u e la m a ç o n n e r i e de p ierres s è c h e s sera 

des t inée à l ' é tab l i s sement d e p e r r é s , l e s i n c l i n a i s o n s et 

épa i s seurs seront f ixées d ' a b o r d . D a n s tous les c a s , les 

m o e l l o n s seront p o s é s par ass ises ou r a n g é e s p l u s ou 

m o i n s r é g u l i è r e s , ou à j o i n t s incer ta ins , se lon la nature 

des m a t é r i a u x , et l eurs l i ts et jo ints d i r igés p e r p e n d i c u ­

la i rement aux ta lus . 

7 8 . L e s m a ç o n n e r i e s s eront en ass i ses réglées, l orsque 

c h a q u e ass i se sera e x é c u t é e en m o e l l o n s é p i n c é s , smi l l é s 

ou p i q u é s d'égale h a u t e u r ; en as s i s e s libres, l or sque 

c h a q u e ass i se se c o m p o s e r a de m o e l l o n s de p lus i eurs 

échant i l l ons ; et à joints incertains, l or sque l e s parements 

seront e x é c u t é s en m o e l l o n s ord ina ires sans c o u p e , tai l le , 

ni préparat ion . 

7 9 . D a n s les m a ç o n n e r i e s e n p ierres s è c h e s à p a r e m e n t 

v u , tel les q u e perrés , m u r s d e c lôture et m u r s d e s o u t è ­

n e m e n t , on aura so in d e p o s e r tous les m o e l l o n s en car­

reaux et h o u t i s s e s a l t e r n a t i v e m e n t e n b o n n e l ia i son et 

ca lées en q u e u e . 

D a n s les m a ç o n n e r i e s d e faible é p a i s s e u r , te l les que 

murs d e clôture à d o u b l e p a r e m e n t , on p lacera , en outre , 

d e s p a r p a n i g s en é c h i q u i e r à c h a q u e mètre carré de m u r 

en é l éva t ion . L e s carreaux et bout i s ses seront p o s é s sur 

c h a q u e face , d e telle sorte q u e les carreaux d'un côté 

c o r r e s p o n d e n t a l t ernat ivement a u x bout i s se s de l 'autre. 
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§ J — M A Ç O N N E R I E A V E C M O R T I E R . 

8 0 . Toutes les fois q u e l'on emplo i era le mort ier en 

fondation d 'ouvrages , soit à l'état de c h a p e , soit à l'état 

de maçonner i e s de d i v e r s e s e s p è c e s , le sol sera p r é a l a ­

blement d r e s s é , ne t toyé et arrosé . 

8 1 . L o r s q u e le mort ier devra être app l iqué contre des 

parois ver t ica les o u i n c l i n é e s , on fera subir à ce s parois 

une préparat ion a n a l o g u e , en ayant s o i n d'en d é t a c h e r 

toutes les part ies é b r a n l é e s . 

8 2 . L o r s q u e le sol d e la fondat ion sera d u r o c h e r , o n 

aura so in de le déraser autant q u e p o s s i b l e , d'en dé tacher 

les parties t endres ou qui t endra ient à s e s éparer , et d e 

remplir tous les jo in t s a v e c u n cou l i s d e c iment o u d e 

mortier avant la p o s e d e la m a ç o n n e r i e . 

§ G. — M A Ç O N N E R I E D E B É T O N . 

8 3 . Le bé ton e n mort ier à b a s e d e c h a u x h y d r a u l i q u e 

étant des t iné à d i v e r s u s a g e s qui nécess i t ent u n e p r é p a ­

ration spéc ia le , sera c o m p o s é d 'é léments var iab le s . L 'en­

trepreneur fournira le mort ier et la pierre c a s s é e , ou le 

gravier . Ces m a t i è r e s , a ins i q u e la m a i n - d ' œ u v r e d e pré ­

paration et d ' emplo i , s eront p a y é e s à l ' entrepreneur . 

8 4 . L e s p ierres c a s s é e s o u le g r a v i e r s eront , p e n d a n t 

les t e m p s s e c s , arrosés avant d'être i n c o r p o r é s d a n s le 

mort ier . 

L e m é l a n g e d e ces mat i ères sera fait sur d e s aires en 

bois ou en m a ç o n n e r i e , à l 'aide d e p e l l e s , rabots et greffes 

en fer. E l l e s s e r o n t r e t o u r n é e s , b r a s s é e s , jusqu'à ce q u e 

toutes l e s facettes d e s p ierres o u d u grav ier so ient i m ­

p r é g n é e s de mor t i er . 
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8 5 . L e bé ton sera porté d a n s la forme à l'aide de 

brouet te s , ca i s se s , pe l l e s ou autres i n s t r u m e n t s . L 'usage 

d e coulo irs est abso lument proscr i t . 

L o r s q u e le bé ton devra être i m m e r g é , i l sera d e s c e n d u 

d a n s la fosse à l 'a ide d'une t rémie dont la forme , les 

d i m e n s i o n s et l 'usage s eront fixés par le d irecteur d e s 

t ravaux . 

8 6 . L o r s q u e le bé ton sera e m p l o y é d a n s une fondat ion 

s è c h e , il sera c o m p r i m é soit a v e c les p i e d s , soit a v e c une 

h ie plate à large b a s e . 

Lorsqu'i l sera e m p l o y é d a n s u n e fonda l ion s u b m e r g é e , 

le r é g a l a g e et le tas sement e n seront e x é c u t é s a v e c u n 

rou leau d'un p o i d s suffisant. 

8 7 . Le bé ton qui sera des t iné à d e s fondat ions d'ou­

v r a g e s pourra être- é t endu par c o u c h e s de 0 m 2 0 à 0 m 2 o 

d 'épaisseur . 

8 8 . L o r s q u e l 'on fera u s a g e d u b é t o n à base d e c iment 

ca lca ire , on suivra les m ê m e s prescr ipt ions q u e p o u r le 

b é t o n d e mort i er d e c h a u x h y d r a u l i q u e . 

8 9 . L'emploi d e s b é t o n s devra être fait assez r a p i d e ­

m e n t pour q u e les mort iers n'aient pas le t e m p s d e durcir 

avant d'être m i s en p lace , n i avant qu 'on les recouvre 

d'une c o u c h e n o u v e l l e . 

§ 7. — M A Ç O N N E R I E O R D I N A I R E E N M O E L L O N S B R U T S O U D E 

R E M P L I S S A G E E T M O R T I E R A B A S E D E C H A U X H Y D R A U ­

L I Q U E O U D E C I M E N T C A L C A I R E . 

9 0 . L o r s q u e les m a ç o n n e r i e s ord ina ire s e n m o e l l o n s 

bru i s o u d e r e m p l i s s a g e et mort ier h y d r a u l i q u e seront 

d e s t i n é e s à d e s mass i f s n o n p a r e i n e n t é s a v e c ce s m o e l l o n s , 

e l les seront e x é c u t é e s d e la m a n i è r e su ivante : 

L e s m o e l l o n s , d é c r a s s é s à vif, s eront l o g é s d a n s u n 
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bain de mort i er . L a pierre sera frappée avec, le marteau 

ou une m a s s e d e b o i s pour q u e le mort ier souffle et reflue 

de tous cô tés . Ce bat tage sera opéré s u r c h a q u e p ierre , 

d'abord d a n s le s e n s hor izonta l , pour la serrer contre la 

maçonner ie déjà faite, où d u mort ier frais aura été p r é a ­

lablement re levé sur toute la hauteur d u jo int ; ensu i t e 

dans le s e n s vert ical . 

Les p ierres s eront c h a s s é e s au r e f u s ; les jo ints seront 

remplis a v e c des éclats ou r e c o u p e s q u e l'on frappera au 

marteau. L e s p ierres s eront toujours p lacées d e telle sorte 

que la face la m i e u x g i s a n t e soit e n d e s s o u s et qu'e l les ne 

se touchent pas à sec sans interpos i t ion de mor t i er . 

L e s matér iaux d e s p lus fortes d i m e n s i o n s seront réser­

vés pour les part ies b a s s e s d e s m a ç o n n e r i e s et l es côtés 

tournés vers l e s t erres . 

Sur cette p r e m i è r e ass i se , l 'ouvrier e n placera u n e 

s econde d e la m ô m e m a n i è r e , en ayant s o i n de faire c o r ­

re spondre , autant q u e p o s s i b l e , l e p l e i n d e s p ierres d e 

l'une des ass i ses a u x jo ints d e l 'autre. 

9 1 . L e s p ierres s eront toujours arrosées avant d'être 

e m p l o y é e s d a n s l e s m a ç o n n e r i e s , p e n d a n t l e s t e m p s s e c s . 

Elles d e v r o n t être h u m i d e s au m o m e n t d e l ' emplo i . 

9 2 . L e s m a ç o n n e r i e s seront arrosées et t e n u e s h u m i ­

des p e n d a n t et a p r è s l eur c o n f e c t i o n . Cet arrosage sera 

cont inué tant q u e le d irec teur d e s travaux le j u g e r a c o n ­

venable , au c o m p t e d e l ' entrepreneur . 

9 3 . L e s m a c h i n e s et out i ls d e toute sorte , la m a i n -

d'œuvre d e n e t t o y a g e , d 'arrosage , d e conserva t ion des 

m a ç o n n e r i e s , l ' en l èvement et le r e m p l a c e m e n t d e s m o e l ­

l o n s arrachés o u é b r a n l é s , sont à la c h a r g e d e l ' entre ­

preneur . 

9 4 . P o u r la construct ion d e s m a ç o n n e r i e s à d o u b l e 
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p a r e m e n t et d e faible é p a i s s e u r , l 'ouvrage sera conduit 

r é g u l i è r e m e n t au c o r d e a u d e s d e u x côtés : l es m o e l l o n s 

d e p a r e m e n t seront d i s p o s é s de telle sorte q u e les carreaux 

d'une face c o r r e s p o n d e n t a u x b o u t i s s e s d e l 'autre , et que 

la m a ç o n n e r i e soit l i ée d a n s son é p a i s s e u r . On aura 

so in d'y e m p l o y e r des p ierres l o n g u e s et b i e n g i sante s , 

p o s é e s en é c h i q u i e r sur la hauteur . D a n s l e s murs de 

0 m 6 0 d 'épaisseur et a u - d e s s o u s , l e s parpan igs seront d i s ­

tr ibués d e telle sorte qu'i l y en ait a u m o i n s u n par mètre 

carré en é l éva t ion . 

D a n s le c a s où les m u r s ainsi construi ts d e v r a i e n t être 

p e r c é s d e b a i e s , on établ ira a u - d e s s u s d'el les d e s arcs en 

d é c h a r g e s u r toute l ' épa isseur d u m u r . 

L e s a n g l e s et l e s part ies b a s s e s d e c e s m a ç o n n e r i e s 

s eront e x é c u t é s a v e c les m a t é r i a u x les m i e u x g i sants et 

pré sen tant l e s p l u s g r a n d e s d i m e n s i o n s . 

B i e n q u e l e s m o e l l o n s d e ces m a ç o n n e r i e s n e so ient pas 

d e s m o e l l o n s de p a r e m e n t p r o p r e m e n t d i t , c ependant 

i l s d e v r o n t être têtues g r o s s i è r e m e n t , d e m a n i è r e que l e s 

faces des m u r s so ient r é g u l i è r e s et d r e s s é e s p r o p r e ­

m e n t . 

9 5 . S i l ' entrepreneur reçoi t l 'ordre d e faire d e s m a ­

ç o n n e r i e s en m o e l l o n s bruts a v e c d u mort i er à base de 

c iment ca lca ire , il devra e x é c u t e r toutes les prescr ip t ions 

re lat ives a u x m a ç o n n e r i e s faites a v e c d u mort ier à b ase 

d e c h a u x . On aura s o i n , toute fo i s , d e d o n n e r au mort ier 

d e c iment u n e très - fa ib le c o n s i s t a n c e , et d'éviter de m a r ­

cher sur la m a ç o n n e r i e , d'y jeter d e s p i e r r e s , d'y rouler 

d e s m a t é r i a u x , en u n m o t , de produ ire d e s c h o c s ou de 

faire d e s m a n œ u v r e s qui détru ira ient la c o h é s i o n d u mor­

tier d e c i m e n t , dont la pr i s e est r a p i d e . 
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g 8. — M A Ç O N N E R I E D E B R I Q U E E T M O R T I E R A B A S E D E 

C H A U X H Y D R A U L I Q U E O U D E C I M E N T C A L C A I R E . 

9 6 . L o r s q u e la b r i q u e sera e m p l o y é e a v e c d u mort ier 

à base de c h a u x pour les parement s d ' o u v r a g e s , e l le sera 

débarrassée p r é a l a b l e m e n t d u sable de forme a v e c un 

balai , u n e raclet te ou le tranchant d'une true l le . 

Elle s era , é n outre , parfa i tement i m b i b é e avant l ' e m ­

plo i , et n e sera ret irée d e l'eau q u e p o u r être p o s é e sur 

lit et à b a i n de mort i er . L e s b r i q u e s seront m a ç o n n é e s 

e n l i a i s o n , d e telle sorte q u e ce l les d'une r a n g é e cro i sent 

cel les d e s r a n g é e s v o i s i n e s et qu'il n'y ait p a s de c o n t i ­

nuité d a n s les lits et j o i n t s . 

E l l e s s eront serrées l e s u n e s contre l e s autres d e m a ­

nière q u e les jo in t s n ' e x c è d e n t p a s 0 m 0 1 et n e so ient p a s 

inférieurs à 0 r a 0 0 8 . E l l e s seront ass i ses et tassées a v e c le 

m a n c h e d e la truel le . 

Le mort ier des t iné à cette e s p è c e d e m a ç o n n e r i e devra 

toujours être d 'une très faible c o n s i s t a n c e . 

9 7 . L 'emplo i d e la b r i q u e et d u mort ier à b a s e d e 

c iment ca lcaire sera fait c o m m e il est i n d i q u é à l'article 

précédent , 

9 8 . T o u t e s l e s p r é c a u t i o n s r e c o m m a n d é e s pour les 

m a ç o n n e r i e s ord ina ire s seront appl icab les à la m a ç o n ­

ner ie de b r i q u e s . 

S 9. — M A Ç O N N E R I E D E P A R E M E N T E N M O E L L O N S P I Q U É S , 

S M I L L Ë S , É P I N C É S , E T M O R T I E R A B A S E D E C H A U X H Y ­

D R A U L I Q U E O U D E C I M E N T C A L C A I R E . 

9 9 . L e s m o e l l o n s de p a r e m e n t seront p o s é s par car ­

r e a u x et b o u t i s s é s sur lit de mort ier , bat tus a v e c u n e 

m a s s e d e b o i s , et serrés hor izonta lement et ver t i ca l ement , 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



de m a n i è r e q u e les jo in t s h o r i z o n t a u x a ient au p l u s u n e 

largeur var iant d e 0 m 0 1 à 0 m 0 2 , et l e s j o i n t s v e r t i c a u x , 

d e 0 m 0 1 à 0™01S au p l u s . 

I l s seront garnis en q u e u e a v e c d e s éc la t s o u r e c o u p e s 

n o y é e s d a n s le mort i er , d e m a n i è r e qu' i ls so i en t i n é b r a n ­

l a b l e s . 

A v a n t la p o s e d'un m o e l l o n , la face d u m o e l l o n v o i s i n 

et le lit d e po se seront r e c o u v e r t s d 'une c o u c h e d e m o r ­

tier é t endu à la truel le . 

L e s jo ints ver t i caux c o u p e r o n t les a s s i s e s infér ieures 

et s u p é r i e u r e s d'au m o i n s 0 m 1 0 en é l é v a t i o n . On aura 

so in d e p o s e r a l ternat ivement les c a r r e a u x et l e s b o u -

t i s se s . 

1 0 0 . L a m a ç o n n e r i e d e r e m p l i s s a g e e n arrière sera 

é l e v é e e n m ê m e t e m p s q u e ce l le des m o e l l o n s d e p a r e m e n t . 

1 0 1 . On admettra d e s p r i x part icu l iers p o u r l e s m a ­

ç o n n e r i e s d e p a r e m e n t en a s s i s e s réglées et e n as s i s e s 

libres, fa i tes en m o e l l o n s p i q u é s , smi l l é s o u é p i n c é s . 

La d iv i s ion d e s a s s i s e s sera i n d i q u é e à l ' entrepreneur , 

qu i devra s'y c o n f o r m e r e x a c t e m e n t . 

1 0 2 . S i l ' entrepreneur reço i t l'ordre d e faire d e s m a ­

ç o n n e r i e s d e p a r e m e n t e n m o e l l o n s a v e c d u mort ier à 

b a s e d e c i m e n t , i l devra exécuter toutes les prescr ip t ions 

re la t ives a u x m a ç o n n e r i e s faites a v e c d u mort i er à base 

d e c h a u x . On aura s o i n , toutefo is , de d o n n e r au mort ier 

d e c i m e n t u n e très - fa ib le c o n s i s t a n c e , et d 'évi ter , a ins i 

qu'i l a é té dit à l'art. 9 5 , p o u r la m a ç o n n e r i e d e m o e l l o n s , 

toutes les m a n œ u v r e s qui pourra ient détruire la c o h é s i o n 

d u mort i er . 

1 0 3 . Toute s les p r é c a u t i o n s r e c o m m a n d é e s p o u r la 

m a ç o n n e r i e ord ina ire sont d'ai l leurs app l i cab le s a la m a ­

ç o n n e r i e d e m o e l l o n s d e p a r e m e n t . 
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S 1 0 , — M A Ç O N N E R I E D E P A R E M E N T D É P I E R R E D E T A I L L E 

E N M O R T I E R A B A S E D É C H A U X H Y D R A U L I Q U E , E N M O R ­

T I E R A B A S E D E C I M E N T C A L C A i n E . 

1 0 4 . L a m a ç o n n e r i e d e p a r e m e n t d e p ierre d e tail le 

sera faile su ivant l e s instruct ions qui seront d o n n é e s à 

l 'entrepreneur, soit a v e c d u mort ier à base d e c h a u x 

hydrau l ique , soit a v e c d u mort ier à base d e c i m e n t ca l ­

caire. 

1 0 5 . A v a n t d e p o s e r u n e as s i se d e p ierre d e ta i l le , 

l 'entrepreneur devra araser a v e c d e la m a ç o n n e r i e o r d i ­

naire le lit sur l eque l e l le doit être é tab l i e . 

1 0 6 . La pierre d e taille sera présentée d a n s la pos i t ion 

qu'elle doit o c c u p e r , a p p u y é e s u r d e s ca les e n b o i s d e 

l 'épaisseur d u j o i n t . Le lit , p r é a l a b l e m e n t n e t t o y é à vif, 

seraarrosé à g r a n d e e a u a u x frais d e l ' entrepreneur . L o r s ­

que le b l o c sera m i s e n p l a c e , on e x a m i n e r a , au m o y e n 

du p l o m b , de l 'équerre et du n i v e a u d e p o s e u r , si l e s l i ts 

sont b i en d r e s s é s d 'équerre au p a r e m e n t pour u n m u r 

droit , o u su ivant l 'angle d ' inc l inaison p o u r u n m u r en 

talus. 

1 0 7 . La p ierre étant déf in i t ivement m i s e e n p lace , les 

lits et jo ints e n seront g a r n i s à la f iche . 

Le f ichage sera fait a v e c d u mort ier d e m i - l i q u i d e , en 

c o m m e n ç a n t par les jo ints h o r i z o n t a u x , et cont inué j u s ­

qu'à ce q u e le mort ier reflue de toutes parts . On en lèvera 

ensui te toutes les ca les et l'on lassera la p i erre a v e c u n e 

forte m a s s e de bo i s pour lui faire prendre ass iet te . 

D e s ca l e s ou garn i s de p ierre n o y é s d a n s le mort ier 

seront p l a c é e s s o u s la q u e u e p o u r la mainten ir d a n s sa 

pos i t ion . 

1 0 8 . Si l e s b l o c s d e pierre n'ont pas d e trop fortes 
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d i m e n s i o n s , i ls seront p o s é s i m m é d i a t e m e n t sur un lit de 

m o r t i e r , sans f ichage , é t e n d u p r é a l a b l e m e n t à la truel le . 

1 0 9 . L e s ass i ses seront d é r a s é e s i m m é d i a t e m e n t après 

la p o s e et avant q u e le mort ier n'ait durc i , q u a n d cette 

opérat ion sera j u g é e n é c e s s a i r e . 

L e r a g r é a g e et le l a y a g e ne seront faits qu 'après le dur­

c i s s e m e n t du mort i er . 

1 1 0 . D è s qu 'une as s i se d e p i e r r e d e tail le sera p o s é e , 

on arasera le mass i f c o n t i g u et e n arr ière , a v e c d e la m a ­

çonner i e de r e m p l i s s a g e et d e p a r e m e n t . 

111. L e s jo ints h o r i z o n t a u x auront d e 0 m 0 0 8 à O-OIO 

d e largeur ; l e s jo ints ver t i caux , d e 0 m 0 0 4 à 0 m 0 0 8 . 

11°2. L e s b o u l i s s e s d 'une as s i se s e r o n t p l a c é e s , autant 

q u e p o s s i b l e , sur l e s c a r r e a u x d e l 'ass ise p r é c é d e n t e , d e 

m a n i è r e à établ ir u n e l i a i s o n c o m p l è t e entre la m a ç o n n e ­

rie d e p i erre de tail le et cel le d e l ' intérieur d u massif . 

L e s jo ints v e r t i c a u x seront c r o i s é s e n p a r e m e n t s d'au 

m o i n s 0 m l o . 

1 1 3 . Les p ierres do tail le e m p l o y é e s en p a r e m e n t s 

seront p o s é e s sur lit d e carr ière , à m o i n s d e c i rcons tances 

part icu l ières qui s e r o n t s p é c i a l e m e n t i n d i q u é e s en cours 

d 'exécut ion . 

1 1 4 . L e s ass i ses d e p ierre d e tail le p o u r r o n t être divi ­

s é e s , c o m m e ce l les des m o e l l o n s d e p a r e m e n t , en assises 

réglées et e n assises libres. 

La d iv i s ion d e s a s s i s e s sera i n d i q u é e à l 'entrepreneur , 

qu i devra s'y c o n f o r m e r e x a c t e m e n t . 

115. Si l 'entrepreneur n 'en leva i t pas l e s ca l e s en bo i s 

des t inées à souten ir la p ierre d e tail le p e n d a n t l 'opération 

d u f ichage d e s jo i n t s , au fur et à m e s u r e d e cette opéra­

t ion , la d é m o l i t i o n d e s m a ç o n n e r i e s serait i m m é d i a t e m e n t 

e x é c u t é e par les o r d r e s d u d irecteur d e s t r a v a u x . 
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H 6 . Lorsqu' i l sera néces sa ire d e relier et c r a m p o n n e r 

JCS d iverses a s s i s e s d'un p a r e m e n t e n pierre d e taille ou 

les b locs consécut i f s d'une m ê m e ass i se , ce travail e x c e p ­

tionnel et d e su jé t ion sera exécuté par vo ie de r é g i e , 

suivant les ins truct ions d u d irecteur d e s t ravaux . 

§ 11. — M A Ç O N N E R I E D E S V O U T E S E N G É N É R A L . 

1 1 7 . L e s c intres p o u f les v o û t e s a u - d e s s u s d e 2 m è t r e s 

seront e x é c u t é s s e l o n l e s dev i s et prescr ip t ions d u d i r e c ­

teur d e s t r a v a u x . 

1 1 8 . L e s é c h a f a u d a g e s seront fournis par l ' entrepre­

neur et feront partie des faux frais , a insi q u e l e s c in tres 

pour les v o û t e s d e 2 mètre s et a u - d e s s o u s . 

1 1 9 . L e d é c i n t r e m e n t des voûte s n e sera j a m a i s opéré 

qu'après q u e le d irec teur d e s t ravaux e n aura d o n n é 

l 'autorisat ion. 

1 2 0 . L e s v o û t e s seront cons tru i tes soit e n b r i q u e s , 

so i t en m o e l l o n s d e d i v e r s e s e s p è c e s , so i t e n p ierre d e 

tai l le . 

1 2 1 . Quel le q u e so i t la nature d e s matér iaux dont l e s 

voûte s seront c o m p o s é e s , la m a i n - d ' œ u v r e sera faite d e 

la m a n i è r e su ivante : 

L o r s q u e le c intre sera é tab l i , l e d irec teur d e s t ravaux 

vérifiera la pos i t ion et la so l id i té d e s c intres et d e s c o u c h i s . 

On rapportera sur l e s c o u c h i s la pos i t ion des c l a v e a u x 

d e lè lc et d e s c l a v e a u x d e d o u e l l e , au m o y e n de l i g n e s 

d e jo ints tracées para l l è l ement a u x génératr i ces d u c y l i n ­

dre , c o n f o r m é m e n t à l 'épure de la v o û t e . 

Les m a t é r i a u x e m p l o y é s seront p l a c é s d e te l le sorte 

q u e les p lans passant par les lits et jo ints so ient n o r m a u x 

à l ' intrados d e la v o û t e ; i ls seront g a r n i s a v e c des éc la t s 
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de pierre n o y é s d a n s le mor t i er . L e s m a t é r i a u x , en p r o ­

l o n g e m e n t d e c e u x qui forment la d o u e l l e , seront p o s é s 

en c o u p e et s o l i d e m e n t fixés. 

1 2 2 . T o u s les m a t é r i a u x e m p l o y é s d a n s l e s c o n s t r u c ­

t ions d e s voûtes seront p l a c é s , à b a i n d e m o r t i e r , avec 

les m ê m e s précaut ions et les m ê m e s s o i n s q u e p o u r les 

m a ç o n n e r i e s en é l éva t ion . I ls s eront p o s é s d e te l le sorte 

q u e leurs rangées c o n s é c u t i v e s s o i e n t b i e n l i a i s o n n é c s 

entre e l l e s . 

1 2 3 . L a naturec t les d i m e n s i o n s d e s m a t é r i a u x , tant en 

épa i s seur qu'en largeur et e n q u e u e , seront i n d i q u é e s 

pour c h a q u e voûte e n part icu l ier . 

1 2 4 . L a m a ç o n n e r i e d e r e m p l i s s a g e sur l e s re ins des 

v o û t e s et sur les t y m p a n s , a ins i q u e l e s c h a p e s , n e seront 

e x é c u t é e s qu'après d é c i n t r e m e n t . 

1 2 5 . L 'entrepreneur sera t e n u d e su ivre , p o u r c h a q u e 

voûte à cons tru ire , la m é t h o d e d e p o s e d e s c l a v e a u x et 

vousso irs qui sera i n d i q u é e par le d irec teur d e s t ravaux . 

S 12. — C A R R E L A G E D E S A I R E S D ' A P P A R T E M E N T S . 

1 2 6 . L e s carre lages seront effectués soit e n c a r r e a u x 

carrés ou h e x a g o n e s , so i t en d a l l e s ca lca ires . 

1 2 7 . L e s carreaux seront p o s é s sur u n b a i n de mort ier 

suffisant, le sol étant p r é a l a b l e m e n t b i e n battu et r e n d u 

i n c o m p r e s s i b l e . 

L e s carreaux carrés seront p l a c é s d e m a n i è r e q u e les 

jo ints d'une rangée so ient e n l i a i son a v e c c e u x d e la 

rangée v o i s i n e . 

Quel le q u e soit la f orme d e s c a r r e a u x , l e s jo ints seront 

auss i serrés q u e poss ib l e et r e m p l i s d'un cou l i s d e m o r ­

tier f in. 
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L'ensemble d u carre lage présentera u n e surface p lane , 
b ien d é g a u c h i e . 

1 2 8 . T o u t e s l e s p r é c a u t i o n s r e c o m m a n d é e s pour l 'em­
ploi des br iques d a n s la m a ç o n n e r i e seront a p p l i c a b l e s 
aux carre lages , en tant qu'el les n'ont r ien d e contraire 
a u x s t ipu la t ions p r é c é d e n t e s . 

1 2 9 . L'emplo i d e s da l les ca l ca i re s , de forme carrée 
ou rec tangu la i re , sera fait d a n s d e s c o n d i t i o n s a n a l o g u e s 
à cel les qui son t i n d i q u é e s c i - d e s s u s . 

1 3 0 . L e mort ier des t iné a u x carre lages sera h y d r a u ­
l i q u e ; la c o u c h e sera d'au m o i n s 0 m 0 2 d'épaisseur . 

1 3 1 . L o r s q u e le carre lage sera p o s é sur u n e aire d e 
plâtre , l ' entrepreneur exécutera le travail e n su ivant les 
ind ica t ions d u p r é s e n t p a r a g r a p h e et se conformant a u x 
prescr ipt ions re lat ives à l 'emploi d u p lâtre . 

S 1 3 . — B É T O N S . 

1 3 2 . L e mort i er p o u r l e s b é t o n s sera préparé c o m m e 
pour la m a ç o n n e r i e ord ina ire : sa cons i s tance sera u n 
peu p lus forte que p o u r le carre lage . 

1 3 3 . L e b é t o n sera c o m p o s é des proport ions d e m o r ­
tier et d e p ierre c a s s é e q u e le d irecteur d e s travaux 
fixera. Il sera p r o c é d é à sa confec t ion et à s o n e m p l o i 
c o m m e o n l'a i n d i q u é au p a r a g r a p h e Maçonnerie de 
béton. 

§ 14. — J O I N T O I E M E N T S . — R E J O I N T O I E M E N T S . 

1 3 1 . E n g é n é r a l , l e s p a r e m e n t s d e m a ç o n n e r i e s n e u ­
v e s d e s o u v r a g e s d'art seront j o i n t o y é s a v e c d u mort ier 
à base d e c i m e n t ca l ca i re , préparé c o m m e il est dit au 
§ 2 (Façon des ouvrages), p a g e 3 3 2 . 
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Il e n sera d e m ê m e , en g é n é r a l , des re jo in to i ements à 

e x é c u t e r sur l e s p a r e m e n t s des a n c i e n n e s m a ç o n n e r i e s . 

4 3 o . P o u r j o i n t o y e r o u re jo in toyer u n p a r e m e n t de 

m a ç o n n e r i e e n m o e l l o n s , h r i q u e s ou p ierre de tai l le , on 

e n l è v e r a le mort i er d e s j o i n t s a v e c u n c r o c h e t , sur 0 m 0 5 

au m o i n s d e p r o f o n d e u r . L e s jo in t s trop étroits seront 

é larg i s au c i s e a u . 

A p r è s cette d o u b l e o p é r a t i o n , les j o i n t s seront ne t toyés , 

l a v é s à g r a n d e eau et h u m e c t é s avant la p o s e d u mort ier , 

qu i sera in trodui t j u s q u ' a u f o n d des jo in t s . 

L 'ouvr ier fouettera le mort ier à p l e i n c o m m e pour la 

c o n f e c t i o n d e s e n d u i t s , et l 'enfoncera a v e c le tranchant 

d e la true l le e n le la i s sant e n sai l l ie s u r le p a r e m e n t . 

L o r s q u e le mort i er aura d u r c i , l 'ouvrier lu i fera subir 

l 'opérat ion d u brettdage a v e c la raclette d e n t e l é e , et l e 

j o in t sera e n s u i t e c r e u s é a v e c u n croche t g l i s sant l e l o n g 

d 'une r è g l e . 

1 3 6 . L o r s q u e d e s p a r e m e n t s d ' a n c i e n n e m a ç o n n e r i e 

d e v r o n t être r e j o i n t o y é s e n mort ier ord ina ire , l es jo ints 

seront préparés c o m m e on l'a i n d i q u é p r é c é d e m m e n t , et 

l e mortier sera e m p l o y é p r o p r e m e n t a v e c la truel le et sans 

frot tement . 

L a d u r é e d e la garant i e d e ce s o u v r a g e s n e dépassera 

p a s ce l l e d e s t ravaux o r d i n a i r e s . 

§ 15. — C R É P I S , E N D U I T S E N M O R T I E R . 

4 3 7 . L e s m u r s neuf s ou v i e u x qu i devront être crép i s 

s eront grat tés à vif, n e t t o y é s p r é a l a b l e m e n t , pu i s l a v é s à 

g r a n d e e a u . 

4 3 8 . Le c r é p i s s a g e sera fait e n mort ier h y d r a u l i q u e 

o r d i n a i r e , d e c o n s i s t a n c e suff isante, fouetté à p l e i n pour 
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bien rempl ir l e s jo in t s et araser la surface . L e mort ier 

sera r e c o u p é a v e c le tranchant d e la truel le , de bas 

en haut . 

A v a n t q u e cette c o u c h e soit c o m p l è t e m e n t s è c h e , o n 

la couvr ira , si ce la est o r d o n n é , d'une s e c o n d e c o u c h e 

é g a l e m e n t foue t tée , qui fera disparaître l e s inéga l i t é s et 

aspér i tés d e la p r e m i è r e , m a i s s a n s l i s ser , et e n ayant 

s o i n d e re lever s e u l e m e n t le mort ier de b a s e n haut avec 

le t ranchant d e la truel le , c o m m e p o u r la p r e m i è r e 

c o u c h e . 

1 3 9 . L e s crép i s pourront être à s i m p l e o u d o u b l e 

c o u c h e ; d e s p r i x part icu l iers s eront établ is p o u r les 

d e u x c a s . 

1 4 0 . L e s e n d u i t s s eront faits en mort ier h y d r a u l i q u e , 

sur m u r s neuf s ou v i e u x , après la préparat ion i n d i q u é e 

à l'article 1 3 7 . 

1 4 1 . L e s e n d u i t s s e r o n t c o m m e n c é s c o m m e les c r é p i s ; 

m a i s la s e c o n d e c o u c h e p o s é e à la truelle sera é t e n d u e et 

d r e s s é e à la ta loche d e plâtr ier , l é g è r e m e n t r e l e v é e sur les 

b o r d s . O n fera d i spara î tre toutes l e s gerçures e n frottant, 

a v e c u n l i s so ir , l 'enduit à p l u s i e u r s r e p r i s e s , d è s q u e le 

mort ier aura c o m m e n c é à durc i r . 

1 4 2 . L e s m u r s à crépir o u à e n d u i r e seront , après la 

préparat ion i n d i q u é e à l'article 1 3 7 , entre tenus à l'état 

h u m i d e , au fur et à m e s u r e d e l ' a v a n c e m e n t d u travai l . 

1 4 3 . L o r s q u e l e s v i e u x m u r s c o n t i e n d r o n t d e s rac ines , 

d e s h e r b e s et d e s b r o u s s a i l l e s , ce l l es -c i seront ex t i rpées 

p r é a l a b l e m e n t , et l e s jo in t s trop g r a n d s , après avo ir é té 

ne t toyés et i m b i b é s , seront r e m p l i s d'éclats d e p ierre o u 

d e tuiles n o y é s d a n s le mort i er . 
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S 16. — B L A N C H I S S A G E E N L A I T D E C H A U X . 

B A D I G E O N N A G E . 

1 4 4 . A v a n t d 'appl iquer l e b l a n c h i s s a g e a u lait d e 

c h a u x o u le b a d i g c o n n a g e , l es m u r s et les p la fonds seront 

grattés etparfai tement n e t t o y é s . 

1 4 5 . L a c h a u x b l a n c h e sera d é l a y é e a v e c u n v o l u m e 

d'eau égal au s i e n . 

L a p r e m i è r e c o u c h e sera d o n n é e a v e c c e l i q u i d e . 

L a s e c o n d e sera a p p l i q u é e l or sque la p r e m i è r e sera 

s è c h e , a v e c l e m ê m e l i q u i d e , u n p e u é t e n d u d'eau. E l l e 

c o n t i e n d r a , e n outre , u n e l é g è r e por t ion d e co l l e d e p e a u 

ou d e l'alun en quant i t é suffisante p o u r q u e la c h a u x n e 

s e d é t a c h e p a s ( env iron 1 k i l o g r a m m e pour 8 0 l i tres d e 

lait d e c h a u x ) . 

17. — P L A T R E R I E , C L O I S O N S , E N D U I T S , P L A F O N D S . 

1 4 6 . L e s c l o i s o n s seront -faites e n b r i q u e s p o s é e s d e 

c h a m p et h o u r d é e s e n plâtre , e n d u i t e s d e s d e u x côtés , 

so i t s i m p l e m e n t en plâtre g r i s , so i t d e d e u x c o u c h e s , 

l 'une en plâtre g r i s , l 'autre e n plâtre b l a n c . 

1 4 7 . L e s b r i q u e s , m o u i l l é e s avant l 'emploi , s eront 

p o s é e s à la règ le et au c o r d e a u , à jo ints c r o i s é s et e n 

plâtre g â c h é , ferme ; l 'enduit sera ensu i te a p p l i q u é b i e n 

d r e s s é et c iré à la truel le ou à la t a l o c h e . 

1 4 8 . L e s surfaces d e s m u r s à e n d u i r e e n plâtre seront 

d'abord r e n d u e s le p lus un ie s p o s s i b l e , au m o y e n d 'un 

re jo in to i ement ou d'un endu i t e n m o r t i e r . 

1 4 9 . L e s e n d u i t s en plâtre , tant s u r v i e u x q u e sur 

n o u v e a u x m u r s , seront a p p l i q u é s à d e u x c o u c h e s . L a 

s e c o n d e c o u c h e , e n plâtre gr i s o u b l a n c , sera d r e s s é e et 

c irée à. la t rue l l e , d e m a n i è r e à présenter u n e surface 
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parfaitement u n i e . Cette s e c o n d e c o u c h e n e sera app l i ­

quée qu'après q u e la p r e m i è r e , en plâtre g r i s , sera tout 

à fait s è c h e . 

1 5 0 . L e s lattes e n c œ u r d e c h ê n e pour p la fonds s e ­

ront c l o u é e s sur c h a q u e s o l i v e . E l l e s seront e s p a c é e s d e 

10 à 1 5 mi l l imètres au p lus pour les p la fonds h o r i z o n ­

taux. L e u r é c a r t e m e n t pourra être plus g r a n d p o u r les 

p lafonds ou l a m b r i s i n c l i n é s . 

On appl iquera s u r le lattis un endui t e n plâtre gâcfié 

clair et pas sé au tamis fin. Cette p r e m i è r e c o u c h e p é n é ­

trera les in terva l l e s d u lattis et le r e c o u v r i r a en e n t i e r . 

A p r è s q u e la p r e m i è r e c o u c h e sera p r i s e , o n e n a p p l i ­

quera u n e s e c o n d e e n g r o s plâtre p a s s é au pan ier , et 

d'environ 1 5 mi l l imètres d 'épaisseur . Cette s e c o n d e 

couche sera b i e n d r e s s é e et a p l a n i e , et r e c o u v e r t e , étant 

encore fra îche , d 'une t r o i s i è m e c o u c h e . 

La t ro i s i ème c o u c h e , de p lâtre blanc ou gris p a s s é a u 

tamis , formera le p a r e m e n t du* p l a f o n d . E l l e sera c irée e t 

dressée a v e c la p l u s g r a n d e r é g u l a r i t é . 

l o i . L e s p la fonds et l ambr i s sur v i e u x lattis s e r o n t 

traités d e la m ê m e m a n i è r e . 

L e v i e u x latt is s e r a d é g a g é , gratté et m o u i l l é a v e c 

l 'emploi d u p lâ tre . 

$ 18. — C O U V E R T U R E S E N T U I L E S P L A T E S . 

1 5 2 . L e s c o u v e r t u r e s seront faites en tui les p lates o u 

a u t r e s ; l e s fa î tages s eront recouver t s d e tu i les fa î t ières 

de l ' échant i l lon d u p a y s . L e s couver tures seront p a y é e s 

au m è t r e carré et l e s tu i les fa î t ières , au m è t r e courant . 

1 5 3 . L e s la t tes e n b o i s d e s a p i n s eront s o l i d e m e n t 
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attachées s u r c h a q u e c h e v r o n par d e s p o i n t e s d 'une l o n ­

g u e u r d o u b l e d e l ' épa i s seur d e s la t tes . 

1 5 4 . L e s lattes et l e s tu i les seront f ixées d e manière 

q u e le p u r e a u soit d u t iers d e la l o n g u e u r d e lâ tui le . 

L e s r a n g é e s d e tu i les s eront b i e n r é g u l i è r e s , et la sur ­

face d e la to i ture sera p l a n e et sans o n d u l a t i o n s . 

1 5 5 . L e s tu i les fa î t ières et les tu i l e s p la tes arêtières 

formant l e r a m p a n t d e s c o m b l e s seront p o s é e s sur m o r ­

tier h y d r a u l i q u e o r d i n a i r e . 

1 5 6 . L e s so l ins et r u e l l é e s , l es r ive t s et garn i tures en 

mort i er h y d r a u l i q u e , seront e x é c u t é s se lon les r è g l e s 

d e l'art. 

1 5 7 . L e s répara t ions e n r e c h e r c h e d e s c o u v e r t u r e s en 

tu i les seront e x é c u t é e s a v e c le p lus g r a n d s o i n . 

§ 19 . — C H A R P E N T E . 

1 3 8 . L e s b o i s e m p l o y é s d a n s l e s cons truc t ions devront 

être e x e m p t s d e s défauts ô n u m é r é s au § 9 (page 3 2 7 ) . 

Us seront r e ç u s avant la m i s e e n œ u v r e , par le d irec teur 

d e s t ravaux . 

1 5 9 . L e s a s s e m b l a g e s seront faits su ivant les épures 

et de s s i ns p r é a l a b l e m e n t d o n n é s à l ' en trepreneur . 

9 2 0 . — M E N U I S E R I E . 

1 6 0 . L e s p l a n c h e r s s eront en bo i s d e c h ê n e , de sapin 

o u d e p e u p l i e r , d e 0 m 0 2 7 d 'épaisseur . L e s p l a n c h e s se­

ront a s s e m b l é e s à r a i n u r e s et l angue t t e s , b l a n c h i e s sur 

l e s d e u x faces et c l o u é e s s u r l e s so l i ve s , d e m a n i è r e q u e 

le p l a n c h e r p r é s e n t e u n e sur face parfa i tement p lane . 

L e s p l a n c h e s auront la p l u s g r a n d e l o n g u e u r poss ib l e ; 
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les joints seront d i s p o s é s , sur l e s s o l i v e s , en l i a i son a v e c 

le cours d e s p l a n c h e s v o i s i n e s . 

1 6 1 . L e s contrevents seront faits en p l a n c h e s d e sa­

pin ou d e c h ê n e , d e 0 m 0 2 7 d 'épa i sseur , a s s e m b l é e s à 

rainures et l a n g u e t t e s , a v e c clefs b i en co l l ées et b l a n c h i e s 

sur les d e u x p a r e m e n t s . E l l e s porteront d e s e m b o i t u r e s 

en haut et en b a s , t raverses et revers d ' e a u e n c h ê n e , 

so l idement co l lés et c h e v i l l é s . 

1 6 2 . L e s por te s d e l ' intérieur o u d e l 'extér ieur d e s 

m a i s o n s seront e n b o i s d e sap in ou d e c h ê n e , e x é c u t é e s 

avec les m ê m e s s o i n s q u e l e s c o n t r e v e n t s . 

1 6 3 . L e s cro i s ée s seront faites e n b o i s d e c h ê n e b i e n 

s e c ; e l les seront c o n f e c t i o n n é e s s u r les m o d è l e s et l e s 

d i m e n s i o n s d o n n é s , et d'après les r è g l e s d e l'art. 

i 2t. — P E I N T U R E A L ' H U I L E — E N D É T R E M P E . 

1 6 4 . L a p e i n t u r e à l 'huile et la pe in ture en d é t r e m p e 

seront toujours a p p l i q u é e s par u n b e a u t e m p s , s u r d e s 

bo i s parfa i tement s e c s . 

1 6 b . P o u r la p e i n t u r e à l 'hui le , l e s propor t ions d e 

l i tharge et d e t é r é b e n t h i n e formeront o r d i n a i r e m e n t l e 

quart de la quant i té d'hui le , m a i s e l l es pourront var i er 

su ivant l e s c o u l e u r s et l eur e m p l o i . 

1 6 6 . L e s c o u c h e s d e pe in ture s eront é t e n d u e s a v e c 

s o i n à la b r o s s e , d e m a n i è r e à couvr ir parfa i tement l e s 

surfaces et pénétrer au f o n d d e s g e r ç u r e s et des jo ints . 

1 6 7 . L e s b o i s a n c i e n n e m e n t pe in t s seront ne t toyés et 

grattés a v e c s o i n a v a n t l 'appl icat ion d e s n o u v e l l e s p e i n ­

tures . 

1 6 8 . L e m a s t i c a g e d e s jo ints et g e r ç u r e s d a n s l e s b o i s 

neuf s o u v i e u x s e r a é g a l e m e n t fait. 
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L e mast icage sera p r é c é d é d e l 'appl icat ion d'une 

c o u c h e d e pe inture pénétrant au fond d e s jo ints et ger ­

ç u r e s des b o i s . Ce travail est c o m p r i s d a n s la peinture 

p r o p r e m e n t d i te . 

1 6 9 . T o u t e s les charpentes et m e n u i s e r i e s qui devront 

être p e i n t e s , le seront de la m a n i è r e s u i v a n t e : 

1° S'il s'agit d e b o i s neuf s , trois c o u c h e s d e p e i n t u r e s 

s eront a p p l i q u é e s ; 

2" S'il s'agit d e v i e u x b o i s , d e u x c o u c h e s s eu l ement 

s eront a p p l i q u é e s . 

On n'appl iquera u n e n o u v e l l e c o u c h e q u e lorsque la 

p r é c é d e n t e sera parfa i tement s è c h e . 

1 7 0 . L a pe in ture en d é t r e m p e sera faite à deux 

c o u c h e s , a v e c d u b l a n c d e T r o y e s ou b l a n c d 'Espagne 

b i e n b r o y é , a u q u e l o n m ê l e r a u n e quant i té suffisante de 

co l l e d e peau b l a n c h e , b i e n c laire et t ransparente . Pour 

la pe inture en couleur, on ajoutera la quant i té d'ocre 

c o n v e n a b l e pour obtenir les te intes prescr i tes . L e s p e i n ­

tures e n d é t r e m p e seront a p p l i q u é e s t i è d e s . 

1 7 1 . Toute peinture e n d é t r e m p e qui présentera i t d e s 

g e r ç u r e s o u éca i l l e s , qui s 'enlèverait par le frottement ou 

exha lera i t u n e o d e u r de co l le c o r r o m p u e , sera re fusée . 

S 2 2 . — V I T R E R I E . 

1 7 2 . L e s carreaux d e v i tres seront e x a c t e m e n t f ixés, 

d a n s les f eu i l lures , par le n o m b r e de po intes néces sa i re s 

p o u r assurer leur so l id i té , et garn i s a v e c so in de b o n 

m a s t i c . 
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CHAPITRE IV. 

M E S U R A G E D E S T R A V A U X . 

1 7 3 . L e c u b e d e la m a ç o n n e r i e de p ierres s è c h e s sera 

constaté a u m o y e n d e s trois d i m e n s i o n s de c e c u b e . Il y 

aura u n c u b e d i s t inct pour le r e m p l i s s a g e et u n autre 

pour le p a r e m e n t . 

4 7 4 . L a m a ç o n n e r i e d e b é t o n n e sera pas m e s u r é e e n 

œ u v r e . On paiera s é p a r é m e n t à l ' entrepreneur l e s 

cubes d e m o r t i e r , d e p ierre cas sée ou g r a v i e r et la m a i n -

d ' : u v r e d e confec t ion et d ' emplo i . 

1 7 5 . L a m a ç o n n e r i e ord ina ire d e m o e l l o n s bruts e t 

mortier sera c o m p t é e p o u r son v o l u m e rée l , constaté p a r 

les d i m e n s i o n s d e ce v o l u m e . 

1 7 6 . Il e n sera d e m ê m e d e la m a ç o n n e r i e d e b r i q u e s . 

1 7 7 . L e v o l u m e d e la m a ç o n n e r i e e n m o e l l o n s d e p a ­

rement p i q u é s , s m i l l é s o u é p i n c é s , sera é v a l u é d'après 

la surface d u p a r e m e n t mul t ip l i ée p a r la q u e u e rédu i te 

d e s m o e l l o n s d o n t il est f o r m é . " %• 

1 7 8 . L e v o l u m e d e la m a ç o n n e r i e de p i e r r e s d e tail le 

sera ca l cu lé au m o y e n du c u b e partie l d e c h a c u n e 

des p ierres qui la c o m p o s e n t . Ce c u b e sera d é t e r m i n é 

h l 'aide d e s p l a n s d'ass ises r e l e v é s en cours d 'exécut ion 

et cotés a v e c s o i n . L a q u e u e sera é v a l u é e d'après sa 

l o n g u e u r m o y e n n e , d e m a n i è r e à s e r a p p r o c h e r autant 

que p o s s i b l e d u c u b e rée l . 

1 7 9 . L e c u b e d e la m a ç o n n e r i e d e p a r e m e n t d e s v o û t e s 

en m o e l l o n s p i q u é s , s m i l l é s ou é p i n c é s , s e r a établ i 

c o m m e à l'art. 1 7 7 c i - d e s s u s , d 'après la surface d u pare ­

m e n t mul t ip l i ée par la q u e u e rédu i t e . S e u l e m e n t , si l es 

30 . 
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m o e l l o n s sont tai l lés en c o u p e , au l i e u d e la surface du 

p a r e m e n t v u , o n p r e n d r a la m o y e n n e entre les surfaces 

d e l ' ex trados e t d e l ' in trados . 

1 8 0 . L e s j o i n t o i e m e n t s et r e j o i n t o i e m e n t s , l e s crép i s 

et e n d u i t s , l e s b l a n c h i s s a g e s a u lait d e c h a u x et l e b a d i -

g e o n n a g e , l e s c a r r e l a g e s d e s a ires d 'appartements , les 

c l o i s o n s et l e s endu i t s e n p lâtre , l e s p l a f o n d s et l e s c o u ­

ver tures en tu i l e s , s e r o n t m e s u r é s et p a y é s a u m è t r e super ­

ficiel. 

181 . L e s r u e l l é e s , s o l i n s et autres o u v r a g e s a n a l o g u e s 

seront p a y é s au mètre c o u r a n t . 

1 8 2 . L e s tu i l e s e m p l o y é e s e n r e c h e r c h e , à la réparation 

d e s c o u v e r t u r e s , seront p a y é e s a u cent . 

1 8 3 . L e s c h a r p e n t e s s eront p a y é e s au m è t r e c u b e . 

1 8 4 . L e s p l a n c h e r s , l e s m a r c h e s et c o n t r e - m a r c h e s 

d 'esca l iers , l e s contrevent s et les p o r t e s p l e i n e s d e s ma i ­

s o n s d 'habi ta t ion seront p a y é s au m è t r e superficiel 

effectif. 

1 8 5 . L e s c r o i s é e s s eront p a y é e s a u m è t r e s u p e r f i c i e l , 

tant p le in q u e v i d e , à d e s p r i x différents p o u r l e s c r o i s é e s 

à carreaux o r d i n a i r e s et p o u r l e s c r o i s é e s à g r a n d s car­

r e a u x , tant p o u r l e s c r o i s é e s c o m p l è t e s a v e c leurs c h â s s i s 

d o r m a n t s q u e pour l e s s i m p l e s c h â s s i s à v e r r e . 

L e s e spagno le t t e s en b o i s s eront p a y é e s au mètre c o u ­
rant . 

1 8 6 . L e s p e i n t u r e s à l 'huile à u n e , d e u x ou trois 

c o u c h e s , c o m p r i s m a s t i c a g e , seront p a y é e s au m è t r e s u ­

perf ic ie l d e sur face d é v e l o p p é e . 

1 8 7 . L a p e i n t u r e d e s c r o i s é e s à carreaux ord ina ires 

sera c o m p t é e s e u l e m e n t p o u r la surface rée l le d é v e ­

l o p p é e , c o m p r i s l e s c h â s s i s d o r m a n t s , en d o u b l a n t la 

m a i n - d ' œ u v r e ; m a i s l ' a u g m e n t a t i o n sera s e u l e m e n t d e 
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moit ié pour l e s p e i n t u r e s d e s cro i s ée s à g r a n d s c a r r e a u x . 

Ces a u g m e n t a t i o n s c o m p e n s e r o n t la difficulté d e m a i n -

d'œuvre . 

1 8 8 . L e s p e i n t u r e s en d é t r e m p e à d e u x c o u c h e s s e ­

ront c o m p t é e s au mètre superf ic ie l , c o m m e o n l'a ind i ­

qué pour l e s pe in tures à l 'hu i l e . 

1 8 9 . L e s verres à v i tre s eront c o m p t é s au m è t r e s u ­

perficiel réel e n œ u v r e , c 'est -à-dire d é d u c t i o n faite d e s 

grands et pet i t s b o i s d e s c r o i s é e s . 

1 9 0 . L a fonte , l e c u i v r e , l e b r o n z e , le p l o m b , l e z i n c , 

l e f erb lanc , la tô l e , les fers d e d iverses e s p è c e s , neuf s o u 

travai l lés , et l es mat i ère s d e s c e l l e m e n t seront p a y é s au 

k i l o g r a m m e , p o u r le p o i d s m i s en œ u v r e d a n s les l imi t e s 

des d i m e n s i o n s qui auront été fixées par le d irec teur d e s 

t r a v a u x . 

1 9 1 . L e s s errures et autres objets d e serrurer ie et d e 

quinca i l l er ie s eront p a y é s à la p i èce . 

CHAPITRE V. 

C L A U S E S E T C O N D I T I O N S G É N É R A L E S 

I M P O S É E S A U X E N T R E P R E N E U R S . 

I n d é p e n d a m m e n t d e s c o n d i t i o n s s t ipulées d a n s les 

dev i s r é d i g é s s p é c i a l e m e n t p o u r c h a q u e entrepr i se , l es 

en trepreneurs d e t ravaux p u b l i c s p o u r le c o m p t e d e 

l'État sont o b l i g é s , d'office, d e s e c o n f o r m e r a u x c l a u s e s 

et cond i t i ons g é n é r a l e s t ex tue l l ement d o n n é e s c i - d e s s o u s . 

P o u r les t ravaux p r i v é s , l e d e v i s , r é d i g é par le d irecteur 

d e s t ravaux e t accepté par l ' entrepreneur , est la loi d e s 
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parties. Nous conseillons d'insérer à l a fin d e ce d e v i s un 

article ainsi conçu : 

« ART — Indépendamment des conditions qui vien-

» nenl d'être exposées, l'entrepreneur sera tenu de se con-

» former aux clauses et conditions générales imposées 

s aux entrepreneurs, en date du 2 5 août 1 8 3 3 . » 

CLAUSES ET CONDITIONS GÉNÉRALES. 

A R T I C L E P R E M I E R . — N u l n e sera a d m i s à c o n c o u r i r a u x a d j u d i ­

ca t ions , s ' i l n 'a les q u a l i t é s r e q u i s e s p o u r e n t r e p r e n d r e les t r a v a u x e t 

k e n g a r a n t i r l a succès. A cet ef fet , chaque c o n c u r r e n t s e r a t e n u de 

f o u r n i r u n cer t i f i ca t c o n s t a t a n t sa capac i té , et de p r é s e n t e r u n ac te 

r é g u l i e r , ou a u m o i n s u n e p r o m e s s e v a l a b l e de c a u t i o n n e m e n t . I l ne 

sera pas e x i g é de cer t i f ica t de c a p a c i t é p o u r les f o u r n i t u r e s de m a t é ­

r i a u x dest inés a l ' e n t r e t i e n des r o u t e s , n i pour les t r a v a u x de t e r r a s s e ­

m e n t dont l ' e s t i m a t i o n ne s 'é lèvera pas à p l u s de In ,0 0 0 f r a n c s . 

(Art. 9 de l'Ordonnance royale du 1 0 mai 1 8 2 9 ) 
L e cer t i f i ca t d e v r a avo i r é té d é l i v r é dans les t r o i s ans q u i p r é c é d e ­

r o n t l ' a d j u d i c a t i o n . I l c o n t i e n d r a l ' i n d i c a t i o n des t r a v a u x exécutés ou 

su iv is p a r l ' e n t r e p r e n e u r , a ins i q u e la j u s t i f i c a t i o n de l ' accompl isse ­

m e n t des e n g a g e m e n t s qu ' i l a u r a i t c o n t r a c t é s . 

A R T . 2. — L e m o n t a n t d u c a u t i o n n e m e n t n ' e x c é d e r a pas le t r e n ­

t i è m e de l ' es t ima l ion des t r a v a u x , d é d u c t i o n fa i te de toutes les 

s o m m e s por tées à v a l o i r p o u r cas i m p r é v u s , i n d e m n i t é s de t e r r a i n s 

et o u v r a g e s en r é g i e . 

C e c a u t i o n n e m e n t s e r a m o b i l i e r o u i m m o b i l i e r , à la vo lonté des 

s o u m i s s i o n n a i r e s . L e s v a l e u r s m o b i l i è r e s ne p o u r r o n t ê t r e que des 

effets pub l ics a y a n t c o u r s sur l a p l a c e . (Art. 20 de la même Ordon­
nance.) 

A R T . 3 . — S i , en h o m o l o g u a n t l ' a d j u d i c a t i o n , l ' a d m i n i s t r a t i o n 

o r d o n n e q u e l q u e s c h a n g e m e n t s a u p r o j e t ou a u d e v i s , l ' e n t r e p r e n e u r 

d e v r a s'y c o n f o r m e r , et i l l u i sera f a i t é ta t de la v a l e u r de ces c h a n ­

g e m e n t s , soi t en p l u s , so i t e n m o i n s , a u p r o r a t a des p r i x de l ' a d j u d i ­

c a t i o n , sans q u ' i l p u i s s e , e n cas de r é d u c t i o n , r é c l a m e r a u c u n e i n d e m -
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nité à ra ison des p r é t e n d u s bénéf ices q u ' i l a u r a i t p u t a i r e sur les 

f o u r n i t u r e s et l a m a i n - d ' œ u v r e . 

N é a n m o i n s , l o r s q u e ces c h a n g e m e n t s d é n a t u r e n t f o r t e m e n t le p r o ­

j e t , en o p é r a n t sur le p r i x to ta l u n e d i f férence de p lus d ' u n s i x i è m e en 

plus ou e n m o i n s , l ' e n t r e p r e n e u r sera l i b r e de r e t i r e r sa s o u m i s s i o n . 

11 ne p o u r r a p r é t e n d r e à a u c u n e i n d e m n i t é dans le cas o ù l ' a d j u d i ­

ca t ion ne s e r a i t pas a p p r o u v é e . 

A R T . 4. — P o u r q u e les t r a v a u x ne soient pas a b a n d o n n é s a des 

spéculateurs i n c o n n u s o u i n h a b i l e s , l ' e n t r e p r e n e u r ne p o u r r a céder 

tout ou p a r t i e de son e n t r e p r i s e : si l 'on v e n a i t a d é c o u v r i r q u e ce l te 

clause a élé é l u d é e , l ' a d j u d i c a t i o n p o u r r a i t ê t r e rés i l i ée , e t , dans ce 

cas , i l se ra i t p r o c é d é à u n e n o u v e l l e ad jud ica t ion à la fo l le enchère de. 

l ' e n t r e p r e n e u r . 

A R T . 5 . — P e n d a n t l a d u r é e de l ' e n t r e p r i s e , l ' a d j u d i c a t a i r e ne 

p o u r r a s 'é lo igner d u l i e u des t r a v a u x q u e p o u r af fa i res r e l a t i v e s a s o n 

m a r c h é , et q u ' a p r è s e n a v o i r o b t e n u l ' a u t o r i s a t i o n . D a n s ce c a s , ii 

chois i ra et f e ra a g r é e r u n r e p r é s e n t a n t capable de le r e m p l a c e r , e t 

auque l i l a u r a donné p o u v o i r d 'ag i r pour l u i et de f a i r e des p a i e ­

m e n t s a u x o u v r i e r s , de m a n i è r e q u ' a u c u n e o p é r a t i o n ne puisse ê t r e 

r e t a r d é e ou s u s p e n d u e p o u r r a i s o n de l 'absence de l ' e n t r e p r e n e u r . 

A R T . 6. — A l 'époque fixée par l ' a d j u d i c a t i o n , l ' e n t r e p r e n e u r 

m e t t r a la m a i n a l ' œ u v r e ; i l e n t r e t i e n d r a c o n s t a m m e n t u n n o m b r e 

suff isant d ' o u v r i e r s ; i l e x é c u t e r a tous les o u v r a g e s , e n se c o n f o r m a n t 

s t r i c t e m e n t a u x p l a n s , p r o f i l s , t r a c é s , i n s t r u c t i o n s et o r d r e s de s e r ­

vice q u i l u i s e r o n t donnés p a r les i n g é n i e u r s o u l e u r s p r é p o s é s . 

I l l u i s e r a p r é a l a b l e m e n t d é l i v r é p a r le préfe t des e x p é d i t i o n s e n 

bonne f o r m e d u p r o c è s - v e r b a l d ' a d j u d i c a t i o n , d u dev is et d u d é t a i l 

es t imat i f . 

A R T . 7. — I l se c o n f o r m e r a , p e n d a n t le c o u r s d u t r a v a i l , a u x 

changements q u i lu i s e r o n t o rdonnés par écrit e t sous l a r e s p o n s a ­

b i l i t é de l ' i n g é n i e u r , p o u r des m o t i f s de c o n v e n a n c e , d 'u t i l i t é o u d'éco­

n o m i e , et i l l u i en sera f a i t c o m p t e , s u i v a n t les d ispos i t ions de l 'ar t . 3 ; 

mais i l ne p o u r r a , de l u i - m ê m e , e t sous a u c u n p r é t e x t e , a p p o r t e r le 

plus léger c h a n g e m e n t a u p ro je t o u a u d e v i s . 

A R T . H. — D a n s l e cas d ' a d j u d i c a t i o n o u c o n t i n u a t i o n d ' o u v r a g e s , 

si l ' e n t r e p r e n e u r s o r t a n t j u g e à p r o p o s de g a r d e r , p o u r son c o m p t e , 

les m a t é r i a u x p a r l u i a p p r o v i s i o n n é s , en v e r t u d 'ordres des i n g é n i e u r s 

et n o n soldés p a r l ' a d m i n i s t r a t i o n , a ins i q u e ses propres o u t i l s et 

é q u i p a g e s , i l s e r a t e n u d ' é v a c u e r , dans le dé la i q u i a u r a é té fixé p a r 
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l e d e v i s , t o u s les c h a n t i e r s , m a g a s i n s et e m p l a c e m e n t s p u b l i c s . S i , a u 

c o n t r a i r e , i l a d é c l a r é v o u l o i r céder t o u t o u p a r t i e des obje ts c i - d e s ­

sus i n d i q u é s , l ' e n t r e p r e n e u r e n t r a n t s e r a f o r c é d 'accepter les m a t é ­

r i a u x a u p r i x de la n o u v e l l e a d j u d i c a t i o n , et s u r u n é ta t d ressé c o n -

t r a d i c t o i r e m e n t e n t r e l e s d e u x e n t r e p r e n e u r s , e t e n supposant , 

t o u t e f o i s , q u ' o n a i t r e c o n n u a ces m a t é r i a u x les q u a l i t é s r e q u i s e s . 

L e s o u t i l s et équ ipages s e r o n t payés de g r é à g r é o u à d i r e d 'ex ­

p e r t s . 

A R T . 9. — L o r s q u e l e devis n ' i n d i q u e r a pas de c a r r i è r e s o u s a ­

b l i è res a p p a r t e n a n t a l ' É t a t , l ' e n t r e p r e n e u r e n o u v r i r a , à ses f r a i s , 

dans les l i e u x i n d i q u é s p a r le d e v i s ; i l s e r a t e n u d e p r é v e n i r l e s p r o ­

p r i é t a i r e s a v a n t de c o m m e n c e r les e x t r a c t i o n s , et de les d é d o m m a g e r 

de gré à g ré o u à d i r e d ' e x p e r t s , c o n f o r m é m e n t a u x lo is e t r è g l e m e n t s 

sur l a m a t i è r e ; i l d e v r a r e p r é s e n t e r , toutes les fois q u ' i l e n s e r a r e q u i s , 

le t r a i t é q u ' i l a u r a f a i t avec e u x . 

I l p a i e r a , sans r e c o u r s con t re l ' a d m i n i s t r a t i o n , t o u s les d o m m a g e s 

q u e p o u r r o n t o c c a s i o n n e r l a p r i s e , l e t r a n s p o r t o u l e d é p ô t des 

m a t é r i a u x . 

I l e n s e r a de m ê m e des d o m m a g e s p o u r é t a b l i s s e m e n t de c h a n t i e r s , 

c b e m i n s de s e r v i c e , et a u t r e s i n d e m n i t é s t e m p o r a i r e s q u i f o n t p a r t i e 

des charges et f aux I r a i s de l ' e n t r e p r i s e . 

L ' e n t r e p r e n e u r n e s e r a e n t i è r e m e n t s o l d é , e t ne p o u r r a r e c e v o i r le 

m o n t a n t de la r e t e n u e p o u r g a r a n t i e d o n t i l es t p a r l é à l ' a r t ic le 3 5 , 

q u ' a p r è s a v o i r j u s t i f i é , p a r des q u i t t a n c e s e n f o r m e , q u ' i l a payé les 

i n d e m n i t é s et d o m m a g e s m i s à sa c h a r g e . 

D a n s le cas où le devis p r e s c r i r a i t d ' e x t r a i r e les m a t é r i a u x dans l e s 

bois s o u m i s a u r é g i m e f o r e s t i e r , l ' e n t r e p r e n e u r d e v r a se c o n f o r m e r , 

sans r e c o u r s en i n d e m n i t é s c o n t r e l ' a d m i n i s t r a t i o n des p o n t s et c h a u s ­

s é e s , a u x ob l iga t ions r é s u l t a n t pour l u i de l ' a r t ic le 14b d u C o d e f o r e s ­

t i e r , a ins i q u e des a r t i c l es 172, 173 et 175 de l ' O r d o n n a n c e r o y a l e du 

l B r aoû t 1827 c o n c e r n a n t l ' e x é c u t i o n de ce C o d e . 

S i , p e n d a n t la d u r é e de l ' e n t r e p r i s e , i l é ta i t r e c o n n u i n d i s p e n s a b l e 

de p r e s c r i r e k l ' e n t r e p r e n e u r d ' e x t r a i r e des m a t é r i a u x dans des l i eux 

a u t r e s que c e u x q u i a u r a i e n t é té p r é v u s a u d e v i s , les i n g é n i e u r s 

é t a b l i r o n t de n o u v e a u x p r i x d ' e x t r a c t i o n et de t r a n s p o r t , d 'après les 

é l é m e n t s de l ' a d j u d i c a t i o n . Ces c h a n g e m e n t s , ap rès a v o i r été soumis 

à l ' approba t ion d u p r é f e t , s e r o n t s igni f iés à l ' e n t r e p r e n e u r , q u i , en 

cas de r e f u s , d e v r a d é d u i r e ses mot i f s dans le d é l a i de d i x j o u r s , et 

i l s e r a s t a t u é e n s u i t e , p a r l ' a d m i n i s t r a t i o n , ce qu ' i l a p p a r t i e n d r a . 
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Dans ce même cas de refus, l'administration aura le droit de consi­
dérer l'extraction et le transport des dits matériaux comme ne faisant 
pas partie de l'entreprise. 

Si l'entrepreneur parvenait a découvrir de nouvelles carrières plus 
rapprochées que celles qui auraient été indiquées au devis, et offrant 
des matériaux d'une qualité au moins égale, il recevra l'autorisation 
de les exploiter, et il ne subira, sur les prix de l'adjudication, 
aucune déduction pour cause de diminution de frais d'extraction, de 
transport et de taille de matériaux. 

L'entrepreneur ne pourra, en aucun cas, livrer au commerce les 
matériaux qu'il aura fait extraire dans une carrière qui ne lui appar­
tiendrait pas, attendu que le droit d'exploitation ne lui a été conféré 
qu'en sa qualité d'entrepreneur des travaux publics et pour un objet 
déterminé. 

A R T . 10. — L'entrepreneur sera tenu, indépendamment des 
indemnités mentionnées à l'article précédent, de fournir, à ses frais, 
les magasins, équipages, voitures, ustensiles et outils de toute espèce, 
sauf les exceptions qui seront stipulées au devis. 

Seront également à sa charge, les frais de tracés d'ouvrages, les 
cordeaux, piquets et jalons, et généralement tout ce qui constitue les 
faux frais et menues dépenses dont un entrepreneur n'est pas admis à 
compter. 

A R T . i l . — Au moyen de prix consentis et approuvés, l'entrepre­
neur fera l'achat, la fourniture, le transport a, pied d'oeuvre, la façon, 
la pose et l'emploi de tous les matériaux. 

11 soldera les salaires et peines d'ouvriers, les commis et autres 
agents dont il pourra avoir besoin pour assurer la bonne et solide 
exécution des ouvrages. 

Il ne pourra, sous aucun prétexte d'erreur ou d'omission dans la 
composilion des prix de sous-détail, revenir sur les prix par lui con­
sentis, attendu qu'il a dû préalablement s'en rendre un compte exact, 
et qu'il est censé avoir refait et vérifié tous les calculs d'apprécia­
tion. 

ART. 12. —Les matériaux proviendront des lieux indiqués au de­
vis; ils seront de la meilleure qualité, parfaitement travaillés et mis 
en œuvre conformément aux règles de l'art. On ne pourra les em­
ployer qu'après qu'ils auront été visités par l'ingénieur. En cas de 
surprise, de mauvaise qualité ou de malfaçon, ils seront rebutés et 
remplacé? uix fiais de l'entrepreneur. Toutefois, si l'entrepreneur 
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conteste les f a i t s , l ' i n g é n i e u r d ressera i m m é d i a t e m e n t p rocès -verba l 

des c i r c o n s t a n c e s de cette c o n t e s t a t i o n . L ' e n t r e p r e n e u r p o u r r a c o n ­

s i g n e r à l a su i te d u p r o c è s - v e r b a l , qu i d e v r a l u i ê t re c o m m u n i q u é , 

les o b s e r v a t i o n s q u ' i l se c r o i r a en d r o i t de p r é s e n t e r . 11 sera s ta tué 

e n s u i t e p a r l ' a d m i n i s t r a t i o n ce q u ' i l a p p a r t i e n d r a . 

A R T . 13. — L o r s q u e les i n g é n i e u r s p r é s u m e r o n t q u ' i l ex is te dans 

les o u v r a g e s des v ices d ' e x é c u t i o n , i ls o r d o n n e r o n t , soi t e n cours 

d ' e x é c u t i o n , so i t a v a n t la r é c e p t i o n finale, l a d é m o l i t i o n et l a r e c o n ­

s t r u c t i o n des o u v r a g e s p r é s u m é s v i c i e u x . 

L e s dépenses r é s u l t a n t de cet te v é r i f i c a t i o n s e r o n t à l a c h a r g e de 

l ' a d j u d i c a t a i r e , l o r s q u e les v ices de c o n s t r u c t i o n a u r o n t é té c o n s t a ­

tés e t r e c o n n u s . 

E n cas de c o n t e s t a t i o n de l ' e n t r e p r e n e u r sur les v ices d ' e x é c u t i o n , 

i l s e r a procédé c o m m e i l a •été d i t c i - d e s s u s , a r t i c l e f 2 . 

A R T . 1 4 . — E n g é n é r a l , tous les m a t é r i a u x a u r o n t l e s d i m e n s i o n s 

p r e s c r i t e s p a r le d e v i s . 

S i l ' e n t r e p r e n e u r l e u r d o n n e des d i m e n s i o n s p l u s f o r t e s , i l n e p o u r r a 

r é c l a m e r a u c u n e a u g m e n t a t i o n de p r i x ; les m é t r a g e s e t les pesées 

s e r o n t basés s u r les d i m e n s i o n s d u d e v i s , et n é a n m o i n s les p ièces q u i 

s e r a i e n t j u g é e s nu is ib les o u d i f fo rmes s e r a i e n t en levées e t r e m p l a c é e s 

a u x f r a i s de l ' e n t r e p r e n e u r . 

D a n s le cas de d i m e n s i o n s p lus f a i b l e s , les p r i x seront r é d u i t s e n 

p r o p o r t i o n , et n é a n m o i n s les pièces d o n t l ' emplo i s e r a i t r e c o n n u c o n ­

t r a i r e a n g o û t e t a l a so l id i té s e r a i e n t é g a l e m e n t en levées e t r e m p l a ­

cées a u x f r a i s de l ' e n t r e p r e n e u r . 

D a n s t o u s les cas , l ' e n t r e p r e n e u r n e p o u r r a e m p l o y e r aucune p ièce 

n i a u c u n e m a t i è r e q u i ne s e r a i e n t pas de d i m e n s i o n s o u de po ids p r e s ­

c r i t p a r les d e v i s , sans l ' a u t o r i s a t i o n éc r i t e de l ' i n g é n i e u r . 

A R T . 15. — I l p o u r r a ê t r e accordé des a - c o m p t e s u r les p r i x des 

m a t é r i a u x a p p r o v i s i o n n é s , j u s q u ' à c o n c u r r e n c e des q u a t r e c i n q u i è ­

m e s d e l e u r v a l e u r . O n ne r e g a r d e r a c o m m e a p p r o v i s i o n n é s q u e les 

m a t é r i a u x déposés s u r l ' a te l i e r , e t dès ce m o m e n t , l ' e n t r e p r e n e u r n e 

p o u r r a les d é t o u r n e r p o u r u n a u t r e serv ice sans a u t o r i s a t i o n p a r 

é c r i t . 

A R T . 1 6 . — S i , a u x t e r n i e s d u d e v i s , l ' e n t r e p r e n e u r es t t e n u de 

d é m o l i r d 'anc iens o u v r a g e s , les m a t é r i a u x seront dép lacés avec a t ­

t e n t i o n , p o u r p o u v o i r ê t r e r é p a r é s e t m i s en p lace , s ' i l y a l i e u , a v e c 

l e s m ê m e s p r é c a u t i o n s q u e les m a t é r i a u x n e u f s . D a n s le cas o ù les 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



démolitions n'auraient pas été prévues, il en sera tenu compte à l'en­
trepreneur dans les formes prescrites ci-après, article 22. 

A R T . 17.— Toutes les fois que, par des motifs d'économie ou de 
célérité, on croira devoir employer des matières neuves ou de dé­
molition appartenant à l'État, l'entrepreneur ne sera payé que des 
frais de main-d'œuvre et d'emploi, sans pouvoir répéter de domma­
ges pour manque de gain sur les fournitures supprimées. 

A R T . 18. — L'entrepreneur aura soin de ne choisir pour commis, 
maîtres et chefs d'atelier, que des gens probes et intelligents, capables, 
de l'aider et même de le remplacer au besoin dans la conduite et le 
métrage des travaux. 

Il choisira également les ouvriers les plus habiles et les plus expé­
rimentés, et néanmoins, il demeurera responsable en son propre et 
privé nom, comme en celui de sa caution, des fraudes ou malfaçons 
que ses agents pourront commettre sur les fournitures, la qualité et 
l'emploi des matériaux, sous les peines indiquées à l'article 12. 

A R T . 19- — L'ingénieur aura le droit d'exiger le changement ou le 
renvoi des agents et ouvriers de l'entrepreneur, pour cause d'insubor­
dination, d'incapacité ou de défaut de probité. 

A R T . 20. — Le nombre des ouvriers, de quelque espèce qu'ils 
soient, sera toujours proportionné à la quantité d'ouvrages à faire; et 
pour mettre l'ingénieur a même d'assurer l'accomplissement de cette 
condition et de reconnaître les individus, il lui sera remis périodi­
quement, et aux époques qu'il aura fixées, uue liste nominative. 

A R T . 21. — Lorsqu'un ouvrage languira faute de matériaux, ou­
vriers, etc., de manière a faire craindre qu'il ne soit pas achevé aux 
époques prescrites, ou que les fonds crédités ne puissent être consom* 
mes dans l'année, le préfet, dans un arrêté qu'il notifiera a l'entre­
preneur, ordonnera l'établissement d'une régie aux frais de l'entre­
preneur, si à une époque fixée, il n'a pas satisfait aux dispositions 
qui lui seront prescrites. 

A l'expiration du délai, si l'entrepreneur n'a pas satisfait à ces 
dispositions, la régie sera organisée immédiatement et sans autres 
formalités, n en sera aussitôt rendu compte au directeur général, 
qui, selon les circonstances de l'affaire, pourra ordonner la conti­
nuation de la régie aux frais' de l'entrepreneur, ou prononcer la 
réalisation du marché et ordonner une nouvelle adjudication sur folje 
enchère. 

Dans ces divers cas, les excédants de prix et.de dépenses seront 
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pré levés s u r les s o m m e s q u i p o u r r o n t ê t r e d u e s a l ' e n t r e p r e n e u r , 

sans p r é j u d i c e des d r o i t s à e x e r c e r c o n t r e l u i et sa c a u t i o n , eu cas 

d ' insuf f i sance . 

S i l a rég ie o u l ' a d j u d i c a t i o n s u r fo l l e e n c h è r e a m e n a i t au c o n ­

t r a i r e u n e d i m i n u t i o n d a n s les p r i x et les f r a i s des o u v r a g e s , l ' e n ­

t r e p r e n e u r oh sa c a u t i o n ne p o u r r o n t r é c l a m e r a u c u n e p a r t de ce 

b é n é f i c e , q u i r e s t e r a i t a c q u i s à l ' a d m i n i s t r a t i o n . 

A R T . 22.— Lorsqu ' i l s e r a j u g é n é c e s s a i r e d ' e x é c u t e r des par t ies 

d ' o u v r a g e s n o n p r é v u e s p a r le d e v i s , les p r i x e n s e r o n t rég lés d'après 

c e u x d e l ' a d j u d i c a t i o n , p a r a s s i m i l a t i o n a u x o u v r a g e s les p lus a n a ­

l o g u e s . D a n s le cas d ' u n e i m p o s s i b i l i t é abso lue d ' a s s i m i l a t i o n , les 

p r i x s e r o n t rég lés sur e s t i m a t i o u c o n t r a d i c t o i r e , e n p r e n a n t pour 

t e r m e s d e c o m p a r a i s o n les p r i x c o u r a n t s d u p a y s . 

L o r s q u e ces t r a v a u x d e v r o n t ê t r e de q u e l q u e i m p o r t a n c e , i l en sera 

f a i t u n a v a n t m é t r é , que l ' e n t r e p r e n e u r a c c e p t e r a , t a n t pour les pr ix 

p r o p o s é s que p o u r l ' i n d i c a t i o n des o u v r a g e s , p a r u n e soumiss ion p a r ­

t i c u l i è r e q u i s e r a p r é s e n t é e à l ' a p p r o b a t i o n de l ' a d m i n i s t r a t i o n . 

A R T . 23. — S ' i l y a l i e u de f a i r e des é p u i s e m e n t s q u i n ' a u r a i e n t 

pas é t é m i s p a r le devis à c h a r g e de l ' e n t r e p r e n e u r , les dépenses y r e ­

l a t i v e s s e r o n t consta tées p a r a t t a c h e m e n t e t s u r des cont rô les tenus 

sou3 l a s u r v e i l l a n c e de l ' i n g é n i e u r . E l l e s s e r o n t acqui t tées r é g u l i è ­

r e m e n t par l ' e n t r e p r e n e u r , à la fin de c h a q u e s e m a i n e , a u x condi t ions 

p o r t é e s à l ' a r t ic le s u i v a n t . 

A R T . 2 4 . — T o u s les p a i e m e n t s p o u r é p u i s e m e n t s , ouvrages par 

a t t a c h e m e n t , i n d e m n i t é s e t a u t r e s a r t i c l e s i m p u t é s s u r la s o m m e à 

v a l o i r , s e r o n t r e m b o u r s é s à l ' e n t r e p r e n e u r avec u n q u a r a n t i è m e en 

sus p o u r le d é d o m m a g e r de ses avances de f o n d s . A cet effet, i l sera 

t e n u de p a y e r à v u e , en p r é s e n c e d ' u n e m p l o y é dés igné par l ' ingé­

n i e u r , les rô les o u états q u i s e r o n t dressés p o u r le c o m p t e des t r a ­

v a u x , e t de les f a i r e q u i t t a n c e r par les p a r t i e s p r e n a n t e s , a v a n t de 

p o u v o i r e n d e m a n d e r le r e m b o u r s e m e n t . 

D e u x q u a r a n t i è m e s l u i sero t en o u t r e a l loués p o u r c e u x des d i ts 

a r t i c l e s q u i n é c e s s i t e r o n t , de sa p a r t , des o u t i l s , s o i n s , f r a i s de c o n ­

d u i t e des t r a v a u x , f o u r n i t u r e et e n t r e t i e n des m a c h i n e s , 

A R T . 2 3 . — S o n t exceptés des d ispos i t ions c i - d e s s u s , les p a i e ­

m e n t s q u ' o n p o u r r a i t ê t re obl igés de f a i r e p a r l ' i n t e r m é d i a i r e de 

l ' e n t r e p r e n e u r , m a i s q u i n ' e x i g e r a i e n t r é e l l e m e n t de sa p a r t aucune 

a v a n c e de f o n d s , e t pour l e s q u e l s , c o u s é q u e m m e n t , i l ne sera a l loué 

a u c u n e rétribution. 
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ART. 26. — Il ne sera alloué à l'entrepreneur aucune indemnité à 
raison des pertes, avaries ou dommages occasionnés par négligence, 
imprévoyance, défaut de moyens ou fausses manœuvres. Ne sont pas 
compris, toutefois, dans la disposition précédente, les cas de force 
majeure qui, dans le délai de dix jours au plus après l'événement, 
auraient été signalés par l'entrepreneur : dans ce cas, néanmoins, il 
ne pourra rien être alloué qu'avec l'approbation de l'administration, 
l'assé le délai de dix jours, l'entrepreneur ne sera pas admis a 
réclamer. 
• A R T . 27. — L'entrepreneur, soit par lui-même, soit par ses com­
mis, visitera les travaux aussi souvent que pourra le réclamer le bien 
du service. Il justifiera de ces visites, et accompagnera les ingénieurs 
dans leurs tournées toutes les fois qu'il en sera requis. 

A R T . 28. — Il surveillera, dans l'étendue de son entreprise, k s 
propriétaires riverains et les cultivateurs qui se permettraient de 
libourer et de planter trop près des routes, canaux et autres pro­
priétés publiques, ou qui détérioreraient les bornes, talus, fossés et 
plantations. 11 avertira, sur-le-champ, les ingénieurs des contraven-
tinns qu'il apercevrait à cet égard, comme aussi de celles qui consis­
teraient en des dépôts de bois et de fumier, ou autres encombrements 
quelconques, ainsi que des anticipations qui seraient faites sur le 
domaine de la voie publique. 

A R T . 29. — L'ingénieur en chef fera tous les règlements néces­
saires pour le bon ordre des travaux ou pour l'exécution des clauses 
du devis. Ces règlements seront visés par le préfet, lorsqu'il aura été 
reconnu par ce magistrat qu'ils n'imposent pas de nouvelles charges a 
l'entrepreneur, pour lequel, dès lors, ils seront obligatoires. 

A R T . 30. — S'il survient quelque difficulté entre l'ingénieur ordi­
naire et l'entreprene r, au sujet de l'application des prix ou des 
métrages, il en sera référé à l'ingénieur en chef, qui appliquera les 
règles admises dans le service des ponts et chaussées. 

Dans aucun cas, l'entrepreneur ne pourra invoquer en sa faveur les 
us et coutumes, auxquels il est formellement dérogé dans le présent 
article. 

A R T . 31. — Toutes les dimensions d'ouvrages, tous les prix, sa­
laires et dépenses, seront calculés d'après le système légal des poids 
et mesures. 

A R T . 32. — Les métrages généraux et partiels, les états d'atta­
chement, les états de dépenses, les états de situation et les procès-
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v e r b a u x de r é c e p t i o n , d e v r o n t ê t r e c o m m u n i q u é s à l ' e n t r e p r e n e u r et 

acceptés p a r l u i . E n cas de r e f u s , i l d é d u i r a , p a r é c r i t , ses mot i fs 

dans les d i x j o u r s qu i s u i v r o n t l a p r é s e n t a t i o n des d i tes p ièces, e t , 

•dans ce cas s e u l e m e n t , i l s e r a dressé p r o c è s - v e r b a l de l 'acte de p r é ­

s e n t a t i o n et des c i r c o n s t a n c e s q u i l ' a u r o n t a c c o m p a g n é . U n plus 

long d é l a i m e t t r a i t souvent dans l ' imposs ih i l i t é de r e c h e r c h e r e t de 

cons ta te r les causes d ' e r r e u r s q u i a u r a i e n t p u d o n n e r l i eu à quelques 

r é c l a m a t i o n s . E n c o n s é q u e n c e , i l est e x p r e s s é m e n t s t ipu lé q u e T e n -

t r e p r e n e u r ne s e r a j a m a i s a d m i s à é lever de r é c l a m a t i o n s a u sujet 

des pièces c i -dessus i n d i q u é e s , a p r è s l e d é l a i de d i x j o u r s , a r u e , 

passé ce d é l a i , l es d i t es p ièces s e r o n t censées acceptées par l u i , 

q u a n d b i e n m ê m e i l ne les a u r a i t pas s i g n é e s . L e p r o c è s - v e r o a l de 

p r é s e n t a t i o n devra t o u j o u r s ê t re j o i n t à l ' appu i des p ièces qu i n ' a u ­

r o n t pas é té acceptées . 

A R T . 3 5 . — I n d é p e n d a m m e n t de l a c o m m u n i c a t i o n des pièces 

énoncées dans l 'a r t ic le p récédent , l ' e n t r e p r e n e u r s e r a a u t o r i s é à s 'en 

p r o c u r e r des e x p é d i t i o n s , q u ' i l p o u r r a f a i r e t r a n s c r i r e p a r ses propres 

c o m m i s , dans les b u r e a u x de l ' i n g é n i e u r en c h e f o u d a n s ceux de l a 

p r é f e c t u r e . 

A R T . 3 4 . — L e s p a i e m e n t s d ' à - c o m p t e p o u r o u v r a g e s fa i ts 

s 'ef fectueront e n r a i s o n de l ' a v a n c e m e n t des t r a v a u x , en v e r t u des 

m a n d a t s d u p r é f e t expéd iés s u r les cer t i f icats de l ' i ngén ieur e n chef, 

d 'après les états f o u r n i s p a r l ' i n g é n i e u r o r d i n a i r e , j u s q u ' à c o n c u r ­

rence des n e u f d i x i è m e s de l a dépense , et d é d u c t i o n f a i t e des 

a - c o m p t e q u i a u r o n t p u ê t r e d é l i v r é s s u r les a p p r o v i s i o n n e m e n t s 

a v a n t l e u r e m p l o i . 

L e s p a i e m e n t s ne p o u r r o n t ê t r e fa i ts q u ' a u f u r e t a m e s u r e des 

o r d o n n a n c e s et des fonds d ispon ib les ; i l n e s e r a j a m a i s a l l o u é d ' i n ­

d e m n i t é , sous a u c u n e d é n o m i n a t i o n , p o u r r e t a r d d e p a i e m e n t pendant 

l ' exécu t ion des t r a v a u x . 

T o u t e f o i s , s i l es t r a v a u x é t a n t d é f i n i t i v e m e n t r e ç u s , l ' e n t r e p r e n e u r 

n e pouva i t pas ê t r e e n t i è r e m e n t soldé à l ' e x p i r a t i o n d u d é l a i de g a r a n ­

t i e , i l p o u r r a p r é t e n d r e à des i n t é r ê t s p o u r cause de r e t a r d de pa ie ­

m e n t de l a s o m m e q u i l u i r es te ra due a d a t e r de cet te é p o q u e . 

A R T . 3 5 . — L e d e r n i e r d i x i è m e ne s e r a payé à l ' e n t r e p r e n e u r 

qu 'après l ' e x p i r a t i o n d u dé la i f ixé p o u r la g a r a n t i e des o u v r a g e s , sur 

les jus t i f i ca t ions p r é a l a b l e s ex igées par le q u a t r i è m e p a r a g r a p h e de 

l ' a r t ic le 9 . 

I m m é d i a t e m e n t après l ' achèvement des t r a v a u x , i l s e r a p r o c é d é à 
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[cur r é c e p t i o n p r o v i s o i r e , e t la récep t ion déf in i t ive n ' a u r a l i eu 

qu 'après l ' e x p i r a t i o n d u dé la i de g a r a n t i e . P e n d a n t ce d é l a i , l ' en t re ­

preneur d e m e u r e r a r e s p o n s a b l e ds ses o u v r a g e s , et s e r a tenu de les 

e n t r e t e n i r . 

Ce dé la i de g a r a n t i e sera de t r o i s mo is après l a récept ion pour les 

t r a v a u x d ' e n t r e t i e n , d e s i x mois pour les t e r r a s s e m e n t s et les c h a u s ­

sées d ' e m p i e r r e m e n t , d ' u n ou de d e u x ans p o u r les ouvrages d ' a r t , 

selon les s t ipu la t ions d u d e v i s . 

A R T . 3 6 . — D a n s le cas où l ' a d m i n i s t r a t i o n o r d o n n e r a i t l a cessa­

t ion abso lue o u l ' a j o u r n e m e n t indé f in i des t r a v a u x a d j u g é s , l 'entre­

preneur p o u r r a r e q u é r i r qu ' i l soi t p rocédé de su i te a l a récept ion p r o ­

v iso i re des t r a v a u x e x é c u t é s , et à l eu r récep t ion déf in i t ive après l 'ex­

p i ra t ion d u dé la i de g a r a n t i e . A p r è s l a récep t ion dé f in i t i ve , i l s e r a , 

a ins i q u e sa c a u t i o n , d é c h a r g é de t o u t e g a r a n t i e p o u r r a i s o n de son 

e n t r e p r i s e . 

A R T . 5 7 . — S i le d i x i è m e des dépenses est j u g é devo i r excéder la 

p r o p o r t i o n nécessa i re p o u r l a g a r a n t i e de l ' e n t r e p r i s e , i l p o u r r a ê t re 

s t i p u l é , a u d e v i s , q u e l a re tenue cessera de c r o î t r e lorsqu 'e l le a u r a 

a t t e i n t u n m a x i m u m d é t e r m i n é . 

A R T . 3 8 . — T o u t e s les récept ions d 'ouvrages seront fa i tes p a r l ' i n ­

g é n i e u r , e n présence de l ' e n t r e p r e n e u r , o u l u i d û m e n t appelé par 

é c r i t . E n cas d 'absence , i l en s e r a fa i t m e n t i o n a u p rocès -verba l . 

ART. 5 9 . — S i , pendan t le cours de l ' en t repr ise , les p r i x subissaient 

u n e a u g m e n t a t i o n n o t a b l e , l e m a r c h é p o u r r a ê t re rés i l ié sur la de ­

m a n d e q u i e n sera f a i t e p a r l ' e n t r e p r e n e u r ; e n cas de d i m i n u t i o n 

n o t a b l e , la r é s i l i a t i o n du m a r c h é p o u r r a ê t re p rononcée , à m o i n s que 

l ' e n t r e p c i i e u r n 'accepte les modi f ica t ions q u i lu i s e r a i e n t p rescr i tes 

par l ' a d m i n i s t r a t i o n . 

E t dans le cas o ù , p e n d a n t le cours de l ' e n t r e p r i s e , et sans changer 

les charges et les p r i x , i l s e r a i t o r d o n n é , p a r l ' a d m i n i s t r a t i o n , d ' a u g ­

m e n t e r o u de d i m i n u e r la masse des t r a v a u x , l ' e n t r e p r e n e u r sera 

t e n u d 'exécuter les n o u v e a u x o r d r e s , sans r é c l a m a t i o n s , a m o i n s 

qu ' i l n 'a i t é té a u t o r i s é à f a i r e des a p p r o v i s i o n n e m e n t s do m a t é r i a u x 

qu i d e m e u r e r a i e n t sans e m p l o i , et p o u r v u q u e les changements en 

p lus o u e n m o i n s n 'excèdent pas le s i x i è m e d u m o n t a n t de l 'entre­

p r ise , a u q u e l cas il p o u r r a d e m a n d e r la r é s i l i a t i o n de son m a r c h é . 

A R T . 4 0 . — D a n s le cas p r é v u par l 'a r t ic le 3 6 , et ce lu i o ù , c o n f o r ­

m é m e n t a l 'a r t ic le 3 9 et par sui te d 'une d i m i n u t i o n n o t a b l e dans le 

p r i x des o u v r a g e s , l ' a d m i n i s t r a t i o n a u r a prononcé l a r é s i l i a t i o n d u 
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m a r c h é , les out i l s et u s t e n s i l e s ind ispensab les h l ' e n t r e p r i s e q u e l 'en­

t r e p r e n e u r ne p o u r r a pas g a r d e r p o u r son c o m p t e , s e r o n t acquis par 

l ' É t a t , sur l ' es t imat ion q u i en s e r a rég lée de g r é a g r é , o u a d i r e d ' e x ­

p e r t s , d 'après l a v a l e u r p r e m i è r e des d i ts o u t i l s et us tens i les e t d é d u c ­

t ion f a i t e de l e u r degré d 'usure ; l e t o u t a u t a u x d u c o m m e r c e , et 

sans a u g m e n t a t i o n d u d i x i è m e o u de t o u t e a u t r e p l u s v a l u e , sous 

p r é t e x t e de bénéf ice p r é s u m é . 

L e s m a t é r i a u x a p p r o v i s i o n n é s p a r o r d r e e t déposés s u r les t r a v a u x , 

s'i ls sont de bonne q u a l i t é , seront é g a l e m e n t acqu is p a r l ' É t a t , a u 

p r i x d ' a d j u d i c a t i o n . 

L e s m a t é r i a u x q u i ne s e r a i e n t pas déposés s u r les t r a v a u x r e s t e ­

r o n t a u compte de l ' e n t r e p r e n e u r ; m a i s , t a n t p o u r cet objet q u e pour 

toutes a u t r e s r é c l a m a t i o n s , i l p o u r r a l u i ê t r e a l loué u n e i n d e m n i t é 

q u i sera f ixée p a r l ' a d m i n i s t r a t i o n , e t q u i , dans a u c u n cas , ne d e v r a 

e x c é d e r le c i n q u a n t i è m e d u m o n t a n t des dépenses r e s t a n t à f a i r e e n 

v e r t u de l ' a d j u d i c a t i o n . 

A R T . i l . — L ' e n t r e p r e n e u r p a i e r a c o m p t a n t les f r a i s re la t i f s à son 

a d j u d i c a t i o n , sur u n é ta t a r r ê t é par le p ré fe t . Ces f r a i s n e p o u r r o n t 

ê t re a n t r e s q u e ceux d'affiches et de p u b l i c a t i o n s , c e u x de t i m b r e et 

d ' expéd i t ion d u d e v i s , d u déta i l e s t i m a t i f et d u p r o c è s - v e r b a l d ' a d j u ­

d ica t ion ; enfin le d r o i t d ' e n r e g i s t r e m e n t f ixé à u u f r a n c p a r la lo i d u 

7 g e r m i n a l a n TOI, l ' a r r ê t é d u 1 5 b r u m a i r e a n x n et le d é c r e t d u 

2 3 g e r m i n a l an x m . 

A R T . 4 2 . — C o n f o r m é m e n t a u x d ispos i t ions d u second p a r a g r a p h e 

de l ' a r t i c l e 4 de la loi d u 1 7 f é v r i e r 1 8 0 0 ( 2 8 p luv iôse a n v i n ) , tou tes 

les dif f icultés q u i p o u r r a i e n t s 'é lever e n t r e les e n t r e p r e n e u r s de t r a ­

v a u x publ ics e t l ' a d m i n i s t r a t i o n , c o n c e r n a n t le sens o u l ' exécut ion 

des c lauses de l e u r m a r c h é , s e r o n t por tées d e v a n t le Consei l de pré­

f e c t u r e , q u i s t a t u e r a , sau f r e c o u r s a u Conse i l d ' É t a t . 

( 2 5 août 1833. ) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



C H A P I T R E V I . 

PROGRAMME POUR LA RÉDACTION 

D E S P R O J E T S D E T R A V A U X . 

L e s p i è c e s à f o u r n i r et l e s r è g l e s à o b s e r v e r d a n s la 

r é d a c t i o n d e s p r o j e t s o n t é t é d é f i n i e s p a r u n e d é c i s i o n 

m i n i s t é r i e l l e e n d a t e d u 1 4 j a n v i e r 1 8 5 0 . 

C e s r e n s e i g n e m e n t s é t a n t i n d i s p e n s a b l e s à t o u t e s l e s 

p e r s o n n e s q u i s ' o c c u p e n t d e t r a v a u x à u n t i t r e q u e l c o n ­

q u e , n o u s l e s d o n n o n s t e x t u e l l e m e n t . 

1 « A V A N T - P R O J E T . 

r i È C E S A P R O D U I R E . ÉCHELLES. 

D E S S I N S . 

1° Extrait de l'ar.'es . A vo lonté . 

O n adoptera , .su ivant l e cas, l 'una 
des échelles suivantes : 
d 

•£00 ,̂0110m001 (un m i l l . par mèt re ) . 

O n adoptera , .su ivant l e cas, l 'una 
des échelles suivantes : 
d 

•£00 ,̂0110m001 (un m i l l . par mèt re ) . 
d 

2QQQ, ou 0°>000û [d/2 m i l l . pr m è t r e ; . 

2» Plan général . . . . d 

j g j y , ou O^OOOi (4 /10 de m i l . p ' m. ) 

d 
gôj jg, o u 0">0002 (2/10 i d . ) 

3" Profil en long : 

^ g ^ , ou 0»0O0d (d/10 i d . ) 

On fera usage, autant que possible, 
des plans d u cadastre. 

Éche l le d u p lan généra l . 

Ë c h e l U décuple de celle des l o n g r t . 
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H E C E S A P R O D U I R E . E C H E L L E S . 

4 ° Profils en travers . 

5 ° Types d'ouvrages d ' a r t : 
P o u r les dimensions n'excé­

dant pas 100 m è t r e s . 

P o u r les dimensions excédant 
100 mètres 

P I È C E S É C R I T E S . 

1° Mémoire à l 'appui de l'a­
vant projet 

2» Tableau approximatif des 
terrassements.ouvrages d 'ar t , 
etc 

3 ° Estimation approximative 
et détai l lée des dépenses . . 

4 ° Ilclevé de la circulation 
anmivlle (pour les projets de 
route , en d is t inguant , autant 
que possible, les diverses 
part ies de la m u t e ) . 

5 ° Bordereau des pièces du 
dossier . . . . . . . 

1 

200 
les longueurs et pour les hauteurs . 

100 ' 

J L 

2 0 0 ' 

Sauf à employer , au besoin , pour 
certains détai ls , des échelles m u l t i ­
ples de celles q u i précèdent . 

, ou S m i l l i m è t . par mèt re pour 

;s longueurs et pour les hauteu 

j j , ou 4 cent imètre par m è t r e . 

ou S m i l l i m è t r e s par m è t r e ; 

2° PROJETS D É F I N I T I F S . 

D E S S I N S . 

d° Plan général 

O n adoptera , suivant lo cas, l 'une 
des échelles suivantes : 
1 

j ^ g g , ou0"i001 (1 m i l l . par mètre ) . 

\ 

^ j j , ou OmOOOfi ( l / 2 m i l . par mètre) . 

/ 2 ^ j Q . o u 0 m 0 0 0 1 (4 /10 m i l . p>- mètre ) , 

g j ^ p ou 0""0O02 (2/10 i d . ) 

ou 0 - 0 0 0 1 (1/10 i d . ) j 

On fera usage, autant que possible, 
\ des p lans d u cadastre. | 
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P I E C E S A P R O D U I R E . E C H E L L E S . . 

2 ° Profil en long : 
Longueur . . . 

H a u t e u r . . . 

3° Profils en travers . . . 

i° Ouvrages d'art : 
Pour les dimensions n'excé­

dant pas 2o mètres . 

Pour les dimensions comprises 
entre 2o et 4000 mèt res . 

Pour les dimensions excédant 
100 mètres 

Pour les portes d'écluses, les 
ponts tournants , les voies et 
le matér ie l des chemins de 
fer, et , en généra l , pour les 
ouvrages en charpente ou en 
méta l 

P I È C E S É C R I T E S . 

1 " Mémoire à l 'appui d u pro je t . 

2 ° Devis etcahierdes charges. 
3° Avant métré 
4° Analyse des p r i x . . . 
5° Détail estimatif 
&<>Élnl sommaire des i n d e m ­

nités à payer . . . . . 

7° Bordereau des pièces du 
projet . , 

P I È C E S A P R O D U I R E . 

1° Plansparccllaires par c o m ­
m u n e 

2° Tableau des surfaces de ter­
rains â acquér i r . . . . 

3» Étal détaillé des i n d e m ­
nités à payer 

4° Bordereau des pièces d u 
dossier 

Échel le d u plan généra l . 

Échel le décuple de celle des l o n g " . 

1 
T^K, ou 5 m i l l i m è t r e s par m è t r e , 
200 ' 

pour les l o n g " et p o u r l e s hauteurs . 

1 

•pQ, ou 2 centimètres par mèt re . 

1 
-r^, ou 1 cent imètre par métro . 
100 
2QQ, ou 5 mi l l imèt res par mèt re . 

De 1/20 a 1/3, c 'est -à-dire de S à 2 0 
cent imètres par m è t r e , en n 'em­
ployant que des rapports simples et 
décimaux. 

-gjgj j , o u 1 m i l l i m è t r e par m è t r e . 
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RÈGLES k OBSERVER POUR LA REDACTION DES PROJETS. 

S 1«. _ A V A N T - P R O J E T . 

1. L e s a c c i d e n t s d u t e r r a i n s e r o n t t o u j o u r s figurés sur l a car te ou 

s u r l e p l a n g é n é r a l a u m o y e n soit de c o u r b e s h o r i z o n t a l e s , soit de 

h a c h u r e s , so i t d e te in tes c o n v e n t i o n n e l l e s . O n y i n s c r i r a e n o u t r e , 

e n t r e p a r e n t h è s e s , a u t a n t d e cotes u t i l e s d e h a u t e u r a u - d e s s u s d u 

n i v e a u de la m e r que l 'on a u r a p u en r e c u e i l l i r , p a r t i c u l i è r e m e n t cel les 

q u i se r a p p o r t e n t a u x fa i tes et a u x t h a l w e g s . 

L e s e x t r a i t s de car tes d e v r o n t ê t r e c a l q u é s s u r les c a r t e s gravées 

o u m a n u s c r i t e s q u i e x i s t e n t d a n s les b u r e a u x , n o t a m m e n t s u r cel les 

d u dépôt de la g u e r r e . 

L o r s q u ' u n p r o j e t s ' é t e n d r a sur u n e c e r t a i n e p a r t i e d u l i t t o r a l m a r i ­

t i m e , o n se s e r v i r a des c a r t e s h y d r o g r a p h i q u e s e x i s t a n t e s , s u r t o u t de 

ce l les q u i sont pub l iées p a r l e d é p ô t de l a m a r i n e , p o u r figurer le d é ­

v e l o p p e m e n t des cotes et i n d i q u e r les cotes de p r o f o n d e u r . 

2. L a c a r t e et le p lan g é n é r a l s e r o n t o r i e n t é s . 

3 . L a d i r e c t i o n d e c h a q u e c o u r s d ' e a u s e r a i n d i q u é e p a r u n e ou 

p l u s i e u r s f lèches . 

4 . P o u r é t a b l i r u n e c o n c o r d a n c e p a r f a i t e e n t r e le p l a n et le n i v e l ­

l e m e n t , on r a p p o r t e r a s u r l e p l a n , avec p r é c i s i o n , les po in ts p r i n c i ­

p a u x d u prof i l e n l o n g , n o t a m m e n t les bornes m i l l i a i r e s ou k i l o m é ­

t r i q u e s , s' i l en e x i s t e , t o u s les pieds de p e n t e s et s o m m e t s de r a m p e s , 

les piquets d ' a n g l e s , e t les p o i n t s o ù do iven t ê t re placés les ouvrages 

d ' a r t . 

D e p l u s , l o r s q u e ce la p o u r r a ê t r e u t i l e p o u r f a c i l i t e r l ' e x a m e n d u 

p r o j e t , o n r a b a t t r a le prof i l e n l o n g s u r l e p l a n . 

5. L o r s q u ' u n t r a c é d e v r a passer dans u n e va l lée s u j e t t e à des i n o n ­

d a t i o n s , on i n d i q u e r a sur l e p lan l a l i m i t e d u c h a m p d ' i n o n d a t i o n . S i 

le p r o j e t a p o u r b u t l ' a m é l i o r a t i o n d 'un fleuve o u d 'une r i v i è r e , ou u n e 

défense de rive, o n s ' a t t a c h e r a p lus p a r t i c u l i è r e m e n t a i n d i q u e r l e 

t r a c é d u t h a l w e g et les l i m i t e s d u c h a m p d ' i n o n d a t i o n s u r les deux 

r i v e s . 

L e p l a n d e v r a d ' a i l l e u r s s ' é t e n d r e s u f f i s a m m e n t , e n a m o n t et en 

a v a l des o u v r a g e s p r o j e t é s , p o u r d o n n e r u n e idée e x a c t e de l a d i r e c t i o n 

g é n é r a l e des cours d ' e a u . 
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0 . Lorsqu'il s'agira d'un tracé d'une route, d'un canal ou d'un 
chemin de fer, le plan général devra présenter, des deux côtés du 
tracé, et sur une largeur totale qui ne sera pas, en général, de moins 
d'un kilomètre, des rangées transversales de cotes de nivellement en 
nomhre assez grand'pour justifier complètement le choix de la direc­
tion proposée. Les chemins transversaux, et, au besoin, les limites 
des propriétés, fourniront des directions naturelles pour ces nivelle­
ments. Us seront compris, autant que possible, entre les limites na­
turelles, telles que le flanc d'un coteau et une ligne de thalweg ou le 
bord d'un cours d'eau. 

7. Le nivellement sera, autant que passible, rapporté au niveau de 
la mer. 

8. Les cotes de longueur seront inscrites sur deux lignes tracées 
au-dessous du profil, parallèlement a la vue du papier. Sur la pre­
mière ligne seront inscrites les longueurs partielles entre deux cotes 
consécutives de nivellement ; sur la seconde, les mêmes longueurs 
cumulées à partir de l'origine. S'il s'agit d'un tracé de route ou de 
chemin de fer, on inscrira sur une troisième ligne la longueur et la 
déclivité de chaque pente ou rampe. S'il s'agit d'un projet de naviga­
tion, on ; indiquera, au besoin, les distances entre les principaux 
ouvrages d'art. 

Pour les chemins de fer, on cotera, sur une quatrième ligne, les 
longueurs des alignements droits, ainsi que les longueurs et les rayons 
des courbes. 

Enfin, pour tous les projets, sur une ligne établie au-dessus du pro­
fil, on indiquera la Longueur du tracé dans la traversée de chaque 
commune. 

9 . La longueur du tracé sera divisée en kilomètres; l'origine sera 
indiquée par un zéro, et les extrémités des divers kilomètres seront 
marquées par des chiffres romains. Chacune de ces divisions princi­
pales sera subdivisée en fractions exactes du kilomètre, lesquelles 
seront numérotées en chiffres arabes. 

La longueur des entre-profils ainsi numérotés devra être constante 
dans toute l'étendue d'un même avant-projet. 

S'il est nécessaire d'établir des profils intermédiaires, on les placera, 
autant que possible, à des distances du profil normal qui précède im­
médiatement, exprimées par des nombres entiers, sans fractions de 
mètre, et on les désignera par le numéro de ce profil normal, auquel 
on ajoutera les indices a , i, c , etc. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



1 0 . L e prof i l en long i n d i q u e r a t o u j o u r s la coupe d u t e r r a i n par u n 

s i m p l e t r a i t n o i r . L e s l ignes du p ro je t s e r o n t t racées en r o u g e . Les 

sur faces de r e m b l a i seront lavées e n r o u g e , et cel les de d é b l a i , en 

j a u n e . L e s cotes de r e m b l a i et de déb la i s e r o n t i n s c r i t e s en r o u g e , et 

p lacées , cel les de r e m b l a i i m m é d i a t e m e n t a u - d e s s u s , et cel les de 

déblai i m m é d i a t e m e n t a u - d e s s o u s de la l igne de t e r r a i n , excepté 

sur les po in ts où cet te l igne se t r o u v e r a t r è s r a p p r o c h é e de cel le d u 

p r o j e t , a u q u e l cas les cotes d e v r o n t ê t r e i n s c r i t e s a u - d e s s u s des 

deux l ignes à l a fo is , s ' i l y a r e m b l a i , et a u - d e s s o u s , s' i l y a d é b l a i . 

11. Les p o n t s , p o n c e a u x , a q u e d u c s et a u t r e s o u v r a g e s d 'ar t seront 

figurés en coupe sur le prof i l en l o n g . 

L e n i v e a u des p lus h a u t e s e t des p lus basses e a u x c o n n u e s , e t 

c e l u i des plus h a u t e s e a u x de n a v i g a t i o n , s e r o n t i n d i q u é s par des 

l ignes b leues que l'on r a t t a c h e r a a u p l a n g é n é r a l de c o m p a r a i s o n par 

des cotes de même, c o u l e u r . 

L o r s q u ' i l s ' ag i ra d ' u n p r o j e t de n a v i g a t i o n , on i n d i q u e r a a la fo is , 

s u r ce prof i l en l o n g , la r i v i è r e et le c h e m i n de h a l a g e . 

D a n s les p r o j e t s des p o r t s m a r i t i m e s et des o u v r a g e s a l a m e r , on 

a u r a t o u j o u r s so in d ' i n d i q u e r les h a u t e s et les basses m e r s de m o r t e 

e a u , a ins i que les h a u t e s et basses m e r s de v i v e e a u , t a n t o r d i n a i r e s 

q u ' e x t r a o r d i n a i r e s . 

1 2 . L o r s q u ' i l y a u r a l i eu de c o m p a r e r p l u s i e u r s t r a c é s , les n i v e l l e ­

m e n t s respec t i f s de ces t r a c é s , e n t r e les m ê m e s p o i n t s d u p l a n , seront 

superposés ou placés les u n s au -dessus des a u t r e s , m a i s t o u j o u r s sur 

l a m ê m e f e u i l l e . O u e m p l o i e r a p o u r les l ignes e t é c r i t u r e s r e l a t i v e s à 

chaque t r a c é la c o u l e u r q u i a u r a é té affectée à ce t r a c é s u r le p l a n . 

1 5 . Les prof i ls en t r a v e r s c o m p r e n d r o n t u n e é t e n d u e a u moins 

doub le de cel le d u t e r r a i n à o c c u p e r . L a cote p r ise sur l 'axe sera d i s ­

t inguée des aut res p a r l ' emplo i d ' u n c a r a c t è r e spéc ia l o u plus p r o ­

noncé . C e t t e cote sera l a m ê m e q u e ce l le d u pro f i l en l o n g . 

L e s cotes des prof i ls en t r a v e r s et ce l les d u pro f i l e n l o n g a p p a r ­

t i e n d r o n t t o u j o u r s à u n m ê m e p l a n g é - . é r a l de c o m p a r a i s o n ; seu le ­

m e n t , p o u r n e pas avo i r de t r o p longues o r d o n n é e s , o n p o u r r a r a p ­

p o r t e r ces prof i ls a u n e l i g n e passant à u n c e r t a i n n o m b r e de m è t r e s 

a u - d e s s u s ou a u - d e s s o u s d u p l a n de c o m p a r a i s o n , m a i s e n l a i s s a n t 

les cotes te l les q u ' e l l e s do iven t ê t r e p o u r i n d i q u e r les h a u t e u r s pr ises 

p a r r a p p o r t à ce p l a n . 

L e s p r o f i l s e n t r a v e r s levés dans le vo is inage d 'un cours d'eau o u 

s u r u n t e r r a i n s u b m e r s i b l e s e r o n t - a c c o m p a g n é s d ' u n t r a i t b l e u i n i l i -
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quant le n i v e a u des p lus h a u t e s e a u x , e t r a t t a c h é a u p lan g é n é r a l de 

c o m p a r a i s o n p a r u n e cote de m ê m e c o u l e u r . 

L o r s q u ' i l s 'ag i ra de pro je ts de t r a v a u x à e x é c u t e r en l i t dé r i v i è r e 

ou de p ro je t de digue à é tab l i r s u r le b o r d des r i v i è r e s , on y j o i n d r a 

des prof i ls en t r a v e r s en n o m b r e suff isant pour f a i r e c o n n a î t r e la 

pos i t ion du t h a l w e g , et l 'on a u r a so in d ' é t e n d r e ces prof i ls a u delà 

des l i m i t e s d u c h a m p d ' i n o n d a t i o n . 

Les prof i ls e n t r a v e r s s e r o n t tous r a b a t t u s d u coté d u p o i n t do 

d é p a r t . 

i * . T o u s les dess ins seront cotés avec e x a c t i t u d e . 

L e n i v e a u des p l u s basses e t des p lus h a u t e s e a u x , ceux des hautes 

et des basses m e r s de m o r t e e a u , de v i v e e a u o r d i n a i r e et de v ive 

eau d 'equ inoxe , y s e r o n t t o u j o u r s i n d i q u é s p a r des l ignes et des cotes 

b leues . 

§ 2 . — P R O J E T S D É F I N I T I F S . 

1 3 . L e s accidents d u t e r r a i n s e r o n t t o u j o u r s figurés s u r le p lan 

g é n é r a l , a u m o y e n , so i t de courbes h o r i z o n t a l e s , soit de h a c h u r e s , 

soit d e te intes c o n v e n t i o n n e l l e s . 

1 6 . L e p l a n g é n é r a l sera e x é c u t é , e t la d i r e c t i o n de chaque c o u r s 

d'eau y sera i n d i q u é e p a r u n e o u p l u s i e u r s f lèches . 

1 7 . O n r a p p o r t e r a s u r le p l a n g é n é r a l tous les p o i n t s d u p r u S l en 

l o n g , sans e x c e p t i o n . 

L e s r a y o n s des a r c s de c e r c l e , e t , p o u r les p a r a b o l e s , les r a y o n s ia 

c o u r b u r e s a u x p o i n t s de tangence a i n s i q u ' a u s o m m e t , seront co tés 

avec e x a c t i t u d e . 

1 8 . D a n s les v a l l é e s , o n i n d i q u e r a s u r le p lan le t h a l w e g , a ins i 

que les l i m i t e s d u c h a m p d ' i n o n d a t i o n . 

1 9 . C o m m e a u x n ° s 7 , 8 , 9 , 1 0 e t i 1 , en a j o u t a n t que l ' o n i n d i q u e r a 

sur le prof i l l es sondages qu i a u r o n t été f a i t s , n o t a m m e n t s u r l ' e m ­

p l a c e m e n t des t r a n c h é e s et des r e m b l a i s d 'une c e r t a i n e h a u t e u r , a ins i 

que dans le l i t des r i v i è r e s , p o u r les p r o j e t s des ponts o u des t r a v a u x 

de n a v i g a t i o n . 

2 0 . C o m m e a u n ° 1 3 , en y a j o u t a n t s e u l e m e n t que l 'on m e t t r a , e n 

tête d u cah ie r des prof i ls e n t r a v e r s , les pro f i l s types de la r o u t e , d u 

cana l ou d u c h e m i n de fe r a e x é c u t e r . 

2 1 . O n i n d i q u e r a sur la coupe des fondat ions de tous les o u v r a g e s , 

soit p a r des t r a i t s d i s t i n c t s , so i t p a r des te in tes c o n v e n t i o n n e l l e s , l a 
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nature et l'épaisseur des couches de terrain dans lesquelles les fonda­
tions seront engagées. " 

Oa inscrira, en outre, sur chaque couche, l'indication de sa nature 
et de son épaisseur. 

22. Le niveau des plus basses et des plus hautes eaux, ceux des 
hautes et basses mers de morte eau, de vive eau ordinaire et de vive 
eau d'équinoxe, seront toujours indiqués sur les élévations et sur les 
coupes des ouvrages d'art par des lignes et des cotes bleues. 

23. Sur les plans, coupes et élévation des ouvrages d'art, on aura 
soin de mettre autant de cotes qu'il sera nécessaire pour que l'on 
n'ait pas besoin de recourir au devis. On écrira en chiffre plus pro­
noncés les dimensions principales, par exemple : pour les ponts et 
ponceaux, l'ouverture et la montée des voûtes, la hauteur des pié­
droits, l'épaisseur des piles et culées, l'épaisseur à la clef, la largeur 
entre les têtes, la hauteur et l'épaisseur des parapets, la largeur des 
trottoirs, la distance entre les trottoirs, etc. ; pour une écluse, la 
largeur du sas, la hauteur des bajoyers, celle du mur de chute, la 
longueur totale de l'écluse, la distance du mur de chute à la chambre 
des portes d'aval, etc. 

24. L'appareil sera toujours figuré en élévation et en coupe. 
2a. Les pièces n°' 2, 3 , 4 et S seront toujours exactement con­

formes aux formules arrêtées par l'administration. 
26. On ne reproduira, dans les pièces du projet, aucune des condi­

tions qui figurent dans le cahier des clauses et conditions générales, 
auquel on devra toujours renvoyer par le dernier article du devis. 

27. On aura soin d'inscrire dans le bordereau toutes les pièces du 
projet, avec un numéro correspondant. 

g 3. — PIÈCES A PRODUIRE 
EN MÊME T£MP3 QUE LES PROJETS DÉFINITIFS. 

28. Chaque plan parcellaire sera rapporté sur une feuille de papier 
continue, formée ae feuilles ajustées en ligne droite, sans goussets. 
En conséquence, à chaque changement notable de direction de l'axe, 
on établira un onglet en blanc, déterminé par deux lignes formant 
un angle d'une amplitude convenable, et disposées de manière qu'il 
soit facile de reproduire à volonté l'état des lieux. A cet effet, le papier 
sera brisé suivant deux plis que l'on reformera au besoin : ces deux 
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b r i s u r e s a b o u t i r o n t a u m ô m e po in t s u r l 'une des r i v e s d u pap ie r : 

l 'une des b r i s u r e s s e r a p e r p e n d i c u l a i r e à ces r i v e s , de m a n i è r e a 

d iv iser en d e u x p a r t i e s égales l 'angle m o r t où le dessin sera i n t e r ­

r o m p u . 

2 9 . O n i n s c r i r a s u r c h a q u e p a r c e l l e le n o m d u p r o p r i é t a i r e , le 

n u m é r o de la m a t r i c e c a d a s t r a l e , e t , de p l u s , u n n u m é r o d ' o r d r e é c r i t 

en r o u g e , c o r r e s p o n d a n t à ce lu i de l 'é ta t des i n d e m n i t é s . 

L e p lan p o r t e r a e n o u t r e les le t t res p a r lesquel les o n dés igne les 

sections c a d a s t r a l e s , e t les d é n o m i n a t i o n s locales des s u b d i v i s i o n s 

ou l i e u x d i t s . 

3 0 . On r e p r o d u i r a s u r ces états les n o m s , les n u m é r o s et les a u t r e s 

dés ignat ions i n s c r i t e s s u r le p l a n . P o u r les n o m s , i l y a u r a deux co lon­

nes , dans l 'une desque l les o n i n s c r i r a les n o m s q u i figurent à la m a ­

t r ice c a d a s t r a l e , e t dans l ' a u t r e ceux des p r o p r i é t a i r e s ac tue ls e t de 

l e u r s f e r m i e r s ou l o c a t a i r e s . 

§ 4 . — D I S P O S I T I O N S G É N É R A L E S . 

5 1 . L e s p lans et n i v e l l e m e n t s e r o n t t o u j o u r s r a p p o r t é s dans le sens 

i n d i q u é par la d é n o m i n a t i o n de la r o u t e , d u c a n a l ou du c h e m i n de f e r , 

ou dans le sens du c o u r s de la r i v i è r e , en a l l a n t de gauche à d r o i t e . 

3 2 . O n i n s c r i r a a u x d e u x e x t r é m i t é s d u p lan les oints : 

Cnte de . . . . ( P o i n t s de d é p a r t et d ' a r r i v é e se rvan t à la d é n o m i n a t i o n 

de la r o u t e , d u c a n a l ou du c h e m i n de f e r . ) 

3 5 . A f in de f a c i l i t e r la r e c h e r c h e , sur les c a r t e s , du l i eu où les t r a ­

v a u x d o i v e n t ê t r e e x é c u t é s , on p l a c e r a , à l 'or ig ine d u prof i l en l o n g , 

u n e note i n d i q u a n t a p p r o x i m a t i v e m e n t la d i s t a n c e de ce po in t a u x 

p r i n c i p a u x c e n t r e s de popu la t ion qu i p r é c è d e n t ; e t , à l ' ex t rémi té d u 

m ê m e p r o f i l , u n e n o t e s e m b l a b l e i n d i q u a n t la d is tance de ce s e c o n d 

po in t aux p r i n c i p a u x cen t res de popu la t ion si tués au de là . 

5 i O n a u r a soin d ' i n d i q u e r s u r tous les plans les centres de p n p u -

l a t i o n , d o m a i n e s , c h e m i n s , cours d 'eau , o u v r a g e s d ' a r t , t r a c é s , e t c . , 

d o n t i l est f a i t m e n t i o n dans les r a p p o r t s , m é m o i r e s , dé l ibéra t ions et 

au t res pièces que lconques f a i s a n t p a r t i e d u doss ie r , af in de fac i l i t e r 

l ' in te l l igence de ces p ièces . A u t a n t q u e possib le , o n y i n s c r i r a l e s 

chi f f res des p o p u l a t i o n s . 

3 3 . O n é v i t e r a d ' e m p l o y e r des express ions l o c a l e s , o u , si on les 

e m p l o i e , o n e n d o n n e r a l a t r a d u c t i o n . 
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3G. Les écritures devront être bien lisibles, ainsi que les chiffres 
inscrits sur les plans et profils. Les petits caractères (lettres ou chiffres) 
n'auront pas moins de deux millimètres de hauteur. 

37. Les échelles seront représentées graphiquement sur les pians 
et profils. En même temps, elles seront définies en chiffres, comme 
dans l'exemple suivant : 

Échel le de O-OOS par m è t r e ( ^ y ) . 

38. Les plans, profils et dessins seront, autant que possible, collés 
sur calicot blanc, ou sinon, dressés sur bon papier, simple et propre 
au lavis. 

39. Tous les plans, profils, dessins et pièces écrites, sans exception 
aucune, seront présentés dans le format dit tellière, de 0 m 31 de hau­
teur sur 0™21 de largeur. 

40. Les plans, profils et dessins seront plies suivant ces dimensions, 
en paravent, c'est-à-dire a plis égaux et alternatifs, tant dans le sens 
de la hauteur que dans celui de la longueur, en commençant toujours 
par cette dernière dimension. 

41. Les titres, signatures et autres écritures d'usage, ainsi que 
l'échelle, seront placés sur le verso du premier feuillet des plans, pro­
fils et dessins, de manière qu'il soit toujours facile de les mettre en 
évidence, que le dessin soit plié ou qu'il soit ouvert. 

42. Les ingénieurs emploieront le formules suivantes : 

!

l'Ingénieur ordinaire 
ou 

l'Elève Ingénieur 

Î
l'Ingénieur en chef 

ou 
l'Ingénieur faisant fonc­

tion d'Ingénieur en chef 

soussigné. 

soussigné, conformément 
à sa lettre ou à son 
rapport d u . . . . 

45. On inscrira, d'ailleurs, en caractères très-lisibles, au-dessous 
des titres généraux, les noms et les grades des signataires du projet. 

4 i . Les procès-verbaux des conférences entre les ingénieurs des 
services civil et militaire seront toujours accompagnés d'une expédi­
tion des plans, nivellements, dessins et autres pièces mentionnées 
dans le procès-verbal, et portant les mêmes dates et les mêmes signa­
tures que ce procès-verbal. 
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CHAPITRE VII. 

C A L C U L D U P O I D S D E S F E R S . 

A l o r s q u e n o u s é t ions c h a r g é , c o m m e c o n d u c t e u r d e s 

ponts et c h a u s s é e s , d e s importants travaux de reconstruc­

tion d e s por te s d 'éc luses sur le canal de B o u r g o g n e , 

nous n o u s s o m m e s l ivré à d e n o m b r e u s e s e x p é r i e n c e s sur 

le p o i d s d e s fers p lats et d e s fers r o n d s , et n o u s n o u s 

s o m m e s at taché p r i n c i p a l e m e n t a u x fers l a m i n é s p r o v e ­

nant d e fonte au bo i s ou au c o k e , parce qu'i ls sont , m a i n ­

tenant, à peu près e x c l u s i v e m e n t e m p l o y é s dans tous les 

travaux. 

N o u s a v o n s t rouvé q u e le mètre c u b e d e fer l a m i n é 

provenant d e fonte , soit au b o i s , soit au c o k e , pesait 

7 , 7 0 0 k i l o g r a m m e s , et q u e la tôle à la hou i l l e offrait, à 

peu près , le m ê m e p o i d s . 

Munis d e ce d o c u m e n t , rien n'a été p l u s s i m p l e q u e 

d e ca lculer l e s t a b l e a u x s u i v a n t s , qui d o n n e n t , par mètre 

courant, l e p o i d s d e s fers plats et d e s fers r o n d s , p o u r 

les d i m e n s i o n s l e s p lus us i t ée s . 

E n effet, c o n n a i s s a n t le v o l u m e d'une b a n d e d e fer, 

on c o m p r e n d qu'en mult ip l iant ce v o l u m e par 7 , 7 0 0 , on 

aura le p o i d s . 

Quel est le poids d'une barre de fer ayant 1 mètre de longueur, 
102 millimètres de largeur et 21 millimètres d'épaisseur ? 

Cherchez d'abord l e v o l u m e . P o u r ce la 

P r o D l è m e № 1 3 8 . 

Multipliez 
Par 

0,102 ( largeur) , 
0,021 (épaisseur) . 

1 0 2 
2 0 4 

P R O D U I T . . . . 0,002142 
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Multipliez 0 , 0 0 2 1 4 2 

Par 1 , 0 0 (Iong rdc la bande). 

Enfin multipliez. . 0 , 0 0 2 1 4 2 

Par 7 7 0 0 (poids du m. cube). 

1 4 9 9 4 

1 4 9 9 4 

R É S U L T A T . . 1 6 , 4 9 3 4 0 0 

so i t 1 6 k i l o g r a m m e s 4 9 3 g r a m m e s , chiffre p r é c i s é m e n t 

d o n n é par la tab le . 

P r o b l è m e № 1 3 9 . 

Quel est le poids d'une barre de fer rond ayant 1 mètre de lon­
gueur et 34 millimètres de diamètre? 

C h e r c h e z d'abord l e v o l u m e d e cette barre d e fer qui 

n'est qu'un c y l i n d r e . P o u r ce la , 

Multipliez 0 , 0 1 7 (rayon), 
Par lui-même. . . 0 , 0 1 7 

1 1 9 

17 

P r o d u i t . . . . 0 , 0 0 0 2 8 9 

A multiplier par.. 3 , 1 4 1 6 

1 7 3 4 

2 8 9 

1 1 5 6 

2 8 9 

8 6 7 

P r o d u i t . . . . 0 , 0 0 0 9 0 7 9 2 2 4 (surface du cercle), 
A multiplier par. 1 (long'de la bande). 

0 , 0 0 0 9 0 7 9 2 2 4 

A multiplier par. 7 7 0 0 

6 3 5 5 4 5 6 8 

C 3 5 5 4 5 G 8 

P r o d u i t . . . 6 , 9 9 1 0 0 2 4 8 0 0 

soi t 6 k i l o g r a m m e s 9 9 1 g r a m m e s , chiffre p r é c i s é m e n t 

d o n n é par la tab le . 
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Ces d e u x e x e m p l e s font connaî tre la m é t h o d e e m p l o y é e 

pour obtenir tous les chiffres d e s tab leaux su ivants : 

CALCUL DU POIDS DES FERS 
DE LARGEURS ET ÉPAISSEURS USUELLES, SUA UN MÈTRE DE LONGUEUR. 

§ F E R S P L A T S . 

a . 
ai a, 

i § 

a e 

LARGEURS EN MILLIMÈTRES. 

a . 
ai a, 

i § 

a e 
4 e 8 Î O i t 1 « 1 6 

Uli. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr, kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. 

1 0,015 0,031 0,046 0,062 0,077 0,092 0,108 0,123 

3 0,016 0,092 0,139 0,183 0,251 0,277 0,323 0,370 
5 0,077 0,154 0,251 0,308 0,583 0,462 0,559 0,616 

7 0,108 0,216 0,323 0,431 0,539 0,647 0,753 0,862 

9 0,159 0,277 0,419 0,554 0,693 0,832 0,970 1,109 
M 0,169 0,339 0,308 0,678 0,847 1,016 1,186 1,333 
15 

0,200 0,400 0,601 0,801 1,001 1,201 1,401 1,602 

la 0,231 0,462 0,693 0,924 1,155 1,386 1,617 1,848 
17 

0,262 0,324 0,783 1,047 1,309 1,571 1,833 2,094 
19 

0,293 0,583 0,878 1,170 1,463 1,756 2,048 2,341 
21 

0,523 0,647 0,970 1,294 1,617 1,940 2,264 2,387 

23 0,354 0,708 1,065 1,417 1,771 2,123 2,479 2,834 

23 0,583 0,770 1,155 1,540 1,92a 2,310 2,695 3,080 

27 0,416 0,832 1,247 1,663 2,079 2,495 2,911 3.3261 

29 0,447 0,893 1,340 1,786 2,233 2,680 3,126 3,572 

31 0,475 0,935 1,432 1,910 2,387 2,864 3,342 3,719 

33 0,508 1,016 1,523 2,055 2,541 3,049 3,557 4,066 
33 0,339 1,078 1,617 2,156 2,695 3,234 3,773 4,312 
37 0,570 1,140 1,709 2,279 2,849 3,419 3,987 4,558 

39 0,601 1,201 1,802 2,402 5.003 3,604 4,204 4,805 
1 
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LARGEURS EN MILLIMÈTRES. 

E
pa

is
se

ur
s 

en
 

m
il

li
m

èt
re

s.
 

1 8 t o t e t l z a 18 3 0 3« 

kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. 

i 0 , 1 3 9 0 , 1 3 4 0 , 1 0 9 0 , 1 8 3 0 , 1 9 8 0 , 2 1 5 0 , 2 3 1 0 , 2 4 0 

3 0 , 4 1 6 0 , 4 6 2 0 , 5 0 8 0 , 5 1 4 0 ,601 0 , 6 4 6 0 , 6 9 3 0 ,739 

5 0 , 6 9 3 0 , 7 7 0 0 , 8 4 7 0 , 9 2 4 1,001 1,078 1 ,153 1,252 

7 0 , 9 7 0 1 , 0 7 8 1,186 1 , 2 9 1 1,401 1 ,509 1,617 1 ,725 

9 1 ,247 1 ,386 1,524 1 ,605 1,801 1,940 2 , 0 7 9 2 ,217 

11 1,525 1,694 1,863 2 , 0 3 3 2 , 2 0 2 2 , 3 7 1 2 ,541 2 , 7 1 0 

13 1 ,802 2 , 0 0 2 2 , 2 0 2 2 , 4 0 2 2 , 6 0 2 2 , 8 0 2 3 ,005 3 , 2 0 5 

15 2 , 0 7 9 2 . 3 1 0 2 ,451 2 , 7 7 2 3,003 3,234 3 ,463 3 , 6 9 6 

17 2 , 3 5 6 2 , 6 1 8 2 , 8 8 0 3 ,142 3,293 3,663 3,927 4,18B 

19 2 , 6 3 3 2 , 9 2 0 3,219 3,591 3 ,803 4 ,0S6 4 ,589 4,681 

21 2 . 9 1 1 3,234 2 , 5 3 7 3,881 4 , 2 0 2 4 , 5 2 8 4 , 8 5 1 5 , 1 7 4 

'as 3,188 5,542 5,896 4 ,230 4 ,603 4 ,958 3,313 5 , 6 6 7 

2 3 3,46b 3 , 8 5 0 4 ,235 4 , 6 2 0 5 , 0 0 5 5 , 3 9 0 5 , 7 7 5 6 , 1 6 0 

27 3 ,742 4 ,138 4 ,574 4 ,990 5 , 4 0 5 5 ,821 6 ,237 6 , 6 3 5 

2 9 4 , 0 1 9 4 ,466 4 ,915 5 , 3 5 9 5 , 8 0 8 6 , 2 5 2 6 ,699 7 , 1 4 6 

31 4 , 2 9 7 4 ,774 3 , 2 3 1 5 , 7 2 9 6 , 2 0 6 6 , 6 8 1 7 ,161 7 , 6 3 8 

55 4 , 5 7 4 5 , 0 8 2 5 , 5 9 0 6 , 0 9 8 6 , 6 1 7 7 , 1 1 7 7 , 6 2 3 8 ,131 

5 5 4 ,851 5 , 5 9 0 5 , 9 2 9 6 , 4 6 8 7 ,007 7 , 5 4 6 8 , 0 8 3 8 , 6 2 4 

3 7 5 , 1 2 8 5 , 6 9 8 6 , 2 6 8 6 , 8 3 7 7 ,407 7 ,977 8 ,547 9 , 1 1 7 

59 

J 

5 , 4 0 3 6 , 0 0 6 6 , 6 0 7 7 , 2 0 7 7 , 8 0 8 8 , 4 0 8 9 , 0 0 9 9 ,610 
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3 4 3 0 3 8 4 0 1 2 4 4 4 S 4 8 

kll. gr. kll. gr. kil. gr. k » . gr. kil. gr. kll. gr. kll. gr. kil. gr. 

1 0 , 2 6 2 0 , 2 7 7 0 , 293 0 , 308 0 , 3 2 3 0 , 339 0 , 554 0 ,370 

3 0 , 783 0 , 8 5 2 0 , 877 0 , 9 2 4 0 , 970 1 , 0 1 6 1 , 0 6 3 1 , 1 0 9 

3 1 , 3 0 9 1 , 3 8 6 1 , 4 6 3 1 , 5 4 0 1 , 6 1 7 1 , 6 9 4 1 , 7 7 1 1 ,848 

7 1 , 8 3 3 1 , 9 4 0 2 , 0 4 8 2 , 1 3 6 2 , 2 6 1 2 , 3 7 2 2 , 4 7 9 2 , 5 8 7 

9 2 , 3 3 6 2 , 4 9 7 2 , 6 3 3 2 , 7 7 2 2 , 9 1 1 3 , 0 4 9 3 , 1 8 8 5 , 3 2 6 

1 1 2 , 8 7 9 3 , 0 4 9 3 , 2 1 9 3 , 3 8 8 3 , 5 5 7 3 , 7 2 7 5 , 8 0 6 4 , 0 6 6 

13 3 , 4 0 3 3 , 6 0 4 3 , 8 0 6 4 , 0 0 4 4 , 2 0 4 4 , 4 0 4 4 , 6 ' 5 4 , 8 0 5 

1 3 3 , 9 2 7 4 , 1 5 8 4 , 5 8 9 4 , 6 2 0 4 , 8 3 1 5 , 0 8 2 5 , 5 1 3 5 , 5 4 4 

1 7 4 , 4 3 1 4 , 7 1 2 4 , 9 7 4 5 , 2 3 6 5 , 4 9 8 5 , 7 6 0 6 ,021 6 , 285 

1 9 4 , 9 7 4 5 , 2 6 9 5 , 5 5 9 5 , 8 5 2 6 , 145 6 , 457 6 , 750 7 , 0 2 2 

2 1 5 , 4 9 7 5 , 8 2 1 6 , 145 6 , 468 6 ,791 7 , H 3 7 , 4 3 8 7 , 7 6 2 

2 3 6 , 021 6 , 376 6 , 7 3 0 7 , 0 8 4 7 , 4 3 8 7 , 7 9 2 8 , 147 8 ,301 

2 3 6 , 3 4 5 6 , 9 3 0 7 , 3 1 5 7 , 7 0 0 8 , 083 8 , 470 8 , 855 9 , 2 4 0 

2 7 7 , 0 6 9 7 , 4 8 4 7 , 9 0 0 8 , 3 1 6 8 , 752 9 , 1 4 8 9 , 5 6 3 9 , 9 7 9 

2 9 7 , 5 9 2 8,03!) 8 , 485 8 ,932 9 , 3 7 9 9 , 8 2 5 1 0 , 2 7 2 1 0 , 7 1 8 

3 1 8 , 1 1 6 8 , 593 9 , 0 7 1 9 , 5 4 8 10,023 1 0 , 5 0 3 1 0 , 9 8 0 1 1 , 1 5 8 

3 3 8 ,G39 9 , 1 4 8 9 , 6 5 6 1 0 , 1 6 4 1 0 , 6 7 2 1 1 , 1 8 0 1 1 , 6 8 9 1 2 , 1 9 7 

3 3 9 , 1 6 3 9 , 7 0 2 1 0 , 2 4 1 1 0 , 7 8 0 1 0 , 9 9 6 1 ) , S 1 9 1 2 , 0 4 3 1 2 , 5 6 6 

3 " 9 , 6 8 7 10 ,266 1 0 , 8 2 6 1 1 , 3 9 6 1 1 , 9 6 6 1 2 , 5 5 6 1 3 , 1 0 5 1 5 , 6 7 5 

5 9 1 0 , 2 1 0 1 0 , 8 1 1 1 1 , 4 1 1 1 2 , 0 1 2 1 2 , 6 1 3 1 3 , 2 1 3 1 3 , 8 1 4 1 4 , 4 1 4 
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s o 5 « 5 4 s e e u e s 

kil. gr. kll. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. 

1 0 , 3 8 3 0 , 4 0 0 0 , 416 0 , 4 3 1 0 , 4 4 7 0 , 4 6 2 0 , 477 0 , 8 9 2 

5 1 , 1 5 5 1 , 2 0 1 1 , 2 4 7 1 , 2 9 4 1 , 3 4 0 1 , 3 8 6 1 , 4 3 2 1 , 1 7 8 

S 1 , 9 2 5 2 , 0 0 2 2 , 0 7 9 2 , 1 3 6 2 , 2 3 3 2 , 3 1 0 2 . 3 8 7 2 , 4 6 4 

7 2 , 6 9 5 2 , 8 0 5 2 , 9 H 3 , 0 1 8 3 , 1 2 6 3 , 2 3 4 3 , 3 4 ! 5 , 4 i i 0 

es
 

3 , 4 6 5 3 , 6 0 4 3 , 7 4 2 3 , 8 8 1 4 , 0 1 9 4 , 1 5 8 4 , 2 9 7 4 , 4 3 3 

H 4 , 2 5 3 4 , 4 0 4 4 , 5 7 4 4 , 7 4 5 4 , 9 1 5 5 , 0 8 2 5 , 2 3 1 5 , 4 2 0 

1 5 5 , 0 0 5 5 , 2 0 3 5 , 4 0 5 5 , 6 0 6 5 , 8 0 6 6 , 0 0 0 6 , 2 0 6 6 , 4 0 6 

1 5 5 , 7 7 3 6 , 0 0 6 6 , 2 3 7 6 , 4 6 8 6 , 6 6 9 6 , 9 5 0 7 , 1 6 1 7 , 3 9 2 

17 6 , 5 4 5 6 , 8 0 7 7 , 0 6 9 7 , 3 3 0 7 , 5 9 2 7 , 8 3 4 8 , 1 1 5 8 , 5 7 8 

1 9 7 , 5 1 5 7 , 6 0 8 7 , 9 0 0 8 , 1 9 5 8 , 4 8 5 8 , 7 7 8 9 , 0 7 0 9 , 3 6 3 

'21 8 , 0 8 5 8 , 4 0 8 8 , 7 5 2 9 , 0 5 5 9 , 5 7 9 9 , 7 0 2 1 0 , 0 2 3 1 0 , 5 1 9 

2 5 8 , 8 5 3 9 , 2 0 9 9 , 5 6 3 9 , 9 1 8 1 0 , 2 7 2 1 0 , 6 2 6 1 0 , 9 8 0 1 1 , 5 3 1 

2 5 9 , 0 2 5 1 0 , 0 1 0 1 0 , 3 9 5 1 0 , 7 - 0 1 1 , 1 6 5 1 1 , 5 3 0 1 1 , 9 3 5 1 2 , 5 2 0 

2 7 1 0 , 5 0 5 1 0 , 8 1 1 1 1 , 2 2 7 1 1 , 6 4 2 1 2 , 0 3 8 1 2 , 4 7 4 1 2 , 8 9 0 1 3 , 5 0 6 

2 9 1 1 , 1 6 5 1 1 , 6 1 2 1 2 , 0 5 8 1 2 , 5 0 5 1 2 , 9 3 1 1 3 , 3 9 8 1 3 , 8 1 3 1 4 , 5 9 1 

5 1 1 1 , 9 3 5 1 2 , 4 1 2 1 2 , 8 9 0 1 5 , 5 5 7 1 3 , 8 4 5 1 4 , 5 2 2 1 4 , 7 4 9 1 5 , 2 7 7 

3 3 1 2 , 7 0 5 1 3 , 2 1 3 1 3 , 7 2 1 1 4 , 2 3 0 1 4 , 7 3 8 1 5 , 2 4 6 1 5 , 7 5 4 1 6 , 2 6 2 

5 3 1 5 , 4 7 3 1 4 , 0 1 4 1 4 , 5 5 5 1 5 , 0 9 2 1 5 , 6 3 1 1 6 , 1 7 0 1 6 , 7 0 9 1 7 , 2 4 8 | 

3 7 1 4 , 2 4 5 ] 1 4 , 8 1 5 1 5 , 3 8 5 1 5 , 9 5 4 1 6 , 5 2 4 1 7 , 0 9 4 1 7 , 6 6 4 18 ,263^ 

5 9 1 3 , 0 1 5 J 1 5 , 6 1 6 1 6 , 2 1 6 1 6 , 8 1 7 1 7 , 4 1 7 1 8 , 0 1 8 1 8 , 6 1 9 1 9 , 2 1 9 
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LARGEURS EN MILLIMÈTRES. 
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eo es 90 sa 94 98 so 
klL gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. Br. kil. gr. kil. gr. 

1 0,508 0,523 0,539 0,334 0,570 0,383 0,601 0,616 

3 1,525 1,570 1,617 1,663 1,709 1,756 1,802 1,848 

3 2,541 2,618 2,693 
2,772 

2,849 2,926 3,003 3,080 

7 3,557 3,765 3,773 3,880 3,987 4,096 4,204 4,312 

9 4,374 4,712 4,831 4,997 5,128 5,267 5,403 5,344 

11 5,590 3,760 5,929 6,098 6,268 6,637 6,607 6,770 

13 6,607 6,807 7,707 7,207 7,407 7,608 7,808 8,008 

15 7,623 7,834 8,083 8,516 8,547 8,778 9,009 9,240 

17 8,639 8,590 9,009 9,423 9,687 9,948 10,210 10,472 

19 9,656 9,948 10,241 10,514 10,826 11,119 11,411 H,7oJ 
21 10,672 10,996,11,519 l l ,Gi2 11,966 12,289 12,615 12,956 

23 11,687 
12,042 12,597 

12,751 13,105 13,460 13,814 14,168 

25 12,705 13,090 13,475 13,860 14,245 14,630 15,015 15,400 

27 13,721 14,137 14,555 14,969 13,583 15,800 16,216 16,632 

29 14,738 15,184[ 15,631 16,078 16,524 16,971 17,417 17,864 

31 15,754 16,231 16,709 17,186 17,664 18,141 18,619 19,096 

33 16,770 17,279 17,787 18,295 18,805 19,312 19,820 20,328 

35 17,787 18,326 18,865 19,404 19,913 20,482 21,021 21,560 

37 18,693 19,373'19,943 20,513 21,083 21,652 22,222 22,792 

39 19,820 20,420 21,021 21,622 22,222 22,823 23,423 24,024 
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Ht 8 * 8 » 8 8 9t 0 4 O G 

kil. gr. kiL gr. kiL. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. 
1 

kil. gr. 

1 0,G31 0,647 0,662 0,678 0,693 0,708 0,724 0,739 

3 1,894 1,940 1,997 2,033 2,079 2,123 2,171 2,218 

S 3,137 3,254 3,311 3,388 3,463 3,342 3,619 5,696 

7 4,420 4,312 4,635 4,743 4,831 4,939 5,067 5,174 

9 5,683 5,821 6,0G0 6,098 6,237 6,376 6,514 6,653 

11 6,915 7,115 7,284 7,454 7,625 7,792 7,902 8,15lj 

43 8,208 8,408 8,609 8,809 90,09 9,209 9,400 9,610 

1 
13 9,171 9,702 9,933 10,161 10,393 10,626 10,837 11,088 

17 10,734 10,996 10,237 11,519 11,781 12,043 12,305 12,366 

19 11,897 12,289 12,582jl2,874 15,167 15,460 13,752 14,045 

21 13,239 13,583 13,906 14,230 14,533 14,876 15,200 15,523 

23 14,522 14,876 15,231'l5,583 15,959 16,293 16,647 17,002 
1 

23 13,785 16,170 16,555 16,940 17,325 17,710 18,093 18,480 

27 17,047 17,464 17,879 18,295 18,711 19,127 19,545 19,938 

29 18,311 18,737 18,434 19,630 20,097 20,544 20,099 21,437 

31 19,573 20,030 20,528 21,006 21,183 21,960 22,438 22,893 

3 3 20,836 21,344 21,853 22,361 22,869 23,377 23,883 24,594 

33 22,099 22,638 23,177 23,716 24,255 24,794 25,333 
j 

25,872 

37 23,362 23,932 24,501 25,071 25,641 26,211 26,781 27,330 

39 24,625 25,223 25,826 26,426 
i 

27,027 27,628 28,228 28,829 
1 
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^ G 

LARGEURS EN MILLIMÈTRES. 

и a 
r -S 'B e s i t o t o i t o t ю н t o s f i o 113 

kil. gr. ktl. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr kil. gr. kil. gr. 

1 0,736 0,770 0,785 0,801 0,816 0,832 0,847 0,862 

3 2,240 2,310 2,336 2,402 2,459 2,495 2,541 2,387 

S 3,773 3,850 3,927 4,004 4,081 4,158 4,233 4,312 

7 5,282 5,390 5,498 3,606 5,703 5,821 5,929 6,037 

9 6,791 6,930 7,069 7,207 7,345 7,484 7,623 7,762 

H 8,301 8,479 8,639 8,809 8,978 9,148 9,317 9,486 

13 9,810 10,010 10,210 10,410 10,611 10,811 11,011 11,211 

13 11,319 11,750 11,781 12,012 12,243 12,474 12,705 12,936 

17 12,828 13,090 13,351 13,614 13,875 14,137 14,599 14,661 

19 14,337 14,630 14,923 13,215 15,308 15,800 16,093 16,383 

21 15,847 16,170 10,493 16,817 17,140 17,404 17,787 18,110 

23 17,356 17,710 18,064 18,418 18,773 19,127 19,481 19,835 

20 18,865 19,250 19,655 20,020 20.405 20,790 21,175 21,560 

27 20,385 20,790 21,206 21,621 22,037 22,453 -22,869 23,285 

29 21,883 22,330 22,777 23,223 23,670 24,116 24,363 23,009 

31 23,393 25,870 24,347 24,825 23,302 25,770 26,257 26,734 
i 

33 24,902 25,410 25,918 26,426 26,935 27,443 27,951 28,439 

33 26,411 26,930 27,489 28,128 28,567 29,106 29,645 30,184 

37 27,920 28,490 29,060 29,630 30,246 30,769 31,339 31,909 

39 29,429 30,030 30,631 31,231 31,852 32,432 55,033 33,634j 
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114 n o i t o 1 1 « 1 t l i * o 1*8 

kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gç. kil. gr. kil. gr. kil. gr. kil. gr. 

î 0,878 0,893 0,909 0,924 0,939 0,955 0,970 0,986 

5 2,635 2,680 2,726 2,772 2,818 2,861 2,911 2,937 

ti 4,389 4,466 4,543 4,620 4,697 4,774 4,831 4,928 

7 G.145 6,252 6,360 6,468 6,576 6,684 6,791 6,899 

9 7,900 8,039 8,177 8,316 8,435 8,395 8,731 8,870 

11 9,656 9,823 9,995 10,164 10,333 10,503 10,672 10,842 

13 11,411 11,612 11,812 12,012 12,212 12,412 12,615 12,813 

15 13,167 13,398 13,629 13,860 14,091 14,322 14,533 14,784 

17 14,923 15,184 15,446 15,708 15,979 16,232 16,539 16,755 

19 16,678 16,971 17,253 17,336 17,849 18,141 18,434 18,726 

21 18,434 18,757 19,080 19,404 19,727 20,051 20,374 20,544 

23 20,189 20,544 20,898 21,25-2 21,606 21,961 22,515 22,66» 

23 21,945 22,530 22,713 23,100 25,483 23,870 24,235 24,640 

27 23,701 2 i , U 6 24,532 24,948 23,564 25,780 26,193 26,611 

29 23,456 25,903 20,349 20,796 27,243 27,689 28,736 28,583 

31 27,212 27,689 28,167 28,644 29,121 29,599 30,076 30,554 

33 28,967 29,476 29,984 30,492 31,000 51,808 32,017 32,525 

33 30,725 31,262 31,801 32,340 32,879 33,418 33,957 34,496 

37 32,479 33,048 33,618 34,188 34,758 33,328 35,897 36,467 

39 34,234 34,835 35,433 36,036]36,687 37,237 37,833 38,458] 
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§ 2 . — F E R S R O N D S . 

! D I A M È T R E . POIDS. D I A M È T R E . POIDS. D I A M È T R E . POIDS. 

m i l l i m . k i l . g r . m i U i m . k i l g r . m i U i m . k i l . g r . 

1 0 , 0 0 6 4 0 9 , 6 7 1 7 9 3 7 , 7 2 4 
2 0 , 0 2 4 4 1 1 0 , 1 6 1 8 0 3 8 , 6 8 5 
3 0 , 0 3 4 4 2 1 0 , 6 6 2 8 1 3 9 , 6 5 8 

i 0 , 0 9 7 4 3 1 1 , 1 7 6 8 2 4 0 , 6 1 3 ¡ra 0 , 1 3 1 4 4 1 1 , 7 0 2 8 3 4 1 , 6 4 1 
6 0 , 2 1 8 4 5 1 2 , 2 4 0 8 4 4 2 , 6 3 0 
7 0 , 2 9 6 4 6 1 2 . 7 9 0 8 5 4 5 , 6 7 1 
8 0 , 3 8 7 4 7 1 3 , 3 5 2 8 8 4 4 , 7 0 5 
9 0 , 4 9 0 4 8 1 3 , 9 2 6 8 7 4 5 , 7 5 1 

1 0 0 , 6 0 4 4 9 1 1 , 5 1 3 8 8 4 6 , 8 0 9 
1 1 0 , 7 5 1 5 0 1 5 , 1 1 1 8 9 4 7 , 8 7 8 
1 2 0 , 8 7 0 - 5 1 1 5 , 7 2 2 9 0 4 8 , 9 6 0 
1 3 1 , 0 2 2 5 2 1 6 , 5 4 4 9 1 3 0 , 0 5 4 

I I ­ 1 , 1 8 3 5 3 1 6 , 9 7 9 9 2 3 1 , 1 6 1 

I S 1 , 5 6 0 5 4 1 7 , 6 2 6 9 3 5 2 , 2 7 9 
1 6 1 , 5 4 7 5 3 1 8 , 2 8 5 9 4 5 3 , 4 0 9 
17 1 , 7 4 7 5 6 1 8 , 9 3 3 9 3 3 4 , 5 3 2 

1 8 1 , 9 3 8 5 7 1 9 , 6 3 9 9 6 5 5 , 7 0 6 

1 9 ' 2 ,182 5 8 2 0 , 8 1 7 9 7 5 6 , 8 7 3 

2 0 2 , 4 1 8 5 9 2 1 , 0 4 1 9 8 5 8 , 0 3 1 

2 1 2 , 6 6 6 6 0 2 1 , 7 6 1 9 9 5 9 , 2 4 2 

2 2 2 , 9 2 6 6 1 2 i , 4 9 2 1 0 0 6 0 , 4 4 3 

2 5 3 , 1 9 8 6 2 2 5 , 2 3 5 1 0 1 6 1 , 6 6 0 

2 4 3 , 4 8 2 0 3 2 5 , 9 9 1 1 0 2 6 2 . 8 8 7 

2 3 5 , 7 7 8 6 4 2 4 , 7 5 8 1 0 3 6 4 , 1 2 6 

2 6 4 , 0 8 6 6 5 2 5 - 5 3 8 1 0 4 6 3 . 3 7 7 

2 7 4 , 4 0 6 6 6 2 6 . 5 2 9 1 0 5 6 6 , 6 4 1 

2 8 4 , 7 5 8 ( Ì7 2 7 , 1 5 4 1 0 8 6 7 , 9 1 0 

2 9 5 , 0 K 5 6 8 2 7 , 9 5 0 1 0 7 6 9 , 2 0 3 

3 0 5 , 4 4 0 6 9 2 8 , 7 7 8 1 0 8 7 0 , 5 0 3 

3 1 5 , 8 0 9 7 0 2 9 , 6 1 8 1 0 9 7 1 , 8 1 5 

3 2 6 , 1 9 0 7 1 3 0 , 4 7 0 1 1 0 7 3 , 1 5 8 

5 5 6 , 5 8 2 7 2 3 1 , 5 5 3 1 1 1 7 4 , 4 7 4 

6 , 9 9 1 7 3 5 2 , 2 1 1 1 1 2 7 5 , 8 2 1 

5 3 7 , 4 0 4 7 4 3 5 , 1 0 0 1 1 4 7 8 , 5 5 4 

5 0 7 , 8 5 3 7 5 5 4 , 0 0 0 1 1 6 8 1 , 5 3 3 

3 7 8 , 2 7 3 7 6 5 4 , 9 1 3 1 1 8 8 4 , 1 6 4 

3 8 8 , 7 2 8 7 7 5 3 , 8 5 8 1 2 0 8 7 , 0 4 1 

3 9 9 , 1 9 4 7 8 3 6 , 7 7 3 
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Appl i ca t ion des tab leaux p r é c é d e n t s j 

P r o b l è m e N u 1 4 0 . 

Une bande de fer plat a 3 m 6 5 de longueur, Om096 de largeur et 
Ô 'OST d'épaisseur, quel est son poids? 

C h e r c h e z d a n s le t a b l e a u , p a g e 3 8 4 , et v o u s trouverez 

q u e le fer d e 9 6 mi l l imètre s sur 2 7 m i l l i m é t r é s , p è s e 

1 9 k i l o g r a m m e s 9 o 8 g r a m m e s l e m è t r e courant . 

M u l t i p l i e z . . . . 19,938 
Par 3,65 

99790 
11 9748 
59 874 

P R O D U I T 72,84670 

L a b a n d e d e fer p è s e d o n c 7 2 k i logr . 8 4 7 g r a m m e s . 

P r o b l è m e № 1 4 1 . 

Une bande de fer rond a 4m92 de longueur et 0m045 de diamètre, 
quel est son poids ? 

C h e r c h e z d a n s l e t a b l e a u , p a g e 3 8 7 , et v o u s trouverez ' 

q u e l e fer r o n d do 4 5 mi l l imètres d e d iamètre p è s e 

1 2 k i l o g r a m m e s 2 4 0 g r a m m e s l e m è t r e courant . 

Multipliez donc 12,240 
Par 4,92 

2448 
11 016 
48 96 

P R O D U I T 60,22080 

L a b a n d e d e fer p è s e d o n c 6 0 k i l o g r . 2 2 1 g r a m m e s . 

Ces d e u x e x e m p l e s suffisent p o u r faire c o m p r e n d r e 

toute l ' importance d e s tab leaux qui p r é c è d e n t , pu i squ' i . 

es t poss ib le d'obtenir l e p o i d s d e s fers sans les p e s e r . 

Si l 'on v e u t obten ir le p o i d s d 'une feui l le d e tô le , i l faut 

en d é t e r m i n e r l e v o l u m e et mult ip l ier le résultat par 7 7 0 0 . 
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SIXIÈME PARTIE. 

É L É M E N T S D ' H Y D R A U L I Q U E . 

C H A P I T R E PREMIER. 

N O T I O N S P R É L I M I N A I R E S . 

L'hydraul ique est u n e s c i e n c e qui traite d e s l o i s d è 

l ' écou lement et d e la c o n d u i t e d e s l i q u i d e s . 

Cette s c i e n c e , t r è s - c o m p l i q u é e , a d o n n é l ieu à des e x ­

p é r i e n c e s auss i l a b o r i e u s e s q u e s a v a n t e s . 

N o u s a v o n s j u g é ut i le , d a n s cet ouvrage e s sent i e l l ement 

prat ique , d ' e x p o s e r l e s pr inc ipa les formules c o n c e r n a n t 

le jaugeage des cours d'eau. Ces formules c o m p o r t e n t la 

c o n n a i s s a n c e d e la racine carrée, et pourtant n o u s c o m p ­

tions n e d o n n e r q u e d e s app l i ca t ions d e s quatre premières 

règles du calcul. N o u s e s p é r o n s qu'on n o u s saura g r é de 

cette n o u v e l l e in fract ion à notre p r o g r a m m e . 

D u res te , à la fin de cet o u v r a g e , n o u s e x p l i q u e r o n s ce 

que c'est q u e la rac ine carrée d'un n o m b r e et c o m m e n t 

on l 'obtient . On verra q u e l 'opérat ion à faire n'offre g u è r e 

plus d e diff icultés que la d i v i s i o n . 
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5 9 0 ÉLÉMENTS D ' H Y D R A U L I Q U E . 

1° J A U G E A G E DES COURS D ' E A U . 

Jauger u n c o u r s d ' e a u , c'est d é t e r m i n e r le v o l u m e d'eau 

qu'il déb i t e par s e c o n d e , à u n p o i n t d o n n é . 

P o u r y p a r v e n i r , l ' é lément le p l u s i m p o r t a n t à d é t e r ­

m i n e r est la vitesse du liquide par s e c o n d e . 

L a v i t e s se est l e c h e m i n q u e p a r c o u r t u n e m o l é c u l e ou 

plutôt u n e g o u t t e d'eau p e n d a n t u n e s e c o n d e . 

U n e m a s s e l i q u i d e qui s ' écoule const i tue u n n o m b r e 

infini d e filets liquides, et c h a c u n d 'eux a u n e v i t e s se 

différente d e ce l l e d u filet v o i s i n . 

On e n t e n d par vitesse d'un cours d'eau, l a v i t e s s e 

m o y e n n e d e tous se s fdets l i q u i d e s , et c'est cette v i t e s se 

qui est n é c e s s a i r e p o u r obten ir l e déb i t en m è t r e s c u b e s 

o u e n l i tres par s e c o n d e . 

On c o m p r e n d q u e s i , par e x e m p l e , la v i t e s s e m o y e n n e 

est 0 m 6 0 par s e c o n d e et q u e la s e c t i o n m o u i l l é e d u cours 

d'eau ait , au po int c o n s i d é r é , u n e surface de 2 mètres 

carrés 2 5 d é c i m è t r e s c a r r é s , le v o l u m e é c o u l é p e n d a n t 

u n e s e c o n d e sera u n p r i s m e a y a n t 2 mètres carrés 2 5 d é ­

c i m è t r e s carrés d e b a s e et 0 r a 6 0 d e h a u t e u r . L e v o l u m e 

c h e r c h é sera d o n c l e v o l u m e d u p r i s m e , ou b i e n 

2 r a 2 5 X O m 6 0 = 1 - 3 5 0 ; 

soit 1 m è t r e c u b e 3 5 0 d é c i m è t r e s c u b e s , o u 1 3 5 0 litres 

par s e c o n d e . 

D'où n o u s p o u v o n s dé jà tirer la règ l e g é n é r a l e s u i -

\ a n t e : 

Pour déterminer le débit d'un cours d'eau quelconque, 

il faut multiplier la vitesse moyenne par seconde par la 

section mouillée. 
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/2" P R I N C I P A U X M O Y E N S D ' O B T E N I R L A V I T E S S E D E L ' E A U 

D ' U N R U I S S E A U OU D ' U N E R I V I È R E . 

N o u s n o u s contenterons d e d o n n e r les quatre m o y e n s 

su ivants , savo ir : 

1° E m p l o i d'un flotteur ; 
2° Dif férence de n i v e a u d e d e u x po int s ; 
3° U s a g e d'un d é v e r s o i r ; 
4° E m p l o i d'un v a n n a g e . 

CHAPITRE II. 

S 1"-. — V I T E S S E E T D É B I T D ' U N C O U R S D ' E A U , D É T E R M I N É S 

A L ' A I D E D ' U N F L O T T E U R . 

Le flotteur e s t u n corps l é g e r qu i s u r n a g e à la surface 

d e l 'eau. 

T o u s l e s filets l i q u i d e s n'ayant pas la m ê m e v i t e s se , 

ainsi que n o u s l 'avons dit p l u s haut , le flotteur est p r é ­

paré d e façon q u e sa partie supér i eure reste et soit v i s ib le 

à la surface d e l 'eau, et q u e sa partie in fér ieure soit assez 

l o n g u e et p l o n g e suff i samment p o u r d o n n e r l e p l u s e x a c ­

tement p o s s i b l e la v i tesse m o y e n n e . 

P r o b l è m e № 1 4 2 . 

Soit proposé de trouver, à l'aide d'un flotteur, la vitesse moyenne, 

puis le débit du cours d'eau {fig. 149). 

D é t e r m i n e z le po int B , l e plus régu l i er du cours d ' eau , 

et ind iquez - l e par un p iquet ; puis m e s u r e z très e x a c t e ­

m e n t , e n s u i v a n t les s inuos i tés d u r u i s s e a u , u n e d i s -
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FIGURES 149 ET 150 

M u n i s s e z - v o u s d 'une m o n t r e à s e c o n d é s , et jetpz le 

flotteur à q u e l q u e s m è t r e s e n amont du point B . A u 

m o m e n t d u p a s s a g e d u flotteur au p o i n t B , ihargi ipz les 

s e c o n d e s ; s u i v e z le flotteur e t b s o n p a s s a g e au point A , 

m a r q u e z d e n o u v e a u l e s s e c o n d e s . —• La d i f férence v o u s 

d o n n e r a le t e m p s e m p l o y é p o u r le p a r c o u r s d e la d i s tancé 

d u p o i n t B au po int A . P o u r avo ir p l u s d ' exac t i tude , 

r e c o m m e n c e z , par e x e m p l e , q u a t r e fo is l 'opérat ion et 

p r e n e z la m o y e n n e . S u p p o s e z les résultats su ivants : 

1 " e x p é r i e n c e 2 8 s e c o n d e s -
2 ° — 2 2 -

3» — . . . . 2 7 — 

4 e — . . . . . 2 3 — 

T O T A L 100 s e c o n d e s . 

D iv i sez 4 0 0 par 4 et v o u s a u r e z 2 5 s e c o n d e s , t e m p s 

tance d e 2 0 m è t r e s , par e x e m p l e , et v o u s arr iverez au 

p o i n t A , q u e v o u s fixerez à l 'a ide d'un s e c o n d p i q u e t . 
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m o y e n e m p l o y é p a r le flotteur p o u r parcourir la d i s ­

tance d u po int B au p o i n t A . C o m m e cette d i s tance est 

2 0 mètres , e n d iv i sant 2 0 par 2 5 , v o u s aurez 8 0 c e n t i ­

mètres p o u r la v i t e s se par s e c o n d e d u cours d 'eau. 

Cherchez m a i n t e n a n t la sec t ion m o u i l l é e a u p o i n t B , 

c'est-à-dire l e profil e n travers d u r u i s s e a u , e t v o u s o b ­

tiendrez la f igure 1 5 0 . 

Ca lcu lez -en la surface e n la d iv i sant e n tr iangles et e n 

trapèzes et v o u s aurez : 

1« Triangle CDB = 1 , 1 0 * 0 , 8 0 = 0,44 

2° Trapùze DFGE = ° ' 8 ° ° ' 6 ° X 2,20 = 1,54 

3° Trapèze FHIG = M 9 J L M 2 x 2,50 = 1,87^ 

, rr. • , TTTr 1 > 2 0 X 0 ' 9 0 n Ci 
4° Triangle HJI = s "= 0,54 

4,39 

La s e c t i o n m o u i l l é e é tant d e 4 mètres carrés 3 9 déc i ­

mètres carrés , et la v i t e s s e p a r s e c o n d e étant d e 0 m 8 0 , 

le déb i t d u c o u r s d'eau sera 

4,39 X 0,80 = 3™512. 

SOLUTION DU PROBLÈME : V i t e s se é g a l e , 0 m 8 0 . 

D é b i t é g a l , 3 m è t r e s c u b e s 5 1 2 d é c i m è t r e s c u b e s , o u 

bien 3 5 1 2 l itres par s e c o n d e . 

REMARQUE T R È S I M P O R T A N T E . — . D a n s l ' exemple p r é c é ­

dent , n o u s a v o n s s u p p o s é que la s ec t ion du cours d'eau était 

la m ô m e , au p o i n t B c o m m e au po int A . S'il y a u n e 

différence, i l faut ca lculer l es d e u x s e c t i o n s , e n faire la 
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m o y e n n e et mul t ip l i er , p o u r avo ir l e déb i t , cet te 

m o y e n n e par la v i t e s s e . 

P o u r p l u s d 'exact i tude , on fera b i en auss i d e dé terminer 

l a v i tesse sur la p l u s g r a n d e l o n g u e u r p o s s i b l e et d e cal­

c u l e r la s ec t ion m o y e n n e e n faisant d e s profils a u x prin­

c i p a u x po int s i rrégu l i er s d e la r iv i ère . 

C H A P I T R E II I . 

V I T E S S E E T D É B I T D ' U N C O U R S D ' E A U , D É T E R M I N É S A L ' A I D E 

D E L A D I F F É R E N C E D E N I V E A U D E D E U X P O I N T S . 

F I G U K E S 151 E T 152. 

L a figure l o i représente l e profil en l o n g d 'une por ­

t i o n d'un cours d ' eau , sur 2 0 m è t r e s de l o n g u e u r , et la 

l i g n e CB i n d i q u e le f o n d d e la r iv i ère , dont la pente est 
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de 0 m 2 4 , so i t , e n d iv i sant 0 m 2 4 par 2 0 , douze millimètres 

de penle par mètre. 

F O R M U L E P O U R D É T E R M I N E R L A VITESSE. 

U = 52 y/" 4 X £ — 0,072. 

E X P L I C A T I O N D E CETTE F O R M U L E : 

U r e p r é s e n t e l a v i t e s s e m o y e n n e c h e r c h é e p a r s e c o n d e ; 

A — l a s u r f a c e de lu s e c t i o n m o u i l l é e ; 

S — le d é v e l o p p e m e n t du p é r i m è t r e m o u i l l é ; 

H — l a d i f férence de n i v e a u des po int s c o n s i d é r é s ; 

L — l a d i s t a n c e h o r i z o n t a l e e n t r e ces d e u x po in t s ; 

j r — la p e n t e p a r m è t r e . 

L e s n o m b r e s 5 2 et 0 , 0 7 2 sont d e s coefficients i n v a ­

r iables . 

P r o b l è m e N» 1 4 3 . 

Soit proposé de faire l'application de la formule précédente et 

de trouver la vitesse de l'eau dans un ruisseau ayant une 

pente indiquée par la figure 151 et une section représentée 

par la figure 152 . 

Cherchez d'abord la surface d e la part ie m o u i l l é e 

(figure 1 5 2 ) , et v o u s aurez 

? J O J t l ! 2 0 X O i 8 0 = 1 I n 6 0 -

D é t e r m i n e z ensu i te la l o n g u e u r d u pér imètre m o u i l l é , 

m ô m e f igure , et v o u s aurez 

1,10 + 1,20 + 1,10 = 3 m 40 . 

Mettez m a i n t e n a n t l e s n o m b r e s à la p lace d e s lettres 

d a n s la formule c i - d e s s u s , et v o u s obt i endrez 
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U = 5 2 \ / L 
. _ 6 ? 0 , 2 4 , _ 0 i 0 7 2 > 

3,40 20,00 

P o u r avoir l e résultat do cette f o r m u l e , ca lculez avant 
tout l ' express ion 

. / L60 0,24 
V 3,40 ^ 20,00 

Div i sez l'"60 par 3 m 4 0 : 

1,600 | 3,40 
240 0,47 

Div i sez ensui te 0 m 2 4 par 2 0 m 0 0 : 

20,00 0,240 
840 
00 

0,012 

M u l t i p l i e z . 
P a r . . . , 

. . . . 0,47 

. . . . 0,012 

94 
47 

P R O D U I T 0,00564 

E x t r a y e z la r a c i n e carrée d e 0 , 0 0 5 6 4 : 

0,0056400000 
49 

0,07509 0,0056400000 
49 

145 
5 740 

725 

145 
5 740 

725 
15009 

3 150000 
135081 

15009 
3 

14919 
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M u l t i p l i e z 
' P a r . . . 

0,07509 (racine carrée de 0,00564), 
52 (coefficient invariable). 

15018 

3 7545 

P R O D U I T . 3 , 9 0 4 6 8 

De 
R e t r a n c h e z 

3,90468 
0,07200 (coefficient invariable). 

D I F F É R E N C E . 3,83268 

La v i t e s s e c h e r c h é e , p a r s e c o n d e , e s t d o n c d e 3 " 8 3 . 

P u i s q u e le débi t est égal à la v i t e s se m u l t i p l i é e par la 

section m o u i l l é e , ce déb i t s e r a d o n c r e p r é s e n t é par la 

formule 

Q d é b i t c h e r c h é ; 
A s u r f a c e d e l a s e c t i o n m o u i l l é e ; 
U v i t e s s e p a r s e c o n d e . 

Cette formule v a être réso lue par le p r o b l è m e c i -

Soif proposé de trouver le débit du cours d'eau qui fait l'objet 
du problème n" 141 et des figures 151 et 152. 

D ' a p r è s ce q u i v i e n t d ' ê t r e d i t , c e d é b i t es t é g a l à 

l m 6 0 X 3 m 8 3 . • 

Mul t ip l i ez d o n c . . . 3,83 ( v i t e s s e p a r s e c o n d e ) , 
P a r 1,60 ( s u r f a c e d e l a p a r t i e m o u i l l é e ) . 

P R O D U I T . . . . 6,128 

Le déb i t c h e r c h é est d o n c 6 mètres c u b e s 1 2 8 d é c i ­

mètres c u b e s , ou b i e n 6 1 2 8 l i tres par s e c o n d e . 

Q = AU. 

après ; 

P r o b l è m e № 1 4 4 . 

2298 
3 83 
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CHAPITRE IV. 

V I T E S S E E T D É B I T D ' U N C O U R S D ' E A U , D É T E R M I N E S A U 

M O Y E N D ' U N D É V E R S O I R . 

Un d é v e r s o i r e s l u n b a r r a g e fixe o u m o b i l e , p l a c é e n 

travers d u c o u r s d 'eau à j a u g e r , formant u n e é c h a n -

crure rec tangula ire à base h o r i z o n t a l e , a p p e l é e crête, et 

posé d é t e l l e façon q u e toute l 'eau p a s s e par I ' échancrure , 

s a n s qu'i l se p r o d u i s e d e r e m o u s sur la c r ê t e . 

L e d é v e r s o i r est r e p r é s e n t é par les lettres A D I G 

(fig. 1 5 3 ) . L ' é c h a n c r u r e rec tangu la i re est r e p r é s e n t é e par 

l e s lettres B E F C , m ê m e l igure . 

L e p lan s u p é r i e u r d e la crête d u déverso i r do i t être 

i n c l i n é au m o i n s à 4 3 d e g r é s (fig. 1 5 4 ) . 

FIGURE 153. FIGURE 154. 

L a l igure 1 5 3 est u n e c o u p e ou un profil e n travers 

d u c o u r s d'eau i n d i q u a n t la p o s i t i o n du d é v e r s o i r . La 

f igure 1 5 4 es t u n e c o u p e e n l o n g i n d i q u a n t la m a n i è r e 

dont l 'eau s ' écou le . 

L 'épa i s seur d e la l a m e d'eau passant sur la crête d u 

déverso i r ne doi t p a s être m e s u r é e s u r la crête e l l e - m ê m e , 
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parce qu'i l se produ i t , à c e po int , u n e dén ive l la t ion p a r ­

fa i t ement r e p r é s e n t é e par la f igure 1 5 4 . 

La h a u t e u r d o i t être pr i se p l u s l o in , e n a m o n t . A u s s i 

l o r s q u ' o n fai t , à l 'a ide d'un déverso i r , d e s e x p é r i e n c e s 

s é r i e u s e s sur u n cours d 'eau, a- t -on s o i n d e p lacer u n e 

éche l l e à au m o i n s 2 m è t r e s e n a m o n t d e la crê te , 

d e m a n i è r e q u e s o n zéro soit v i g o u r e u s e m e n t au m ê m e 

n i v e a u q u e la crête d u d é v e r s o i r . 

Cette c o n d i t i o n e x a c t e m e n t r e m p l i e , u n e s i m p l e l e c ­

ture s u r l ' éche l l e d o n n e la hauteur rée l le sur la crê te 

de j a u g e a g e . 

L e d é v e r s o i r , a ins i décr i t , p e r m e t d e d é t e r m i n e r la 

v i t e s se d e l 'eau d u r u i s s e a u sur l e q u e l i l est p l a c é . V o i c i 

la i o r m u l e : 

V i t e s s e = 1,80 x \Z~Y. 

l m 8 0 est u n coefficient invar iab le d é t e r m i n é par l 'ex­

p é r i e n c e . 

h es t la h a u t e u r d e la l a m e d 'eau , hauteur o b t e n u e , 

a insi q u e n o u s l 'avons e x p l i q u é p l u s haut , s a n s tenir 

c o m p t e d e la d é n i v e l l a t i o n . 

F a i s o n s l 'appl icat ion d e cette formule : 

P r o b l è m e № 1 4 5 . 

Soif proposé de déterminer la vitesse d'un cours d'eau, au 
moyen du déversoir représenté par les figures 133 et 1 5 1 . 

S u p p o s o n s la h a u t e u r h éga le à 0 m 1 6 , la formule sera 

= 1,80 

L a r a c i n e carrée d e 0 m 1 6 est facile à trouver : e l le est 

0 m 4 0 . 
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Mult ip l i ez 1,80 

P a r 1,50 
9 0 

1 8 
P R O D U I T 2 . 7 0 0 0 

Mult ip l iez 1,80 

Par 0,40 

P R O D U I T . . . . 0,7200 

La v i t e s se sera d o n c d e 0 m 7 2 par s e c o n d e . 

L e déb i t d'un c o u r s d ' eau , au m o y e n d'un d é v e r s o i r , 

s 'obt ient d i r e c t e m e n t par l 'appl icat ion d e la formule 

su ivante : 

Q = 1,80 X a \ / ~ h ^ 

EXPLICATION DE LA FORMULE : 

Q débit c h e r c h é ; 
1,80 coeff ic ient i n v a r i a b l e d é t e r m i n é p a r l ' e x p é r i e n c e ; 

« sur face de la s e c t i o n d e l a l a m e d'eau s u r la crê t e ; 
h h a u t e u r de l a l a m e d'eau. 

A p p l i q u o n s cette f o r m u l e à u n e x e m p l e : 

P r o b l è m e № 1 4 6 . 

La largeur EF du déversoir (ftg. 153) est l r a S 0 ; la hauteur h 
(fig. l o i ) de la lame d'eau est 0 m 1 6 , quel est le débit du 
cours d'eau ? 

L a sec t ion d e la l a m e d é v e r s a n t e , r e p r é s e n t é e par u , 
est l m 5 0 X 0 m 1 6 . 

La formule d u d é b i t sera d o n c : 

Q = 1,80 X 1,50 x 0,16 x V 0,16. 
CALCUL DE LA FORMULE : 
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2 , 7 0 0 0 
A m u l t i p l i e r par . . 0 , 1 6 

1 6 2 
2 7 

P R O D U I T . . . . 0 , 4 3 2 

La rac ine carrée d e 0 m 1 6 étant 0 m 4 0 , 

M u l t i p l i e z 0 , 4 3 2 
P a r 0 , 4 0 

P R O D U I T . . . . 0 , 1 7 2 8 0 

Le débi t sera , e u forçant l e chiffre d e s m i l l i è m e s , 

1 7 3 d é c i m è t r e s c u b e s , o u b i e n 1 7 3 litres par s e c o n d e . 

Fa i sant l 'appl icat ion d u résultat d o n n é par la formule 

c i -dessus , n o u s a v o n s établ i le tab leau su ivant , d o n n a n t , 

pour u n d é v e r s o i r do 1 m è t r e de largeur , l e débi t corres­

pondant à u n e l a m e d 'eau , d e p u i s 1 cent imètre j u s q u ' à 

1 mètre d 'épaisseur : 

ira
 o

n 
êt

re
s.

 

HAUTEURS EN DÉCIMÈTRES. 

H
au

te
u 

0 1 2 
3 j 4 

S 6 1 S 9 , 

lit. c. lit c. lit. o. lit. c. lit. c. lit. c. lit. c. lit. c. lit. c. lit. c ' 

1 1 1,80 6,60 17,40 31,20 47,20 63,30 83,60 10,80 13,18 13,60 

' 2 3,10 7,50 18,60 32,60 49,00 67,S0 88,00 11,00 15,40 13,90 

3 9,30 8,60 20,00 34,00 50,80 69,50 90,00 11,23 13,60 16,1(1 

4 14,40 9,40 ¿1,20 33,60 52,50 70,30 92,00 11,43 13,90 16,42 

S 20,00 10,50 22,50 37,20 34,30 73,80 94,50 11,70 14 10 16,70 

6 26,30 11,50 23,80 39,00 36,20 75,50 96,50 11,93 14,35 16,93 

7 33,30 12,80 25,30 40,50 38,00 77,30 98,80 12,20 14,63 17,20 

40,60 13,80 26,60 42,00 60,00 79,30 10,06 12,40 14,9:; 17.40 ' 

48,60 14,90 28,10 4 ,60 61,80 81,50 10,33 12,63 15,13 17,70 

10 37,00 16,10 29,60 43,50 63,70 83,S0 10,58 12,95 13,40 18,00 
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A p p l i c a t i o n d u tab leau p r é c é d e n t : 

P r o b l è m e № 1 4 7 . 

Quel est le débit d'un cours d'eau jaugé par un déversoir de 
1 mètre de largeur et une lame d'eau de 0 m 28 d'épaisseur? 

C h e r c h e z l e n o m b r e 2 d a n s la c o l o n n e h o r i z o n t a l e d e s 

d é c i m è t r e s . D e s c e n d e z la c o l o n n e •verticale e n tête d e 

laque l l e s e trouve le m ê m e chiffre 2 . A r r ê t e z - v o u s e n face 

d u chiffre 8 inscr i t d a n s l a c o l o n n e ver t i ca l e d e s c e n t i ­

m è t r e s , et v o u s t rouverez le n o m b r e 2 6 6 l i tres q u i r e p r é ­

sentera le d é b i t par s e c o n d e d u c o u r s d 'eau . 

D e la m ê m e m a n i è r e o n reconna î tra i t qu 'une l a m e 

d'eau d e 0 r a 7 4 d o n n e r a i t , p o u r u n d é v e r s o i r d e 1 mètre 

d e l argeur , u n déb i t d e 1 1 4 5 l i tres par s e c o n d e . 

Ce m ê m e t a b l e a u p e r m e t d e d é t e r m i n e r l e déb i t d'un 

d é v e r s o i r d 'une largeur q u e l c o n q u e , a i n s i q u e n o u s a l lons 

l e d é m o n t r e r par le p r o b l è m e su ivant : 

P r o b l è m e M" 1 4 8 . 

Quel est le débit d'un cours d'eau jaugé par un déversoir de 
5 m 5 0 d e largeur lorsque la lame à"eau a une épaisseur de O m 37? 

P o u r u n d é v e r s o i r d e 1 m è t r e d e l argeur et u n e é p a i s ­

s e u r d e l a m e d'eau d e 0 m 3 7 , le déb i t par s e c o n d e est d e 

4 0 5 l i t res . (Voir le tableau, page 4 0 1 . ) 

L o r s q u e l e d é v e r s o i r aura 3 m 5 0 de l a r g e u r , l e déb i t 

sera r e p r é s e n t é par 3 m 5 0 X 4 0 5 . 

CALCUL : 

Multipliez 
P a r . . . 

4 0 5 

3 , 5 

2 0 2 5 

1 2 2 5 

P R O D U I T 1427,5 
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Le déb i t sera 1 4 2 7 l i tres 5 0 cent i l i tres p a r s e c o n d e . 

On voit d o n c q u e : 

Connaissant le débit pour un déversoir de 1 mètre de 

largeur, il faudra multiplier ce débit par la largeur du 

déversoir avec lequel on opère pour avoir le débit du cours 

d'eau jaugé avec ce dernier appareil. 

L e t a b l e a u d o n n é à c e sujet a d o n c u n e t r è s - g r a n d e 

i m p o r t a n c e pu i squ ' i l d i s p e n s e d e faire l 'appl icat ion d e la 

formule s p é c i a l e . 

CHAPITRE V. 

V I T E S S E E T D É B I T D ' L V C O U R S D ' E A U , D É T E R M I N É S A l ) 

M O Y E N D ' U N V A N N A G E . 

N o u s c o n s i d é r e r o n s s e u l e m e n t l e s trois g e n r e s d e v a n ­

nes les p l u s u s i t é e s , s a v o i r : 

\ " V A ^ N E S D O N T L E S E U I L E S T A U - D E S S U S D U P L A N D ' E A U A L ' A V A L 

F I G U R E 155. 

Cette v a n n e est représentée d e la m a n i è r e su ivante : 
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D Seuil d e la vanne ; 
Kl Niveau de l'eau à l'aval (au-dessous du seuil) ; 
AQ Niveau de l'eau à l'amont ; 
GI Différence d e niveau de l'eau entre l'amont et l'aval; 
CD Hauteur libre de la vanne ; 
« Section ouverte de la vanne ; 

EF Hauteur entre le niveau de l'eau à l'amont et le cen­
tre de la vanne. 

Vitesse de Veau. 

L a formule qui d o n n e la v i t e s s e est la s u i v a n t e : 

V = 2,66 \Z~h~. 

V représente la vitesse cherchée ; 
2,66 coefficient invariable déterminé par l'expérience • 
ft est la hauteur entre le niveau de l 'eau à l'amont e t lo 

centre libre de l'orifice d e la vanne (EF dans le dessin). 

A p p l i q u o n s cette formule à u n e x e m p l e : 

P r o b l è m e № 1 4 9 . 
La hauteur h entre le niveau à l'amont et le centre de la vanne 

(fîg. 155) est i m 8 3 , quelle est la vitesse de l'eau? 

L a formule e s t 
V = 2,66 y ^ Y M 

E x t r a y e z la r a c i n e carrée d e l m 8 5 : 

4,8500 4,36 Multipliez. . . 
4 ~ 2 3 P a r . . . . . 

0 ,85 3 
69 266 
4600 6 

1596 

0004 
Résultat 1,36. p M B m T _ m 

4596 

798 
266 

L a v i tesse o h e r c h é e , à l'orifice d e la v a n n e , est 3 m 6 2 . 

Le t a b l e a u s u i v a n t d o n n e la v i t e s s e c a l c u l é e par la 

formule 2 , 6 6 \/~h, par cent imètres , jusqu'à 2 m è t r e s de 

hauteur pour u n e v a n n e d e 1 mètre d e l a r g e u r . 
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Appl i ca t ion d u tab leau p r é c é d e n t : 

P r o b l è m e № 1 5 0 . 

La hauteur entre le seuil d'une vanne et le niveau de Veau à 
l'amont est 2 m 0 5 , la vanne est levée de 0 m 6 8 ; quelle est la 
vitesse de l'eau dans l'orifice a"écoulement, au moyen du tableau 
précédent ? 

L e centre d e l'orifice d ' é c o u l e m e n t est la moi t i é de 

0 m 6 8 , c ' e s t -à -d ire 0 m 3 4 a u - d e s s u s d u s e u i l . 

E n re tranchant 0 m 3 4 d e 2 m 0 S , v o u s aurez l m 7 1 , qui 

représentera la h a u t e u r h, en tre l e n i v e a u d e l'eau à 

l 'amont et l e centre d e l 'orifice. 

l m 7 1 s e c o m p o s e d e 1 7 d é c i m è t r e s et d e 1 cent imètre . 

C h e r c h e z le n o m b r e 1 7 d a n s la c o l o n n e hor izonta le d e s 

d é c i m è t r e s . D e s c e n d e z la c o l o n n e ver t i ca le e n tête d e 

laque l l e s e t r o u v e le m ê m e chiffre 1 7 . A r r ê t e z - v o u s en 

face d u chiffre 1 inscr i t d a n s la c o l o n n e ver t i ca le d e s 

c e n t i m è t r e s , et v o u s t rouverez le n o m b r e 3 m 4 7 qu i repré ­

sente la v i t e s s e c h e r c h é e par s e c o n d e . 

D e la m ê m e m a n i è r e o n trouvera i t q u e p o u r u n e h a u ­

teur d e l m 3 9 , entre le n i v e a u à l 'amont et l e centre de 

l'orifice d e la v a n n e , la v i t e s s e serait d e 3 m 1 3 . 

D É B I T P A R U N E V A I S N E D O N T L E S E U I L N ' E S T PAS N O Y É P A R L E 

N I V E A U D E L ' E A U A L ' A V A L ( f l g . 1 3 5 ) . 

L a formule est : 

Q = 2,66 a \Z~T~. 

Q r e p r é s e n t e l e déb i t c h e r c h é ; 
2,66 e s t u n coeff ic ient i n v a r i a b l e (comme pour la vitesse] ; 
u e s t l a s u r f a c e o u v e r t e de la v a n n e , c 'est-à-dire le 

p r o d u i t de l a l a r g e u r m u l t i p l i é e p a r l a h a u t e u r ; 
h e s t l a h a u t e u r e n t r e l e n i v e a u de l 'eau à l 'amont et 

l e c e n t r e de l'orifice o u v e r t (comme pour la vitesse) ; 
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1,7100 
1 

1,30 1,7100 
1 2 3 

3 0 71 
6 9 

2 3 
3 0 71 

6 9 2 6 
0200 

2 6 

L e résultat est l m 3 0 -

Mul t ip l i ez 2,66 
P a r 0.86 

1596 
2 128 

P R O D U I T 2,2876 
A m u l t i p l i e r p a r 0.68 

183008 
137256 

P R O D C T T 1,555568 
A m u l t i p l i e r par 1.30 

4666704 
1555568 

R É S U L T A T 2,02223840 

Faisons l ' expl icat ion d e cette formule par un e x e m p l e : 

P r o b l è m e № 1 5 1 . 

Une vanne a 0 m 8 6 de largeur; elle est levée de 0 m 6 8 ; la hauteur 
entre le niveau de l'eau à l'amont et le seuil est de 2 m 0 5 ; quel 
est le volume d'eau débité? 

L e centre d e l'orifice d ' écou lement est la m o i t i é d e 
0 m 6 8 , c'est-à-dire 0 m 3 4 a u - d e s s u s d u seui l . 

E n re tranchant 0 m 3 4 d e 2 m 0 o ' , v o u s aurez l m 7 1 , qui 
représentera la h a u t e u r h, entre l e n i v e a u d e l 'eau à 
l 'amont et l e centre d e l 'orifice. 

La formule d u débi t sera d o n c , a ins i qu'i l suit , r e p r é ­
sentée e n n o m b r e : 

Q = 2,66 X 0,86 X" 0,68 X 1 / 1,71. 

Tout d 'abord , c h e r c h e z la rac ine carrée d e l m 7 1 : 
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Le débi t c h e r c h é est d o n c 2 m è t r e s c u b e s 2 2 déc i ­

m è t r e s c u b e s , o u b i e n 2 0 2 2 l i tres par s e c o n d e . 

E n comparant la f o r m u l e d u déb i t a v e c ce l le de la 

v i t e s s e , o n r e m a r q u e q u e le déb i t s 'obtient e n mult ip l iant 

la v i tesse par la s e c t i o n ouverte d e la v a n n e . 

A l 'aide d u tableau ( p a g e 4 0 5 ) , on n'aura d o n c qu'à 

d é t e r m i n e r la largeur et la hauteur d e la v a n n e , et tout 

se b o r n e r a à d e u x mul t ip l i ca t ions . 

2° V A N N E S D O N T L ' O U V E R T U R E E S T C O M P L È T E M E N T N O Y E E 

P A R L E P L A N D ' E A U A L ' A V A L . 

F I G U R E 156. 

La figure 1 5 6 d o n n e l ' e x e m p l e d e ce d e u x i è m e cas : 

E F r e p r é s e n t e l ' o u v e r t u r e d e l a v a n n e ; 
AB d o n n e le n i v e a u du p l a n à l ' amont ; 
CD — — à l ' a v a l ; 

h r e p r é s e n t e la d i f férence de n i v e a u e n t r e l e p l a n d'eau 
à l ' amont e t le p l a n d'eau à l 'aval . • 

On voit q u e l 'ouverture de la v a n n e E F est c o m p l è ­

t ement n o y é e par le p l j n CD de l 'eau à l 'aval . 
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P o u r cette d i spos i t i on d e v a n n a g e , la formule s e r ­

vant à d o n n e r la v i t e s se et ce l le servant à d o n n e r le dé­

bit est e x a c t e m e n t la m ô m e q u e pour le cas p r é c é d e n t , 

c'est-à-dire : 

1° Vi tes se : V = 2,66 [ / ^ h 7 

2° Débi t : Q = 2,66 « \/~T. 

Pourtant la h a u t e u r h n'est p a s o b t e n u e d e la même 

manière qu'à la f igure 1 3 5 . 

. D a n s le p r e m i e r c a s , cette m e s u r e est c o m p r i s e entre 

le centre d e l'orifice d ' é c o u l e m e n t et le p lan d'eau à 

l 'amont, t and i s q u e d a n s le s e c o n d cas (fig. 1 5 6 ) , cette 

hauteur est la di f férence h entre le p l a n d'eau à l 'amont 

et le p lan d'eau à l 'aval . 

Dans l 'appl icat ion d e s f o r m u l e s , c'est a insi q u e sera 

dé terminé l ' é lément h : là est toute la di f férence. 

Il est d o n c c o m p l è t e m e n t inut i le d e d o n n e r d e s 

e x e m p l e s , car ce n e serait q u e répéter ce qui a été dit 

à propos d u p r e m i e r c a s . 

3 " V A \ N E S DONT L ' O O V E R T U R E N ' E S T Q U ' E N P A R T I E N O Y É E 

PAR L E P L A N D ' E A U A L ' A V A L . 

FIGURE 157. 

La figure 1 5 7 d o n n e l ' e x e m p l e de ce t ro i s i ème c a s : 

3 5 
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Ë F r e p r é s e n t e l ' ouver ture de la v a n n e ; 

AG n i v e a u d u p l a n d'eau à l ' a m o n t ; 

HI n i v e a u du p l a n d 'eau à l 'aval , no n o y a n t qu'une par­
t i e d e l'orifice E F ; 

h' h a u t e u r e n t r e l e p l a n d'eau à l 'amont e t le c e n t r e de 
E H c o m p r i s e n t r e le p l a n d'eau d'aval e t l e d e s s u s 
de l a v a n n e ; 

h'' d i f férence e n t r e l e n i v e a u d'eau à l 'amont e t l e n i v e a u 

d ' eau à l 'aval ; 

m' s e c t i o n {longueur multipliée par largeur) de l a p o r t i o n de 
l a v a n n e e n t r e s a p a r t i e s u p é r i e u r e e t l e p l a n d'eau 
d'aval ; 

ta" s e c t i o n (longueur multipliée par largeur) d e l a p o r t i o n d e 
l a v a n n e c o m p r i s e e n t r e s o n s e u i l e t lo p l a n d'eau 
d'aval . 

T o u s c e s é l é m e n t s s o n t n é c e s s a i r e s p o u r ca lcu ler la 

v i t e s s e et l e débi t . 

1° Vitesse : 

La f o r m u l e d e la v i t e s se est : 

... 2,66 + 2-66 V^h7' 
V = _ 

É c l a i r c i s s o n s celte formule par u n e x e m p l e : 

P r o b l è m e № 1 5 2 . 

La hauteur entre le seuil de la vanne et le niveau d'amont est 
2™S0; la hauteur entre le seuil de la vanne et le niveau 
d'aval est O'n60; la vanne est levée d'une hauteur de 1 mètre. 

Quelle est la vitesse dans l'orifice de ladite vanne ? 

T o u t d 'abord d é t e r m i n o n s l e s é l é m e n t s h' et h". 

h" est la di f férence entre l e s n i v e a u x d'amont et d 'aval , 
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c 'es t -à-d ire , la di f férence entre 2 m o O et 0"'G0, soit l , n 9 0 . 

h'. P u i s q u e l e p lan d'eau d'aval est à 0 m 6 0 a u - d e s s u s 

d u seu i l d e la v a n n e et q u e cette v a n n e est l evée d e 

1 m è t r e , la di f férence entre l e p lan d'eau d'aval et le des ­

s o u s d e la v a n n e l e v é e sera de 1 mètre m o i n s 0 m G 0 , 

so i t 0 m 4 0 . P r e n o n s la m o i t i é d e 0 m 4 0 , et n o u s aurons 

0 m 2 0 , et 0 m 2 0 re tranché d e l m 9 0 [différence entre les ni­

veaux d'amont et d'aval) d o n n e r a l r a 7 0 p o u r la va­

leur h'. 

R a t t a c h o n s l e s cotes d u p r o b l è m e a u x é l é m e n t s d e la 

figure 1 5 7 , et n o u s a u r o n s : 

E x t r a y o n s d 'abord l e s rac ines carrées d e l m 7 0 et 

OP 

H F 

E F 

2 , 5 0 

0 , 6 0 

1 , 0 0 

1 , 7 0 

1 , 9 0 

h' (ou A B ) 

h" (ou CJ) 

L a formule n u m é r i q u e de la v i tesse s e r a : 

„ _ 2 , 6 6 X l / " l , 7 0 + 2 , G G X 1 / ^ 1 , 9 0 

4 m 9 0 : 

1 
1 , 7 0 0 0 1 , 3 0 

2 3 

3 

1 , 9 0 0 0 

1 
2 3 

3 

1 , 3 7 

0 7 0 

6 9 

0 9 0 

6 9 
2 6 7 

7 

2 6 

0 1 0 0 2 1 0 0 

1 8 6 9 
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M u l t i p l i e z . . . . • 2 , 6 6 M u l t i p l i e z 2 , 6 6 

Par 1 , 3 0 Par 1 , 3 7 

7 9 8 1 8 6 2 

2 6 6 7 9 8 

P R O D U I T . . . ' 3 , 4 5 8 0 2 6 6 

P R O D U I T . . . 3 , 6 4 4 2 

A d d i t i o n n e z 3 , 4 5 8 b 

A v e c 3 , 6 4 4 2 

T O T A L 7 , 1 0 2 2 

P r e n e z l a m o i t i é . . . . 3 , 5 5 1 1 

L a v i t e s s e c h e r c h é e est d o n c 3 m 5 b . 

D E U X I È M E D É B I T . 

L a formula d u déb i t est : 

Q •= 2 , 6 6 X u ' X \ / r l î r + 2 , 6 6 x »" x V^ft 7 7. 

Ecla i rc i s sons auss i cette formule par u n e x e m p l e : 

P r o b l è m e № 1 5 3 . 

Quel est le débit d'une vanne qui a 0 m 80 de largeur^ d'après les 

données du problème précédent, n° 152. 

É l é m e n t s d u p r o b l è m e : 

a Sec t ion d e la port ion d e la v a n n e a u - d e s s u s d u p lan 

d'eau d'aval é g a l e 0 , 8 0 X 0 , 4 0 . 

a" S e c t i o n d e la por t ion d e la v a n n e a u - d e s s o u s du 

plan d'eau d'aval éga le 0 , 8 0 X 0 , 6 0 . 

h' l m 7 0 , et la rac ine carrée d e l m 7 0 , ca l cu l ée p lus haut , 

est l m 3 0 . 

h" l m 9 ( ) , et la rac ine carrée d e l m 9 0 , ca l cu l ée p lus 

h a u t , est l m 3 7 . 
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V o i c i d o n c la formule n u m é r i q u e : 

Q = 2 , 6 6 X 0 , 8 0 X 0 , 4 0 X \ Z ~ Ï ^ Q - \ - 2 , 6 6 X 0 , 8 0 X 0 , 6 0 x V ^ ï f i O -

ou b i en : 

Q = 2 , 6 6 X 0 , 8 0 X 0 , 4 0 X 1 , 3 0 ! 2 , 6 6 X 0 , 8 0 X 0 , 6 0 X I , 3 7 . 

Mult ip l iez 2 , 6 6 Mult ip l iez 2 , 6 6 
P a r 0 , 8 0 P a r 0 , 8 0 

P R O D U I T . . . 2 , 1 2 8 P R O D U I T . . 2 , 1 2 8 

A m u l t i p l i e r p a r . 0 , 4 0 A m u l t i p l i e r p a r . 0 , 6 0 

P R O D U I T . . 0 , 8 5 1 2 P R O D U I T . . 1 , 2 7 6 8 

A m u l t i p l i e r p a r . 1 , 3 0 A m u l t i p l i e r par . 1 , 3 7 

2 5 5 3 6 . 8 9 3 7 6 

8 5 1 2 3 8 3 0 4 

P R O D U I T . . 1 , 1 0 6 5 6 1 2 / 6 8 

P R O D U I T . . 1 , 7 4 9 2 1 6 

Additionnez 1 , 1 0 6 5 6 

Avec 1 , 7 4 9 2 2 

T O T A L . . . . 2 , 8 5 5 7 8 

L e déb i t c h e r c h é est d o n c d e 2 mètre s c u b e s 8 3 6 d é c i ­

m è t r e s c u b e s , ou b i en 2 8 5 6 l i tres par s e c o n d e . 
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S U P P L É M E N T . 

DU CARRÉ ET DE LA RACINE CARRÉE. 

On a p p e l l e carré d'un n o m b r e , le produi t d e ce n o m ­

bre mul t ip l i é p a r l u i - m ê m e . 

A i n s i 4 9 est l e carré d e 7 , parce qu 'en mul t ip l iant 7 

par l u i - m ê m e , o n a 4 9 . 

P o u r i n d i q u e r qu'on doi t é l e v e r u n n o m b r e a u c a r r é , 

on p l a c e à la droi te d e ce n o m b r e , et un p e u a u - d e s s u s , 

u n petit 2 , q u ' o n n o m m e exposant. 

E x e m p l e : 3 2 2 , s ignif ie qu'i l faut mult ip l ier 3 2 p a r 

l u i - m ê m e , c e q u i d o n n e 1 0 2 4 . Ce n o m b r e est l e carré 

d e 3 2 . 

On appe l l e racine carrée d 'un n o m b r e , u n autre n o m ­

bre qu i , mul t ip l i é par l u i - m ê m e , reprodu i t lo n o m b r e 

p r o p o s é . 

A u s s i 7 est la rac ine carrée d e 4 9 , p a r c e q u e 7 X 7 = 4 9 . 

D e m ô m e , 3 2 est la r a c i n e carrée d e 1 0 2 4 , p a r c e q u e 

3 2 X 3 2 = 1 0 2 4 . 

On appe l l e carré parfait, u n n o m h r e ent ier dont la 

r a c i n e carrée est auss i u n n o m b r e ent i er . 
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Ainsi 49 et 1024 sont des carrés parfaits, parce que 

ce sont des nombres entiers et que leurs racines carrées 

1 et 32 sont aussi des nombres entiers. 

On appelle plus grand carré contenu dans un nombre, 

\ le plus grand carré parfait contenu dans ce nombre. 

Ainsi 66 n'est pas un carré parfait, parce que sa ra­

cine carrée se trouve comprise entre 7 et 8. En effet, 

7 X 7 = 49 et 8 X 8 = 64 . La racine carrée de 5 6 est 

donc 7 unités plus une fraction. 

49 est le plus grand carré parfait contenu dans 56 . 

CARRÉS PARFAITS DES NEUF PREMIERS NOMBRES. 

1 4 9 16 25 36 49 64 81 

RACINES CARRÉES, 

Î 2 3 4 5 6 7 8 9 

Pour indiquer qu'on doit extraire la racine carrée 

d'un nombre, on place ce signe \ / ~ à gauche du nom­

bre, en mettant entre les branches du signe \ / ~ un 

petit 2. Presque toujours on se dispense d'ajouter ce petit 

chiffre qui n'est qu'un signe. 
2 

Ainsi 1 / 1024, ou simplement \ Z ~ i 0 2 4 , indique qu'il 

faut extraire la racine carrée de 1024. 

R È G L E P R A T I Q U E POUR E X T R A I R E L A R A C I N E C A R R É E D ' U N 

N O M B R E E N T I E R . 

! Pour obtenir la racine carrée d'un nombre entier, on 

.e partage, par des virgules, en tranches de deux en deux 

chiffres, en commençant par la droite. 

Partant ensuite de la gauche, on cherche la racine 

carrée du plus grand carre contenu dans la première 
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t ranche et o n obt ient l e premier chiffre d e la r a c i n e . On 

écrit c e . p r e m i e r chiffre à droite du n o m b r e p r o p o s é , d u ­

que l o n le sépare par u n trait ver t ica l . •— On fait l e 

carré d e ce p r e m i e r chiffre, carré q u e l 'on re tranche d e 

la p r e m i è r e t ranche à g a u c h e . A côté d u res te , o n a b a i s s e 

la t ranche su ivante et o n s épare le premier chiffre à 

droi te par u n e v i r g u l e . On d i v i s e la part ie à g a u c h e par 

l e d o u b l e d u p r e m i e r chiffre, ce qu i d o n n e le s e c o n d 

chiffre d e la r a c i n e . On écrit c e s e c o n d chiffre à dro i te 

d u d o u b l e d u p r e m i e r et on mul t ip l i e l e n o m b r e a ins i 

obtenu p a r le s e c o n d chiffre l u i - m ê m e . On r e t r a n c h e le 

produ i t d u p r e m i e r reste jo int à la t ranche s u i v a n t e . A 

côté d e ce s e c o n d res te , on ajoute la t ro i s i ème t ranche ; 

o n s é p a r e , par u n e v i r g u l e , le premier chiffre à dro i te . 

On d i v i s e la part ie à g a u c h e par le d o u b l e d e s d e u x 

p r e m i e r s chiffres d e la rac ine , et o n obt i en t le t r o i s i è m e 

chiffre. On c o n t i n u e ainsi jusqu 'à ce q u e toutes l e s 

t ranches so i en t é p u i s é e s . 

P o u r q u e l 'opérat ion soi t e x a c t e , il faut qu 'en m u l t i ­

pl iant par e l l e - m ê m e la rac ine o b t e n u e et en ajoutant le 

reste au p r o d u i t , o n re trouve e x a c t e m e n t le n o m b r e 

p r o p o s é . 

Soit proposé d'extraire la racine carrée du nombre entier 374 . 

P r o b l è m e № 1 5 4 . 

OPÉRATION. PREUVE. 
3,74 I 19 M u l t i p l i e z 

P a r 
19 
19 

27,4 9 
26 1 

171 
19 

1 3 P R O D U I T . . . 
Ajou tez 

N o m b r e p r o p o s é . 

361 
13 ( r e s t e ) 

374 
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On vo i t , par ce p r o b l è m e , q u e 3 7 4 n'est pas u n carré 

parfait ; q u e le p lus g r a n d carré parfait c o n t e n u d a n s ce 

n o m b r e est 3 6 1 et q u e la r a c i n e carrée d e 3 7 4 est 1 9 , 

à u n e uni té p r è s . 

P r o b l è m e № 1 5 5 . 

.Soit proposé d'extraire la racine carrée du nombre 12053019. 

OPÉRATION. PREUVE. 

1 2 , 0 3 , 3 0 , 1 9 3 4 6 8 Mult ip l iez . . . . 3 4 6 8 

9 
6 4 

3 4 6 8 

3 0 , 3 4 2 7 7 4 4 

2 5 6 
6 8 6 

2 0 8 0 8 

0 4 7 3 , 0 6 
1 3 8 7 2 

1 0 4 0 4 
4 1 1 6 

6 9 2 8 

8 

1 3 8 7 2 

1 0 4 0 4 

O 6 1 4 1 , 9 

6 9 2 8 

8 P R O D U I T . . 1 2 0 2 7 0 2 4 

5 5 4 2 4 Ajoutez . . . . 5 9 9 5 

5 9 9 5 N o m b r e p r o p o s é . 1 2 0 3 3 0 1 9 

EXPLICATION DU P U O B L È M E . — D i v i s e z l e n o m b r e 

1 2 0 3 3 0 1 9 e n t r a n c h e s de d e u x chiffres , e n c o m m e n ç a n t 

par la dro i te . L e p l u s g r a n d carré c o n t e n u d a n s 1 2 , pre­

m i è r e t ranche à g a u c h e , est 9 , dont la r a c i n e est 3 . 

É c r i v e z 9 s o u s 1 2 et 3 â côté d u n o m b r e p r o p o s é . R e ­

tranchez 9 d e 1 2 , d i f férence 3 . A côté d e 3 , aba i s sez la 

t ranche su ivante 0 3 et v o u s aurez 3 0 3 . S é p a r e z le p r e ­

mier chiffre à droite par u n e v i r g u l e . D i v i s e z 3 0 , part ie 

ï g a u c h e , par 6 , d o u b l e d u p r e m i e r chiffre 3 , et v o u s 

aurez 4 p o u r quot i ent . É c r i v e z 4 à côté d e 6 et v o u s 

o b t i e n d r e z le n o m b r e 6 4 , q u e v o u s m u l t i p l i e r e z par 4 . 
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Écr ivez l e p r o d u i t 2 5 6 s o u s 3 0 3 et faites la s o u s t r a c t i o n : 

v o u s aurez 4 7 pour di f férence . 

OBSERVATION. — Le chiffre obtenu en divisant 3 0 par 6 

ne doit être ni trop fort, ni trop faible. 5 eût été trop fort, 

parce que le produit de 6opar 5 aurait donné 3 2 5 , plus 

fort que 3 0 3 . Le chiffre 4 n'est pas trop faible : pour 

qu'il le fût, il faudrait que le reste, 4 7 , valût 2 fois 3 4 , 

augmenté d'une unité, c'est-à-dire 6 9 . 

C o n t i n u o n s l 'opérat ion : 

A côté d u res te 4 7 , a b a i s s e z la t ranche s u i v a n t e 3 0 et 

v o u s a u r e z 4 7 3 0 . S é p a r e z le p r e m i e r à droi te par u n e 

v i r g u l e et v o u s aurez 4 7 3 p o u r la partie à g a u c h e . D iv i ­

sez 4 7 3 p a r 6 8 , d o u b l e de 3 4 , et v o u s aurez 6 . (Pour 

obtenir 6 8 , additionnez simplement les nombres 6 4 et 4 

précédemment écrits.) É c r i v e z 6 à côté d e 6 8 et m u l t i ­

p l iez 6 8 6 , n o m b r e a ins i o b t e n u par 6 ; r e t ranchez le 

produi t 4 1 1 6 d e 4 7 3 0 et i l restera 6 1 4 . 

OBSERVATION. — Le chiffre 6 n'est pas trop fort; il 

n'est pas trop faible non plus, puisque le reste 6 1 4 est 

plus faible que 2 fois 3 4 6 , augmenté d'une unité. 

A côté du reste 6 1 4 aba i s sez la d e r n i è r e t ranche 1 9 et 

v o u s aurez 6 1 4 1 9 . S é p a r e z le p r e m i e r chiffre à dro i te 

par u n e v i r g u l e et v o u s aurez 6 1 4 1 pour la partie à 

g a u c h e . D i v i s e z 6 1 4 1 par 6 9 2 , d o u b l e d e 3 4 6 , et v o u s 

aurez 8 . (Pour obtenir 6 9 2 , additionnez simplement les 

nombres 6 8 6 et 6 précédemment écrits.) E c r i v e z 8 à cô té 

d e 6 9 2 et mul t ip l i ez 6 9 2 8 , n o m b r e a ins i o b t e n u par 8 ; 

r e t ranchez l e p r o d u i t 5 5 4 2 4 d e 6 1 4 1 9 et il restera 5 9 9 5 . 

T o u t e s les t ranches étant é p u i s é e s , l 'opérat ion est 

a c h e v é e et la rac ine carrée c h e r c h é e est 3 4 6 8 , n o m b r e 
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d o n t c h a q u e chiffre a été o b t e n u par l e s ca l cu l s qui 

v i e n n e n t d'être décr i t s . 

OBSERVATION. — Ce chiffre de 3 4 6 8 n'est pas trop 

fort, parce que 3 4 6 9 , multiplié par lui-même, donnerait 

1 2 0 3 4 0 6 1 , nombre plus fort que celui proposé. Il n'est 

pas trop faible non plus, parce que le reste est inférieur à 

2 X 3 4 6 8 + 1 , c'est-à-dire 2 fois 3 4 6 8 , augmenté d'une 

unité. 

L a r a c i n e carrée e x a c t e est d o n c p l u s forte q u e 3 4 6 8 

et p lus faible q u e 3 4 6 9 ; e l le est 3 4 6 8 , à u n e unité 

p r è s . 

EXTRACTION DE L A RACINE C A R R É E D E S NOMBRES 

DÉCIMAUX, 

N o u s d i s t i n g u e r o n s d e u x c a s : 

1° L o r s q u e le n o m b r e d e s d é c i m a l e s est pair ; 

2° L o r s q u e le n o m b r e d e s d é c i m a l e s est i m p a i r . 

P R E M I E R CAS. 

R È G L E P R A T I Q U E . — Pour extraire la racine carrée 

d'un nombre décimal, dans le premier cas, on supprime la 

v'rgule. On opère comme si le nombre était entier, puis, 

stir la droite de la racine,on sépare 2 fois moins de déci­

males qu'il y en avait sur la droite du nombre proposé. 

E x e m p l e : 

P r o b l è m e № 1 5 6 . 

Soit proposé d'extraire la racine carrée du nombre décimal 

0,003392 (5592 millionièmes). 

Extrayez la r a c i n e carrée d u n o m b r e 5 3 9 2 c o m m e s'il 

était ent ier . 
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OPÉRATION, PREUVE. 

5 3 , 9 3 7 3 Mult ipl iez . . . 0 , 0 7 3 

4 9 
' 1 4 3 

P a r 0 , 0 7 3 

0 4 9 , 3 

co 2 1 9 

4 2 9 5 1 1 

6 4 P R O D U I T . . 0 , 0 0 5 3 2 9 

Ajoutez . . . . 6 4 

N o m b r e proposé . 0 , 0 0 5 3 9 3 

L a r a c i n e carrée d u n o m b r e ent ier 5 3 9 3 est 7 3 , à u n e 

unité p r è s . Mais c o m m e , en vertu de la règ le prat ique p r é ­

c é d e n t e , il faut s épa rer s u r la droite d e la r a c i n e d e u x fois 

m o i n s de d é c i m a l e s q u e le n o m b r e d o n n é en c o m p o r t e et 

q u e ce n o m b r e en a 6 , il faut en séparer 3 . L a rac ine 

carrée d e 0 , 0 0 5 3 9 2 sera d o n c 0 , 0 7 3 , à u n c e n t i è m e p r è s . 

On vo i t , par la p r e u v e , q u e ce résultat est e x a c t . 

SECOND C A S . 

R È G L E P R A T I Q U E . Pour extraire la racine carrée d'un 

nombre décimal dans le second cas, il suffit simplement 

de rendre le nombre de décimales pair, en ajoutant un 

zéro à droite, et on retombe dans le premier cas. 

E x e m p l e : 

P r o b l è m e № 1 5 7 . 

Soit proposé d'extraire la racine carrée du nombre décimal 

0,05592 (5392 cent millièmes). 

Ajoutez u n z é r o à dro i t ee t v o u s aurez 0 , 0 5 3 9 2 0 , n o m b r e 

égal au p r e m i e r ; m a i s i l aura 6 d é c i m a l e s (nombre pair) 

au l i eu d e 5 . 
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Extrayez la racine carrée de 5 3 9 2 0 , considéré comme 
nombre entier. 

PREUVE. 

Multipliez . . . 0,232 
Par 0,232 

464~~~ 

6 9 6 

4 6 4 

P R O D U I T . . 0 , 0 5 3 8 2 4 

9 6 

0 , 0 5 3 9 2 0 

L e n o m b r e d o n n é ayant 6 d é c i m a l e s , i l faut e n séparer 

3 sur la droi te d e la r a c i n e , qu i sera 0 , 2 3 2 , à u n m i l l i è m e 

p r è s . 

11 résul te d e ce qui v ient d'être e x p o s é à p r o p o s de 

l 'extract ion d e la r a c i n e carrée d e s n o m b r e s d é c i m a u x , 

qu'i l est p o s s i b l e d'obtenir la r a c i n e carrée d'un n o m b r e 

ent ier , à u n d i x i è m e , un c e n t i è m e , u n m i l l i è m e , e t c . , p r è s . 

P o u r ce la , il faut ajouter 2 , 4 , 6 , e t c . , zéros sur sa 

dro i te , p u i s effectuer l 'opérat ion et s é p a r e r s u r la droite 

de la rac ine 1, 2 , 3 , e t c . , d é c i m a l e s . 

OPÉRATION. 

5 , 3 9 , 2 0 2 3 2 

4 
4 3 

1 3 , 9 3 

1 2 9 4 6 2 

1 0 2 , 0 2 

9 2 4 

9 6 

F I N . 
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C H A P I T R E I . — D u m è t r e l inéa i re 2 

— I I . — D u métro carré 4 

— l i t . — D e l ' a r e . . 7 

— [ V . — D u m è t r e cube 7 

R é s u m é , à propos du mètre l inéa i re , d u mèt re 
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— V . — D u stère 11 

— V I . — D u l i t re 12 

— V I I . — D u g r a m m e 44 

— V I I I . — D u f ranc , un i té de monna ie 15 

T a b l e a u donnant les poids , t i t re et d iamètre 
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tées e n F r a n c e 4 " 
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moyen de l 'équerre d'arpenteur 31 
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Problème n3"^. D'un point pris hors d'une droite, mener une per­
pendiculaire sur cette droite 1 32 

Problème nQ 3. Mener une parallèle à une droite 32 

M E S U R E D E S L I G N E S A C C E S S I B L E S . . . . 33 

Problème n» 4. Mesurer une ligne accessible 33 

M E S U R E D E S L I G N E S I N A C C E S S I B L E S . . . 34 

Problème n" S. Mesurer une ligne inaccessible 34 
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Problème n° 7. Étant d'un côté d'une rivière, mesurer une ligne 

qui se trouve de l'autre côté 38 
Problème n° S. Mesurer la hauteur d'un arbre à l'aide d'un simple 

jalon, et par son ombre 39 

D E L A . C I R C O N F É R E N C E 41 

Problème n» 9. Connaissant le diamètre, trouver la longueur de la 
circonférence 43 

Problème n" 10. Connaissant le rayon, trouver la longueur de la 
circonférence 44 
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ver le diamètre 44 
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Problème n° 13. Trouver la sur/ace d'un triangle S0 
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est inaccessible §1 
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trouver sa hauteur 52 
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teur, trouver sa base 5Ï 
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T A B L E D E S M A T I È R E S . 425 

PAGES. 

nuse et l 'un des côtés de l 'angle d ro i t seront égaux à des l ignes 

données 5 5 

DU (JIJADI1IL.1TLUE. 

§ 2. Dû CARRÉ SB 

Problème n ° 2 1 . T rouver la surface d'un c a r r é , connaissant la 

longueur de l 'un de ses côtés 57 

Problème n» 2 2 . Const ru i re u n car ré dont chaque côté sera égal 

à une l igne donnée 57 

Problème n» 2 3 . Const ru i re u n carré ayant u n e diagonale égale à 

une l igne donnée 5 8 

§ 8 . DU RECTANGLE 5 9 

Problème n ° 24 . T r o u v e r ta surface d 'un rectangle , connaissant 

sa base et sa hauteur '. 6 0 

Problème n ° 2d . Const ru i re u n rectangle ayant une base et une 

hauteur égales à deux l ignes données 6 0 

Problème n ° 26 . T r o u v e r la surface d'un t e r r a i n ayant la fo rma 

d 'un rectangle 6 1 

Problème n ° 2 7 . Connaissant la surface d'un rectangle et sa h a u ­

teur , t rouver sa base 6 1 

§ 4. DU PARALLÉLOGRAMME 6 2 

Problème n" 2 8 . T r o u v e r la surface d 'un p a r a l l é l o g r a m m e , c o n ­

naissant sa base et sa h a u t e u r 6 3 
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sa base, t rouver sa hauteur 6 3 
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Problème n" 3 2 . T r o u v e r l a surface d ' u n losange, sa base et sa 

h a u t e u r étant connues 66 
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§ 6 . I)U TRAPÈZE 6 8 

Problème n° 34 . Calculer la surface d 'un t rapèze, les deux bases 

et l a hauteur étant connues 6 9 

Problème n ° 3b. Connaissant la surface d'un trapèze et ses deux 

hases, t rouver sa hauteur 7 1 

Problème n ° 36 . Connaissant la surface d 'un t rapèze , sa base s u ­

pér ieure et sa h a u t e u r , t rouver sa base i n f é r i e u r e 7 1 
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